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| Remede pour l'Hydropi 788 ER 
; Fe DER 1 se ARE 
k À: Ï Renez les larges feuilles qui 


” croiflent fur la tige de Partichaux, 
“  nettoyez-les fans les laver, pilez-les 
. dans un mortiér, & exprimez-en le 

jus àtravers un linge ; mettez enfuite 
desce jus dans un pot avec. une pinte 
de vin de Maderes prenez - en trois 
cuillerées à jeun tous. Ie matins , & 
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2. " SÉCRÊTS DE LA NATURE. .\ 
autant en vous couchant. La dofe | 
‘peut même être augmentée jufqu'à || 
quatre où cinq, fi l’eftomach le fup- ki 
porte & que le cas le requiert. Il faut” 
avoir foin de fecouer la bouteille avant 


d’en ver{er la liqueur. 


Remede employé avec fuccès parles Sau- 
yages de l'Amérique Septentrionale,, . 
pour guerir la morfure des chiens en- 
Tags... 


2, Prenez de l'écorce de frefne 
blanc , faites la brüler & la réduifez 
en poudre, puis melez-y du bon vi- 
naigre & faites un emplâtre plus ou 
moins grand , felon la bleflure ; en- 
fuite appliquez-le fur la partie aflec- 
tée, Onpiétend auñi que ce remede 
eft infaillible pour les morfures des 
ferpens à fonnette, 


DE | 12 PAT I [ 
Remede du dés Pas ù contre la 
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3. Aufitôt qu’une perfonne a été 
mordue , il faut faire une efpéce de 
pâte avec deux cuillerées de fe! dé- 
trempé dans de l’eau , & en frotter la 
playe au point qu’ellesen foit péné= 
trée, Cette friction fe répéte trois qu 
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CONCERNANT LES MEDICAMENS, > 
quatre fois le jour pendant neuf ou dix 
jours. Il faut avoir foin d’appliquer 
dur la partie affligée une comprefle de 
cette même pâte qui ne la gêne pas 
trop ; & dans le cas où la plaie feroit 
trop petite, il faudroit en aggrandir 
l'ouverture. Ce remede opére égale= 
ment fur les animaux mordus, 


_Rermiede pour les verruës. 


4 On prend une ardoife, on! la 
jette dans le feu , on l’y laifle fe, cal- 
ciner ; on l’en retire. pour la megtre 
en poudre, en impregnant cette pou 
dre de vinaigre fort., on en fait ung 
forte de bouillie , dont on frotte fou- 
vent & pendant quelque temps les 
porreaux, » PE 


Elixir pour les dents, 


5. Prenez de la pyrethre grofliére- 
ment concaflée deux onces , mettez-la: 
dans un matras , & verfez-deflus une 
chopine d’eau de-vie de lavande, ou, 
par infufion , ajoutez du fel ammo- 
niac très-pur un demi-gros ; mettez: 
le tout en digeftion fur un bain de 
fable pendant vingt-quatre heures. 
- en remuant le matras de temps en 
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4 ‘ SECRETS DE LA NATURE 
temps, décantez la liqueur ou gar2 
dez-la pour le befain. 

Cette compolition eft proprement 
celle qui eft connue fous le nom d’E- 
lixir Odontalgique de M. PAbbé An- 
celot, qui a fait tant de bruit à Paris. 
On y ajoute quelquefois un peu de 
citron, qui y communique une odeur 
plus gracieufe. Cet élixir eft parfaite- 
ment indiqué dans les tempéramens 
phlegmatiques, lorfque quelques hu- 
meurs fe jettent fur les genfives, y 
dewiennent âcres, irritent les parties 
âcreufes & y caufent de la douleur. 
_ I} ouvre les tuyaux excretoires des 

glandes falivaires , donne de laétion 
a leurs fibres, & fait rendre beaucoup 
de piturite. 
Orrguent de Litharge d’or. 


6. Sur une livre de litharge d’or, 
il faut dix-huit onces d’huile d’olive la 
plus graîle , & trente-fix onces. du 
meilleur vinaigre. Quand la litharge 
eft bien pilée & pañlée au tamis auf 
fine que la farine , on la met dans une 
terrine de terre neuve bien verniflée 
avec l'huile & le vinaigre; on mêle 
Bien le tout enfemble, en tournant 


CONCERN: LES MEDICAMENS. 
avec un bâton de grofleur convena- 
ble : on commence par deux cuille+ 
rées d’huile qu’on remue jufqu’à ce 
qu’elles foient bien imbibées ; on met 
enfuite deux cuillerées de vinaigre 
qu'on remue dé même en tournant : 
on continue par une feconde cuille- 
rée d’huile , puis par deux cuillerées 
de vinaigre, & ainfi alternativement 
jufqu’à ce que le tout foit bien mêlé: 
on obfervera de finir par deux cuil- 
lerées d'huile. Il faut trois heures 
pour bien mêler cet onguent & le 
rendre parfait, fans cefler de remuer 
en tournant. On s’en fert pour toute 
forte de playes. Il faut commencer par 
laver la playeavecdu vintiéde ; enfuite 
on étend de cet onguent fur du papiet 
gris,& on le met fur la playe , que l’on 
couvre avec un linge. Quand la playe a 
de la profondeur, on fait des tentes 
proportionnées qu’on trempe dans 
l’onguent & qu’on y fait entrer. L’on- 
guent de litharge d’or fe conferve ai: 
fement dans des pots & même dans la 
terrine où il a été fait, pourvu qu'il 
foit bien couvert : s’il devenoit trop 
fec, on y met une cuillerée d’huile 
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6 SECRETS DE LA NATURE 

pour le ramolir, & on le remue pen- 
dant un bon demi-quart d’heure; s’il 
vient de l’eau par-deflus , il faut la 
verfer par inclination, c’eft-à-dire en 
penchant le vale, & mettre une cuil- 
lerée d’huile qu’il faut de même bien 
mêler avec l’onguent. 


Remede éprouvé contre la morfure des 
bêtes enragées. 


"7. Cueillez en juin la plante avec 
la fleur de mourronrouge; laiflez-les 
fécher à l’ombre ; & confervez-les 
dans des fachets de toile épaifle , ou 
dans des boîtes garnies en dedans de 
papier, afin qu’elles-ne s’évaporent 
pas. Quand vous voulez vous en fer. 
vir, réduifez en poudre cette herbe 
avec fa fleur & fa tige, donnez-en à 
la perfonne bleffée ou mordue, de- 
puis un demigros jufqu’à un gros, 

dans un peu d’eau diftillée de cette 
même plante , ou au défaut de cette 
gau , dans un peu de thé ou de bouil- 
lon. Le malade doit s’abftenir de 
boire & de manger pendant deux heu- 
res; quoi qu’une dofe fufife ordinai- 
rement , même quand la rage s’eft 
déja mauifeftée, on peut cependant, 
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pour: plus de fureté & fans rifque, 


réiterer la dofe dans fix, huit ou dix 


hèures:: le lendemain on peut encoïe 
prendreune feconde dofe,& mêmeune 
3eprife pourle bétail, comme les che- 
vaux, les vaches, les brebis; les chèvres, 


leschiens,&c.La dofe pour les animaux 


eft depuis un gros jufqu’à deux , fur un 
peu de pain mélé avec un peu de fel 
& d’alunç& fimplément dans un peu 
d’eau tiéde: Si une bête enragée fe 
jettoit dans un troupeau , on‘feroit 
bien de donner une dofe de cette 
poudre ; non-feulement aux animaux 


mordus,mais à tout le troupeau, furtout 


à ceux qui ont été les plus proches 
des mordus , & qui ont pâturé autour 
. d'eux; De certe façon on fera afluré 
que les mordus ne creveront pas de 
rage , & que les autres n’en feront 
point attaqués, 


... Remede Contre le ver folitaire. 


"8. Le poutpier eft un vrai poifon 
pour le ver folitaire. Qu’on mange 
le pourpier en falade, verd ou fec, 
-erud ou cuit; fon eftet. fur le ver eft 
‘toujours le même. Quand il n’eft pas 
poflible d’en avoir ; furtout : hyver, 
iv 
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la graine bouillie tient lieu de plante ; 
il faut feulement en faireufage un peu 
plus longtemps , au refte il eft aifé 
de conferver la plante même, foit en 
la faifant cuire, foit en la gardant 
dans l’eau avec une couche d’huile 
par-deflus, foit en la faifant fécher. 


Remede pour la brûlure. 


9. L’efprit de vin camphré , mé- 
langé avec de l'huile, appliqué fur le 
champ, guérit la brülure; la râpure 
de bois de buis avec le faindoux a été 
employé avec de grands fuccès dans 
les plus confiderables brûlures. 


Onguent de M. l'Abbé Doyen. 


10. Prenez des feuilles de bugle ; 
de fanicle , de pimprenelle, de ver- 
veine , d’aigremoine , de mourons à 
fleurs rouges & d’éclaire , de chacu- 
ne deux poignées , ce qui doit pefer 
enfemble trois ou quatre livres. Après 
avoir épluché, mondé & pilé les her- 
bes, mettez-les dans un pot de terre 
neuf, verfez trois pintes de vin blanc 
de Champagne ; couvrez le pot, & 
même luttez-en le couvercle ; faites 
bouillir le tout à un petit feu ,jufqu’à 
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ce qu’il ne paroïfle plus de vin ; laif- 
fez refroidir le pot & paflez la dé- 
coction en exprimant fortement : 
mettez le fucre qu’on aura exprimé 
dans une terrine , & faites le bouillir 
à un feu doux, en y jettant par mor- 
ceaux de la poix blanche une livre 
trois onces, de la cire vierge trois 
livres , remuez ce mélange avec une 
fpatule de bois, jufqu’à ce que le tout 
Die bien fondu , jettez y alors du maf- 
tic pilé & tamifé une livre : quand 
il fera fondu, retirez la terrine du 
feu & ajoutez - y de la therebentine 
de Venife aufli une livre , en remuant 
toujours‘ jufqu’à ce que la matiere 
foit refroidie & puifle être mife en 
rouleaux. On emploie cet emplä- 
tre pour fondre les glandes du- 
res & fchirreufes, pour réfoudre les 
callofités & même les loups, pour 
guérir les ulceres invétérés & les maux 
de fein, RÉ ES 

On le vante particuliérement pour 
es fiftules au’ fondement, pour les 
tubercules qui fe forment autour de 
Panus, & pour les hémorrhoïdes in- 
ternes , fur-tout quand elle font ra- 
goxnies, La maniere ain s’en 

| Av 


Mo SECRETS DE LA NATURE 
fervir eft de l’étendre fur de la peaw 
de gand , & de l’appliquer fur la par- 
tie, en forme d’emplâtre, quand le 
mal eft extérieur. Mais quand 1l s’a- 
git de traiter les hémorrhoïdes ou les 
fiftules internes, on en fait un petit 
fuppofitoire de deux ou ‘trois lignes 
d’épaifleur , & d’un pouce ou dun 
pouce & demi de long ; qu’on intro- 
duit dans le fondement : quelquefois 
même on. introduit de‘pareils fuppo- 
fitoires dans l’ouverture des fiftules ; 
mais dans ce cas il faut y attacher un: 
&l pour pouvoir les retirer. 


Vin antifcorbutique. 


17. Prenez des racines de raifort 
fauvage douze onces , de bardane fix 
onces, des feuilles de cochlearia, de 
creflon d’eau , de beccabunga & de 
fumeterre, de chacune deux poignées ; 
on lave bien.les herbes & les racines , 
& après les avoir laiflé égoutter , on 
Jes écrafe & on les réduit en pâte dans 
un mortier : on pile eh même temps 
cinq onces de graines de moutarde : 
on met:le tout dans une cucurbite 
aveciquatôrze pintes de bon vin blanc 
de Bourgogne bien mür ; on y ajoute 
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trente gros de fel ammoniac bien pul- 
verifé, on bouche enfuite la cucurbite 
avec fept ou huit feuilles de papier 
brouillard, que Pon’attache tout au 
tour, & l’on met la cucurbite au bain- 
marie , à un feu de digeftion , où l’on 
laiffe les drogues en infufion pendant 
douze heures ‘au moins, après quoi, 
quand la eucurbite eft réfroidie, on 
pañle la liqueur avec forte exprefion, 
8& on la met dans des bouteilles pour 
Pufage: elle peut fe conferver pen- 
dant deux mois. ; La dofe de ce reme- 
de pour les adultes elt de deux verres 
par: jour , chacun de’ fix onces ; on. 
prend: le premier lematin dans le lit où 
Fon refte deux heures fans rien pren- 
dre ;.on donne le fecond verre deux 
heures après le fouper , & l’on conti- 
nue: anifi jufqu’à Ventiere guérifon, 
 obfeïvant de garder un bon régime ;! 
&: de boire à fon .ordinaire une tifan- 
nefaite avec deuxigros de fquine cou- 
pées. en tranches, qu’on fait bouillir: 
pendant: une demi-heure dans: deux. 
pintes. d’eau «de «riviere . &: où l’on 
péutméler:un: peu de vin:aurepas +: 
on’dohne: une :moindre dofe de ce: 
vinaux enfans,8aux jeunes perfonnes, 


AY. 
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à proportion de leur âge, de leur tem- 
pérament & de leurs forces. Ce vin 
eft de la compofition du Sr. Moret; 
il avoit coutume de donner , avant 
Pufage de ce vin, & tous les huit 
jours , le purgatif fuivant : 

Prenez des trochifques alhendal, 
de fcammonée , de mercure doux, 
d’extrait d’aloës , de chacune quatre 
onces , du diaphenic fept onces ; met- 
tez en poudre fine ce qui doit être 
pulverifé , mêlez le tout avec une fuf- 
fifante quantité de fyrop d’abfynte, 
pour en faire un opiat, dont la do- 
fe doit être fuivant la force, l’âge & 
la conftitution-du malade , depuis un 
fcrupule jufqu’à un gros. 


. Remede pour les genfives ulcerées. 


12. Dans les fcorbutiques, les gen- 
fives font fouvent affectées ; gonflées, 
molles , fpongieufes , ulcerées, elles 
debordent fur les dents, tombent en 
pourriture, fentent très-mauvais , ce 
qui annonce la chûte des dents : pour 
y. rémedier ,; on emploie deux reme- 
des , lun quand le mal eft invéteré & 
porté au plus haut degré, & l’autre 
quand le mal eft commençant & en 


CONCERN, LES MEDICAMENS. 13% 
core leger. Voici la compofition du 
premier : Prenez du fel ammoniac 
quarante huit grains, du camphre en 
poudre vingt-quatre grains, de l’ef- 
prit de vin fix onces ; mettez ces dro- 
gues dans une phiole qu’on remuera 
longtemps pour les faire fondre: On 
imbibe de ce mélange un pinceau fait 
avec un peu de linge affilé , roulé au 
bout d’un bâton, & on s’en fert pour 
nettoyer , frotter , &. humecter les 
genfives pourries, ce. qu’on réitere 
jufqu’à trois ou quatre fois par jour , 
fuivant l’état , le degré & l’infenfbi- 
lité du mal, Quand la pourriture eft 
tombée & que les nl font dé- 
tergées, on fe fert du remede fuivant, 
prenez des feuilles de cochlearia deux 
poignées, hachez-les bien menues & 
mettez-les dans une cucurbite avec 
trois pintes d’eau-de-vie : laiflez-les 
infufer pendant deux jours, au bain- 
marie , faites enfuite la diftillation & 
retirez-en les deux tiers : lavez & frot- 
tez plufieurs fois vos genfives avec 
cette liqueur : on Vaiguife quelque- 
fois par du fel ammoniac , on en fait 
fondre ün fcrupule dans fix onces de 
cette liqueur, Ce remede pos aufli 

Y} 


14 SECRETS DE LA NATURE à 
du Sr. Moret,ilemploioit feulement le 
dernier , lorfque le mal étoit commen: 
çant & encore leger. 


Remede pour la retention d'urine. 


13. Il faut prendre une once de 
graine d’argentine broyée , qu’on fait 
infufer dans une pinte de vin blanc, 
fans le faire chauffer, on remue feu- 
lement la bouteille de temps en temps, 
& l’on en boit tous les jours un verre 
à jeun le matin. Ordinairement le ma- 
lade fe trouve foulagé dès ie fecond 
verré. On affure que ce remede eft 
infaillible ; également efficace’ poux 
les maladies des deux fexes, & conf- 
taté fouverainement fpécifique par un 
grand nombre d'expériences, | 


Remede contre la colique néphretiques 
34: M, Ranfon, Médecin'du Roï;;: 
à S. Jean d’'Angely , a employé heu 
reufement les 'pepins’ de fappotille } 
contre les coliques néphretiques les 
plus opiniâtres. Il faut piler depuis: 
un gros jufqu’à deux de ces, pepins 
mondés dans un mortier de) marbre! 
où autre , pour les délayer: dans fix: 
ou huit cuillerées d’eau commune 


#5 à 


: 
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pour: chaque dofe qu’on donne de 
quatre en quatre, ou de fix en fix 
heures , felon que'le mal prefle , & 
fur-tout que l’eftomach du malade 
foutient ce remede qui ne fournit 
point de fucre laiteux , comme les 

materiaux dont on fe fert pour les 
* émulfions ordinaires; mais quand fon: 
amertume rebute , deux outrois gros 
de fucre candy, ou l’équivalent du 
commun , en favorifant la trituration 
de ces noyaux , en rend le goût plus 
fupportable, fans en altérer la vertu, 
non plus que l’addition d’une cuillerée 
defyrop decalebafle,qu’on tire de PA: 
mérique , de même aufli que-celui des 
cinq racines apéritives, & même ce- 
Jui de capillaire ; on joint des vehi- 
eules diuretiques , telles que Peau 
diitiliée de fleurs de fèves , de camo- 
mille , de chardon benit , de-pari- 
étaire ,ou même le fucie de cette der- 
niere, quand le remede commence à 
faire fon effet ; il ne le faut donner 
que de huit en huit heures, ou même 
de douze en douze, & même le dif- 
continuer quand l'urine foutient fon « 
cours, qu’elle prend une bonne qua- 


kité, &c furtout lorfqu’elle charrie des 


- 
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glaires ou des graviers. Quand le ma: 
lade ne peut pas fupporter des liqui= 
des , il faut les lui donner en fubftance 
bien pilé avec un peu de fucre candy, 
ou de fucre ordinaire , un peu de fy- 
rop approprié à la dofe d’un gros feu- 
lement & même moins, l’incorporant 
avec la confeétion d’hyacinte , du fy- 
rop de kermès & des gouttes site 


nes de fydenham. 


. 
ee 
d 


Remede contre la goutte. 


15. Prenez une livre de farine de 
riz, quatre onces de levain de bierre, 
& deux onces de fel; faites-en un ca- 
taplame épais , & appliquez-le à la 
plante du pied que vous enveloppe- 
rez d’une flanelle chaude , & vous ré- 
péterez cela de douze heures en dou- 
ze heures : quatre ou cinq cataplames 
emportent ordinairement le mal; la- 
vez enfuite votre pied avec du fon, 
de l’eau-de vie, de l’eau chaude & du 
favon de Caftille. 1 faut fe tenir bien 
chaudement & éviter toutair froid, 
parce que ce remede dilate extrêèmé- 

- ment les pores du pied. Dans quelque 
partie que la goutte fe fafle fentir , foit 
aux parties fupérieures ; foit aux in- 
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férieures , il faut toujours appliquer 
ce cataplame aux: pieds, parce que 
par fa nature il attire l'humeur des 
parties fupérieures en bas, 


Remede pour la guérifon des verruës, 


16. Il faut prendre des feuilles de 
campanule , les broyer & ‘en frotter 
les verruëés : on réiteré deux , trois 
ou quatre fois & plus fi elles font opi- 
niâtres. Les verrües fe diffipent en 
très-peu de temps , fans qu’il en refte 
aucun veftige. Cette plante eft con- 
nu fous les noms botaniques de cam- 
panñula , cymbalariæ foliis , vel folio 
hederaceo'; fpecies cantalabricæ anguilla- 
rœæ : Bauh. 2797. campanula foliis cor- 
datis , quinque lobis, petiolatis , glab- 
ris, Caule laxo. Dalib. On prétend 
que le fang de taupe eft aufi fpé- 
-cifique pour la guérifon des verruës, 


Breuvage fermenté avec la branc-urfine, 


-17, : On fait fécher doucement une 
quantité arbitraire de feuilles de branc- 
urfine : on les fait bouillir dans une 
fuifante quantité d’eau commune , & 
lorfque la décoétion prend une cou- 
leur jaunâtre, on la retire, & on y 
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met un peu de levain fait avec de la 
farine de feigle, après quoi on ferme 
le vaifleau : anle place fur un four- 
neau, & on laïfle fermenter la li- 
queur ; lorfque la fermentation eit f- 
nie , la liqueur a une odeur agréable 
& un gout acidule; il ne refte plus 
qu’à la paller à la chauffe, & à la gar- 
der dans un:lieu frais pour l’ufages 
Ce breuvage eft falutaire dans les cas 
d’obftruétions , de fièvres intermit- 
tantes, On:en fait grand ufage.en 
Pologne & en Silefie ; & ancienne- 
ment on y en faifoit un fi grand cas, 
qu'il étoit réfervé exclufivement poux 
les gens les plus qualifiés, 


Remede contre les engelires. 


18. On emploie avec fuccès , en 
Suède, contre cette maladie, l’efprit 
de fel, dont on arrofe les parties af 
fectées à plufieurs reprifes. Il faut 
avoir attention de le faire avant l’ou- 
verture des parties malades, ou après 
qu’elles ont ceflées d’être ulcerées, 
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Recette pour faire une pommade qui gue- 
rit les dartres , les boutons au vifage , 
les crevalles au nez & aux lévres, les 
engeliüres aux mains € aux talons , &: 
toutes fortes. d'écorchures en quelque 
partie du corps que ce foir. 


19, Preneztrois livres de porc mä- 
le , que vous batterez aflezlong-temps 
pour pouvoir féparer &enleverles par- 
ties membraneufes & filamenteufes 
qui la contiennent ; lavez-la bien dans 
de l’eau claire ; faites-la fondre dans 
un plat verniflé, ou dans une cafle- 

role fur le feu: Lorfqu’elle fera fon- 
due , mettez-y deux ou trois pommes 
renettes coupées en tranches, que vous 
laifferez cuire un peu detemps;ajoutez- 
y enfuite fept à huit gros d’or-canette, 
dont l'écorce dela racine donneraune 
couleur rouge à la pommade, en laif- 
fant bouillir le tout encore quelque 
temps ; paflez enfuite la matiere dans 
un linge en l’exprimant légerement ; . 

remettez cette graifle fur le feu dans 
la même caflerole ; ajoutez-y cinq ou 
fix onces de cire blanche & vierge, 
coupez en petits.morceaux , lorfque 
Ja cire fera fondue , jettez dans la 
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compofition trois gros de camphre ; 
que vous aurez diflous féparément 
dansun mortier avec un peu d’eau-de- 
vie , ajoutez en même-temps un verre 
d’eau de rofe & fixgros d'huile d’aman- 
des douces : le tout étant bien mêlé 
& après l’avoir laiflé un peu bouillir, 
vous le retirerez de deflus le feu: la 
pommade fera faite. Etant encore 
chaude & fluide , vous la verferez 
dans des pots pour vous en fervir au 
befoin & en frotter les parties affli- 
gées. Cette pommade fe conferve plus 


d’une année. 
Secret pour guérir la Manie, 


20, Après avoir purgé le maniaque 
par le haut & par le bas, il lui faut 
faire tremper les mains & les pieds 
dans le vinaigre, & le laifler dans 
cette fituation jufqu’à ce qu’il s’en- 
dort, fouvent il fe trouve guérit à 
fon réveil ; il faut encore appliquer 
fur la tête du malade des feuilles de 
dipfacus ou de chardons à foulon. 


Reméde contre l’Epilepfie. 


21. Il faut avoir foin de fe munir 
d’une piece de métail ; de la largeur 
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de toute l’ouverture de la bouche dans 
fa plus grande extenfion & propre à 
être enchaffée commodément entre 
les dents. A l’inftant que on fe fent 
prêt à tomber en fyncope, il faut fe 
mettre le métail entre les dents en ou- 
vrant la bouche autant qu’il eft pof- 
fible, de façon que les joues & les 
mâchoires foient contenues pendant 
quelque temps dans cette violente ex- 
pofition , & dans moins d’une minute 
l’épilepfie fera diffipée,& fon accès pré- 
venu, Que s’il n’a pu étre évité à temps, 
on ne laïflera pas de le faire cefler en 
recourant à ce moyen; toute perfon- 
ne préfente pouvant l’appliquer à l’é- 
pileptique , en lui ouvrant la bouche 
avec force & en y mettant le métail 
en queftion. 


Reméde pour guérir toute forte de brûlure 
fans laifler aucun trou fur La peau. 


22, On prend fix onces d’huile d’o- 
live & quatre ou cinq blancs d'œufs 
frais qu’on bat bien enfemble à froid , 
ce mélange forme une efpece d’on- 
Suent qu’on étend de temps en temps 
avec un plumaceau fur la brûlure, ob- 
fervant de ne mettre fur les parties brû- 
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lées aucun linge. À mefure que lere: 


mede eft appliqué couche parcouche, 
il fe féche chaque fois , & l’on voit 
qu'il fe forme une croute qui tombe 
enfuite par éçaille vers le douziéme 
jour. 

Moyen pour détruire les poux. 


23. Quandun enfant a la tête infec- 
tée de vermine, il faut réduire en pou- 
dre de l'écorce de la racine de faffa- 
fras,& en poudrer les cheveux'de l’'en< 
fant, On peutêtre für que dans l’ef- 
pace d’une feule nuit tous les poux 
OU Vi qu’on. aye la 


D 


feront détruits , Ps 
précaution de lui lièr les cheveux avec 
un mouchoir ou un bandeau pour em- 


pêcher la poudre de tomber. 


Compofion d’un laverent efficace dans la 
:° . paffion iliaque, 
24. Dans unelivre & demie de dé- 


coftion émolliente réfolutive-avec les 


fleurs de mauve,lacamomille & de me: 
lilot,faites infufer pendant deux heures 
une forte poignée derhue recente & pi- 
léespaflez le toutavecexpreflion;faites- 
. yfondreune demi-once de fel ammo- 

 niac 3 ajautez.y deux onces d’huile de 


Fr 
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noix & autant de miel mercuriel, pour 
être partagé en deux {lavemens qu’on 
prendra à deux heures de diftance, * 


Remede domeftique contre la dyffenterie, 


25. Prenez du beurrefrais & qui ne 
foit point’ falé, mettez-le {ur un feu 
doux ; écumez - le bien , & lorfqu’il 
fera clarifié, prenez-en deux cuille= 
lerées matin & foir. Remede expéri- 


Ré contre les convulfions. 


ites un électuaire avec de la 

erême: de tartre ; dela ra- 
jalap.& du fucre de chacun 
deux gros, ajoutez-y la méme quan: 
tité de frop d'orange ; prenez-en cha: 
que jour une légere dofe, & les accès 
du mal :cefleront bientôt, SUD 


Remede fhecifique éontre les fievres mali: 

… ,gnes épidémiques , les fievres inflam- 

matoires, la manie, la melancholiè € 
la morfure des bêtes enragées. 

27. Ce remede vient de Tonquin à 
là Chine, où il eft fort en üfage contre 
lamorfure des chiens enragés. La 50- 
çiété de Londres l’a fait prendre à. plus 
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fieurs criminels condamnés à mort, il 
guérit les fievres les plus malignes. Il 
eft compolé de feize grains de mufc, 
d'autant de cinabre , & d’autant de co- 
chenille, Ce remede fait fuer quarante- 
huit heures, ce qui opere la guérifon. 
On le prend à plus petite dofe, fça- 
voir à Fe dix ou douze grains de 
chaque drogue dans les fievres avec 
les exanthmes, fur-tout dans la pe- 
tite vérole ; les maniaques ou 21 
nes dont la tête eft dérangée, le pren- 
nent à vingt-quatre de chacun avec 
le même fuccès : on aflure qu’il a pro- 
duit les meilleurs effets dans les fie- 
vres inflammatoires donné à huit , dix 
ou douze grains. Son fuccès dépend 
en plus grande partie de la bonté du 
mufc : quelquefois on y ajoute quel- 
ques grains de camphre dans les cas 
analogues. S’il y a quelque chofe qui 
rende ce remede recommandable, c’eft 
qu’il ne fait pas de mal, quand même 
il ne fait pas de bien, 


Remede fpécifique contre le cancer. 


27. On a employé dans la nouvelle 
Amérique contre cette cruelle mala- 
die des glandes une certaine efpece d’a- . 

maranthe 
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maranthe , nommée en Latin amaran- 
thus baccifer. Dans cette partie du mon- 
de, où cette plante croît naturelle- 
ment , on la mange étant encore ten- 
dre; mais quand elle eft vieille, fon 
fuc devient âcre & corrofif, Ce mé- 
me fuc exprimé & expofé au foleil 
acquiert la confiftence d’un onguent 
qu’on applique fur la partie attaquée. 
Les grandes douleurs qui fuivent Pap- 
plication de cet onguent dans les pre- 
mieres heures , n'empêche pas qu’un 
ufage réitéré ne guérifle entierement 
ce mal, On a guérit avec ce feul re- 
mede , dans l’efpace de huit femaines 
un ulcere cancereux au vifage , & en 
fix mois un cancer au fein, 


Remede pour le mal de tête. 


29. On vante beaucoup à Londres 
‘un remede qu’on dit être des plus fa- 
lutaires pour les mäux de tête qui ne 
viennent pas originairement de quel- 
que caufe topique , tels que font les 
maux de tête invétérés ou périodiques, 
la migraine, la douleur vague & la pe- 
fanteur de la tête , &c. Ce remede 
neft autre chofe que l’æther frobonii 
won fait en difüllant l’aikool avec 
Tome II, is jh 
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l'huile de vitriol, Pour s’en fervir , il 
faut mettre dans le creux de la main 
_quelques drachmes de cette liqueur 
qu’on applique enfuite fur le front du 
_ malade. Ce remede eft fi efficace qu’il 
emporte prefque toujours en moins 
de deux ou trois minutes le mal de 
tête le plus violent, & même ceux qui 
ont duré des mois entiers. 


Remede pour le rhumatifne 


30. M. Ritterus, Médecin à Nu- 
remberg confeilloit la femence d’ora- 
be fauvage dans les rhumatifmes gou- 
teux, Ce même Médecin aflure qu’une 
pincée de cette plante prife comme 
du thé, produit des effets très fenfi- 
bles dans l’efpece de rhumatifme qui 
attaque les lombes, & que l’on nomme 
lumbago. 


Remede fouverain contre la rage. 


31, Prenez de la reine des prés, 
du polipode de chêne; de petite cen- 
taurée , d’abfynthe, de millepertuis, 
de plantain, de rhue, de betoine, d’ar- 
moife , de melifle dite piment ,' de 
fauge , de verveine , de menthe & des 
éçaillés d’huitres calçinées ; cueillez 
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ces plantes quand elles font en fleurs; 
faites-les fécher à. l’ombre ; réduifez- 
en en poudre. Pañlez-les au tamis fé- 
parément. Mettez de chacune parties 
égales , & trois fois autant de poudre 
d’écailles d’huiîtres calcinées ; mélez 
le tout exactement, & confervez le 
dansun pot de terre récemment cuit 
& fans vernis, il faut renouveller les 
plantes tous les ans. | 
Prenez un gros de ces poudres, fai- 
tes-les infufer du foir au matin dans 
un verre de vin blanc, & donnez-le 
à boire à jeun à celui qui a été mordu. 
On le laiflera trois heures tranquille, 
fans lui donner aucune nourriture, & 
on le fera refter au lit, pour qu'il fe 
_maintienne en fueurs : on réitere pen- 
dant trois jours les mêmes prifes, On 
fera de plus faigner les playes, & on 
les tiendra ouvertes , en les baflinant 
avec du vin blanc très-chargé de fel 
commun , & en y appliquant des ca- 
taplafmes faits avec les poudres ci- 
deflus infufées dans du vin ordinaire, 
"On continue ces remedes extérieurs 
jufqu’à la guérifon. Si les playes pa: 
roïfloient fort envenimées, il faudroit 
les fcarifier. Commele virus de la rage 

Bi; 
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fait quelquefois des progrès très-rapl- 
des , on n’attendra pas que celui qui a 
été mordu foit à jeun ; mais feulement 
ou lui donnera le remede trois heures 
après avoir mangé. $ 
Il faut augmenter ou diminuer le 
poids & le nombre des dofes, à pro- 
portion de la morfure , de l’âge & de 
la force du malade. Ces playes font 
lus dangereufes au vifage , auxdoigts, 
à la poitrine que par-tout ailleurs, 
Ceux qui ufent de ce remede fur le 
champ, guériflent ordinairement avec 
trois ou quatre prifes tout au plus: 
quand le mal eft invétéré , il en faut 
fix , fept, huit ou neuf; pour ceux qui 
ne pourront pas avaler le vin avec 
les poudres, on y fuppléra , en le fai- 
fant infufer dans le même vin pen- 
dant douze heures, & en faifant ainfi 
boire ce vin que l’on aura clarifié, il 
faut dans ce cas augmenter les dofes, 
& en donner plus fouvent, - 
Compofition de bougies fouveraines dans 
les maladies de l'urêtre ; comme cer= 
nofues, | 
32, Prenez une once de diachylon 
anciennement fait , deux gros d'em= 
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plâtre de mucilage , un gros & demi 
de préc: ipité blanc: Faites fondre les 
deux emplâtres enfemble fur un feu 
doux ; mêlez enfuite le précipité. Re- 
muez ja le tout ; étendez le {ur un 
linge que vous couperez en te 
bande, & que vaus roulerez pour lui 
donner. la forme conique. On peut en 
faire de la groffeur d’une aiguille à tri- 
coter ;on en augmente la grofleur par 
gradations À juiqu’? à ce qu’elles foient 

aufli fortes qu’une plume d’oye. Ces 
bougies excitentla fappuration, & dé- 
truifent les carnofités aflez PrONUÉES 
ment, 


ee 


Remede contre La rage. 


33+ Jconfifle à faire prendre à ceux 
qui ont été mordus, mais qui n'ont 
‘encore efluyé aucun accès de rage, 
quatre gros de poudre d’huitre calci- 
née dans un demi. feptier de vin blanc; 
on reitere le remede au bout de vingt- 
quatre heures. Quand on a éprouvé 
des accès, on prend le remede trois 
fois de douze LEE en douze heu- 
res , toujours dans la même dofe. Mais 
au lieu de méler les quatre gros de 
po: udre avec du vin, on les unit avee 


B iij 
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trois œufs frais dont on fait une ame= 

Jette. ‘# 
Autre contre la rage. 


34 On prétend que la reine des 
bois , connue dans les Pharmacies fous 
le nom de Matrifylya, eft très-bonne 
contre la morfure des bêtes enragées. 
La dofe qu’il en faut prendre n’eft pas 
déterminée ; on donne au malade cette 
plante verte ou féche dans du lait ou 
fur du pain avec du beurre, & au- 
tant qu’il en faut prendre. On peut 
auf lui eri faire boire en infufion en 
guife de thé, deux fois par jour. Ce 
remede a été communiqué par M. de 
Sydow de Stolzefel: je n’en garantis 
pas l'efficacité, 


Préfervatif des mauvais effets du mercure 
pour les Doreurs. 


35" Lorfquedes Doreurs ont cou- 
vert une piece de métal de l’amalga- 
me d’or & de mercure qu’ils ont pré- 
paré, ils mettent cette piece fur le 
feu, afin que le mercure s’évapore & 
que l’ot feul demeure appliqué fur le 
métal ; de peur de perdre ce mercure 
qui s’anime , ils ont foin de boucher 
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. leurs cheminées avec une botte de’ 
foin , à laquelle le vif-argent s’atta® 
che, & d’où ilsle retirent enfuite. On 
conçoit fans peine que dans cette opé- 
_ ration ils refpirent une quantité con- 
fidérable de vapeurs mercurielles, qui 
n'ayant point d’iflue, fe répandent 
dans la chambre, & on fçait combien 
leurs effets font pernicieux. Car étant 
une fois incorporées dans les humeurs, 
elles ne les abandonnent jamais : elles 
. rendent le Doreur pâle , maigre & dé- 
charné , & lui caufent enfin un trem- 
 blement auquel on ne peut lui appor- 
ter de remede. 
Pour. fe préferver de ces maux, les 
Doteurs doivent en premier lieu ob- 
,ferver de travailler dans une chambre 
où l’air pale facilement , & où il y ait 
deux portes oppofées qu’ils tiendront. 
ouvertes ; enfuite ils auront dans leurs 
bouches une piece d’or de ducat ap- 
pliquée au palais. Cette piece attirera 
à elle le mercure qu’ils refpireront, & 
elle blanchira. Alors ils la mettront 
au feu, qui fera évaporer le mercure, 
& 1ls la replaceront au même endroit 
quand elle fera refroidie , ils conti 
nueront de la forte aufli long-temps 
Biv 
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qu'il fera néceflaire , c’eft-à dire ; 
tant que l’or blanchira, ce qui empé- 
chera le mercure de s’incorporer dans 
leurs humeurs & previendra les in- 
commodités & les maladies qu’il oc- 
cañionne, | . 
Ceux qui fe fentent affeés du 
mercure , Ou qui craignent les mau- 
vais effets de celui qu’ils ont refpiré, 
pourront fe débarafler , finon du 
tout, du moins de la plus grande par- 
tie par ce moyen facile. Ils feront 
rougir dans le creufet quelques feuil- 
les d’or : c’eft ce qu’on appelle de l'or 
recuit ; ils avaleront cet or, qui n’é- 
tant point difloluble , ne fera que paf- 
fer dans le corps; il attirera à lui che- 
min faifant & s’attachera les parties 
de mercure que les humeurs charient. 
Les doreurs favent où ils recouvre- 
ront leur. or, qu’ils reprendront & 
pañleront par le feu pour leur fervir 
une autre fois. Ainfi fans peine & fans 
danger ils conferveront leur fanté & 
recouvreront celle qu’ils ont perdue. 


Rémede fpécifique pour empêcher les mar- 
ques de la petite-verole. 


36, On prend du fel commun au- 
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tant que l’on juge à propos ; on le fait 
pulverifer ; on le met alors dans un 
fac de toile que l’on trempera dans de 
l’eau de fêves diftilées. Avec le même 
fac rempli de fel commun pulverifé & 
trempé dans cette eau, on lave le vi- 
fage aux malades dès le moment que 
les croutes des puftules font tombées. 
Il faut répeter cela de temps en temps. 


Rémede contre la diffenterie. 


37. Péènez une once de verre d’an- 
timoine réduit en poudre, ajoutez un 
gros de cire dans une cuilliere de fer, 
mettez-y la poudre , tenez la cuilliere 
fur un feu doux fans flamme pendant 
une demi heure , en remuant le mé- 
lange fans difcontinuer , rétirez [a 
cuilliere du feu , pulverifez la matiere 
que vous trouverez. On le-donne de 
8 à 12 grains par dofe, 

Baume excellent pour toutes fortes de 
il playes. | 
38. On fera chauffer une broche; 
quand elle eft rouge , on la met dans 
du lard; on reçoit dans un baflin la 
graifle qui tombe ; enfuite on la lave 
huit ou dix fois jufqu’à ce qw’elle de- 
B v 


34 SECRETS DE LA NATURE 
vienne aufli blanche que la neige , on 
en charge des plumaceaux & des mor- 
ceaux de linge que l’on applique. 


Autre pour les playes. 
39. On prend une phiole au fond 


de laquelle on met de l’eau forte, on 
y ajoute de la bonne huile d’olive qui 
y furnage. Après cela on attache des 
cloux de maréchaux ou d’autres à des 
fils que l’on fufpend dans l’eau forte, 
l'huile avorte les vapeurs qui fortent 
par l’action de l’eau forte fur le fer ; 
en eft pénétrée & s’épaiflit en forme 
de baume , on leve enfuite ce bau- 
me que l’on difloud dans l’efprit de 
vin rectifié en alcahol:on les laifle 
digerer enfemble pendant quelque 
temps , & puis on en diftile l’efprit de 
vin jufqu’à ce que le baume foit fait. 


Rémedes contre l'effet du fublimé corrofif. 
40. Le fublimé corrofif eft un fel 


compofé de l’acide marin & du mer- 
cure fublimé enfemble , c’eft un poi- 
fon de: plus violens , il ronge en peu 
de temps le gofier, l’eftomac & les 
inteluns, & caufe des douleurs énor- 
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mes, des convulfions & fouvent une: 
mort prompte. | 

Le remede fpécifique à ce poifon, 
c’eft tout fel alkali quelconque , foit 
fixe , ou volatil, dont il ne faut pas 
menager la dofe, lorfque quelqu'un a 
eu le malheur d’avaler le fublimé cor- 
rofif. L’acide marin ayant beaucoup 
plus d’aflinité que les alkalis avec le 
mercure, il s’attache aux alkalis, & 
le mercure mis en liberté fe précipite. 
Entre les alkalis fixes, les principaux 
font le fel de tartre, ou fon huile par 
défaillance, le fel d’abfynthe &.1les 
fels lixiviels des ddr , & notam- 
ment du frêne ; du genet , des tiges 
de féves , des farmens de vigne &c. 
entre les alkalis volatils les meilleurs 
.remedes à ce même poifon font les ab- 
Âorbans, qui s’attachent également, 
quoique moins fortement ; à l’acide 
marin, décompofent le fublimé & met- 
tent le mercure à nud ; tels font les 
yeux & les pattes d’écrevifle, les .co- 
quilles d'œufs, d’huitres ou les mou- 
les, le corail préparé, la craye ordi- 
naire , d’ailleurs la plupart de. ces 
fubftances contiennent encore une ef- 


B vi 
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-pèce de gélée propre à lubrefer les 
inteftins excariés, 

. Au défaut des alkalis & des abfor- 
bans , il faut recourir aux favons , 
aux huiles, aux graïfles. Enfin fi on 
manquoit de tout cela à la fois, on 
feroit avaler de l’eau tiede en abon- 
dance pour tacher d’éteindre ou du 
DRM RE l'activité de ce poi- 

on. 


Liniment très-efficace pour les dartres les 
plus rebelles. 


41. Prenez gomme tragachante 
déliée dans de l’eau de plantain une 
once; alun , mercure fublimé, de cha- 
cun un gros, mélez. 


Reméde domeftique contre le flux immo- 
deré des hemorroïdes. 


42. Les payfans font étendre ceux 
qui font attaqués de cette maladie, fur 
la fumée de la corne du pied d’un che- 
val, & fouvent ils en font garantis. 


Baume interne ou externe de genievre. 


-43. Prenez huile d’olive 3 livres, 
eau de rofe un demi-feptier, cire me- 
nue demi livre , therebentine de Ve- 


RL nn 
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nife une livre, fantal* rouge en pou- 
dre deux onces. Il faut faire bouillir 
le tout dans un pot de terre neuf avec 
3 demi-feptiers de vin rouge, ayant 
-bouilli une demi heure vous ôterez 
le pot du feu & le laiflerez refroidir, 
après vous féparerez le baume d’avec 
le vin & les poudres qui reftent au 
fond ; on fe ee de ce reméde non- 
feulement pour toute forte de bleflu- 
res , foit qu’elles pénétrent ou qu’elles 
ne pénétrent point, pour les ulceres 
gangrenés , rhumatifmes & toutes for- 
tes de douleurs même pour les dou- 
leurs internes , comme pleurefie , co- 
liques , maux de tête, en oignant 
chaudement les parties malades ou en 
prenant deux gros par la bouche, 
On s’en fert aufli pour toutes les fié- 
vres malignes. 


Remede contre les aigreurs: 


44 Dans les eftomachs debiles & 
pareffeux les alimens font fujets à tour. 
ner en aigre fur tout ceux qui font 
tirés des végétaux. On peut quand 
cette maladie n’eft point habituelle 
prendre 24 grains de yeux d’écrevifle 
& 12 grains de rhubarbe, mélés en 
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femble pendant’ 8 ou 10 jours & fe 


purger enluite, 


Teinture mercurielle. 


4$. On mêle une partie de mercu-” 


re avec 4 fois autant de fel ammoniac ; 
-triturant bien le mélange, le laiflant 
enfuite repofer à l’air dans des vaif- 
feaux de verre & le rebroyant de 
temps en temps : on obtient par-là une 
mafle faline & mercurielle , qui mife 
dans un matras avec bon efprit de vin, 
donne , au moyen d’une chaleur 
d’abord très-douce & enfuite pouflée 
jufqu’à l’ébulition , une teinture légé- 
rement citrine, & fi chargée de mer- 
cure qu’elle blanchit à l’inftant le cui- 
re qu’elle touche. Cette teinture eft 
très-efficace pour la guérifon d’une in- 
finité de maladies, auxquelles le mer- 
cure fert de remede ; on en a même 


donné pendant 1$ jours une aflez for- 


te dofe, fans qu’elle aye excité au- 
cune falivation ; elle a produit des ef- 


fets furprenans dans les maladies re- 


belies de la peau , en un mot on peut 
Ja rezarder comme un des meilleurs 
remedes de cette efpèce. in fubfti- 

‘tuant l’eau commune à lefprit de vin 


e 


ee : 


# 
À 
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en tire de même une diflolution mer- 
curielle ; mais celle-ci n’eft propre 
qu’à être employée extérieurement. | 


Eau minerale ferrugineufe artificielle. 


46. Le mars mêlé avec la moitié de 
fon poid de vitriol bleu & un peu d’eau 
commune , s’échauffe , fe durcit en- 
fuite en une mafle qu’on laifle mace- 
_rer pendant 8 jours à la cour ; après 
_ lavoir broyé au bout de ce temps, 
on la feche & on l’arrofe alternative- 
ment avec de l’eau, jufqu’à ce qu’elle 
aye une belle couleur de favon de 
mars ; alors on broye le tout dans un, 
‘ mortier en y. verfant de l’eau, tant 
que cette eau en tire une teinture de 
_ rouille , & on cefle d’en mettre, lorf- 
qu’elle eft fort claire, de deflus le 
mélange, Cette eau rouillée étant fil- 
trée, eft une liqueur aflez chargée de 
mars, pour que 30 ou 40 gouttes mi- 
fes dans une pinte d’eau, faflent une 
excellente eau minerale ferrugineufe. 
On a employé au méme ufage le fel 
marin , le nitre & le fel ammoniac : 
on à obtenu par le moyen de ce der- 
nier, un fel jaune auquel l’efprit de 
| vin enleve fa couleur en s’en chars 


L.4 
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geant lui-même, il eft d’une faveur 
ftiptique & amere , & à la pro- 
priété de donner par fon mélange 
avec la noix de galle une aflez belle 
couleur de bleu foncé. Cette teinture 
& celle que l’on tire par le moyen des 
autres fels dont nous venons de par- 
ler, font très-douces & peuvent être 
employées avec fuccès dans toutes les 
maladies où l’on eft dans le cas d’em- 
ployer les préparations martielles. 


Boule vulneraire fimple. 


47. Prenez parties égales de limail- 
le de fer & de tartre blanc pulverifé, 


"faites en une pâte molle, & laiflez la 


matiere en digeftion au foleil durant 
Pété , la remuant de temps en temps, 
jufqu’à ce que le tout foit entiérement 
defléché; remettez la mafle en pou- 
dre ; détrempez la enfuite avec du vin, 
faites la digérer de nouveau & puis 
deffécher. Réiterez Les opérations juf- 
qu’à ce que vous ne vous apperceviez 
plus. des grains de limailles, & que le 
tout fe mette en poudre très - fine. 
Pour lors formez-en avec de l’eau-de- 
vie des boules , que vous laiflerez fé 


_ gherä l'air & fe durcir, 
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On fait tremper quelque-temps cet- 
te pierre dans le vin, l’eau-de vie ou 
lurine , & on lave avec cette difiolu- 
tion les playes fimples, ou bien on en 
feringue dedans ; quelquefois même 
on repand fur la playe de la pierre 
même reduite en poudre, pour arré- 
ter les hemorragies & on applique 
deffus des comprefles trempées dans 
la même diflolution qu’on renouvelle 
de 24 en 24 heures, on fait la même 
chofe pour les ulceres , qu’elle deflé- 
che & cicatrife très-promptement, 


Pierre vulnéraire compote. 


48. Prenez limaille de fer & pierre 
hematite pulvérifée de chacune 3 on- 
ces, crême de tartre 6 onces, faites- 
en une pâte avec le vin, que vous 
erez digérer & fécher comme la bou- 
le vulnéraire fimple, réiterez les di- 
geftions & les exficvations'jufqu’à ce 
qu’on n’appe’çoive plus de fer. Alors 
mettez votrè pâte féche en poudre 
fort fubtile ; mélez-y exactement du 
maftic en larmes, & du fafran bien 
pulvérifé de chacun une demi once. 
Faites difloudre dans le vin une once 
d’aloës & autant de myrrhe ; arrofez 
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“vos poudres de cette diffolution, & 
verfez par deffus du vin à la hauteur 
de 4 doigts. Laiflez le tout en digef- 
tion remuant de temps en temps, puis 
évaporez la liqueur jufqu’à ficcité, Re- 
mettez la pâte en poudre, humectez la 
avec l’eau de vie, & en formez des 
boules que vous ferez fécher pour gar- 
der. | 
Dans ces pierres le tartre divife le 
fer & la pierre hematite qui eft elle- 
même un fer ouvert. La partie fulphu- 
reufe du vin rarefe le bitume du fer 
& le rend par là plus en état de confo- 
lider Les playes & de les refermer. Les 
gommes & les refines qu’on y joint, 
ne peuvent encoré qu'étendre ce bi- 
tume du fer, & augmenter la vertu 
balfamique de cette plante par la leur 
propre. ; 


Recette pour La phtifie commençante. 


. 49. On met dans 3 pintes d’eau 
avec une freflure de veau un poulet 
qu’on remplit de jujubes, de febeftes , 
de raifins fecs & d’une petite poignée 
d'orge ; on recout le pouiet ; lorfque 
le tout eft réduit à 3 demi-feptiers, 
on y met une petite poignée de pul- 


* … 
4 _ « . 
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monaire; après quelques bouillons on 
paîñle le tout & on y met deux onces 
de fucre candy. On divife cela en trois 
portions, qu'on prendra d’heure en 
heure & on repétera la même dofe 
pendant $ ou 6 jours. 


Remede contre les hemorroïdes. 


so. Henri de Heers rapporte un 
fecret qu’il avoit appris d’un Berger 
de Chartres, & dont il avoit fait plu- 
fieurs expériences ; eufliez-vous la 
douleur la plus cruelle des hemor- 
roïdes, dit-il, vous n’avez qu’à pren- 
dre un peu de ferophulaire , foit de la 
‘racine, foit des feuilles dans vos ali- 
mens ou dans votre boiflon, vous 
ferez aufli-tôt delivré de votre dou- 
leur ; il n'importe qu’on prenne la 
poudre en fubitance verte ou féche, 
ou fa decoction 


Reméde contre l'Hydropifie. 


SI. Il faut prendre un oignon de 
Scille (racine qui vient des côtes de 
Portugal) le peler avec un couteau, 
qui ne foit ni d’acier ni de fer, faire 
avec de la farine & de l’eau , une pâte, 
où l’on renfermera çet oignon, le met-. 


. 
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tre dans un-four moins ardent que 
celui des Boulangers, lPy laifler pen- 
dant neuf à 10 heures, le retirer en- 
fuite, & après en avoir Ôté la croute 
le couper en quatre morceaux fans le 
féparer, puis le mettre dans un pot 
de terre bien verniflé en dedans, avec 
autant de pintes de bon vin blanc, 
que l'oignon pefera de livres. 11 faut 
que le couvercle du pot foit bien juite, 
& même l’entourer de pâte,*pour que 
l'air ne s’y introduife pas. On met ainfi 
l’oignon de Scille infufer pendant 12 
heures fur de la cendre, dont la cha- 
leur foit aflez modérée, pour qu’il ne 
bouille pas, On le retire après cela, 
& on le preffe dans un linge net de 
lefcive, fur le vin quieftdans les pots. 
Cette liqueur fe met enfuire en bou- 
teilles , & pourvûü qu’elle foit bien 
bouchée , elle fe conferve long- 
temps. Le malade en prend quatre 
fois par jour de trois heures en trois 
heures, fcavoir, une cuillerée & demi 
ou deux le matin à jeun, trois heures 
après deux cuillerées, & deux autres 
prifes dant la journée, d’une cuille- 
rée chacune. On peut entre chaque 
prife, donner au malade une tafle de 
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bon bouillon de viandes ordinaires, 
Il peut même le foir, manger de la 
foupe ; mais s’il en mange dans la 
journée, il laiflera pafler quelques heu- 
res après la foupe, fans prendre du 
remede, de crainte qu’il ne l’excite à 
vomir, Ce remede, qui eft très-apé- 
ritif, fe continue plufieurs jours, pen- 
dant lefquels le malade doit faire un 
exercice modéré dans fa chambre, en 
fe promenant. 


Bierre Lithontrique. 


s2. Le fuc de bouleau qui en con- 
. tient le fel effentiel, n’eft pas moins 
utile aux calculeux, qu’aux hydropi- 
ques. Le Docteur Affuerus Bayngk 
faifoit entrer ordinairement ce fucavec 
les eaux de ferpolet & de mûres de 
‘Norwege, dans les potians qu’il pref- 
crivoit contre les coliques  nephreti- 
ques, On peut en préparant de la bierre, 
-ÿy mettre auf du fuc de bouleau, & 
Jon aura une bierre d’un excellent 
ufage contre la même maladie. Le 
Doéteur Pierre Reéfenius, en faifoit 
journellement l’épreuve fur lui-même, 
mais le moyen le plus für pour avoir 
qe bierre excellente contre le caloul, 
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c’eft de la faire avec du malt d'avoine, 
dont les Anglois exaltent beaucoup les 
vertus diuretiques, & d’y faire entrer 
le fuc de bouleau & les femences de 
carotte. 


Moyen facile & peu difpendieux ; de fe 
garantir pour toujours des maux de 


dents & des fluxions. 


53. Tous les matins, après s’être 
Javé la bouche, comnre la proprété 
& même la fanté l’exigent, 1l faut fe 
la rincer avec une cuillerée à cafté de 
bonne eau de vie de lavande, à laquel- 
le, fi l’on veut, on ajoute autant d’eau 
chaude ou d’eau froide, pour.en di- 
minuer l’activité, | 
Spécifique contre La piqueure des Guëpes: 
$4. Prenez fleurs de plantain, pilez- 
_ les &enexprimezle jus, on met dans ce 


fuc tout froid , une comprefle que l’on 
applique fouvent à la partie bleflée, 


Reméde contre l’hemophtifie. 


$ 5. Prenez une déco@ion très-forte 
de chiendent, verfez-la toute bouil- 
Jante fur une décoction de mille feuil- 
le, Decantez Ja liqueur & mettez dur 
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deux livres de cette décoétion, une 
once ou deux de:quinquina : laiflez 
cela en infufion.pendant douze heures, 
& lorfque vous l’aurez pañlé, ajoutez- 
y autant de miel ou d’oximel qu’il 
en faut, & donnez ce reméde par 
cuillerées, 


Reméde contre la Jauniffe. 


56. Prenez un gros de rapure d’i- 
voire , un fcrupule de rhubarbe, fix 
à huit goutes d’efprit de nitre, faites 
en une poudre très-fine, donc vous 

donnerez la moitié le matin & l’autre 
le foir. Il faut continuer ce reméde 
‘quelques jours.de fuite ; à quoi on 
pourroit ajouter une tifane de poly- 
pode de chêne, 


Syrop du Duc de Liriä, pour la poitrine. 


$7. Prenez l’intérieur du bois de 
gayac, fmilax picquant, racine de 
fapin ; gui de chêne , de chacun 
_une once; rapure d’ivoire, de corne 
de cerf, fantal rouge , de chacun 
deux gros ; orge mondé, fleurs cor- 
diales, de chacune une pincée. Faites 
du tout une décoction Ra {ix livres 
d’eau de fontaine, ayant foin de bien 
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couvrir le pot, jufqu’à la confom- 
mation de la moitié. [1 faut alors le 
retirer du feu ; & la laifler infufer 
pendant l’efpace de dix-huit heures, 
après quoi on pañlera la décoction au 
travers d’un linge, ajoutant une fuf- 
_ fifante quantité de fucre très-blanc, 
pour faire un fyrop cuit dans une 


parfaite confiftance. 


Reméde de l'Evêque de Luçon, contre 
le rhume. 


58, Une rotie à l’huile le foir pour 
tout fouper, eft un reméde aufli effi- 
cace, qu'il eft fimple ; il fautle réi- 
terer plufeurs jours de fuite, 


Onguent pour la teigne. 


59. prenez huile de noix, une demi 
livre, vieux beurre 4 onces, fouffre 
une once, pyrêtre deux gros, poivre 
trois gros, fel gommé demi:once ; 
pilez le tout groflierement & le faites 
bouillir pendant un quart d’heure dans 
Vhuile & le beurre ; après quoi on 
coulera le tout, ou bien on le paflera 
s traversunlinge , & on difloudra dans 
la liqueur deux onces de la plus pure 1 
Huye. La manière de fe fervir de cet 4 

onguent 
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ônguent eft d’en oindre tous les deux 
jours au matin, la tête du malade, 
qu’on aura l’attention de bien couvrit 
après, pour que la chaleur fafle pé= 
nétrer le reméde. | | 


Reméde contre les hemorragies. 


60. Prenez de l’alun crud, autant 
que vous jugerez à propos, du lacque 
en grain, tant qu’ilen faut pour don: 
ner ‘une! couleur de chair à l’alun 3 
foufflez de cette poudre dans le nez 
avec untuyau, ou appliquez en fur les 
autres parties qui faignent. | 


Reméde contre les accouchemens difficiles 


- 61. On prend des feuilles de laurier 
de l’année; on les pulvérife & on en 
mêle quelques cuillerées avecde l’huile 
ou de l’eau de la Reine, pour en faire, 
un onguent qu’on étend {ur un linge 
en l’appliquant fur le nombril, on peut 
au lieu de feuilles de laurier, prendre 
les bayes, 


Recette d’un Elixir de longue vie: 
"62. Cette recettea été trouvée dans 
fes papiers du Doéteur Yerneft, Mé- 


A 


decin Suédois, mort à l’âge de 104 
TES IT, C 
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ans, d’une chute de cheval. Ce fécrer 
étoit dans fa famille depuis plufieurs 
fiécles. Son ayeule a vêcû 130 ans, 
fa mère 107 ans & fon père 112 par 
V’ufage journalier de. cet Elixir, Ils en 
prénoient 7 à 8 goutes matin & foir 
dans le double de vin rouge, de thé 
bu du bouillon. Il eft compolé d’une 
onceun gros d’aloës fuccotrin,d’autant 
dezedoaire,d’agaric blanc,de gentiane, 
de fafran du Levant, de rhubarbe 
fine , de thériaque de Venife ; met- 
tez en poudre & pañlez au tamis les 
fix premieres drogues , après. quoi 
mettez les dans une bouteille de gros 
verre avec la thériaque, jéttez deflus 
üne pinte de bonne eau de vie ; bou- 
chez bien cette bouteille: d’un par- 
chemin mouillé ; quand il fera fec , 
. piquez le de plufieurs troux d’épingle 
fettez la bouteille à ombre pendant 9 
jours ayez foin dela bien remuer matin 
& foir , le dixiéme jour fans remuer la 
bouteille, coulez doucement l’infufion 
dans une autre, tant qu’elle fortira 
claire & bouchez bien avec du linge 
Cette colature ; “puis mettez fur vos 
drogues une feconde pinte d’eau de 
vie, que vous y laïflerez encore pen: 


$ . 
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dant: neuf jours bien bouchée comme 
l’autre & remuez-les de même. On. 
coulera aufli au dixiéme jour, & quand 
on.s’appercevra que la liqueur. fe 
brouillera, on mettra du coton dans 
lentonoir, & on la filtrera à plufieurs 
reprifes, s’il le faut pour l’avoir claire, : 
On aura attention de mettre un linge 
fur l’entonnoir , afin que la liqueur ne 
s’'évapore points On mettra les deux 
infufions enfemble &onles fererra dans 
des bouteilles bien bouchées. On pour- 
ra s’en fervir dès le premier jour. Les 
dofes, fuivant les accidens , font une 
cuillerée à foupe, pour les maux de 

cœur, deux cuillerées dans quatre de 
thé, pour les indigeftions ; deux 
cuillerées tout pur, pour livrefle 3 
trois tout pur pour les paroximus de 
la goute, fur-tout quand elle re- 
monte ; deux dans quatre d’eau de 
 vie,pour colique d’entrailles & les ven: 
teufés, une cuillerée à caffé tout pur 
pendant huit jours , pour les vers, 
autant dans du vin -blanc pendant un 
mois,pour l’hydropifie; pourlafuppref: 
fion des mois, pendanttrois joursconfé- 
cutifs, une cuillerée à jeun dans trois 
. de vin rouge, en fe promenant une 


Cij 
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demie heure avant de déjeuner ; pour 
les fiévres intermitentes., une cuillerée 
prife avant les friflons, & s’il ne guérit 
pas au premier & au fecond, il gué- 
rira immanquablement au troifiéme, 
Pour purger en forme, trois cuillerées 
pour les robuftes & deux pour les 
femmes quatre heures après un léger 
fouper. L’ufage journalier qu’on 
peut en faire eft de fept goutes 
pour les femmes, & de neuf pour les 
hommes ; un vieillard en prend en 
outre une cuillerée tout pur tous les 
huit jours, &c. en mettant une pinte 
de bon vin blanc fur le marc refté 
dans la bouteille, après que lElixir 
eft fait; le laiflant infufer pendant un 
mois, en remuañt la bouteille deux 
fois par jour. Il eft excellent pour 
les coliques des chevaux, vaches, &c. 
en leur faifant boire roquille à la 
fois, | | 
Recette contre La: Goutte, 


63. Le meilleur reméde contre la : 
. goutte, eft l’ufage du quinquina dans 
du vin rouge, pendant quelques jour$ 
jufqu’à guérilon. | 
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Moyen pour arrêter les hemorragies du 
Sa nez. s 
64 On prend un fil de foye fort, 
on le cite bien & on attache à un de 
fes bouts un bourdonné de linge ; on 
prend enfuite une cordede violon du 2° 
rang , on l’introduit dans la narine qui 
_ faigne.Lorfquele bout decettecorde eft 
dans le goziet; on cherche à le prendre 
avec une pincette ; on.le tire dans la 
bouche, on y attache le fil de foye 5 
on retire enfuite la corde de violon 
par la narine, & lorfque le fil de foyÿe 
fe préfente, on le retire jufqu’à ce 
qu’on fente le bourdonné dans l’ou- 
vérture poftérieure de la narrine ; on 
aflujétit alofs le fil par de la charpie, 
qu’on bourre dans la narine antérieure 
& ce moyen arrête prefque infailli- 
blement l’hemorrogie ; peu de jours 
après, on Ôte la charpie de la narine 
antérieure ; le bourdonné fe détachera 
enfuite, & la cure fera, parfaite, 


Reméde pour le Cancer. # 


_6$. Ce reméde n’eft autre chofe 


que lillesbra , on fait avec le fuc de 
&. We Cu 


: 
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cette plante, & l'huile d’olive une ef 
péce d’onguent. On applique de cet 

onguent fur la partie cancereulfe, 1l 
y caufe d’abord des douleurs très- 
vives , mais elles diminuent & ceflent 
enfuite après un ufage réitéré & tour 
jours heureux, 


Spécifique pour guérir les mauvais effets : 
du. folanum. 


: 66.: Prènez deux onces de vinaigré 
de lavande, avec autant d’eau, mêlez 
le tout pour une dofe. Le malade fera 
couché aufli-tôt après, & l’on repete 
le reméde fi on en a l’occafion. 


Reméde contre la Goutte Es les douleurs 
de rhumatifme. 


w 
k 


67. Prenez un poids égal de racines 
d’ariftoloche & de gentiane, pareille 
quantité de femences de'chamædrys, 

de'chamæpitys & de petite centaurée, 
pulvérifez le'tout & le tamifez auf 
fin qu'ileft pofible, & mêélez le bien 

“menfemble. Faites ufage tous les matins 

à jeun, d’un gros de cette poudre dans 
une tafle d’eau, de vin, de bouillon 
œude thé; demeurez encoreuneheure 
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& demi à jeun, après lavoir prife; 
continuez ain{i pendant trois mois fans 
interruption , s'il fe peut: reduifez 
enfuite la dofe à = de gros pendant 
trois autres mois, puis à un demi gros 
pendant fix mois, la prenant régu- 
lierement tous les matins, Après la 
premiere année, il fufhra de prendre 
un demi gros de deux jours lun; ce 
reméde opérera  infailliblement ; on 
ne doit point fe décourager, fi l’on 
n’en reçoit pas d’abord de foulage- 
ment, il travaille lentement , mais 
furement, il peut fe pafler deux ans 
avant qu’on s’apperçoive de quelque 
changement confidérable. 


Reméde contre l’Affhme, 


68. Prenez fix gros de fené, une 
demi once de fleurs de fouffre , deux 
gros de gingembre, un demi gros de 
fafran, mettez le tout en poudre; 
&mêlez y quatre onces de miel ; 
prenez en gros comme noix mufcade 
matin & foir. | 


Reméde contre La fiévre intermittente. 
69. Prenez deux onces de quin- 
quina mis en poudre très-fin, mettez- 


C iv 
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les dans une pinte d’eau de vie, ajou: 
tez-y vingt-quatre grains péfant de 
cochenille bien battue ; mêlez le tout 


& prenez en un petit verre plein, trois 


heures après faites en autant, & con: 
tinuez toutes les fix heures , jufqu’à 
ce que vous ayez tout pris ; fecouez 
bien la bouteille avant de verfer votre 
reméde. Si on a une fiévre inveterée, 
on fera bien d’en prendre une autre 


bouteille. 


Reméde infailible pour guérir de Phydro- 
phobie ou de la rage, 


70. Compofition. Une poignée de 
rhue, une poignée de racine de cinor- 
rhodon ou rofier fauvage, une poi- 
gnée dé fauge ordinaire ; fix racines 
de fcorfonaire , quatre goufles d'ail, 
une poignée de fel, il faudra con- 
caflèr le tout enfemble, le mettre dans 
un pot neuf de terre,le fermer hermeti- 
quement & le faire infufer dans une 
pinte de vin blanc, mefure de Paris 
pendant vingt-quatre heures ;. l’infu- 
fion faite , on tirera la liqueur au 
clair & on la confervera dans une 
bouteille bien bouchée. 

-:Dofes & ufages.. Tous les matins à 
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jeun,on prendra un grand verre de cette 
liqueur froide péndant 10 jours ; & au+ 
delà de 10, autant de jours qu’il y aura 
qu’on a été mordu avant l’ufage de ce 
reméde ; on laverabienlaplaye avec de 
l’eau falée, & on appliquera deflus les 
drogues qui ont fervi à faire le reméde; 
fi la bleflure eft. grande , On la fera 
panfer par un Chirurgien qui prendra 
foin de Ja faire fupurer abondamment 
& long-temps, On peut préparer ce 
reméde dans du lait ou dans toute autre | 
liqueur pour les animaux qui refufe- 
roient de le prendre fait avec le vin. 


Eletluaire anti-hydro tobique de Mre 
in Baudor HU. 


“1. Prenez fecondeécorce de‘frêne, 
fleurs de _grand houx,. de myrthe, 
de romarin, de. ferpoler, racines de 
fcorfonere, racines & feuilles de bouil- 
. Jon blanc, de fauge &., de. plantain à 
dé, toutes parties, égales : : faites. les 
fécher & bruler, tamilez. la cendres 
& ajoutez par once de cendres deux 
gros de. poudre d’écrevifles calci-. 
nées & une demi once de. poudre 
d’écailles d’huitre aufli calcinées ; mê= 
lez le tout exactement & faites en un 


CV. 


IT 
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électuaire avec Pextrait de rhue. M; 
Baudot prefcrit i intérieurement ce re- 
méde pendant quatre ou cinq jours de 
fuite, le matin à jeun, à la dofe de 
deux ferupules & pendant ce temps, 
il fait faire des fritions mercurielles 
fur les parties bléffées, péhdant fept 
où huit jours, ‘il purge lé malade le 
dixiéme jour & pendant feize autres 
jours de fuite, il lui fait prendre 
de deux jours lun avant l’heuré 
du fommeil , une pilule de deux grains 
de pañacée mercurielle. 


4 Remé de contre POzene, 
‘m2. Prenez dela litharge de plomb 


brulé , de la cerufe, de là pierre ca- 
Érminire ‘de cbtüme dix gros. 
Après les avoir reduit en poudre fub- 
tilé , mettez -les enfembie dans un 
mortier ; Continuez, en y ajoutant 
fucceflivement-une cuillerée d'huile 
rofat, de fücde morelle & dejoubarbe 
jufqu’à ce que le tout aye pris la con- 
fiftance d’un onguent ; on énduira une 
tente de cet onguent, & on le portera. 
dans le nez ce qu on renouvellera trois. 
fois le jour, 

* Lorfque Pulcere fera bien detergé 
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on pourra faire quelques infufion aveé 
Veau de Barége ,"& ôn tâcherà de lé 
déffecher avec du pompholix, auquel 
on ajoutera une demi partie de plomb 
brulé ; on fera prendre les remédes 
généraux & anti-véneriens. 7 


t 
Bougies fondantes du Sieur Daran. 


73 Prenez huile d'olive, unelivre, 
vin rouge, une demie livre, un pigeon 
où à fon défaut un petit poulet, met- 
tez le tout dans une terrine neuve & 
faites-le bouillir à un féu égal jufqu'à 
confomption du vin ; ôtez alors l’a: 
nimal que vous y aurez mis & faites 
fondre dans ce’qui refte de la lciré 
jaune & dela :poix de Bourgogne, 
de chacune quatre onces, du blanc : 
de baleine ; deux onces, du diabota- 
hum , une‘ once ; ajoutez-y de la 
poudre de femelle: de foülier brulé, 
depuis deux gros , jufqu’à deux ontces, 

fuivant'que vous voudrez rebdre les 
bougies plus où moins cathéretiques 5. 
remuez bien le tout, jufqu'à ce que 
Ponguent aye pris une confiftance 
éonvenädble , ce ‘que vous connoîtrez 
en y trempant un.finmge, que vous 
laiflerez reroïdiEs :  trempez - y alox 

| C vj 


LL 
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plufieurs morceaux de toile fine & à 
demi ufée, que vous étendrez à l’aix 
pour les laifler égouter & refroidir ; 
quand ils font froids, on les coupe 
en languettes ou en bandes, longues 
d'environ un pied & plus ou moins 
larges , felon qu’on veut faire des. 
bougies plus ou moins grofles. Il faut 
que ces languettes ou bandes, foient 
un peu plus étroites par un bout que 
par l’autre. On roule les bandes d’a- 
bord entre les doigts, & enfuite entre 
deux marbres ou deux planches bien 
polies, pour former par ce moyen des 
bougies bien lifles, bien fermes, & 
an peu pyramidales, 


Bougies adouciffantes du Sieur Daran. 


74. Prenez de la cire vierge, huit 
onces , du blanc de baleine, trois on- 
ces , de l’onguent rofat, deux onces, 
. de l’onguent cerufe , autant, faites 
fondre le tout enfemble, y ajoutant 
un peu d’huile d'amandes douces, 
fi l’emplâtre paroifloit trop ferme, 
trempez-y des morceaux de toile, & 
faites-en des bougies de la maniere 
qu'on vient d'expliquer. 


* 
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= Liniment anti-ftorbutique de Moret, 

."7$. Dans le fcorbut invetéré, les 
jambes, les cuifles & quelque fois mê-. 
me plufieurs autres parties font mar- 
quées de tâches rouges, livides ou 
noires, plus où moins grandes & plus 
ou moins nombreufes ; quelque fois 
même en fecouant le doigt, l’on fent 
fous la peau des duretés & des carno- 
fités dc dolébues 5 pour remédier à ces 
accidens , le fieur Moret fe fervoit 
d’uneefpéce de liniment, préparé com- 
me il fuit : prenez du favon noir fix 
onces, du camphre pulverifé, deux 
onces, du fel ammoniac en poudre, 
trois onces, de l’eau de vie, une 
pinte, faites fondre les drogues en- 
femble fur le feu ,en les remuantlong- 
temps. Quand on veut fe fervir de ce 
reméde , on en prend deux ou trois 
cuillerées, que l’on fait légérement 
tiédir, & l’on en frotte les endroits: 
tachés & les duretés, jufqu’à ce que 
la-iqueur féche fous la main; on peut 
réiterer cette efpéce de friction plu: 
fieurs fois le jour. | 
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Remede pour enlever les taches de rouffeur* 


76. Il faut avoir un liévre tué & 
non étouffé ni étranglé ; il convient 
que ce foit un mâle plutôt qu’une fe 
melle ; on le pend par les pieds de 
derriere , on le dépouille & on tire 
avec foin tout fon pe caiilé éu non: 
On prendra autant pefant d’urine de 
la perfonne pour qui on compofe le 
remede , qu’il y aura de fang ; on fe 
fervira de l'urine de la nuit ou du 
matin , lorfque la perfonne eft encore 
à jeun ; on met enfuité le fang & l’u- 
rine dans un vaifleau de fayance , & 
onles mêle & incorpore bien enfem- 
ble , puis on verfe le tout dans une 
ferviette qu’on noue & qu'on fufpen= 
dra en Pair, ayant foin de tenir def- 
fous un vafe propre pour recevoir 
l’eau qui filtrera au travers du linge, 
Cette eau fera mife enfuite dans une 
bouteille & l’on s’en fervira.de la ma- 
niere fuivante, UE | 

La perfonne qui veut faire pañler: 
fes roufleurs gardera la maïfon pen. 
dant trois jours, fe tenant bien clofet 
dans fa chambre ;. le foir én fe cou 
chant elle mouillera de cette eau un 
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Setit: linge, dont elle humectera fes 
taches par-toùt où elles feront ; elle 
ne s’efluyera pas & fe couchera ainfi 
mouillée, la laïflera pareillement fé- 
cher toute feule & faire fon effet ; elle: 
réitérera cette.opération plufieurs fois 
dans la journée ; & cela pendant trois 
jours ; le lendemain du troïfiéme jour 
ellé fe lavera avec de l’éau de mou- 
ron , & s’efluyera ; elle fera alors libre: 
de fortir & de vaquer à fes affaires. 
L’ufage de l’eau de mouron fera côn- 
tinué tous les matins pendant quatré: 
où cinq jours. Pendant ce temps les 
taches de roufleur tomberont par 
écailles & en poufliere farineufe , & 
la peaw reftera blanche, unie, claire 
& fraiche autant qu’on peut la defirer. 

L’eau de mouron eft {1 fouveraine 
pour le teint, qu’elle devroit feule fe 
trouver fur ‘la toilette des dames : lé 
mouron à fleurs rouges -eft celui qu’il 
faut préférer. ….. ve 


Spécifique employé par les Sauvages, pour 
1e ».les maladies venerienness 

"7e Prenez de da planté appellée 
- lobelix( 1à cardinale bleue ) cinq on 
fix racinés:-{oit fraîches , foit féché es 
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faites-les bouillir pour en faire uné 
forte décoction , faites-en boire abon- 
damment au malade, dès qu'il eft re- 
veillé ; il continuera d’en faire fa boif- 
fon ordinaire dans le cours de la jout- 
née ; elle doit être légerement pur- 
gative ; fi elle agifloit trop vivement, 
il faudra la faire moins forte. Pendant 
l’ufage du remede ; il faut s’abftenir 
de liqueurs fortes & des alimens trop 
affaifonnés : on fe fervira de cette 
même décoétion pour bafliner & fer- 
menter.les parties extérieures du 
corps fur lefquels le: mal a fait im- 
preflion : il ne faut que quinze jours 
ou trois femaines pour parvenir à une 
guérifon totale. Lorfque le malade a 
des ulceres putrides , il peut les fé- 
cher & les cicatrifer au-moyen d’une 
poudre faite avec la racine féchée,de 
benoitte de riviere, qu’on répand. fur 
les ulceres véroliques...., | 
Propriètés des cendres pour faire revivre 
les noyés. EN) 
78. Rien n’eft meilleur pour faire 
revivre des noyés, que.de les enve- 
Jopper tous entiers dans des cendres. 
de vegetaux, à défaut de cendres, on 


CONCERN. LES MEDICAMENS, 6$- 
peut y fuppléer par du fel märin, 
dont on couvrira entiérement le çorps 
du noyé. 4 


Spécifique de M. Leautand ; contre le 
charbon. 


70. Prenez de lune des trois ef- 
péces de vitriol , mettez-en la quan- 
tité que vous voudrez en poudre, 
mélez de cette poudre avec le jaune 
d’un œuf frais, pour en faire une pà- 
te qui puifle tenir fans couler , fur de 
la charpie ou de la filaffe ; appliquez 
de cette pâte fur le charbon , autant 
qu’il en faut pour le couvrir : mettez 
de la charpie par-deflus , ou chargez- 
en un plumafleau que vous placerez 
fur le charbon ; fixez-le avec un em- 
plâtre & des comprefles : aflujettiflez 
le tout avec un bandage convenable 
à la partie affectée, afin que la pâte 
ne quitte pas la place qu’occupe le 
point charbonneux.. Une feule appli- 
cation fuffit ordinairement pour fixer 
le mal, en faifant une efcarre ; fi ce- 
la n’arrive pas, ce qu’on connoit au 
gonflement , à la tenfion de la partie 


_& à l’obftination des accidens , on 


fait une feconde application ; huit ou 
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dix heures après , il eft rare qu’on foit 

‘obligé d’en venir à une troifiéme. Ce 

remede excite une excarre dont on 
rocure la chutte avec l’onguent ba- 

Étie ; l’efcarre tombée, on panfe PuË 

cere avec l’onguent qui fuir. 

Prenez huile d’olive , graifle de 
cochon mâle , graifle de moutor 
& cire neuve, de chaque quatre on- 
ces ; fleurs & feuilles de romarin , en 
tout une poignée : il faut les réduire 
en poudre fine, une ou deux feuiles 
de tabac qu’on réduira aufli en pou- 
dre, jaunes d’œufs frais, au nombre 


de deux : faites bouillir le tout dans 


une quantité médiocre de bon vin 


rouge , jufqu’à la confomption du 


vin. On fuit la même méthode pour 
tous les petits charbons qui fuccedent 
quelquefois , ou qui accompagnent 
le charbon principal. É 

Lorfque le charbon eft accompagné 
d’une inflammation confiderable, on 
fomente la partie avec un mélange 
de dix parties d’eau de fcabieufe , une 
d’eau-de-vie , du blanc dé deux œufs; 
& d’une petite pierre d’alun de ro- 
che : on agite le tout enfemble, dans 
un vaifleau convenable , jufqu’à cé 


” 
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qu'il. fe forme une écume : on en 
imbibe des comprefles, dont on en- 
veloppe la partie en les appliquant 


pat- deflus les plumafleaux & emplà- 


tres mentionnés ci-deflus. 


Remede dont on vante fort en Hollande, 
. l'efficacité pour guérir La phtylie ,& les 


 ulceres internes. 


- 80: Prenez afphalte ou bitume de 
Judéeune livre , fel décrepit une de- 
mi-livre, du fin fabre une livre & de- 
mi ; mettez le tout enfemble dans 
une retorte ;: faites diftiller à un feu 
bien fort. On a d’abord un peu d’eau 


qu'il faut: jetter ;/en tant pour un 


TT LE LL tt 


moment, le: récipient. L'huile noire 


qui fuit de près cette eau, eft le re- 
mede dont il s’agit. On continuera à la 
faire diftiller aufli longtemps qu’elle 
continue de venir noire , ou d’une 
couleur d’un bleu foncé : on fait pren- 
dre dix à quinze gouttes de cette 


huile , deux fois par jour , le matin à 


jeun , & le foir à l'heure du coucher. 

e remede n’a, dit-on, jamais man= 
qué en aucune efpéce d’exulceration 
interne, 


LS 
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Nouveau remede pour les fiévres inter= 
et mittentes, Mer 
81. Prenez du caffé torreñé & paf- 
fé par le moulin ordinaire, la quan- 
tité fuffifante pour deux tafles, c’eft- 
àa-dire environ fix drachmes, que vous 
ferez bouillir dans une feule tafle 
d’eau commune, jufqu’à la confomp-. 
tion de la moitié ; verfez enfuite cet- 
te décoction par inclinaïfon , dans 
une tafle à caflé, ou un gobelet or- 
dinaire qui fe trouvera à demi plein; 
exprimez du jus de citron ou de li 
mons , jufqu’à ce que la tafle ou le 
gobelet foit bien remplit ; méêlez le 
tout & faites le boire au malade chau- 
dement le jour de l’intermifion ; le 
matin à jeun, fi cela fe peut, ou & 
une heure convenable pour que le re- 
mede ne trouve pas l’eftomach occu- 
pé à la digeftion des alimens : une 
heure après le malade prend un bouil- 
lon, & refte tranquille dans fon lit, 
le refte de la journée à une. diéte lé- 
gere. | 1 
Remede contre la rage. 


€2, Prenez nitre dépuré une once, 
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myrrhe choifié une demi-once , ver- 
veine à fleurs bleues , une poignée, 
dents de cerf, deux onces, fel com- 
mun deux gros , herbe de mouron 
rouge avec fa fleur, qui commence 
à venir en femence, ceuillie au mois 
de juin , quatre onces & deux gros, 
mélez le tout & faites-en une poudre 
très-fine, Voici la maniere de s’en 
fervir, 

Si un homme eft mordu d’un chien 
ou d’une bête enragée , on lui don- 
neun demi-gros de cette poudre ;on 
répéte cela trois fois en vingt-quatre 
heures , & on le fait jeuner chaque 
fois après lavoir pris pendant une 
heure. Si c’eft un animal quiea été 
mordu, il faut lui donner un gros 
chaque fois , & pareillement trois fois 
en vingt-quatre heures, La bleflure 
doit être bien lavée & nettoyée avec 
de l’eau de fontaine, & il faut pren- 
dre garde qu’elle ne fe ferme pas trop 
tôt, afin que le venin en puifle d’au- 
tant mieux fortir. Si vous voulez êtré 
afluré que le venin foit bien forti de 
la bleflure , prenez une ‘mie de pain, 
trempez-la dans la bleffute ; afin qu’elle 
en devienne humide ; faites-la avaler 
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par une poule ou un pigeon; s’il em 
meure, on n’ofe pas permettre encore 
que la bleflure È referme, finon, on 
peut la laifler refermer. Si la bleffure 
a été bien forte , il faudra alors la 
faire r’ouvrir à l’aide du fcarificateur. 
Un an après, précilément au même 
temps que l’homme a été: mordu, 
* illui faut faire prendre de cette poudre, 
comme on a dit ci-devant. Ce reme- 
de a réuflit en Franconie. 


Autre remede fouverain & efficace contre 
_ la rage , pour les perfonnes mordues 
par des loups ou des chiens enragés. 


83. : Prenez une poignée de rhue, 
une poignée de pafquerette des prés ; 
racines & feuilles, une poignée des 
fommités de ronces, dont il faut ôter 
la premiere écorce , une ‘poignée 
d’abfynthe , deux blancs de poreaux;, 
deux gouffes d'ail. Pilez le tout en- 
femble, mettez-le dans un pot & jet- 
tez-y une cuillerée de gros fel , & un 
verre de vinaigre de vin ; faites in- 
fufer le tout fur la cendre chaude, 
enfuite preflezle dans un linge pour 
en exprimer le jus qu’on partagera.en 
trois portions égales, dont on en fe; 
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ra prendre une le matin à jeun à la 
perfonne mordue :. on la fera enfuite 
courir jufqu’a ce qu’elle ait bien chaud, 
aptès quoi on la couchera bien chau- 
dement & l’on continuera ainfi per- 
‘dant trois jours de fuite, pour con- 
fommer les trois portions ; il faut 
‘avoir foin de mettre le mare des her- 
bes fur la plaie. | | 
.. Remede familier contre l'hydropifie. 


84. Prenez des feuilles de pin une 
livre, faites les bouillir dans une pin- 
‘te d’eau l’efpace de trois heures ; fil- 
trez la décoétion & prenez-en tous les 
"matins la huitiéme: partie , au bout 
de huit jours faites une nouvelle dé- 
coction que vous prendrez de même, 


Moyen pour remettre de la fatigue après 


\ 


“de longues marches. 


18%. Il faut frotter les pieds, & les 
jambes avec un morceau de flanelle 
ou quelqu’autre étoffe de laine bien 
#eche , enfuite on les lave dans de 
Peau tiéde où il y a une once de pou- 
dre à canon difloute, tr Le 


s. 
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Préparation d’unremede contre la gravelle; 
nommé Lythontripticumtulpü. 
86, Prenez un gros de cantharides 
fansailes, & un gros de petite cardamo- 
mum fans les coques: pulverifez-les & 
verfez deflus une once d’efprit de vin 
‘re@ifié, & une demi-once d’efprit de 
nître ; laïflez-les en infufion froide 
pendant cinq ou fix jours; en les re-. 
muant de temps en temps. Il ne faut 
pas boucher exactement la phiole, 
car elle fe cafleroit par la fermenta- 
tion continuelle qui s’y fait, & on en 
prend depuis 4 jufqu’à quinze ou vingt 
gouttes dans un verre d’eau ou de 
vin, le matin une heure après avoir 
pris un bouillon , & l’on continue 
d’en prendre trois ou quatre jours de 
‘fuites : 
Il faut ufer de beaucoup de cir- 
confpection dans ce remede , fans 
‘cela on court les rifques de fe caufe 


_ 


un piflement de fang. 


Remede éprouvé pour la parfaite guérifon | 
des cors aux pieds. 


f 


87. Faites cuire une goufle. d’ail 
dans la braife où la cendre chaude 5 
appliquez-le 
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appliquez-la enfuite fur les cors en l'y 
aflujettiffant , & en vous mettant au 
lit: il faut en fufpendre leffet, lorf- 
qu’on fe chaufle , parce qu’autrement 
l'ail fe trouvant comprimé feroit en- 
fler le pied & peut-être ÿ cauferoit de 
Pinflammation , il eft bon dé renou- 
veller ce cauftique 3 fois dans les 24 
heures, | 
Remede éprouvé contre les retentions d’u- 

| rine. 
88. Il faut prendre fix poreaux 
(ceux qui n'ont pas encore été replan- 
tés ont plus de vertus) que l’on acco- 


. mode comme pour mettre au pot ; on 


w 


les met cuire à très-petit feu dans un 
pot de terre neuf, remplie de fuffifan- 
te quantité de bonne huile d’olive ; 
lorfque les poreaux font bien cuits on 
les étend fur des étoupes & on les ap. 
plique ainfi en forme de cataplafme 
far le bas ventre du malade le plus 
chaudement qu’il peut le fouffrir. 


Remede des Groën-landois contre le [cor: 
{a but, 


| 89. Ils font cuire dans une tifanne 
d'orge ou d’avoine de la viande frais 


ei 
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che foit de renne, ou de quelque oi- 
feau de proye ; ils font enfuite confire 
du cochlearia & de l’ofeille dans le 
bouillon de ces viandes ; c’eft un ex- 
cellent aliment medicamenteux , qui 
tient le ventre libre, qui évacue les 
humeurs putrides , comme fi on avoit 
pris un purgatif, & qui rétablit en 
peu de temps des malades qui étoient 
à l'extrémité. 
Remede contre les vers. 


-90, On fait infufer des fleurs de 
millepertuis dans de l’efprit de vin, 
& on donne cette teinture dans quel- 
que liqueur appropriée. Matthiole dit 
qu’une cueillerée de l’huile tirée de la 
femence & des fleurs de cette plante 
tue les vers. Paracelfe avoue qu’il fuf- 
fit d'appliquer le millepertuis fur un 
endroit du ventre où il y a des vers, 
pour les faire changer de place. 


Remede contre les hemorroïdes fluentes. 


01. ,Il ne s’agit pour guerir cette 
Maladie que de manger des graines de 
pommes de grenade. 


+ - 
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: Pommade contre la galle. | 


92. Prenez huile d'olive une once 
tire blanche uhe demi once, cerufe 
ün gros & demi, fublimé sonrafés Vi- 
triolblanc :& alun de chacun un gros ; 
on fera fondre:la cire dans huile fur 
un feu doux dans un baflin de terre 
verniflé; la cire fondue ; on y ajoute- 
rà les 4 autres drogues qu’of :aurz 
mis en poudre. très: fine: dans un mor- 
tier de fer ; vérreoude marbre, fur- 
tout le fublimé, ayant foin d’agiter 
ce mélange ufqu? à ce qu’il foit froid. 

. On partage letouten $ partiestéga- 
En on s’en frotte legerement le corps 
 lédoir'en fe couchant, à Pexceptiom 
de l'aîné & des parties! de l’un & de 
autre fexe, pendant: jours defuite,, 
obfervant de garder les mêmes linges 
pendant 8 jours. Après ce temps on 
changera tous les linges & habits qd 
onttouché la: peau. À | 


‘ Huile excellente pour. les 5 playes. 5#} 


03. Mettez dans deux livres de [a 

meilleure huile d’olive deux livres de 

fücre fin reduit en° poudre , remuez 

. bién le tout avec une due de bois 
ij 
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dans un vafe de cuivre, ou de terre; 
avant de le mettre fur le feu , qui 
d’abord doit être leger. Quand le fu- 
cre fera fondu, doublez, le feu , & 
pendant que l’huile bout à petits bouil- 
lons, remuez-la fans difcontinuer. 
Environ au bout d’une heure & demi 
il fe formera fur l’huile des bouillons 
ou des cloches, & alors vous augmen:- 
terez le feu, pour que l’huile bouille 
encore plus fort ; infenfiblement 1l s’y 
formera des grofles cloches ou des 
bouillons de couleur brune, qui de-: 
viendront enfuite d’un rouge! foncé 
ou rembruni, puis toutes rouges ; le 
caramel fe formera, & quoi que l’on 
remue continuellement , il s’attachera 
au fond du baflin. C’eft alors que 
Jhuile eft cuite, mais on peut fans 
inconvenient la laifler, en remuant 
toujours un: demi quart d’heure de 
plus fur le feu, elle nes’en gardera 
que mieux. Cette huile:balfamique eft 
bonne pour toutes les playes & princi- 
palement ‘pour les playes recentes , 
1l faut qu’elle foit très-chaude pour 
s’en fervir ; après en avoir bien bafli- 
né la playe, on en-imbibe une com- 
prefle qu'on met deflus, elle n’eft pas 
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moins fouveraine pour les contufons 
& les bleflures. | 


Remede pour guerir la furdités 


94 Mettez une cueillerée ordinai- 
re de fel-gris dans environ une cho- 
pine: d’eau de fontaine ; laiez - l’y 
24 heures ; ayant foin de remuer de 
temps en temps la bouteille ; mettez 
une cueillerée à thé de cette eau dans 
l’oreillé malade en vous couchant, 
pendant fept à huit jours, obfervant 
de vous coucher du côté oppofé & 
foyez für de guerir. 


Remede familier contre les coups de foleil, 


95ÿ+ Quand on fe fent frappé d’un 
coup de foleil , il faut.le plutôt qu’il 
eft poffible , tater avec le doigt l’en- 
droit où la douleur fe fait fentir le plus 
vivement, faire rafér fes cheveux fut 
cet endroit, & y appliquer une bou- 
teille pleine d’eau fraiche avec aflez 
d’adreffe pour que l’eau dont elle eft 
pleine à deux ou trois doigts près , ne 
s'écoule pas; on tient la bouteille ain- 
fi pofée jufqu’à ce qu’on s’apperçoive 
que l’eau commence à fremir.-& même 
à s'élever comme fi elle étoit fur le 

Di 


; 
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feu ;.alors on fubftitue promptement 
une feconde bouteille pléine d’eau 
comme la premiere & on continue 
_d’en’ fubflituer de nouvelles , jufqu’à 
ce que l’eau ne contracte plus de cha- 
Jeur ni de mouvement, & alors le ma- 
lade eft entiérement guéris & hors de 
tout danger. Ce remede eft fimple & 
aifé, | 3 
Remede pour les panaris. 


96. On. charge d’une bonne cou- 
che d’onguent. napolitain compofé à 
parties égales de mercure avec la the- 
xebentine de Venife, un petit mor- 
ceau de peau, dont an couvre le pa- 
_naris, & on enveloppe le doigt d’une 
compreflé en huit ou en dix doubles. 
On leve cet appareil toutes les 24 
heures & on remet une nouvelle dofe 
-d’onguent fans charger ni la peau ni 
la. comprefle. 


Autre au même fujet. 


‘97. Il faut faire une bouillie avec 
du vinaigre & de la farine, & lorf- 
qu’elle eft bien cuite, la laifler refroi- 
dir, en-couvrir enfuite le panaris. IL 
faut enveloper le doigt avec un linge: 
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& renouveller l'appareil tous les jours 
jufqu’à l’entiere guérifon. 


Remede qu’on regarde comme fouverain 
contre la diffenterie. 


98. Prenez 2: gros de rhubarbe, 
la groffleur d’une noix de. theriaque, 
double quantité de conferve de rofes, 
deux cueillerées d’eau de canelle dou- 
blement diftillée ; mêlez le tout en- 
femble & prenez-en le tiers en vous 
couchant. Continuez ce remede juf- 
qu’à parfaite guérifon , en obfervant 
de vous tenir chaudement & de ne 
manger pendant ce tèmps,, ni lard ni 
poiflon ; fi vous êtes en état de fup- 
porter un vomitif, il faut commencer 
à en prendre un d’hypecacuana, 


À Remede contre la brulure. 


99. On prend des vers de terre; 
dont on peut ramañler à l’inftant une 
grande quantité en enfonçant un piquet 
dans latèrre, oùil y a de fes infectes 
& en lagitant un peu : les vers de terre 
fortiront, pour ainfi dire aufitôt , & 
ramperont autour du piquet , il faut 
enfoncer le piquet à peu près d’un pied 
en terre. On fit ces vers deterre dans 

| | D iv 
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du beurre frais & les ayant bien frité; 
on en exprimera un onguent dont on 
oint les parties brulées. 


Remede contre les maux d’efiomach. 


100. Eventrez une carpe, prenez- 
en le fiel que vous detremperez dans 
une cueilliere à bouche avec un peu 
d’eau ou de bouillon , avalez le breu- 
vage , prenez par deflus une cuillerée 
de bouillon & vous vous fentirez à 
Pinftant foulagé & guéris radicalement 
des maux d’eftomach de quelque nature 
& quelques inveterés qu’ils foient. 


Pilules d'Hélvetius pour les hemorragies 
principalement pour les pertes. 


‘101. Prenez deux onces d’alun de 
roche , foit blanc, foit rougeatre & 
qui foit purifié, mettez-le en poudre 
& faites le fondre dans un vaifleau ; 
alors vous y ajouterez une demi once 
de fang de dragon pulverifé & le mé- 
lerez bien; ôtez le du feu, en le-re- 
muant toujours , jufqu’à ce que vous 
le voyez en confiftance de pâte molle, 

Faites en des pilules de la grof- 
feur d’un gros, ou d’un petit poix, 
& parce que, pendant qu’on les fait, 
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lé mélange fe durcit à mefure qu’il fe 
refroidit ; on Le rechauffe de nouveau | 
quand il eft devenu trop dur, & onle 
remet par-là au degré de confiftance 
néceflaire , jufqu’à ce qu’on aye ache- 
vé de mettre toute la mafle en pilules. 
Dans les cas preffans on pourra fe fer- 
vir de l’alun de roche tout fimple, 
. choifir le plus beau qu’on pourra trou- 
ver, & en former des pilules de la 
même grofleur avec une pointe de 
couteau. La dofe eft d’un demi gros, 
que l’on diminuera à proportion de 
âge, on les prend à toute heure, & 
on les enveloppe dans du pain à 
chanter ; on fait boire à la malade im- 
. mediätement par deflus un verre de 
tifanne contre les hemorragies , on 
lui réitere un quart d’heure après un 
verre de la même boiffon ; les pilules 
fe prennent de quatre heures em qua- 
tre heures ; & fi l’hemorragie eft vio- 
lentede deùx:heures en deux heures 
Tifane contre les hemorragies pour pren= 
dre par defjus les pilules d'alun où 
_ d'Helvetius. 
502: : Prenez des feuilles de lierræ 
terreftre, de pervenché, e bourfe 
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à pafteur, de queues’de renard, de: 
plantäin & d’oiriës piquantes , de cha: 
cune une demi poignée , de fleurs: 
d’hypericum le quart d’une poignée, 
le tout bien netoyé,, épluché, lavé & 
coupé menu, faites le bouillir dans 2 
pintes d’eau reduites à 3 chopines , em 
retitant le coquemar du feu , ajoutez: 
y un peu de reglifle, paflez la tifane 
& la gardez dans des bouteilles de 
vérre. à Ho 


Opiate pour les pertes de fang invéterées.. 


“103: Prenez alun de ‘roche, fang 
de dragon & graine de plantin ou du 
thalictron , ou d’argentine de chacun: 
deux gros; bol d’Armenie , terre: = 
gillée, corail rouge de chacun un gros; 
poudre de corail anodin un gros : 
mêlez le tout enfemble & le réduifez 
en poudre fubtile, que vous incorpo- 
rerez dans deux onces'de conferve de- 
Kynorrhodon ; ou de rofes liquides; 
ajoutez-y une quantité fuff{ante. de 
 firop de grehades douces-ou de gran- 
de confoude pour en faire un opiate. 
La dofe eft de deux gros le matin à 
jeun , & pareille ‘dofé quatre heures | 
après avoir dîné: on prendra par-déf 
fus le bouillon fuvant. 
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Bouillon au bain-marie pour les pertes de 
fang invétérées. 
104 Prenez racines de piflenlit & 
de chicorée fauvage de chacune une 
‘demi poignée , feuilles de piffenlit, 
de pourpier , de pervenche & de plan- 
tain de chacune une poignée, le tout 
bien épluché , lavé &: coupé menu, 
l'écorce d’une bigarade ou‘d’une groffe. 
orange amére coupée par petits Zeftes, 
deux onces de fucre candi concaflé, 
dont on remplira le corps avec les in- 
grédiens ci-deflus : mettez le tout dans 
le bain-marie , & ajoutez-y des eaux 
de plantain, de piflenlit & de chico- 
_ rée fauvage diftillées de chacune une 
chopine & la même quantité de jus 
clarifié de ces mêmes plantes. Enfuite 
fermez le bain-marie & le faites bouil- 
br fans difcontinuer pendant quatre 
heures , puis ôtez-le du feu, pañlez le: 
tout dans la preffe pour en tirer toute 
la liqueur, On partagera ce bouillon 
en quatre. | 


4 Compofirion du baume d'alur: deficcatife 
105. Prenez dguze: onces d’excel- 
fe: huile d’olive:, trois onces d’alhn:.de 
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roche en poudre impalpable, trois grog 
de précipité blanc commun, ou: fix 
gros de mercure doux. Mélez le tout: 
enfemblé dans une bouteille de verre: 
que vous remuerez bien dans le mo 
ment & encore de. temps en temps 3 
on peut s’en fervir au bout. de trois 
ou quatre jours, mais plus long-temps 
elle reftera fur le.mare, & plus elle 
fera efficace. 

Ce baume eft très-utile pour foula-. 
ger les cancers de la matrice & les ul- 
ceres de cette partie; il guérit toute 
forte d’ulceres récens & invétérés aux 
bras, aux jambes & ailleurs , les dar- 
tres humides , les gales, &c:. 


Remede éprouvé contre la dyffenteries 


106. Il n’eft queftion que de faire 
prendre au malade pendant quelques 
jours une. foupe.faite avec du papier 
blanc , déchiré par petits morceaux &c 
bien, bouilli dans du lait avec un peu 
de fucre candi feulement pour donner 
un bon goût : trois ou quatre faupes. 
üreront ordinairement d'affaire, 


Le 
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Recette peur faire l’eau Grecque, ou læ 
.- folution d'argent propre à teindre er 
: brun foncé les cheveux roux ou trop 

blonds. | 


107. Prenez une quantité arbitraire 
de limaille d'argent , diffolvez la dans 
de Pefprit de nitre ; & la imaille d’at- 
gent étant mife dans un matras, pla 


céz-le d’abord dans un bain de. fable : 


à un feu doux; faites-le enfuite bouil- 
Hir quelque inftant ; êtez-le- pendant 
qu’il eft encore-chaud ; ajoutez autant 
d’eau qw’il en fera évaporé : &lorfque 
I4 folution fera refroidie coulez ce 
qui eft clair ; & s’il y a du fedimenr!, 
vous le diffolverez de: même avec une: 
nouvelle dofe d’efprit de nitre. Cette 
folution: eft l’eau. grecque qui donne 
un: brumfoncé aux cheveux roux, ou: 
trop: blonds. On peut augmenter fa 
vertu confidérablement fi avant de: 
Vemployer, onlave les cheveux avec: 
de Peau: commune, dans laquelle 
om aura, diflous du fel alkali fixe em 
proportion d’une once &. demi de. fe. 
fixe fur une chopine d’eau.  . 
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Sirop contre L'affhmes | 


108. On prend deux poignées de 
lierre terreftre qu’on a fait fécher à 
Pombre , & file mal eft preflant , on 
en prend deux poignées & demi. frai- 
chement cueillies & une poignée de: 
bon capillaire. On met les herbages: 
dans un vafe, où l’on verfe trois cho-- 
pines d’eau de riviére , & l’on fait: 
bouillir le tout enfemble jufqu’à la ré- 
duétion: d’un tiers d’eau. On:pañle en- 
fuite cette liqueur, après avoir bien: 


froiflé les plantes pour en exprimer 


tout le jus. Après cette premiere pré- 
pararion , on: ajoute à la liqueur deux 
onces de fucre fin bien clarifié, & l’on: 


fait bouillir le tout à petit feu pen-. 


dant un bon demi-quart d’heure, après: 
lequel temps la liqueur eft en firop.. 
_ On la retire a feu , & lorfqu’elle eft- 
refroidié, on la verfe dans une bou- 
teille , que l’on a foin de tenir bien: 
bouchée, On prend tous les foirs en- 
viron trois cuillerées de ce {irop, que: 
Pon fait un peu tiédir en y ajoutant 
une-cuillerée de firop capillaire. -.: 


ne es RÉEL Se 
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Bouillon pour: la pulmonie. 


10e: Prenez un poumon, de veau, 
ce Von appelle communément le mou 
de veau, quezla trachée artere y tien- 
ne. Vous le ferez cuire dans trois pin: 
tes d’eau, en. obfervant que la cornée: 
ôu la. tnhée artere foit hors du. pot. 
Lorfque le bouillon fera. à peu-près. 
cuit, vous y mettrez un chou rouge. 
des feuilles de pulmonaire, & de bour- 

sache de chacun une poignée; le tout 
” bien épluché &: haché menu :. rois: 
quarts d’heure ou‘une heure,à comp: 
ter: de l’inftant que l’on aura: mis le: 
chou & les feuilles, l’on. ajoutera des: 
fleurs de molene. &.de guimauve: de: 
chacune-une-pinéée:; vous laiflerez en- 
fuite le tout au feu pendant un quart 
d'heure. vous retirerez, laiflerez re- 
froidir:,& coulerez :. Fa fera. de ce 
‘bouillen:.coulé quatre. parties égales: 
& l’on eh aura pour deux jours ; -mais 
on.obfervera de diminuer la dofe à 
proportion de l’âge de-celui qui prend 
le remede.. 

Le: malade fera: ufage de:ce bouil 

ton pendant} douze: jours. le: matin à: 
jeun & le foir à fix heures . en. obfer- 
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vant de prendre deux heures avant 
chaque bouillon un bol compofé avec 
douze grains de blaric de baleine, au- 
tant de fucre candi , quatre grains de 
faffran oriental & fuffifante quantité 
de firop d’althea. | 
Lorfque le malade aura pris pen- 
dant douze jours & de la maniere pref 
crite le bouillon ci- deffus ; on le pur- 
gera deux jours de fuite avec les po- 
tions furvantes. 730 
Bol purgatif. Prenez mercure doux 
fx grains ou huit, file malade eftro- 
bufte , avec quantité fuffifante de con- 
ferve de rofes : ce bol fera pris par le 
malade le foir en fe couchant, la veille. 
de la potion purgative, 21 
_ Prenez cafle en Bâton fix onces ; 
fleurs de mauve une pincée, fleurs de 
violette autant, fel végétal un gros. 
manne trois onces. Faites bouillir la . 
cafe dans une: demi-pinte de lait cla- 
rifié; ajoutez fur la fin de la cuifon 
les fleurs , le fel & là manne ; coulez 
le tout pour partager en deux prifes. 
égales , obfervant de prendre la fe : 
conde fois ainfi que la premiere le bol 
purgatifla veille en fe couchant, : 5° 


CONCERN. LES MEDICAMENS. 89 
Remede contre le ver folitaire, 


110. Prenez vitriol de Mars fix 
grains, extrait de tanaifte fuifante 
quantité, faites un bol à prendre le 
matin, Fi 


Recette pour les lévres gercées 


111. Preneztuthie & huile d'œufs; . 
mélez-les enfemble & frottez-en les 
lévres , après les avoir lavées avec de 
Jeau d’orge ou de plantain. Quelques- 
_ uns recommandent le fucre des cuil- 
lieres de bois , qui en fort lorfqw’onles 
met devant le feu. La croûte de pain 
appliquée chaudement fur tes boutons 
qui viennent aux lévres, quand on a 
bu dans un vaifleau dont les perfon- 
nes mal- propres fe font fervies, ef 


“ 


_très-efficace. 
 Remede contre le mal des dents: 


112. Prenez la racine de lys jaune 
“aquatique, frottez-en La dent doulou- 
reufe , ou mâchez-en la racine , & les 
douleurs cefleront à l’inftant. 


Eiqueur pour nettoyer les ‘dents. 


113, Prenez jus de limons deux an- 
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ces : alun calciné, fel commun de cha- 
cun fix grains , mettez le tout dans un. 
pot de terre verniflé, faites-le bouil- 
lir un moment & pailez-le par un lin-. 
ge. Pour s’en fervir , on prend un 
-morceau de bois, dont on enveloppe 
un bout avec du linge , on trempe ce 
linge dans la liqueur & on frotte dou- 
cement les dents. Il faut prendre gar- 
de* qu’il n’y ait pas trop de liqueur 
dans le linge , de peur qu’elle. ne fafle 
du tort aux genfives, au palais , &c. 
On n’ufe de cette liqueur qu’une fois 
tous les deux ou trois mois. 


Remede expérimenté contre La brülures. 


313. Faites éteindre de la chaux 
dans de l’eau de puits ou de fontaine. 
une livre ; il s’éleve une efpece d’écu+ 
me, que vous enlevez avec la cuillie= 
re, & que vous débattezavec de l'huile 
d'olive qne vous mêlez en quantité 
fufifante pour qu’elle {e réduife en ef- 
pece d’onguent liquide , appliquez-le 
fur la brülure, & continuez jufqu’a 
guérifon. | 


DTA 
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Remede contre le poifôn & tout venin. 

115 Prenez une demi-once de pim- 
prenelle , de racine de tormentille & 
dela canelle,un gros de bois d’aloës,de 
graine de genievre & de gingembre 3 
ajoutez-y un demi-gros de chardon 
benit , & de la racine d’angelique : fai- 
tes une poudre menue du tout, que 
vous mettrez dans une boëte bien clau- 
fe, pour vous en fervir au befoin, 

Remele familier contre la brülure. 

116. On prend l’huile d’olive , du 
vinaigre , du fel & du poivre dans la 
proportion ordinaire pour faire une 
_faufle . on bat le tout enfemble, & on 
oint la partie brülée, qu’on couvre 
‘enfuite avec la charpie. 


Manicre .aifée de faire l’onguent' mer- 
| curiel. ? 


217. La difficulté d’incorporer le 
mercure avec le faindoux a obligé les 
Apothicaires de Punir d’abordavec la 
thérebentine: mais plufieurs Médecins 
prétendent que la vifcofité de- cette 
refine liquide eft contraire aux vues 
qu'on a en compofant cet onguent 


À 
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pour fe pafler du fecours de la thére= 
entine & pour patvenit aufhi vite à 
incorporer le mercure dans le fain- 
doux, il faut le faire fondre & leretirer 
du feu aufli-tôt qu’il fera fondu; en- 
fuite on en verfe une petite quantité 
à la fois fur le mercure qui eft dans le 
mortier, & on le mêle enfemble avec 
la plus grande promptitude poffble, 
au moyen du pilon. Ea partie du 
mercure qui refte après la premiere 
partie de faindoux fera incorporée 
avec la deuxiéme;troifiéme ou quatrie- 
me. Tout ce qu’il y aàobferver , c’eft. 
que le faindouxne foit pas trop chaud 
& qu’on en mette que peu à la fois, 


Remede contre les piquitres d’épines, 


118. Il n’arrive que trop fouvent 
Juune piquûre négligée eff fuivie d’ac- 
Cidens très-facheux:on la néglige faute 
de connoître un remede, on propofe 
pour cet effet de pañler le fiel du porc 
& de la conferver dans une bouteille 
bien bouchée ; au moment qu’on en a 
befoin , on en applique quelques gout- 
tes fur la piquére , ou ce qui eft en- 
core mieux , on le reçoit fur un Hnge, 
dont on enveloppe la partie bleflée, 
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. Le fiel eft une Anse favoneufe, & 
c’elt eu égard à fa vertu digeftive &g 
-balfamique qu’on a eu la premiere 
idée d'en faire des effais qui ont par 
faitement bien réuñi, 


* 
Recette contre le rhumatifme, ufitée en 
Amérique. 


119. Prenez deux têtes d’ail, un 
gros de gomme ammoniac , mélez le 
tout enfemble dans un mortier, fai- 
tes-en deux ou trois bols avec de 
l’eau , & avalez- en un le foir en vous: 
couchant , & l’autre Je matin: buvez 
pendant l’ufage de ce remede du thé 
de Saffafras très-fort. | 


Eau fpécifique pour les coups de tête & 
* de foleil. 


120. Prenez un demi-feptier de 
bon efprit de vin, mettez-le dans 
dans une bouteille avec quatre noix 
mufcades pefant deux gros , pareil 
poids de gérofle, autant de canelle 
& autant de balauftes ou fleurs dé. 
grenades , le tout bien pulverifé, vous 
bouchéerez bien la bouteille, & laifle- 
rez le tout infufer pendant treize 
jours 5 enfuite vous retirerez cet ef 
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prit de vin dans une autre bouteille a 
part , afin que la liqueur en foitclaire, 
& vous la boucherez bien: vous re= 
mettrez dans la premiere bouteille, 
fur le mare des. poudres", un demi- 
feptier d’efprit de vin & brouillerez 
le tout. Cette compolition m’eit pas 
fi forte que l’autre; vous la laifferez 
infufer quatre jours, elle eft bonne 
pour les rhumes de cerveau & la mi- 
graine, & la ee pour les coups 
de tête & de {ofeil, Pour s’en fervir, 
*mettez-en plein un dez à coudre dans 
le creux de la main , & refpirez-la vi- 

vement par le nez. gets | 


Antidote contre les morfures des viperes ; 


des ferpens, (ES AE 


1217. M. Ulloa, dans fon voyage 
de l'Amérique méridionale, donne la 
defcription fuivante: d’un fpécifique 
qu'on trouve dans cette partie: du 
monde. Les habitans du pays , dit-il, 


Vappellent Habilla da Carthagena; féve 4 


_&e Carthagène. Certe  féve eft:d’en- 
viron un pouce de longueur, platte 


& de la figure d’un cœur ; l'écorce, » 
quoique mince, eft dure :& inégale; 4 
dans ‘fon noyau, il y ‘à une efpéce 


| 


| 
l 
11 
| 
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d'amande , mais moins blanche & 
beaucoup plus amère que celle que 
“rous connoïflons. Voilà le feul fpé- 
cifique connu dans le pays, contre 
les morfures des viperes & des fer- 
pens : On n'a qu'a en manger un peu 
aufhitôt après la morfure, pour en 
arrêter fubitement les mauvais effets. 
Tous ceux qui fréquentent les bois, 
n'y entrent jamais fans avoir mangé 
un peu de habilla, Les naturels du 
pays aflurent que, comme cette féve 
eft extrémément chaude, on n’en 
 fçauroit manger beaucoup , que la 
dofe ordinaire eft de moins d’un quart, 
& qu’il faut fe garder de boire tout de 
fuite quelques liqueurs fortes. 


Remede contre les tumeurs des hypocon- 
| dres, | 


122. On prend du tabac en feuil- 
les que l’on bat bien avec du vinaigre 
ou de lPeau-de-vie ; jufqu’à en faire 
une forte de bouillie, & on l’appli- 
. que dans un morceau de linge fur Pef- 
tomach. Ce topique excite le vomif- 
fement : on peut l'appliquer fur les 
hypocondres même & fur l’épigaftre, 
il fait également fon effet, | 


ù 
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Remede pour les fièvres intermittentes. 


123. On prend du fenecon fraiche- 
ment cueillis , on le pile bien & on 
l’écrafe, jufqu’à ce qu’il foit réduit en 
pâte : on l’applique froid fur lefto- 
mach du febricitant, & il provoque 
un vomifflement quelques heures après 
l'application. 


Remede pour la dyffenterie 


124. Après avoir purgé, on pren= 
. dra une mixtion compofée de deux 
onces d’eau de mille feuille d’une on- 
ce & demi d'extrait de cafcarille & 
autant de celui de mille feuille, & de 
l’eflence de ces mêmes plantes , de 


chacune dix gouttes, ou prenez pour. 


boiflon de l’eau tiéde dans laquelle on 
aura diflout de la gomme arabique , & 
paflez-la promptement, 


Remede contre la rage. 


125. On prend une livre d’huile | 


de vitriol d'Angleterre , & deux. li- 


vres d'huile d’olive , qu’on fait bouil- 


lir enfemble pendant une heure, en 


remuant fans cefle avec une fpatule 


de bois , jufqu’à ce que ce mélange ! 


ait 


À, 


6 my 
Re 
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ait prisla confiftence, de fyrop. IL 
faut en mettre une once dans un vafe 
qui contient deux pintes, y verfer 
une pinte d’eau chaude & mettre le. 
- vafe fur un petit feu, jufqu'à ce que 
les deux pintes d’eau foient réduites 
à une pinte & demi ; il en réfulte une 
eau, foit claire , que l’on garde peur 
lufage fuivant : Quand une perfonne 
a étémordue, on lave fa playe avec 
cette eau, & on y applique du linge 
qui y atrempé. On fait prendre en- 
uite au malade deux onces de the- 
rjaque , avec quinze grains de mufc, 
& par-deflus quatre onces de!, l’eau 
fufdite. Ce remede fe réitere foir 
& matin pendant deux jours ; & l’on 
fait garder au malade une diéte auf- 
tere ; le troifiéme jour on prend trois. 
jaunes d'œufs & deux onces & démi 
d'huile de lin, le tout bien battu en- 
femble , on le fera bouillir, & l’on en 
fait trois tablettes que le malade prend 
de quart-d’heure en quart-d'heure à 
jeun. Ces tablettes font le préfervatif 
de l’hydrophobie.. 


Secret pour faire tomber le poil, 


126. Prenez un gobelet de verre ;. 
Tome IT, | 


d 
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ou de cryftal, peu importe ; verfez-y 
de l’eau claire jufqu’aux trois quarts, 
& achevez de le remplir avec de l’eau 
. forte , mêlez bien tout enfemble, après 
quoi vous frotterez , avec ce mélange, 
Pendroit où vous ne voudrez point 
avoir de poil : s’il y en a dans certe 
partie ; non-feulement 1 tombera ; 
mais même vous pourrez être certain 
qu’il n’y en renaîtra jamais, Cette re- + 
cette eitun peu dangereulfe, 


Excellente poudre fudorifique, 


127: Prenez du chardon beni, du 
fang dè dragon, de l’angélique, de 
Ja bétoine, de la rhue , du fcordium , 
de la fcabieufe , de la tormentille, du 
roflolis & de la gentiane , de cha- 
cun une once ; de la bourrache, 
de la buglofle , du baume ou de la 
menthe , de la colombine, de la fau- 
ge, des feuilles de ronce , de fraifier, 
de violette, de pimprénelle & une 
once de la racine de contragerva : 
broyez bien toutes ces racines, ces 
herbes & ces feuilles dans un mortier 
de marbre ou de pierre; faites-les in- 
fufer dans trois pintes du plus fort 
vin de Florence, & laïffez le tout bien 


TS 
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bouché pendant vingt-quatre heures. 

Pulverifez une..livre & démie de 
bol d’Armenie , & verlez deflus de 
la liqueur infufée , pour qu'il s’en 
forme une efpéce de bouillie claire. 
Mettez cette bouillie dans un endroit: 
bien expofé au foleil, en la couvrant: 
d’une cloche de verre femblable à 
celles dont on fe fert pour les con- 
combres , & remuez fouvent dans la 
journée , afin. qu’elle s’épaififle : pref- 
{ez-enfuite le refte des Le & des 
racines infufées; verfez-en la liqueur. 
exprimée fur le mélange : épaiffi, & 
laiflez. le tout expofé au foleil, com- 
me auparavant, Jufqu’à ce qu’il pren-: 
ne la confiftance d’un électuaire. 
Quand la mafñle fera parvenue à cet 
état, ajoutez-y une once du meilleur. 
faffran , & une demi-once de contra. 
yerva, l’un & l’autre bien-pulvérifés, 
&c joigaez-y: deux onces -de thériaque 
de Vénife : mélez bien ces derniers: 
ingrédiens avec l’élettuaire , & ex 
pofez le tout au foleil comme aupa- 
ravant , jufqu’à ce qu'il s’épaifñfle à 
la confiftance d’une pâte , dont vous 
formerez des boulettes de la groffeur 
d’une noix mufcade,  Eij 


on 
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Quand vous voulez faire ufage de ce: 


femede, vous roulez: une de ces bou- 
lertes avec un couteau , & vous en: 
donrez à une perfonne formée autant 
qu'il peut en tenir fur une piéce de. 
vingt-quatre fols , & à proportion aux 
perfonnes jeunes .& d’une complexion 
foible. Cette dofe eft d’un à age do- 
meftiqne. 

Ce remede eft excellent dans tous 
les:cas où l'on ordonne, les-fudorifi- 
ques ; il eft particuliérement éprouvé 
dans la petite vérole’, dans la raugeo- 
le-, au commencement d’une fiévre 
aiguë. dans les douleurs dé rhuma- 
tifme, contreles vers, . 

La faifon la plus convenable pour 
compofer cette médecine domeftique, 
elt le mois de Juillet : on peut la pren- 
dre dans du vin, dans de l’eau ou tout 
autre fluide léger. 

: Notez ,ce remede ne vient pas d’un 
médédiny c'eft une perfonne charitable 
de la premiere diflinétion qui l’a com- 
muniqué, 


Recetre du Négre appellé Céfax, contre 


le poifon CA la morfure du ferpent 
LÀ fonnette. 


528. Prenez des raçines de plans 


ty 
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tain & de marrube fauvage, nouvel- 
les où féches, de chacune trois or: 
ces ; faites Les bouillir dans deux pin- 
tes d’eau réduites à une , & paf. 
{ez l’eau dans un linge ; donnez-en 
un tiers au malade le matin trois jours 
de fuite : s’il en eft foulagé , il fau- 
‘dra continuer jufqu’à parfaite guéri- 
“on : fi au contraire le malade ne 
trouve! aucun foulagement après la 
troifiéme dofe , c’eft une marque , ou 
qu’il n’a pas été empoifonné du tout, 
ou que le remede du Négre Céfar, 
u’eft pas propre pour [on mal; auquel 
cas il faudra abandonner lufage de la 
décottion. Pendant lacure , le malade 
doit vivre de régime & s’abftenir de 

manger du mouton, du porc, du beur- 
re & detoute autre nourriture grafle 
& huileufe. 2 DIM 
-: Remarquez que le plantain fufiroit 
feul , auf bien que le marrube ; mais 
ils ont plus de vertu quand on les mé- 
le enfemble. On peut en été prendre 
une poignée des racines & des brän- 
ghés de chaque, au lieu de trois onces 
de leurs racines , on fera prendre pour 
* boiflon. pendant la cure, la liqueur 
fuivante : : + A: 
| E üj 
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Prenez des racines de verges d’or 
ou en été deux bonnes poignées des 
racines & des branches; faites - les 
bouillir dans deux pintes ‘d’eau rédui- 
tes à une, à quoi on peut ajoûter uñ 
peu de marrube & de faflafras; après 
avoir paflé cette décoétion , ajoutez-y 
un verre d’eau-de-vie & un peu de 
fucre pour ladoucir. Le: malade en 
fera fa boiflon ordinaire : quelquefois 
il arrive que ceux qui font empoifon- 
nés , ont une fiévre interne. Voici ce 

qu’il créonne dans ce cas : 

Prenez une pinte de cendres de us 
& trois pintes d’eau, remuez , mélez 
le tout & le laiflez repofer pendane 
toute la nuit ; après quoi paflez-le, où 
le verfez par inclination le marin; fai- 
tes-en prendre au malade dix: onces:, 
PRE fix matinées de fuire ; chau+ 
des ou froides fuivant le temps. Ces 
témedes operent d’une maniere infen- 
fible , quoi que quelquefois ils remuent 
les-inteflins 1& procutenb ‘une felle 
démiee. 4. 

: Ont fe fert auffi du-fucre de ces plan: 
tes, au lieu de la décottion. des 
gomme où le prelerit, 

Prenez sas raçines de plantain. qu 
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de marrube , & en été des racines & 
des branches, une quantité fuffifante; 
broyez-lez dans un mortier, expri- 
mez-en le fucre , & donnez -en au mar 
lade une cuillerée, le plutôt que vous 
pourrez 3 s’il eft enflé , vous lui en 
ferez avaler de force, cela fufñra 
d'ordinaire pour le guérir; mais fi l’on 
ne trouve point de foulagement uue 
heure après , vous lui en) donnerez | 
une autre. cuillerée, L'effet eft im+ 
manquable. $i les racines font féches, 
il faut les humecter avec un peu d’eau. 
On peut’ appliquer fur la plaie une 
feuille de bon tabac humecté de vin 
où d’eau-de-vie.  - : +38: 


. _ Remede contre les rhumati[mes. 


129. Prenezunelivrede vieux oing 
& un litron d'avoine noire; petriflez 
bien leroutenfemble & formez-enune 
efpèce de gateau, que vous étendrez 
fur une feuille de papier gris; enfuite 
roulez le gateau & la feuille de papier 
de maniere a en faire une efpèce de 
 fauciflon. Attachez-le avec un fil de 

fer & lé fufpendez au deflus d’une ef- 
pèce de lechefrire, dont le fond foit 
percé de petits Mer HE bi Le paf- 

ST LV 


104 SECRETS DE LA NATURE 

foire ; & mettez au deflous un vafe 
ou lechefrite ordinaire, Cela fair, met- 
tez le feu au fauciflon, le tout brulera 
enfemble papior & graifle. La partie 
de graifle qui en découle eft le remede 
* dont il s’agit. La lechefrite percée eft 
deftinée à recevoir tout ce qui tombe 
du fauciflon , Le charbon auffi bien que 
Ja graifle. [1 n’y aura que la graiffe qui 
tombera dans la feconde ; il faut avoir 
foin que les deux lechefrites foient à 
une Certaine diftance l’une de lautre, 
afin que le feu ne prenne pas à la der- 
niere, car tout bruleroit. L'opération 
finie entiérement, on trouvera dans 
Je dernier vaifleau environ deux ou 
trois onces d’une graifle noire, que 
Von referve pour s’en fervir au befoin. 
On frotte avec cette graifle la partie 
afigéé de rhumatifme , on l’envelop- 
pe d’un papier brouillard imbibé de 
cette même graifle, & on réitere le 
remede jufqu’à entiere guérifon. 


Reméde éprouvétontre La toux convullive 
fé des enfans. 


130. Prenez de l’élixir pettoral de 
Wedel, fi connu en Allemagne, une 
quantité proportionnée à l’âge de l’en- 
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fant; mélez-le avec partie de. nitre de 
naphte doux”, quelques goutes de lau- 
danum liquide de fydenham. Purgez 
- convenablement, l'enfant , après quoi 
faites lui. prendre de ce reméde quatre 
- fois par jour & vous.en verrez bien- 
tôt les bons effets : la toux-diminuera 
d’abord & fe diffipera enfuite peu-à- 
peu. entiérement. Le naphte eft ab- 
folument néceflaire ; le laudanum & 
lélixir feul ne font pas cet efter. 


Reméde pour les pañaris. 
131... Prenez des cendres de. far- 
ment, faites en une forte leflive que 
vous, ferez chauffer le plus que vous 
pourrez, & après en avoir verlé dans 
unvafe commode, trempez y la par- 
tie afligée, &.l’y Jaiflez long-temps; 
mais afin de conferver-toujours le mé- 
me degré de chaleur, verfez-en de 
témps eh temps de 14 nouvellé; vous 
en verrez promptément les bons effets, 


Recette contre la pefte  appellée le vinai- 
 ”" gre des quatre voleurs. 
1132. Prenez dela rue, de la fau- 
ge, de la mente, du, romarin , de 
J'abfynthe & de la lavande, de cha- 
- À é rats 42% ‘ : > ; : “s EY d … 
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cun une poignée ; faites les infufer en 
femble dans quatre pintes de vinaigré 
de vin blanc ; mettez le tout dans un 


pot de terre bien couvert fur des cen-: 


dres chaudes, pendant quatre jours : 
enfuite retirez les herbes, ou pañez la 
liqueur dans une chaufle, & mettez-la 
dans des bouteilles bouchées exacte- 
ment avec des bouchons de linge, 
Mélez dans chaque bouteille d’une 
pinte un quart d’once de camphre; 
lavez-vous la bouche & froitez-vous 
les reins & les tempes tous, les jours 
avec cette préparation, re‘pirez en un 
peu par les narines, Quand vous irez 
à l'air, & portez fur vous un morceau 
d’éponge imbibée de cette liqueur, 
pour la flairer en toute occafion , fur- 
tout en approchant d’un heu-ou d’u- 
ne perfonne attaquée dé maladié. 


Huile & fiel de viperes. pour les malafies 
des: peurecosg ser 


133. Entre plufieurs vertus, l’hui- 
le de viperes elt excellente pour les 
maladies des yeux; il y a deux ma- 
nieres de s’en fervir : la premiete eft 
d’en oindre les paupieres, elle forri- 
fiela vue & difipe les humeurs qui 
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l’affoibliffent : l’autre eft de verfer 
une ou deux gouttes dans: l’œil avec 
le bout d’une plume & d’un cure dent; 
cette derniere eft la meilleure & la 
plus prompte. Cette huile eftefficace, 
{ur-tout pour -les tayes , foit qu’on 
l'applique fimplement , ou après l’a- 
voir fait chauffer ; ellé adoucit Pacri- 
monie des humeurs, détergé & confo- 
lide. On auroit peine à trouver un 
meilleur remede : on a diflipé avec 
cette huile feule , des tâyes , dés tui- 
bercules & des rougeurs qui avoient 
refifté à tous les autres remedes ; elle 
eft excellente pour les playes des veux, 
& la feule qu’on puifle employer pour 
tous les accidens qui furviénnent aux 

eux à la fuite d’une petite ‘vérole, 
‘Pour rendre ce remede plus efficace, 
on le méle avec de l’eflénce dé cui- 
“vre préparée avéc le vin de MaWoïfie. 


Remede contre lépilepfie. . .. 


1 


434 Ce remede n’eft autre chofe 

qu'une huile diftillée de telle partie 

qu’on veut d’uñ animal dans une re- 

torte , jufqu’à ce qu’elle ne laiffe au- 

cun fédiment, ce qui arrive à la qua- 

torziéme diftillation On me tren- 
vj 
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te gouttes de cette huile au malade à 
jeun ‘avant le retour. du paroxifmes 
elle lui procure un fommeil de plu- 
fieurs heures ;: au bout defquels :l fe 


Jrouve parfaitement guéri, 

‘© Remede pour la Colique. 
.:435. Prenez: de :la rhubarbe en 
.poudre deux fcrupules ; un grain d’o- 

pium, trois gouttes d'huile de cinna- 
momum , & une quantité fufifante de 
thériaque pour.en faire un bol. 


Remedes éprouvés contre les fièyres tier= 
“ces, daubles-tierces 6° autres fièvres 
TE ternriittentes. area 


: 236, . Il fuffit de boire pendant plu- 
fieurs jours de fuite de l’eau de laitue 
ordinaire, ou de jardin : Pufage feul 
.de cette eau emporterala fièvre ; mais 
delle ne quitte pas aufli prompte- 
ment , la fimple décoétion de racine 
de grande gentiane, prife à une dofe 
convenable , achevera dans deux ou 
trois jours de détruire entiérement les 
mauvais. levains qui entretiennent le 
-défordre, 

L'eau de. laitue fe fait en prenant 
-deyx cœurs de cette plante, ou une 


- 


S 
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bonne poignée des feuilles, que l’on 
fait jeter quelques bouillons dans une 
pinte d’eau mefure de Paris. On boit 
cette eau dans les intervalles de la 
fièvre, en fix vérres, ou’ de deux heu- 
res en deux heures. Après avoir bu. 
de cette eau, on fe promene dans {a 
chambre, ou même dehors s’il fait 
beau. Pour le régime, on peut, à midi, 
manger de la foupe, & un peu de 
veau ou de poulet , & boire du vin 
trempé de cette même eau. Trois 
heures après le diner, on reboit de 
l’eau de laitue , & ainfi de deux heu- 
res en deux heures; le foir on neman- 
ge qu’une foupe de bonne heure , & 
on prend encore un verre de cette 
eau une heure ou deux après un leger 
repas. Par ce moyen la nuit eft tran- 
quille, le corps fuffifamment rafrar- 
chit, fe trouve le lendemain en meil- 
leur difpofition , & bien-tôt l’on trou- 
vera fa guérifon par l’ufage feule de 
cette eau. | 

Si cependant la fièvre étoit telle- 
ment opiniâtre, qu’elle ne cédàt point 

à l’ufage , tant de l’eau de laitue que 
‘de la déco@tion de gentiane, on pré- 
pareroit un opiate avec cinq gros de 
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quinqüina en poudre , une once-dé 
miel de Farbonne & autant de fyrop 
de capilaire ; le tout étant fuffifam- 
ment mélé enfemble , on le partagera 
en trois prifes : la premiere fe pren- 
dra à jeun le premier jour dans un 
verre de bon vin rouge, au moment 
que l’on s’appercevra du friflon : une 


heure après cette prile, on prendrà 


un bouillon aux herbes, & l’on fera 
ufage de plufieurs de ces memes bouil- 
lons dans le refte de la journée. Le 
lendemain on recommencera l’ufage, 
tant du verre de vin imbu de fon 
opiate, que du bouillon aux herbes; 
le troifiéme jour on prendra le troi- 
fiéme verre de quinquina , en la mé- 


me maniere que le premier jour, à 


l'exception que lon pourra, fi l’on 
veut, manger une heure après cette 
prife une- légere foupe aux herbes. : 


Remede pour les hémorrhoïdes, 


137. Si les hémorrhoïdes paroïf- 
fent extérieurement , donnez - y un 
coup de lancette, ou du moins piquez- 
les légerement pour les faire fluer , ou 
bien appliquez une ou deux fangfues fur 
la partie, pour donner jour au fluide 


nn 


CONCERN. LES MEDICAMENS, 111 
engorgé & pour relâcher les’ vaif- 
feaux trop tendus, Mais fi le malade 
répugne trop à ces opérations, quel- 
quesunes des applications fuivantes 
pourront bien le foulager feules, 
mais beaucoup mieux ‘quand on 
aura fait l’une ou l’autre des chofé 
ci deflus indiquées, 

1°. Si les hémorrhoïdes provien- 
nent d’un froid fubit? fitôt que vous 
vous en appercevrez, trempez quel- 
ques chiffons doux & mis en dou- 
ble dans de Peau - de- vie, ou du 
rhum «chaud mélé avec une égale 
_ portion de lait , &!appliquez-les fur 
lendroit douloureux, ayant foin de 
les retremper de nouveau à mefure 
qu’ils féchent, 2°, Si elles font gon- 
flés en dehors’ ;appliquez-y à plar des 
figues grillées fur le charbon & fen- 
dues en deux, & renouvellez-les de 
temps à autre. EDS SU 

3°. Ou'bien brûlez du linge, rédui- 
fez-en en poudre fine, mêlez:la bien 
avec un blanc d'œuf & un peu d’huile 
d'amandes douces ; étendéz cet 'on- 
guent fur un linge , & l’appliquez fur 
la partie, | 
5 49 Faites une décoction des raci- 
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nes & de l'herbe de fcrophulaire avec 
du vin, ou un cataplafme de ces deux 
-chofes , bien pilées enfemble dans un 
“mortier , jufqu’à ce qu’elles foient 
molles , & appliquez fur le mal. 
+ 5°. Prenez une demi-livre de ca- 
taplafme ordinaire de lait & de mie 
de pain , un demi-gros de faffran & 
autant de camphre , un férupule d’o- 
‘pium&un peu d'huile d'amande douce, 


battez bien le tout enfemble & appli- 


quez le tout chaud. 

6°. Ou bien prenez cinq parties 
‘de la pulpe d’oignon grillée ou cuite 
au four , trois parties de rhue,; deux 
de pulpe, de figues, & autant de mi- 
thridate, avec une partie de {el; bat- 
tez-le tout enfemble & le réduifez en 
cataplafme ; qui étant appliqué fur 
les hémorrhoïdes , foulage lés douleurs 
d’une maniere furprenante.}, 


Une fumigation de fleursdefouffre, # 


‘ faite-au tfavérs d’une. chaife ‘per- 
cée fur laquelle on:$afleoit , rem- 
plit quelquefois le même objet ; ou 


bien on peut faire ceci avañt d’ap=. 


pliquer les remedes précédens. 


Que le malade prenne auf inté= 
 Heurement tous Les matins un peu de 


lé 
? 


RÉ ne 
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Jait chaud avec de la fleur de fouffre; 
fi cela lui donne trop de colique, ïl 
pourra prendre , au lieu de cela, deux 
gros de lait de fouffre; car on trouve 
que le fouffre eft un fpécifique pour 

cette maladie. 


“Remede pour guérir la furdité, 


138. Mettez une cuillerée ordinai- 
re de fel gris dans environ une cho- 
pine d’eau de fontaine ; laiflez: - le 
24 heures , ayant foin de remplir de 
temps en temps la bouteille :* mettez 
une cuillerée à thé de cette eau dans 
Poreille malade en vous couchant 
pendant feptà huit jours; obfervant 
de vous coucher du côté oppofé, & 
foyez sûr de guérir. 

Remede pour le panaris. 


139. On charge d’une bonne cou- 
che d’onguent-Napolitain, un petit 
morceau de peau, dont an couvre 
Je panaris, & on enveloppe le doigt 
d’une comprefle en huit ou dix dou- 
bles. On leve cet appareil tous les 
vingt-quatre heurés , & on remet une 
nouvelle dofe d’onguent fans changer, 
ni la peau ni la compreffe; les douteurs 
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ceffent en moins de neuf ou dix heu= 
res ; & dès le fecond panfement la 
matiere groffiere du panaris n’eft plus 
çau'une’eau fort claire : pour lors on 
perce la peau avec une pointe de ci- 
feaux, ou de tel autre inftrument que 
ce foit; pour donner iflue à la féro- 
fité , on continuele même panfement 
fimple pendant huit ou dix jours , & 
la cure eftfinie, 
Topique propre à guérir les cancers 
R l'anus, à 
140. Prenez des carottes recentes, 
daucus fativus, rapez les avec une ra- 
pe à chapeler le ire : exprimez-en le 
fucre en les preflant dans la main feu- 
lement ; faites chauffer le mare fur 
une affette ou dans une poële de ter- 
re; appliquez-le fur lulcere en guife 
de cataplafme bien épais , s’il y a des 
enfoncemens , des clapiers , &c. Il 
faut les en remplir, de façon que le 
_remede :touche immédiatement jes 
chairs de l’ulcere dans tous leurs 
points: couvrez le tout d’une fer- 
viette bien féche & un peu chaude, : 
J1 eft néceffaire de renouveller ce pan- 
fement deux fois en vingt-quatre heu- 


CONCERN. LRS-MEDICAMENS. 115$ 
res ; onenleve à chaque fois le vieux 
-cataplafme : on lave. & on nettoye en 
même temps l’ulcere avec un pinceau 
de; charpie trempé. dans la déco&ion 
chaude de grande cigue. L'effet de 
-ce:topique eft de calmer la-douleur., 
‘& en peu de temps de détruire lo- 
deur. infupportable qui accompagne 
toujours les ulceres cancereux, 
Remede pour. l'hydropifie. 


# 


141: Il faut prendre une chopine 
_d'eau-det-vie de la meilleure ; mefure 
-de Paris , de laquelle on verfera un 
demi-verre : vous mettrez dans la 
plus grande quantité une once de ja- 
_dapren poudre, & dans leidemi- verre 
une petite poignée delafeconde écor- 
 ce-de fureau , une demi-once d’iris de 
‘Florence en poutre, & Cinq ou fix 
graines de laurier, lé tout bien pilé 
dans un mortier & lé laiflez infufer 
dansle demi-verre d’eau-de-vie qua- 
torze.Ou-quinze heures , & après le. 
paflerez.dans un linge avéc exprefhion; 
 celque-Vous enaurez retiré , vous le 
mettrez dans la bouteille avec lejalap, 
&brülerezcette mixtion quand vous en 
voudrez prendre : ilne faut pas que 
Je ponétion ait été faite, pour que le 
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remede puifle opérer, La dofe ordi- 
naire eft de deux cuillerées à manger 
la.foupe pour les perfonnes aifées à 
purger, & trois, quatré, cinq & mé- 
me fix cuillerées pour les plus diff 
Ciles : c’eft à dire qu’on peut augmen- 
ter ou diminuer la dofe fuivant les 
forces du malade , ou leffet du reme- 
de : on peut prendre ce remede tous 
les matins, ou de deux:en trois jours 
l’un, fuivant les forcés du malade ; il 
faut toujours le préndre à jeun & man- 
ger deux heures après : fi 1e malade 
peut fe difpenfer d’être alité, ce n’eft 
que mieux, pourvu qu'il fe tienne 
chaudement ; pendant l’ufage de ce 
remede, il faut s’abftenir de liquide 
& s’en tenir à un régime fec. 


Remede éprouvé contre les attaques les : 
plus vives de la goutte. 


342. Jlconfifte à prendre une livre | 
de farine de bon ritz, quatre onces 
de levain de bierre un peu fort, «& 
deux onces de fel. On fera créver le : 
ritz dans la bierre ; puis:on le mélera 
avec le levain & le fel, au point d’en 
faire un cataplafme épais : on appli- 
quera ce cataplafme fur la plante des 


#” 
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| pieds, &on l’y afujettira en envelop- 
pant le pied avec une flanelle chaude, 
Ce cataplafme doit être renouvellé de 
douze heures en douze heures : d’or- 
dinaire quatre à cinq de ces cataplaf. 
mesemportent le mal, On lave alors 
le pied avec:du fon, de l’eau-de vie, 
de, l’eau chaude & du bon favon, 


Remede pour la pierre & la gravelle 


143, I s’agit de prendre environ 
huit pintes dé la meilleure avoine , La 
bien frotter dans fes mains, puis la 
layer dans plufieurs eaux, jufqu'à ce 
qu’elle foit bien nettoyée , ce qui fe 
_reconnoît lorfque l’eau demeure bien 
claire après qu’on en a retiré l’avoine, 
On prend enfuiteune poignée de bouf- 
_ferole’ connu fous le nom d'uvaveli, 
On, la coupe en ‘petits, morceaux 
que l’on, met, bouillir avec l’avoine 
pendant trois quarts d'heure ‘dans un 
pot de fer bien net avec feize pintes 
d’eau de riviere ou autre courante, 
après ce temps on ajoute à ces inigré- 
diens une demi once de fe. de prunel; 
le &,une demi-livre du meilleur. miel. 
blanc : On. fait alors de nouveau 
bouillir Le tout enfemble une bonne 
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demi heure, puis onJe pafle à travers: 
un linge. Cette infufion étant bien 
réfroidie , on la met en bouteille &c 
on la garde pour en faire l'ufage or- 
dinaire. | 

Il confifte à prendre tous les ma- 
tins à jeun deux grands verresde cette 
liqueur, Chaque verre doit tenir au 
moins un bon quart depinte:on ne 
pourra manger que plus d’une heure 
après avoir pris cette potion : on en 
reprendra une pareille dofe 3 heures 
après le dîner, & Ce quinze. 
jours de fuite après lefquels on pour- 
ra n’en prendre qu’un feul verre à cha: 
que fois. 


Remede contre le mal des dents. | 


144. Il faut prendre une cuillerée: 
dé poivre en poudre, & de fucre rapé 
qu’on amalgrame avecun peu d’eau-- 
de vie. On met ce mélange fur une: 
poële rouge en le remuant avec un: 
couteau ou avec un morceau de bois, 
jufqu’à ce qu'il foit en caramel. On. 
le verfe enfuite fur le‘papier; & lorf-” 
qu’il eft réfroidit ,; on En prendla 
groffeur d’un grain de froment, qu'on. 
applique fur la genfivé , au-deflus de 


‘ » ! 
CONCERN, DES MEDICAMENS, 119 
la dent qui caufe le mal ; aufi-tôe 
on eft foulagé. L'application fe réite_ 


_ rera chaque fois que la douleur re- 


ë 


vient, 
Eau de pigeon, pour conferver le tein. 


145. On mêle enfemble eau de 
nénuphar, de feves, eau de melon, 
eau de concombres & jus de limon, 
de chacuñ une once ; on y joint une 
poignée debryone , autant de chico: 


“. rée fauvage, de fleurs de lys, de fleurs 


de bourrache & de fleurs de feves ; 
on prend fept ou huit pigeons blancs, 
on les plyme & on en retranche la 


_ têtz & le bout des aîles, le refte eft 
… haché bien menu & mis dans un alam- 
bic avec les ingrediens ci-deflus. On 


ajoute à ce mélange quatre onces de. 


facre royal en poudre, un gros de’ 
Dborax, autant de camphre, la mie de 


trois petits pains blancs d’une demie 


Jivre chacun. On laifle digerer ces 


matures dans l’alambic pendant dix- 
huit où vingt jours ; enfuite an difa 
tile le tout, & l’eau qui en provient 
éft mife en des vaifleaux propres pour 
s’en {ervir ; avant de s’en laver le 


| vifage;il faut avoir foin de le dégraiffer 
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avec la compolition fuivante : prenez 
un quarteron de mie de pain de feigle 
{ortant du four, des blancs de quatre 
œufs frais & une chopine de vinaigre 5 
battez bien le tout enfemble & pailez 
le enfuite par un linge. L’ufage de 
çes deux recettes nettoye admirable 
ment la peau , l’entretient fraiche , la 
blanchit & l'empêche de fe rider. 


Spécifique pour arrêter le fang dans les 
plus fortes hemorragies. 


_146. On cueille une ou deux feuil- 
les de bardane & on s’en frote le nez 
jufqu’à ce que le fang s’arréte, ce qui 
eft tout au plus affaire d’un demi 
quart d’heure dans les faignemens du 
nez les plus abondans, 


Reméde contre La fiévre. 


147. La tifane avec la racire de 
bardane eft un excellent fpécifique . 
contre la fiévre, pourvû qu'on aye. 
attention en prenant, ce reméde, de 
{e garantir de l'air & du froid, & 
de fe faire fuer, s’il eft poflible, après. 
en avoir pris quelques verres. 

jbl D Compofiion 
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-Compofirion des pilules! préfervatines 
if _contre la petite vérole. | 
148. Prenez quinze grains de ca- 
lomelas bienpréparé , autant de cam- 
phre, autant de bon extrait d’aloës, 
& vingt-cinq grains de refine de 
gayac ; faites en felon l’art des pilules 
du poids de deux grains; il faut mettre 
pour les adultes un grain de calomelas 
de-plus, & pour un petit enfant moins 
de câmphre, fur-tout quand les pilules 
font fraiches, la dofe proportionnée 
à chaque âge eft facile à déterminer : 
- elle fera fuffifante, fi l’enfant a dans 
la matinée deux felles douces ; on 
donne ordinairement trois de ces pi. 
lules aux enfans de deux ans & quatre. 
aux enfans de trois ans ; mais on peut 
augmenter à difcretion proportionel- 

lement aux effets. 


Secret contre la piqueure des abeilles 


149. À l’inftant qu’on à été piqué 
de ces mouches, il faut chercher des 
- pavots blancs qui ne font pas rares à 
la campagne , en prendre une tête, 
Vincifer & faire couler fur la piqueure 
quelques gouttes du fuc laiteux qui 

Tom. II, 
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fort du pavot, la douleur fe calmera 
fur le champ, & il ne furviendra point 
d’enflure, comme :il arrive prefque 
toujours. 


Reméde pour les perfonnes attaquées de 
la rage. 


1$0- Oncommenceraparfaireune 
friction avec un gros d’onguent mer- 
curiel fur la partie mordue, en tenant 
ouverte, autant qu'il eft pofñlible, la 
playe faite par les dents de l’animal, 
afin que l’onguent puifle y pénétrer ; 
le lendemain on réiterera la friétion 
fur tout le membre mordu, & on 
urgera le malade avec un gros de pi- 
ules mercurielles ; le troifiéme jour 
après, on fera une friction fur la partie 
mordue feulement , on lui donnera 
une pilule mercurielle ou la quatriéme 
partie de la dofe ci-deffus ; on con- 
tinuera ainfi pendant dix jours à lui 
donner tous les matins une friction 
d'un gros d’onguent & le petit bol 
fondant, qui communément procure 
deux outrois felles au malade & em- 
pêche que le mercure ne fe porte aux 
parties fupérieures ; les dix jours étant 
accomplis, on purge de nouveau avec 
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les mêmes pilules, & la guérifon eft 
complette. | R | 

Les pilules mercurielles font com- 
pofées d trois gros de mercure crud 
éteint dans un gros de thérebentine & 
de deux gros de rhubarbe choifie , de 
coloquinte en poudre & de gomme 
gutte ; le tout incorporé avec fuf- 
fifante quantité de miel commun, la 
dofe eft d'un gros. L’onguent mer- 
curiel fe fait avec une once de mer- 
cure crud , éteint dans deux gros de 
thérebentine & avec trois onces de 
fuif de mouton pour les pays dont la 
chaleur eft trop grande & de graifle 
de porc pour les autres. La dofe pour 
chaque friction, eft d’un gros ; ce 
procédé n’a lieu que pour ceux qui 
4e font traiter’ auili-tôt qu’ils font 
 mordus. Lorfqu’il s’eft écoulé deux 
ou trois femaines depuis la morfure, 
il faut augmenter la ls des remédes 
& les continuer plus long-temps. La 
dofe pour les enfans diminue à pro- 
portion de leur âge ; on leur fait de 
petites frictions pendant quinze jours 
& tous les trois jours on es purge avec 
le fyrop de rhubarbe ; douze Me 

° ij 


4 
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jours fuffifent ordinairement pour la 
guérifon des malades. 


_ Autre. 


151. On prend trois cantharides 
entieres & bien fraiches {celles du Le- 
vant font les meilleures, & cinq grains 
de bon poivre ; on les reduit en pou- 
dre très-fine & on les mêle bien; on 
fait prendre cette poudre au malade 
dans quatre onces de bon vin blanc ; 
quatre jours après, on lui donne un 
_ bouillon de pois rouges, & peu de . 
_ temps après on le fait manger ; mais 
pendant trois jours il s’abftiendra de 
manger de la chair de porc & dés fa- 
_laifons. La dofe du reméde pour un 
enfant au-deflus de fept ans, eft d’une 
cantharide & d’un grain de poivre ; 
pour un fujet de quatorze ans, de deux 
cantharides & de deux grains de poi- 
vre ; & pour tous les âges au-delà, 
doit fe donner entiere ; il ne faut pas 
s’effrayer fi le premier jour le malade 
rend du fang par la voye des urines, : 
cet accident difparoitra dès le fecond 
ou le troifiéme jour. 
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Autre. 


152. On prend une poignée de 
rhue, de la plus ;verte & de la plus 
tendre, une poignée de paquette com- 
mune, feuilles & racine netoyées & 
non lavées ; deux ou trois blancs de 
porreaux, felon leur groffeur, une 
poignée de la feconde peau d’églan- 
tier , d’un jet ou de deux & du plus. 
tendre, fix goufles d’ail, dix ou douze 
fientes de poules des plus blanches ; 
on pile bien le tout dans un mortier 
& l’on y jette un verre du meilleur 
& du plus fort vinaigre, avec une 
bonne cuillerée de gros fel ; après en 
avoir bien inélé ces drogues , on les 
pañle dans un gros linge, pour en ex- 
primer tout le jus, & on le verfe dans 
un vafe qu’on a foin de tenir couvert, 
pour que rien ne s’évente ; 1l faut 
préparer ce reméde la veille que le 
fujet le doit prendre ; car il peut fe 
garder plus d’un jour, fans perdre 
beaucoup de fa force, & pailé. les 
vingt-quatre heures, il y auroit du 


danger de s’en fervir. Ce reméde fe 


donne à jeun & une feule fois dans 
chaque accident ; aufli-tôt que le ma- 
F1 
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Jade l’a pris, on le fait courir jufqu’à 
ce qu'il foit un peu échauffé. Toute 
Ja préparation du malade confifte a 
Âouper légérement la veille, & le jour 
même, il peut vivre à fon ordinaire. 
La dofe, pour un homme fain & 
robuite eft de cinq cuillerées ; pour 
une femme faine & forte, de quatre 
cuillerées ; pour une perfonne de 
quatorze à vingt ans, ou de cinquante 
à foixante, deux cuillerées; on diminue 
ou on augmente un peu toutes les 
dofes , felon le temperament, la force 
& le fexe ; on en donne aufli jufqu’à 
un quart de cuillerée pour un enfant 
à la mammelle, & pour une femme 
prête d’accoucher, jufqu’à trois cuil- 
lerées & demi , fuivant fa force, pour 
ne pas fe tromper fur les dofes ; il 
ne faut jamais donner de cette drogue 
que le malade ne foit préfent ; ce 
reméde n’elt pas moins efficace pour 
les animaux, que pour les hommes. 
La dofe pourun cheval eft un verre 
plein, autant pour une vache, pour 
un chien ou pour un cochon fort, 
comme pour un homme ; pour un 
mouton, trois cuillerées & demi. Il 
faut faire boire les animaux avant de 

s Fiv 
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leur faire prendre le reméde. On leur 
tient la tête élévée pour leur faire avaler 
toute la dofe; cette précaution eft nécef- 
faire fur-tout pour les bœufs & pourles 
vaches, qui pourroient la garder long- 
temps dans leur gofier, fans l’avaler. 
11 faut bien prendre garde de ne rien 
perdre des dofes marquées, foit pour 
les hommes, foit pour les bêtes, ou 
fi le cas eft arrivé, en donner autant 
qu’il s’en eft perdu. Le reméde a été 
éprouvé jufqu’au cinquiéme accès de 
Ja rage. 


… Reméde contre L Afthme. 


1593. Prenez tous les matins & 
foirs, environ deux cuillerées de fyrop 
de mercuriel qu’on fait chauffer , 
avec une cuillerée de fyrop de capil- 
läire, continuez l’ufage pendant long- 
temps. A8 

- Reméde Anglois contre la rage. 


154 Aufi-tôt que la perfonne a 
été mordue, il faut faire une efpéce 
de pâte avec une ou deux cuillerées 
de fel détrempé dans de l’eau , ob- 
ferver qu’elle ne foit pas trop liquide 
& en frotter la playe, ni 

iv 
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qu’ellé en foitpenétrée, Cette frition 
doit fe reperer trois ou quatre foisile 
Jour de, l'accident -& autant de fois 
pendant huic à dix jours.-Il faut avoir 
foin d’appliquer fur la partie affigée 
une comprefle de la même pâte, & 
qui ne lPexcéde pas trop. Quelque 
petite que foit la playe, il y entre 
toujours afflez de venin pour. en re- 
douter les effets. Si la playe étoit trop 
étroite, pour.qu’il yentrât uné:quan- 
tité fufifante de fel, il faudroit, en 
dilater l'ouverture. ‘E! 


Reméde contre la brûlure. 

155. Il n'ya qu'à faire cuire dans 
de l’huile d’olive ou dans celle de noix, 
l’écorce moyenne de. branches. de 
fureau, & lui donner enfuite la con- 
fiftence d’onguent, en y mélant une 
fufffante quantité de cire neuve, avec 
des jaunes d’œufs. On garde cet on- 
guent dans un baflin, avec de l’eau 
fraiche ; cet onguent eft aufi bon 
pour calmer les douleurs de la goute 

_& adoucir celles des hemorrhoïdes. 

M. Tournefort prétend que pour 

la brûlure faite par la poudre à canon, 
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il n’y a qu’à oindre la partie brûlée 
avec du miel, cequi doit être fait à 
l’inftant, & y appliquer enfuite l’huile. 
de noix, dans laquelle on fait bouillir 
- écorce moyenne de fureau ; pour les 
ulcéres qui reftent, il faut les laver 
avec la décottion de la fufdite écorce 
._& de celle de frêne, 


Méthode pour guérir les Maniaques. 


156. Après avoir fait purger les 
Maniaques par haut & par bas, il leur 
faut tremper les pieds & les mains dans 
du vinaigre & les laïfler dans cette 
fituation jufqu’à ce qu’ils s’endorment; 
la! plüpart fe trouvent guéris à leur 
reveil ; il faut encore appliquer fur 
la tête rafée. du malade des feuilles 
_pilées de dipfacus ou chardon à fou- 
Jon. 


. Reméde pour guérir toutes fortes de : 
brûlure ; fans laiffer aucune trace fur 
la peau. 


157. On prend fix onces d’huile 
d'olive & quatre ou cinq blancs d'œufs 
Ev 
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frais, qu’on batbien enfemble à froid, 
Ce mélange forme une efpéce d’on- 
guent qu’on étend de temps en temps 
avec un plumaceau fur la brülure , 
obfervänt de ne mettre fur les parties 
bleflées aucun linge; à mefure que le 
reméde eft appliqué couche par cou- 
che, il fe féche chaque fois & l’on 
voit qu'il fe forme une croute qui 
tombe enfuite par écailles vers le dou- 
ziéme jour: Quand les croutes .font 
toutes tombées, on reconnoit qu’il 
s’eft formé deflous une furpeau nou- 
velle, qui d’abord eft un peu rou- 
geâtre comme celle des enfans nou- 
veaux nés, mais qui fe blanchit en 
trois ou quatre Jours par le moyen de 
Pair qui la defléche & la rafraichit- | 


Moyen facile &! peu difpendieux de fe 
garantir pour toujours des maux de 


dents & des fluxions. 


158. Tous les matins après s’étre 
lavé la bouche , comme la propreté 
& même la fanté l’exigent, il faut fe 
la rincer avec une-cuillerée à eaffé, de 
bonne eau de vie de lavande diftillée, 
à laquelle fi l’on veut on ajoüte autant 


te: 
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d’eau chaude, ou d’eau froide pour 
en diminuer l’activité, | 1m 


Reméde contre l'hydropifie. 


159. Il faut prendre un oignon de 
Sicile (racine qui vient des côtes du 
Portugal) le péêler avec uün. couteau 
qui-ne foit ni d'acier ni de fer, faire 
‘avéc de la farine & de l’eau une pâte, 
où lon renfermera cet oignon, le 
mettre dans un four moins ardent que 
celui des Boulangers, y laïfler pen- 
dant neuf à dix heures, le retirer en- 
fuite, & après en avoir Ôté la croute 
le couper en quatre morceaux fans 
le féparer , puis le mettre dans un pot 
de terre bien verniflé en dedans, avec 
autant de pintes de bon vin blanc que 
Voignon pefera de livres. Il faut que 
le couvercle du pot foit bien joint 
& même l’entourer de pâte, pour que 
Pair ne s’y introduife point. On met 
ainfi l'oignon de Sicile infufer pen- 
dant douze heures fur de la cendre, 
dont la chaleur foit aflez moderée 
pour qu’il ne bouille pas. On le retire 
“après cela & on le prefle dans un linge 
net de leflive fur le vin qui eft dans 
F vi 


Le 
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le pot; cette liqueur fe met enfuite 
en bouteilles, & pourvü qu’elle foit 
bien bouchée , elle fe conferveralong- 
temps. Le malade en prend quatre fois 
par jour, de trois heures en trois heures, 
fçavoir ; une cuillerée & demi ou deux 
le matin à jeun, trois heures après 
deux cuillerées &.deux autres prifes 
danslajournée.d’une cuillerée chacune. 
On peut entre chaque prife donner 
au malade une tafle de bon bouillon 
de viande ordinaire ; il peut même le 
{oir manger de la foupe.; mais silen 
_mange dans la journée, il laiffera pañler 
quelques heures après la foupe, fans 
prendre du reméde, de crainte qu’il 
ne l’excite à vomir. Ce reméde qui eft 
très-aperitif, fe confervera plufieurs 
jours, pendant lefquels le malade doit 
. faire un exercicemoderé dans fa cham- 
- bre en fe promenant, 


Reméde pour l'exfoliation des os caries. 


160. Le reméde plus prompt & le 
plus für pour lexfoliation, eft l’arine; 
1l faut l'appliquer en fomentation un 
peu moins chaude que fi elle étroit 
bouillante. | 


“ 


C3 


CONCERN, LES MEDICAMENS, 133 
Reméde domeftique contre la rage. 


161. On prend le poids de deux 
liards de vermoulu de chêne fec & 
bien tamifé & quatre œufs dont on 
Ôte exactement le germe, on bat le 
tout enfemble pour en faire une ome- 
lette ; on fricafle cette omelette dans 
‘la meilleure huile de noix, & on le 
fait manger à la perfonne ou à Pani- 
mal qui a été mordu. Si la perfonne 
eft un enfant en bas âge, il faut pro- 


. portionner la dofe à fa foiblefle, 1l 


faut faire fuer le malade, afin que le 
reméde opére par la tranfpiration. On 
ne l’a point éprouvé fur des malades 
qui avoient eû des accès de rage, mais 
fur plus de deux mille fujets quiavoient 
été mordus par des animaux réelle- 
ment enragés. 


Huile excellente pour les playes. 
162. Mettez dans deux livres de la 


meilleure huile d’olive, deux livres de 
fucre fin reduit en poudte, Remuez 


_ bien le tout avec une fpatule de bois 


dans un vafe de cuivre ou de terre, 


PRE 
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avant que de le mettre fur le feu, qui 
d’abord doit être léger ; quand le fucre 
fera fondu, doublez le feu & pendant 
que l’huile bout à petits bouillons, 
remuez-le fans difcontinuer;environ au 
bout d’une heure & demi, ilfe formera 


fur Phuïle des bouillons ou des cloches; 


& alors vous augmenterez le feu, pour 
que l’huile bouille encore plus fort, 
infenfiblement il s’y fera de grofles 
cloches ou des bouillons de couleur 
brune, qui deviendront enfuite d’un 
rouge foncé ou rembruni & puis tout 
rouge. Le caramel fe formera & quoi- 


que l’on remue continuellement , 1l 


s’attachera au fond du baflin ; c’eft 
alors que l’huile eft cuite, mais on 
peut fans inconvénient la laiffer, en re- 
muant toujours , un demi quart d’heure 
de plus fur le feu, elle ne s’en gardera 
que mieux, Cette huile balfamique eft 
bonne pour toutes les playes & prin- 
cipalement pour les playes récentes. 
Il faut qu’elle foit très-chaude pour 
s’en fervir. Après en avoir bien bafliné: 
la playe, on en imbibe une comprefle 
qu'on met deflus ; elle n’eft pas moins 
fouveraine pour les contufions & 
bleflures. s | 
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Reméde fingulier contre le mal de! 


dents. 


163. On prend une piéce d’acier 
aimantée , longue de fix pouces & 


large de deux lignes, le malade ayant 


le vifage tourné vers le nord, touche 
lui-même la partie fouffrante avec lé 
pol feptentrional de cet acier aimanté, 
& pour fe placer bien exaétement dans 
la fituation préfcrite, on fe fert d’une 
bouflole. Tous ceux qui ont éprouvé 
‘ce reméde ont eu le même fentiment 
au moment où ils ont touché le mal, 
ils reflentent d’abord un froid très-vif, 
_enfuite un mouvement particulier & 
une forte de battement ; dès que cette 
derniere fenfation commence, les dou- 
leurs ceffent & toute l'opération dure 
environ trois Ou quatre minutes, : 


Remede infaillible contre les coups de 


foleil. 


162. Ouen on fe fent frappé d’un 


… coup de foleil, il faut le plutôt qu'il 


ÿ eft poflible tâter avec le doigt l’en- 
droit où la douleur eft La plus fenfible, 


"“_ 
: 
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faire à cet endroit rafer les cheveux > 

_ & y appliquer une bouteille pleine 
_ d’eau fraiche avec aflez d’adrefle, pour 
que l’eau, dont elle eft pleine à deux 
ou trois doigts près, ne s’écoule pas. 
On tient la bouteille en cet état juf- 
qu’à ce qu’on s’apperçoive que l’eau 
commence à frémir & même à s'élever 

comme fi elle étoit fur le feu ; aufli-tôt. 
on y fubftitue une deuxiéme bouteille 
pleine d’eau comme la premiere, & 
on continue d’en remettre de nou-. 
velle jufqu’à ce que l’eau ne contraéte 
plus de chaleur, ni de mouvement, 
alors le malade eft entierement guéri. 


Reméde pour la guérifon de la phtifie & 


des ulcères internes. 


165$. Mettez enfemble dans une 
retorte, une livre d’afphatte ou de 
bitume , une demi livre de fel décre- 
pité, une livre & demi de fable pur, 
faites diftiler le tout à un feu bien 
fort ; vous aurez d’abord un peu d’eau 
qu'il faut jettér, en Ôtant pour un 
inftant à chaque fois le récipient ; 
l'huile noire qui fuit de près cette eau, 
eft la fubftance du reméde. On con- 


1 


: 
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tinue de la faire diftiller aufi long- 
temps qu’elle commence à êtte noire ou 


d’un bleu:foncé. On fait prendre dix 


à douze goutes de cette huile deux 
fois par jour, le matin à jeun &:.le 
foir à l'heure du coucher. 


_ Spécifique pour les coups de foleil &: 


autres coups de tête. 


166. On met un demi feptier de 
bon efprit de vin dans une bouteille 
avec quatre noix mufcades du poids 
de deux gros, autant de gerofle, de 
canelle & de balauftes ou fleurs de 
grenades, le tout bien pulverifé ; la 
bouteille étant bien A , on laifle 
- infufer le mélange pendanttrois jours, 
enfuite on retire l’efprit de vin & on 


brouille le tout. Cette compolition 


n’eft pas fi forte que l’autre, quoiqu’on 
Ja fafle infufer pendant quatre jours, 
mais elle eft bonne pour les rhumes 
_de cerveau & dans la migraine ; pour 
fe fervir de lun & de l’autre, on 
en met plein un dé à coudre dans le 
creux de la main, & on la refpire 
fortement par le nez. 
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Efficacité de l'eau de Luce contre la 
AU morfure des viperes' 


167. Il faut faire des fcarifications 
dans l'endroit de la morfure, y ver- 
fer de l’eau de Luce, & en faire boire 
à la perfonne mordue de demie heure 
en demie heure & en petite dofe. 


Reméde infaillible contre la picqueure:ou 
la morfure de toutes efpéces de bêtes 
venimeufes & principalement celle de 
l'afpic. à - 

168. Onprenddelafecondeécorce 
de frêne, qui eft enté, des feuilles de 
houx , fleurs de geneft, feuilles de 
myrthe,feuilles & branches deromarin, 
racine de reveille matin ou tithymale, 
racine de fcorfonaire, feuilles de fer 
polet, racines & feuilles de bouillon 
blanc , racines & feuilles de fauge, 
racines & feuilles de plantin ; du tout 
parties égales, à l'exception des feuil- 
les de houx, dont on prend le double, 

On fait fécher & calciner le tout au 

four, on le reduit en poudre, on paffe 

cette poudre au tamis & on la con- 
ferve en un lieu fec dans un fac de 
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cuir, ou dans une bouteille de verre. 
La dofe de cette cendre eft d'environ 
dix-huit grains, que lon fait prendre 
au malade dans un verre de vin, On 
met fur la playe des hommeés un em- 
plôtre de levain de pain, avec des 
mouches cantharides, du fel, du pois 
vre & du vinaigre ; on fait aux ani- 
maux des fcarifications à l'endroit où 
s’eft ramaffé le venin, pour en faciliter 
Pifluë, quelque progrès qu’aye fait 
Penflure, une feule prife de ce remé- 


| de fuit, 


Reméde contre la picqueure des mouches 
a miel. 


169. Quand vous avez quelques 
parties du corps piqué & que ces parties 
_ commencent à devenir edemateufes; 
_ iline s’agit que de fe frotter la partie 
affetée avec de la chaux vive en pou- 
dre ,enfuite laver avec de l’eau froide 
endroit affecté ; ce reméde eft fort 
fimple, Us | 


… Recette contre la morfure des coufins, : 


> 170. On prendra un peu de thé: 
. riaque de Venife , que l’on mélera avec 
de l’huile douce ; on l’appliquera fur 
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la piqueure, & en fix heures de temps; 
on eft guéri. | | 
Ou bien, on prendra des feuilles de 
fureau verd ou de rhue, égale quan- 
tité de chaque ; on les: pilera dans un 
mortier & fur chaque tafle de fuc de 
ces plantes , on ajoutera moitié autant 
de vinaigre & deux gros de fel com- 
mun, 
Ou bien encore, fur un demi fep- 
tier d’eau, on fera diffloudre un {cru- 
pule de fublimé corrofif ; on trem-. 
pera dans ce mélange un morceau de 
linge , & on frottera avec pendant 
une demie minute, la partie affectée, 
On repetera ce traitement trois ou 
quatre fois par jour, prenant la pré- 
caution de bien remuer la bouteille, 
avant de fe fervir du mélange. 


Recetie contre les contufions. 


171. Humectez du fon avec de 
Vurine , ajoutez - y un peu d’efprit de 
corne de cerf ou de fel ammoniac en 
poudre, & appliquez le tout fur la 
partie contufe en forme de cataplame,,_ 
ou bien faites difloudre du fel ammo- 
niac dans un peu d’urine & de vin 
blanc ; faites-les chauffer, trempez-y 
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fe comprefle que vous appliquerez 
Ur le mal & que vous renouvellerez 
au befoin. | , 


Reméde contre la morfure des animaux 
enrages. 


172. Cbriftophe Roëfler, premier 
Medécin du Prince de Bragants, dit 
qu'une Däme de fon voilinage avoit 
fait prendre deux mouches de Mai 
(efpéce d’efcarbot ou fcarbée) après 
leur avoit ôté la tête, à deux jeunes 
enfans qui avoient été mordus d’un 
chien enragé ; ce reméde les rendit 
d’abord fi malades qu’ils étoient prêts 
| à expirer ; enfuite après avoir uriné 
_ du fang, ils furent parfaitement guéris 
en peu d'heures. La fille de cette 
Dame a donné le même reméde à 
une domeftique qui avoit été mordue ; 
- en plufeurs endroits par un chien en- 
ragé & quiena reçü le même avan- 
» rage ; car elle fut guérie en un temps 
- fort court, 


… Recette pour les fleurs blanches & flux 


D de venire. 
PE 


“ 173. On prendra tous les foirs en. 
-{e mettant au lit, une cuillerée de 
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décoétion d’ipecacuana, ce que l’on 
continuera pendant une faifon entiere. 
Cette décoétion fe fera en mettant 
bouillir une demie once de cette ra- 
cine groflierement pulverifée dans une 
pinte d’eau, pendant vingt ou trente 
minutes, 


- Recette contre le fcorbut. 


174. Mélez enfemble dans un mor- 
tier de pierre, une once de crême de 
tartre & une demie once de fleurs 

_de fouffre ; faites-en onze prifes, on 
en prendra une dofe dans une forte 
déco@tion de racines de reglifle, ce 
que l’on repetera à une ou deux fois 
le jour pendant long-temps. 


Recette contre la toux qui provient du 
rhume. x 


175. Faites bouillir une livre de. 
miel, après l’avoir écumé, jettez-y un : 
limon, écorce & tout, coupé d’abord « 
par tranches fort minces , laiflez-le 
bouillir jufqu'à ce qu'il foit tendre ; 
ajoûtez-y deux fcrupules de faffran - 
dechiré en petits morceaux. 4 

/ # Le malade mangera un peu de l’é- “ 
| # corce & prendra fouvent un peu de M 


LA mi 
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fyrop, pour adoucir & guérir la 
toux. : rit : 

Remede contre le cancer. 


176. Il faut appliquer, dit-on, fur 
les différens ulcéres autant de crapauds 
qu'il y en a, on les enveloppe dans 
des facs de moufleline, ces crapauds 
s’attachent comme des fangfuës, fuc- 
cent prodigieufement, &.après s’être 
remplis, ils fe détachent & meurent 
en paroïflant fouffrir violemment ; il 
faut reïterer plufeurs fois ce prétendu 
reméde. ts 


Reméde contre la fièvre. 


177. M, Stone, Medécin célebre, 
._ n’employe pour cette guérifon que de 
_ l’écorce fechée & pilée de faule, qu’il 
» préfcrit de quatre heures en quatre 
| Ress à la dofe d’un gros, pendant 
» vingt-quatre heures, 


Autre. 


_178. Prenezune cuillerée ordinaire 

de fleurs de fouffre, dans un demi 
… feprier de vin de montagne, au mo- 
ment que vous attendez la fiévre, 


[1 [4 
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Cataplame pour le charbon. 


179. Prenez du fuc d’ache, mélez- 


le avec une fuffifante quantité de. 


farine de feigle, ajoûtez-y deux ou 


trois jaunes d'œufs & un peu d'huile 


rofat , faites un cataplime pour appli- 
quer fur le charbon. 


Fomentation fur les mammelles, pour faire 


paller le lair. 


180. Prenez une once de racines 
d’ache , une demie once de cumin & 
une pareille quantité de coriandre, 
faites bouillir le tout dans une fufi- 


fante quantité d’eau de menthe & de. 


vinaigre diftilé, pañlez la déco@ion & 


fervez vous en pour en fomenter les 


mammelles, 


Onguent de tournefort, pour faire palfer 
*. à Le lait. 


181. Prenez parties égales des 


feuilles d’ache & de menthe, faites- 


les bouillir dans du faindoux, pañlez 
enfuite par un tamis & foupoudrez 
ce qui eft pañlé avec de la poudre de 
femence d’ache, appliquez ce reméde 
chaud fur les mammelles, 

Cataplame 
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Catapléme pour l’hernie ombilicale. 


182. Prenez de la percefeuille, de la 
pilofelle , de la turquete, du plantin & 
de la moufle de prunier fauvage , faites 
bouillir le tout dans du gros vin, pour 
faire un catapläme à appliquer fur La 
partie malade, | 


Reméde excellent pour arrêter les chaudes 
piles. 
183. Prenez un demi gros de éan< 
tharides, du fuc épaifli d’hypocifte, 
de la gomme ou extrait de gayac, : 
de chacun un gros, de la cochenille 
une once, faites infufer le tout pen- 
dant vingt-quatre heures au bain-marie 
dans une livre d’efprit de vin, pañlez . 
& gardez pour l’ufage, la dofe eft 
_ depuis une demie once jufqu'à une 
_ . once à prendre deux fois par jour , 
. le matin à jeun & le foir en fe eou- 
… chant;on prendcettedofe dansunverre 
de décottion de gayac ; on peutaufñi 
| pi cette teinture, en l’expofant 
 . au foleil pendant l'été, en la remuant & 
…. l'agitant de temps à autre ; c'eff le fecree 
- de M, Maréchal, Chirurgien , il demande 
yne main habile pour l'adminilirer, … ” 
Tome IL, 
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Autre à peu près pareil , de Lifler; 
pour la même maladie. 


184 Prenez efprit de vin très-rec- 
tifié, une demie livre, gomme de 
gayac, une once & demie, cantharides 
un gros, cochenille, deux onces, fuc 


_ d’hypocifte ; deux gros, rs de fouf- 


fre , un fcrupule, digerez fur des cen- 


dres chaudes pendant douze heures & 
filtrez au travers du papier gris. La 
dofe eft de quarante goutes à prendre 
matin & foir dans de la bierre, 


Reméde contre l'hydropifie. 


185. Prenez du fel de geneft, deux 
gros & pareille quantité de fel d’ab- 
finthe, délayez dans une livre de dé- 
coétion de chicorée, après y avoir 
fait infufer un gros de rhubarbe ren- 
fermé dans un nouet, 


Syrop compofe d’eryfimum vante dans le 
rhume & l'afthme. 


186. Prenezfix poignées d’erifimum 
récemment cueillies, des racines d’e- 
nula campana , de pas d’äne encore 
toutes fraiches, de la reglifle, de 
chacune deux onces, de la bourrache, . 
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de.la chicorée, du capillaire, de cha= 
cun une poignée & demie, des fleurs 
cordiales d’anthos, de ftæchas ou de 
betoine , de chacune une demie poi- 
gnée, de l’anis, des paflules mondées, 


_ deux onces, après avoir coupé ,con- 


caflé & haché ce qui doit l'être, faites 
du tout une décoétion felon l’art dans 
une fuffifante quantité d’hydromel 
orgé , paflez enfuite & ajoûtez-y une 
fuffifante quantité de fucre pour un 
{yrop. : 


Eau pour la brûlure, 


187. Prenez une demie livre d’eat 


diftillée, des feuilles de fougère, avec 
pareille quantité de phlegme de vitriol 
& d’alun , faites entrer dans ce mé- 
 Jange une poignée de bouillon blanc, 
autant de lierre, dix écrevifles de ri- 
viere, autant de grenouilles & de li- 
maçons rouges , diftillez le tout & 
baflinez de cette eau diftillée la partie 
brülée. 
Liniment contre la corruption des 
gencives. 


* 183. Prenez de la poudre des feuil- 
les de pafferofe , demie once, de l’alun 
Gi 


Ve 
ré. 


L 
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auffi en poudre, un demi gros, faités$ 

en un liniment avec üne fuffifante 
quantité de miel rofat, dont on oindra. 
tous les matins les gencives. : 


Tifane pour la rétention d'urine. 


189. Faites bouillir dans quatre 
pintes d’eau, une poignée de feuilles 
de marrube & autant de celles de 
romarin, une demie pincée de femence 
de perfil, une once de raifin de co- 
rinthe, autant de febeftes & de juju- 
bes, ajoutez-un bâton de reglifle fur 
la fin & trois cuillerées de miel, 


Fomentation pour la pleurefie, 


_190. Prenez des fommités de mel- 
liot, de pariétaire, deux poignées de 
chacune des feuilles de betoine, une 
poignée, de la guimauye, une poignée 
& demie, des fleurs decamomille , une 
demie poignée ; faites bouillir le tout 
dans une fuffifante quantité d'eau, 
pour en faire des fomentations fré= 
quentes fur le côté affecté, 


Reméde pour la fuppreffion d'urine. 


191. Mettez deux livres de lamium 
de pline, autrement de la meliffle de 


Le 
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tragus, avec autant d’herniaire, ou 
turquete dans un'alembic, faupoudrez- 
les de fel, ajoûtez-y un peu d’eau, & 
les laiflez en digeftion pendant trois 
jours, après quoi diftillez-les au bain 
marie, -cohobez l’eau diftillée jufqu’à 
trois fois ,; fur des nouvelles herbes 

ilées , qui auront aufhi fermenté & 
gardez la derniere eau dans une bou- 
teille bien bouchée ; on en donne 
quatre onces avec autant de vin blanc; 
de quatre heures en quatre heures, & 
il faut oindre en même temps le bas 
ventre, le periné & la region des 
reins avec l’huile fuivante. Faites in- 
fufer au foleil pendant trois jours dans 
de l'huile d'olive, ou faites bouillix 
légerement dans cette huile une poi- 
gnée de cloportes, dix cantharides & 
un fcrupule de femence d’ammi, on 
peut donner un lavement fait avec la 
décoction de mauves, du lamium de 
Pline, & la turquete, dans laquelle 
on fait bouillir deux gros de bois né- 
phretique rapé. 
Syrop de longue vie * 
_192. Il faut mettre dans un chau- 
fron, douze livres de miel de Nar- . 
# x G ii 


…. 
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bonne, huit livres de fuc de merci 
xiale , & deux livres du fue de 
bourrache , le chaudron étant fur le 
feu, on mêélera avec une efpatule de 


bois, le fuc & le miel, & on les pañlera 


par une chauffe de drap, fans les faire 
bouillir ; enfuite on y ajoûtera trois 
chopines de vin blanc, dans lequel 
on aura fait infufer à froid pendant 
vingt-quatre heures, quatre onces de 
racine de gentiane, coupée menue; 
on remettra le chaudron fur le feu, 
on mêlera bien les fucs avec le vin 
& avec les morceaux de gentiane, & 
on paffra le tout par la même chauffe, 
Hans le faire bouillir ; après quoi on 
fera cuire à gros bouillons ce qui fera 
pallé, jufqu’à ce qu'il foit en confif- 
tence de fyrop. On en prendra une 
cuillerée le matin à jeun, & on ne 
mangera que deux heures après. IL 
tient le ventre libre, puriñie le fang, 
préferve de la goute, de la fciatique 
& de femblables maladies ; ce fyrop 
n’eft pas bon à ceux qui font d’un 
temperemment fec & mélancolique & 
aux bileux. 
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 Offguent contre la morfure des chiens 
dé: enragéss in 
193. Prenez des vieilles noix & 
des oignons, de la graifle de porc 
jeune & des miettes de pain, mêlez 
le tout exaétement pour faire un on- 
guent qu’on appliquera fur la morfure 
des chiens enragés. 


Reméde affuré pour procurer les menf- 
trues , fuivant Mathiole. 


194 Prenez des noix purgées de 
leur coquille , faites-les infufer dans 
de l’eau, jufqu’à ce que la petite eau 
qui enveloppe les noyaux, puifle être 
feparée, ce qui étant fait, on les fait 
infufer dans de l’eau de vie pendant 
deux jours & on donne à la malade 
dix à douze jours avant le temps des 
réglés, deux ou trois de ces noix, tous 
les matins à jeun pendant dix jours 
de fuite. 


‘Onguent pour la brlure. 


195$. Prenez de la cire jaune, de 

Ponguent populeum, quatre onces de 

chacun, de lhuile de noix, un demi 

 feptier, mêlez le tout dans un pot de 
| G1iv 


Lé 
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terre, après avoir fait fondre la@ire, 
on y sméle l’onguent & fur le tout 
l'huile de noix. 


Onguent merveilleux pour la gangrene. 


196. Prenez de la cire neuve ou 
récente, de la gomme élemi, trois 
onces & trois gros de chacun, de la 
colophane, fept onces & demie, faites 
fondre le tout dans un pot de terre 
à un feu lent ; mélez fur le tout de 
l’huile de noix, cinq onces, après quoi 
coulez & fur la colature chaude, dé- 
layez du ftyrax liquide, trois onces 
& trois gros ; on peut fe fervir de cet 
onguent pour réfoudre les tumeurs des 
articulations, en y ajoûtant un peu de 
fleurs de foufire, 


Opiâte pour les vertiges & l’épilepfie. 
197. Prenez de la poudre de fe- 


mence de carmin, une livre, du fuc 
de paritaire depuré & épaifli en con- 
fiftence d’extrait, demie livre, de la 
poudre des feuilles & fleurs féches de 
marjolaine, fix onces , du miel de Nar- 
bonne ou du meilleur, ce qu’il en 
faut pour faire l’opiate. Cet opiâte 
eft très-bon pour les vèrtiges, pou, 


he, + 
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— Vépilepfie des adultes & pour celle 
des petits enfans ; il eft aufli très-vanté 
pour prévenir les attaques d’apoplexie 
dans ceux qui en font menacés ou 
même qui en ont eu des atteintes, 
la dofe eft d’un gros pour les adultes ; 
on y peut ajoûter dans ce dernier cas 
la fiente de paon, avec la poudre dé 
pivoine mâle, 


Eau cofmerique. 


198. Prenez des fleurs de muguet, 
du fceau de falomon, des fleurs de 
geneft, de liuefche , des racines d’af- 
phodele, de bryone, de lys blanc, 
une poignée de chacun, coupez le 
tout & le pilez, mettez-le dans une 
-cuvette, avec. quatre onces de miel 
écumé & deux livres de vin blanc, . 
laiflez fermenter le tout jufqu'à la 
putrefaction , & le diftillez enfuite, 
en le cohobant jufqu’à trois fois, c’eft- 
a-dire, rediftillant l’eau, en la repaflant 
fur le mare ; on fufpend fur cette 
eau diftillée, un demi gros de cam+ 
phre ; on fe fert heureufement de 
cette eau pour effacer les taches de 
la petite vérole & de la DA ete 

GY 


2 
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Reméde excellent pour les vers. 


199. Prenez de la corne de cerf 
préparée philofophiquement , de le 
xacine de fougere, de chacune deux 
gros, de la coraline, de la. femence- 
contre vers, de celle de l’eupatoire: 
de mefué, de chacune un gros, de 
la myrrhe choifie, du boisd’aloës, des: 
fleurs de fouffre, de chacun demi 
gros, du fel nitre fixe trois gros. 
mettez le tout en poudre & le mélez.. 
La dofe eft d’un gros pour lesadultes 
que l’on fera prendre dans quatre où. 
cinq onces d’eau de. chiendent ou de: 
pourpier. 


Onguent contre la brûlure. 


200. On fait bouillir une livre d’é-- 
‘œorce moyenne de fureau, dans deux 
livres d’huile d'olive , lavée plufeurs: 
fois avec l’eau des fleurs de fureau ; 
on fait encore mieux, {1 on fait l’huile- 
de fureau , par linfufion réiterée:, 
des fleurs. On pañle l'huile parun linge: 
lorfque l’écorce eft noire &aflez cuite. 
on y ajoûte quatre onces de cire 
neuve, & autant de fuc des tendrons 
de cette plante, qu’on fait bouillir 


Len 0 
VA 
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jufqu'à la compofition de ce fuc ; 


cela fait, on tire. la bafline du feu, 


& on mêle avec l'huile de fureau deux 
onces de thérebentine, quatre onces 
d’encens mâle , & deux jaunes d’œufs 
durcis ; lon garde l’onguent dans un 
pot de grez. | 


Autre. 


201. Prenez des fleurs & de l’é- 
corce moyenne de fureaü, deux on- 
ces de chacun , on les fait infufer 

endant une femaine ou deux, dans 
es onces d'huile rofat, dans un 
alembic, après les avoir pilées & dé- 
coupées ; on les fait bouillir enfuite 
pour confommer l’humidité, & on 
coule le tout, en preflant fortement 
les fleurs & l’écorce & fur cette huile 
chaude, on fait fondre deux onces 
de cire neuve, en y ajoûtant après 
trois ou quatre jaunes d'œufs , avec 
demi once ou fix gros d’extrait fait 
de la décoction des fleurs & de l’é- 
corce , épaiflie en confiftence d’ex- 
trait. 


Mélange contre le charbon. 


202. Prenez des fucs tirés de la: 
vi - 
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grande confoude, de la fcabienfe ; 
du foucy fauvage, de chacun une 
once, de la vieille thériaque , quatre 
{crupules, du fel, un gros, avec deux 
jaunes d’œufs ; mêlez le tout & en 
faites une efpéce d’onguent, que vous 
appliquerez fur le bon , après 
Javoir fcarifié, l’écharre tombé, on 
achevera la cure avec l’onguent d’a- 


che. 


Tifanne pour la toux féche. 


203. On prend quatre poignées 
des feuilles de pas d'âne ;mêlées avec 
trois pincées de fes fleurs, deux poi- 
gnées des fommités d’hyflope, une 
once de raifins fecs , trois cueillerées 
de miel de Narbonne ; l’on met le 
tout dans le fond d’unpot, & l’on y 
verfe quatre pintes d’eau bouillante ; 
on laïfle. jetter trois bouillons feule- 
ment, on retire le pot du feu, on le 
couvre , on pañle la tifanne par le. 
couloir, lorfquw’elle eft refroidie. 


Décoëlion blanche des Anglois, propre 
à être fublituée aux eaux minerales 
favoneufes. 


204 Prenez de la corne de cerf 
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valcinée & préparée philofophique- 
ment , dela mie de pain de feigle, 
de chacune deux onces, faites bouillir 
dans quatre livres d’eau claire , jufqu’à 
la diminution de la moitié. Paflez cette 
liqueur , ajoûtez à la colature qui ref- 
femble à du lait, deux onces de fucre 
blanc ou autant de fyrop de pommèes 
compofé, ou de celui des cing racines 
ou de quelqu’autre fuivant les cir- 
conftances. | 


Eau purgative artificielle. 


205, Prenez fel commun, trois li- 
vres, faites le fondre dans une fufñ- 
fante quantité d’eau claire, filtrez 
cette folution, & ajoûtez-y peu à peu 
de l'huile de vitriol bien rectifié, une | 
fufifante quantité jufqu’au point de 
faturation, ou bien deux livres ; dif- 
tillez enfuite dans une cornue de 
verre jufqu'à ficcité ; faites calciner à 
. feu ouvert dans un creufet la mafle 
qui eft reftée dans la cornue, faites 
la fondre dans l’eau chaude, filtrez. 
faites evaporer cette liqueur, jufqu’à 
ce qu'il y ait une pellicule deflus, 
placez-la enfuite dañs un lieu froid 
pour la faire crifallifer ; feparez les 


Fr 


- 
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criftaux de laliqueur, & gardez-les 
pour l’ufage. | 

On peut ordonner une demie once, 
une once & une once & demie dece fel. 
que l'on fait fondre dans deux , trois, 
ou quatre livres d’eau claire de cette 
forte. 

Prenez eau claire & bouillante ; 
quatre livres, faites-y fondre dix gros 
de fel purgatif amer. Le malade boiræ 
cette eau chaude le matin à jeun dans 
Pefpace de deux heures. 


Eau ninerale faëlice, aperitive & diure- 
tique, propre pour les obfiruétions des: 
vifceres &* pour chaffer les graviers 
qui font dans les reins. 


206. Prenez nitre purifié, deux 
gros , faites-le fondre dans deux livres: 
d’eau claire: & tiéde, le malade er: 
boira par verrées, ou bien: 

_ Prenez nitre fixé ou terre foliée:, 
de tartre ou de nitre , un gros, faites : 
fondre dans une livre d’eau claire x 
le malade boira cette ea udans l’efpace 
dune heure. 


4 


Shirt 
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Autre eau mineräle faélice, propre & 
diffoudre La piuite trop épaifle &: trop: 
tenace qui féjourne dans les glandes 
les plus éloignées € pour la faire pa]er. 
par les félles & les urines. 


207. Prenez fel vegetal, une de- 
mie once, faites le fondre dans quatre: 
livres d’eau commune ; le malade le 
boira dans l’efpace de deux heures en: 
fe promenant. | 


Bain excellent pour les douleurs de le 
goutte [tiatique ; pour le rhumatifine &* 
la paralyfie. 

_ 208. Prenez feuilles de mauve. 

de camomille, de melilot, d’aurone .. 
de tanaifie, de fauge, de chacun un. 
petit paquet , racines de bryone blan- 
che, d’ariftoloché ronde, d’iris de: 
notre pays, de chacun quatre onces.. 
bayes de laurier & de: genievre, de- 
chacune deux onces, eau mere du 
nitre, une livre ; faites bouillir dans 
une fuffifante quantité d’eau de riviere: 
pour un bain, que le malade prendræ 
matin & foir, l’eau.étant tiéde, long- 
temps après avoir mangé & après avoir 
fait prendre ce qui eft néceflaire.. IE 
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continuera pendant trois jours, plus 
ou moins, felon le befoin. 


Eau thermale fulphureufe , faéice , propre 
ä être employée dans le même &as 
que l’eau naturelle. 


_ 209. Prenez tartre crud, fouffre de 

couleur de citron, parties égales, pul- 
verifez-les & les mêlez, jettez-en de. 
temps en temps dans un creufet rougi 
fur les charbons ; après avoir fait la 
deflagration de ce mélange, mettez 
dans un cellier, la matiere qui refte 
pour la faire fondre. Filtrez la liqueux 
& gardez-la pour l’ufage. 

On préparera enfuite un bain, dans 
lequel on mettra une cuillerée de 
cette liqueur lixivielle, pour deux 
livres d’eau. “ | 
Potion pour la dyffenterie , le flux de 

ventre & les hemoraïdes, 


210. Prenez terre figillée, un gros; 
fyrop de coigns,une once, eau de plan< 
_tain & de renouée, de chacune trois . 
onces ; mêlez le tout, faites-en une 
potion à poudre par cuillerées, 
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Opiat pour les. mêmes maladies, 


211. Prenez de la terre figillée, 
de la conferve de rofes & de cynor- 
rhodon, de chacun une demie once, 
. une fuffifante quantité de fyrop d’é- 
. pine vinette ; faites un opiat, on en 
fait prendre au malade foir & matin 
jufqu’à un gros. | 


Potion pour les fiévres malignes, 


212. Prenez terre figillée, un demi 
gros, fyrop d’œillets de jardin, une 
once, eau de melifle, de fcorfonere 
& de chardon benit , de chacune deux 
onces, eau theriacale, fix gros ; faites 
une potion à prendre par cuillerées. 


Julep contre la dyffénterie & Le flux de 


VEnITEs 


213. Prenezbold’armenie préparé, 
terre figillée, thériaque , de chacun 
un demi gros, fyrop de rofes féches, 
une once, eau de frais de grenouille, 
fix onces , mélez le tout , faites 
un julep que l’on fera prendre par 
cuillerées dans la dyflenterie & le 
flux de ventre. 
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Bol pour les mêmes rnaladies. 
214. Prenez bol d’armenie préparé, 
fang de dragon, maftic, de chacun 
un fcrupule ; alu de roche purifié, - 
quinze grains, mêlez avec cinq cuil- 
lerées de fyrop de myrrhe fauvage ; 
faites un bol pour l’hemorrhagie, que 
Von repetera de quatre heures en 
quatre heures, jufqu’à ce que le fang 
foit arrêté ; on fera boire après cha- 
que bol un verre de décottion de 
grande confoude, 


Poudre pour les playes © hemorragies à 
ee | l'exterieur, 


215. Prenez bol d’armenie, terre 
figillée, fang de dragon, de chacun 
deux gros, aloës, myrrhe, colcothar, 
de chacun un gros , faites une poudre 
pour appliquer fur la partie d’où 
découle le fang. 


Cataplames pour les bleflures. 


-216. Prenezbol d’armenie fuffante 

‘quantité, mélez - le avec du blang 

- d'œuf & de l’eau de rofe, en l’agitant 

appliquez-le fur la partie bleflée, ere 

forme de cataplame fait avec des 
* 
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Étoupes de chanvre ; appliquez par 
deffus des bandes: trempées dans 
l’oxicrat. + 


ï 


Suppofitoire pour exciter la digeflion des 


matieres endurcies. 


217. Prenez miel écumé, deuxon- 
ces, fel gemme , une once & demie, 
faire cuire jufqu’à dureté convenable 
pour des fuppolitoires, ou prenez 
miel cuit jufqu’à fuffifänte durée, une 
once, fel gemme, poudre d’hierapi- 
cra, de chacun un demigros, dragrede, 
quatre grains ; mêlez, faites des fup- 
politoires pour folliciter le ventfe qui 


eft trop dur. 


Lavement pour l’apoplexie & les affelions 
“ foporeufes. 

218. Prenez racines de pyrethre, 
une demie once, feuilles de tabac & 
de rhue, de chacune une poignée, 
feuilles de fené, agaric & pulpe de 
‘coloquinte ; de chacun deux gros, 
faites bouillir dansune fufñfanté quan- 
tité d’eau commune, reduite à douze 
onces , faites diffoudre dans la colature 
fel gemme , deux gros, ajoutez du 
vin émetique, trois qnces. Ce lave- 
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ment eft bon dans. HEAR & Les 


affections foporeufes. 


Cataplame propre à réfoudre la matiere 
+ de la goute, à en appaifer les douleurs 
ou celles de la fciatique. 


219. - Prenez fon de froment , une 
livre, fel commun, une demie once, 
vin cuit ou refiné, fufifante quantité; 
faites-les cuire, pour appliquer en 
forme de cataplame fur la partie dou- 
Joureufe. 


Topique pour les maladies du cerveau ; 
qui dépendent de l'humidité & de la 
pituite, & pour les maux de tête qui 
dépendent d'une caufe humide ou d'un 
catharrhe. 


220. Prenez du fon groflier, une 
demie livre, millet, quatre onces, 
{el commun, une once , faites - té 


rotir enfemble dans une poëlle ; met+ 


tez-les dans deux petits facs, que vous 
piquerez comme il convient pour les 
appliquer à la tête, 


cree pour difjoudre & chaffer le mal 


des reins. 


221, Prenez eaux de fraifier & de 


LÉ 
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faxifrage, de chacune trois onces ; 
bon vin blanc, fix onces , huile d’a- 
mandes douces , deux onces, efprit 
de fel-dulcifié, un gros, mêlez pour 
trois dofes. La premiere fe prendra 
la plus caude que l’on pourra, la 
feconde fe prendra dela même maniere 
fix heures après , f1 la feconde eft 
encore fans effet, on prendra encore 
la troifiéme de la même maniere ou 
prenez eau de paritaire & de faxi- 
frage, de chacune trois onces, fyrop: 
violat, une once, efprit de fel, quinze 
ou vingt gouttes, ou bien jufqu’à une 
agréable acidité, 


Reméde contre les hernies , rendu publie 
par la libéralité du Roi, 


222. Ïlconfifte à faire prendretous 
les matins à jeun,pendanttrois femaines 
de lefprit de fel, mêlé dans du vin 
rouge ; mais en variant la dofe fuivant 
l’âge du malade, qui ne prend ni 
folide ni liquide, que quatre heures 
après avoir pris ce reméde, Si l’efto- 
mac s’en trouve incommodé, on s’en 
abftient un ou deux jours, s’il eft nécef- 
faire, La dofe de ce reméde pour les 
enfans de deux ans jufqu’à fix ans, 
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eft de trois ou quatre goutes, aveë 
une ou deux cuillerées de vin rouge. 

Depuis fix ans jufqu’à dix, elle eft 
d’un gros d’efprit mêlé exactement 
avec un demi feptier de vin rouge. 
On prend encore deux onéès un peu 
plus, un peu moins de-ce mélange 
tous les jours , enforte qu’il fufife 
pour fept jours, on le reïtere jufqu’à 
ce qu’on l’aye pris pendant trois fe- 
maines, 

Depuis dix ans jufqu’à quatorze ; 
la dofe de l’efprit eft de deux gros ; 
depuis quatorze jufqu’à dix-huit, elle 
eft de deux gros & demi ; depuis 
dix-huit jufqu’à quatre-vingt, ou juf- 
qu'à la fin de la vie, la dofe eft de 
cinq gros. Pendant l’efpace de quatre 
mois, à commencer depuis l’ufage 
de ce reméde, il faut porter nuit & 
jour un bandage elaftique d’acier, qui 
retienne exactement l’hernie. Il ne 
faut jamais s’afleoir , mais étre tou- 
jours debout & couché, il faut faire 
beaucoup d’exercice, ne point monter 
à cheval ni aller en carofle, & ne 
point faire de faute dans le boire & : 
le manger , ni dans la diette, On met 
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Pemplâtre fuivant avec lé bandage, 
après avoir rafé les poils. 

Prenez maftic , une demi once ; 
laudanum, trois gros, hypocifte,un 
gros, noix de cyprès féchées , trois 
gros, terre figillée , un gros, poix 
noire, trois onces , thérebentine de 
Venife, une once, cire neuve jaune, 
une once, racine de grande confoude 
féche , une demie once, faites un 
emplâtre felon Part, 


Poudre dans la fiévre maligne &’ in= 
flammatoire. 


223. Prenez diaphoretique mine= . 
ral, deux gros, corail rouge , nacre 
de perles , préparé, de chacun un 
demi gros, nitre purifñié, un gros, 
_mêlez, faites une poudre, dont la dofe 
eft d’un gros, qu’on donnera de trois 

_ heures en trois heures, dans une fuf- 
fifante quantité d’eau de charbon 
beni. 


Bol pour les mêmes maladies. 


224 Prenez Befoasd mineral trois 
gros, nitre purifié, deux gros, cam- 
phre un gros, mêélez avec fufñfante 
quantité de fyrop d’œillets de jardin, 
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ou de fyräp d’écorce de citron, fai< 


tes des bols, dont la dofe de chacun 


fera un gros. 


Julep pour le même cas. 


225. Prenez eaux d’ulmaria, de 


melifle & de chardon beni , de cha- 
cune une once , chriftal mineral, un 
gros , fyrop de limon, une once, mé- 
lez, faites un julep que l’on donnera 
par cuillerées. 


Gargarifme, lorfque la langue ef? rudez 


Jèche ou noire. 


:226. Prenez nitrepurifié, un gros; 
fuc ou eau de joubarbe, quatre onces, 
faites un gargarifme, dont on fe gar- 
garifera fort utilement la langue & le 
goher, ou 

_ Prenez beurre frais lavé dans l’eau 
de morelle, deux onces, criftal mi- 
neral, un demi gros ; mélez & gardez 
ce mélange dans de l’eau fraiche, On 
en donnera de la groffeur d’un pois, 
ou d’une féve plufieurs fois le jour, 


& le malade le retiendra long-temps” 


dans la bouche, 
Gargarifme 
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Gargarifme pour la [qu nancie. +. 


227. Prenez décoétion d’orge & 
d’aigremoine , de chacune fix onces ; 
faites difloudre fel de prunelle un 
gros, firop de müres une once. Faites 
un gargarifme , ou bien prenez eau de 
plantain, de morelle, de chevrefeuille, 
de chacune fix onces , miel rofat , une 
once, {el de prunelle un gros, mêlez, 
faites un gargarifme. tir 28 
Collyre pour appaifer & diffiper les in- 
fiammations des yeux &: pour prevenir. 
Les fluxions. 


228. Prenez vitriol blancun {ciu< 
pule,rofe rouge ou feuilles de plantain 
quatre onces, faites difloudre lé vitriol 
dans l’eau chaude , pañlez au travers 
d’un linge; fervez-vous de cette eau 

‘en la faifant couler goute à goute dans 
l'œil: fi elle irrite trop par fon acri- 
monie , on l’adoucira en ajoutant de la 
nouvelle eau de plantain, sun? | 


Autre. 


1229. Prenez racines d’iris de Flo: 
rence un fcrupule, eau de rofe & de # 
«plantain de chacune trois onces, faites 
Tome IT, 


#70 SECRETS DE LA NATURE 

les bouillir à un feu lent jufqu’à-la dis 
minution de la troifieme partie. Ajou- 
tez à la colature du vitriol blanc huit 
grains, faites un collyre. 


. Diaphoretique de paracelfe pour les mai 


+ 


ladies aigues, 


. 230. Prenezefprit volatil de vitriol 
une once, efprit de tartre rectifié trois 
onces, eau thériacale cinq onces, fai- 
tes un mélange de ces trois liqueurs , 
que l’on appelle Mixtura de tribus. I] 
excite la fueur , refifte à la pourriture, . 
& s'emploie avec fuccès dans les ma- 
ladies malignes , depuis un fcrupule 
juiqu’àun gros. 


Julep pour les pertes de fang. 


. #31. Prenezalun derocheungros; 


faites difloudre dans de l’eau de plan- 
tain & de centinode de chacune trois 
-onces, ajoutez-y du firop d’aubepine 
unéonce, faites un julep à prendre par 
cuillerées, | 


Gargarifme dans la fquinancie. 


.. 232. : Prenez rofes rouges & alun . 


de chacun un gros, faites bouillir dans” 
‘huit onces d’eau de plantain , délayez, 
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dans la colature du firop dé mûres une 
once , faites un gargarifme. | 


Gargarifine contre les maladies feorbuti: 
ques des gencives. ù 


233. Prenez camphre une once; 
alun deux onces, fucre candi quatre 
onces ; eau-de vie deuxlivres , remuez 
. pendant deux jours, filtrez la liqueur 

& gardez la pour Pufage. 


Remede pour le gonflement des mel 
les € de la luette, & pour la paralyfie 
de langue, qui vient d’humeurs pitui- 


teufes 6 vifqueufes. 


234 Prenez racine d’iris de Flo= 
rence; poivre & gingembre de chacu- 
ne un demi-gros, {el ammoriiac un 
gros; mêlez , faites une poudre pour 
un apophlegmatifime , & prenez fleur 
de fureaux fix onces, efprit de co- 
chlearia un gros, mélez faites un gar- 
garifme, 


Remede contre La fuppreffion le Ft 
trues, 


"235. Prenez borax vingt grains, 
myrrhe douze grains ; faffran trois 
grains ; huile de canelle une goute, 


Hi 
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mêlez,faitesune poudre que l’on peur 
prendre dans du vin ou avec S, Q. de 
firop d’armoife , dans le tems que les 
regles ont coutume de paroître. 


Bol contre les lochies ou arriere-faix 
retenu. 


236, Prenez borax & myrrhe de 
chacun quinze grains, racine d’arifto- 
loche & de faffran de chacune trois 
grains , huile de fabine deux goutes, 
firop des cinq racines S. Q. mélez, fai. 
tes un bol. 


Poudre purgative dans les maladies cache- 
tiques, 


237. Prenez crême de tartre deux 
gros  diegrade quatre grains, mêlez, 
faites une poudre purgative pour les 
maladies cachetiques. 


Poudre pour lâcher doucement le ventre 
€ lever les obftruétions, 


238. Prenez chriftaux de tartre & 
feuille de fené de chacune deux on+ 
ces, canelle trois gros, cloux de gé- 
rofle un demi-gros ; mêlez, faites une 
poudre pour cher doucement le ven- 


me& lever kes obfiructions, La dofg 


Î 
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eft depuis un-demi-gros jufqu’à deux 
Brosse trait Van En DT 
Poudre pour les pâles couleurs & la 
cachexie. 
239. Prenez rouille de mars prépa- 
rée à la rofée quinze grains , crême de 
tartre un fcrupule, faffran trois grains, 
canelle un fcrupule ; mélez, faites une 
poudre que l’on donnera deux fois le _ 
jour dans les pâles couleurs & la ca- 
chexie, | 


Eleëluaire pour les fevres memes 


240. Prenez écorce du Pérou une 
once , crême detartre une demi oncë, 
jalap en poudre un demi-gros, firop 
d’abfinthe fuffifante quantité, mélez, 
faites un éle@tuaire dont la dofe eft 
d’un gros ou d’un gros & demi , trois 
ou quatre fois le jour dans les fievres 
intermittentes, cachetiques avec œde= 
mé oudevcophlegmatie, | 


* Poudre pour les fievres intermittentes: 


241, Prenez crême de tartre cinq 

gros, rofes rouges feches en poudre 

un gros, efprit de vitriol quelques gou- 

tes, faites une poudre ;. ju la dofe 
| 11} 
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eft d’un demi-gros deux ou’trois fois 

le jour dans les fievres intermittentes 
& pour tempérer les humeurs bilieu- 
fes , répandues dans l’eftomac & qui 
infectent la falive; pour guérir les nau- 
fées, le dégoût & l’amertume de la 
bouche & pour exciter la digeftion des 
_alimens. | | 


Sel végétal , ou tartre foluble. Maniere 
de le faire. 


24% Prenez chriftaux detartre huit 
. onceS" fel de tartre 4 onces , mêlez & 
verfez deffus de l’eau bouillante 4 li- 
vres, faites bouillir pendant une heure 
ou environ ; laiflez refroidir la folu- 
tion, & paflezla dans la chaufle d’'Hy- 
pocrate ; & évaporez jufqu’au pellicu- 
le. Enfuite placez dans un lieu frais, 
afin que les chriftaux fe forment : fé- 
parez la liqueur & évaporez la jufqu’à 
pellicule & formez des chriftaux ; ce 
que l’on répétera jufqu’à ce que la H- 
queur trop grafle & huileufe ne fe for- 
me plus en chriftaux , on en aura en- 
viron douze onces que l’on fera fécher 
& que l’on gardera pour l’ufage. 

- Ce remede eft apéritif & laxatifs 
il eft fort utile dans les’ maladies ça- 


! CONCERN. LES MEDICAMENS. 1#$ . 
cheétiques & dans les obftruétions des : 
vifceres. Ilaugmente la force des pur : 
gatifs, c’eft pourquoi on le mêle fou 
vent dans les purgations. La dofeeft 
depuis un fcrupule jufqu’à deux gros, 
où même quelquefois jufqu’à fix & 
‘une once. On les prefcrit dans du 
bouillon ou dans deux livres d’apozé- 
mes apéritifs pour purger; car alors : 
il purge doucement & fans peine. 


Poudre dans la foibleffe d’effomach. 


243. Prenez racines d’acorus en 
poudre quinze grains , racines d’aulne 
dix grains , ambre gris trois gros , fu- 
cre candi un fcrupule, mélez , faites . 
une poudre , ou bien faites-en un bol 
avec fufñifante quantité de firop de. 

coings ou de menthe. : 


Infufions dans les coliques venteufes ; 6° 
propre pour prévenir les maladies con= 
tagieufes. | 


244 Prenez racines d’acorus cou? 
ée par tranches deux gros ; faitesin- 
fufer dans fix livres de bon vin, que. 
le malade boira pour exciter l’appetit, 
pour appaifer la douleur des colauesi 

iv 


vit 


# 
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venteufes & pour prévenir les maladies 
contagieufes. 
+ Potion fudorifique contre la pefle. 
245$. Prenez racine d’angeliqueen 
poudre un demi gros , faites la avaler 
au peftiféré avec l’eau de chardon béni 
ou d’angelique ; réitérez cette potion 
de fix heutes en fix heures pour exci- 
ter la.fueur & pour guérir la pefte. 
Infufion propre à prévenir la pthyfie ou 
_ lulcération des poumons. 

246. Prenez eau de fleurs de tufli- 
lge deux onces ; faites-y infufer pen- 
dant la nuitle premier jour une feuille 
d’ariftoloche longue ; le fecond deux; 
le troiliéme 3 , le quatriéme 4, le cin- 
quiéme $, le fixiéme 6 , le feptiéme 
$ feuiles ; le huitiéme 6 , le neuviéme 
7, le dixiéme 4, le onziéme 3 , le dou- 
 ziéme 2, le treiziéme une feuille, 


Opiate pour provoquer les lochies arrêtées. 


_ ‘247. Prenez ariftolochetrois gros, 
canelle un gros, faffran un fcrupule, 
faites un opiat avec du firop d’armoi- 


fe ; dont la dofe fera d’un gros que 


ne 
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l'on fera prendre tous les quatre heu- 
res, pour provoquer les lochies ar- 
rêtées. ) (a 


Reméde en cas de fuppreffion de lochies. 


248. Prenez racines d’althæa , de 
bryone, d’ariftoloche longue & ronde 
de chacune deux onces, feuilles de 
mércuriale, d’armoife , de fabine de 
chacune une poignée, fleur de cam- 
momille , de melilot, de tanaïfie de cha- 
cune une pincée :coupez & pilez felon 
l’art; faites bouillir dans fuffifante 
quantité d’eau de fontaine : mettez le 
tout dans de petits facs, que vous ap 
pliquerez fur le bas-ventre & fur les 
parties dans la fuppreflion des lochiess - 

Bol contre la gonorrhée. ) 
249. Prenez racine de butua pulve: 
rifée dix - huit grains, panacée mer- 
_curielle , dix grains, firop de lierre 
terreftre , ou baume de capahu fufi- 
fante quantité ; faites un bol que l’on 
réitérera matin & foir pour guérir la. 


gonorrhée, 


Hy 


0 
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Bol contre l’'ulcere desreins & de la 
Wir. veille. 4 


250. Prenez racine de butua pul- 
verifée un fcrupule ; baume de copa- 
hu fuffifante quantité, méêlez, faites 
un bol que l’on prendra matin & foir 
pour guérir l’ulcere des reins & de la 
veflie. 


Boiffon pour prévenir le calcul. 


251. Prenez racine de butua cou- 
pée par petits morceaux un fcrupule, 
faites bouillir féparément dans un verre 
d’eau ; pañlez la liqueur, adouciflez la 
avec un peu de fucre, où avec fufi- 
fante quantité de firop des cinq raci- 
nes ; le malade prendra cette liqueur 
le matin à jeun , il le réitérera pendant 
huit jours tous les mois pour prévenir 
le calcul. | 


Remede contre la colique néphrétique , La 
Juppreffion d'urine; la jaunifle & 


l'afthme humoral, 


262. Prenez racine de butua con-= 
caflée deux gros , faites bouillir dans 
_ vingt-quatre onces d’eau commune 

xéduites à environ feize onces , paflez 
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la liqueur ; partagez -en trois dofes ,: 
que l’on fera prendre chaude en forme: 
de thé avec un peu de fucre de demi-- 
heure en demi-heure, dans la néphré-. 
tique & la fuppreflion d’urine , foit. 
qu’elle vienne de grains de fable, foit. 
même d’une urine tenace & épaifle ; 
dans la jaunifle, qui vient de l’épaif- 
fifflement de la bile & dans l’afthme 
_ humorale. 


Remede contre la pefte. 


253. Prenez racine de carline fe- 
che & pulvérifée un gros, faites la. 
prendre au malade dans un verre de: 
bon vin avec une cuillerée de vinai- 
gre thériacal , & placez le malade com- 
me il convient pour le faire fuer. 


Tifanne très-ufitée contre les fluxions? 
douleurs de la goutte &* les maladies 

vénerienness di 
254 Prenez racine de fquine cou: 
pée par tranches une once, racine de 
falfepareille deux onces, gayac une 
demi- once, reglifle ratiflée fix gros, 
faites infufer dans huit livres d’eau 
chaude pendant douze heures ; faites 
bouillir enfuite, jufqu’à ce qu’il n’en. 

x 
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refte plus que les deux tiers. Sur la 
fin ajoutez faffran trois gros ; laïflez 
refroidir & pañlez au travers d’une 
étoffe , gardez cette tifanne fudorifi- 
que pour l’ufage. Le malade en boit 
quatre où cinq verres par jour , ou il 
s’en fert pour fa boiffon ordinaire. 


Liqueur pour les rhumatifmes invétérés , 
_ les douleurs de la goutte , les affections 
cachetiques & Les maladies vénériennes. 


255$. Prenez racines defquine deux. 
onces , falfepareille , gayac de chacu- 
ne quatre onces , feuilles de féné , rhu- 
barbe du Levant, reglifle de chacune: 
üne once ; polypode de chêne, rofes 
rouges de chacune deux onces, fe- 
mence de coriandre deux gros, chry- 
ftal mineral une demi- once; faites 
infufer le tout pendant vingt-quatre 
heures dans vingt livres d’eau tiede, 
Enfuite faites bouillir jufqu’à la dimi- 
nution d’un quart. Après avoir retiré 
ke vaiffeau du feu , ajoutez-y un citron 
coupé par tranches ; laïflez refroidir la 
kqueur & pañlez. la au travers d’une 
étoffe. Le malade en boïra deux livres 
tous les jours pendant trois femaines 
poux les rhumatifmes invétérés , les 


NE 
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douleurs de la goutte , les affections 
cachedtiques & les maladies véné- 
riennes. 

Bouillon de limaçons dans la phtyfie & la 
confomption à 


- 256. Prenez la partie mufqueufe de 
- huit oudix limaçons bien cuits & deux 
ou trois écrevilles de riviere, dont 
vous Ôterez la tête & les inteftins; 
pilez les & faites les cuire dans da 
bouillon jufqu’à ce que ce dernier 
aye pris une couleur rouge , paflez. 
le bouillon & remettez le fur le feu: 
une feconde fois ; & tandis qu’il bouil- 
lera jettez y deux ou trois pincées de 
cochlearia & autant de cree de fon- 
taine, retirez enfuite le vaifleau du-feu 
& couvrez le bien, délayez en même 
tems un jaune d’œuf dans une quan- 
tité fuffifante de quelque autre bouil- 
lon; & lorfquele premier fera refroidi 
au point de le pouvoir prendre; mé- 
lez le tout enfemble & ajoutez-y du 
{el ou du beurre , ou bien du macis à 
difcrétion ; ces bouillons doivent être 
pris à jeun pendant quelques femaines.. 


182 SECRETS DE LA NATURE 


Sirop de limagçon pour les maladies | 
ci-deffus, 


2$7. Prenez des limaçons de jar 
dins ramaflés avant le lever du foleil 
une livre, féparez les de leurs coquil- 
les, & après les avoir coupés par mor- 
ceaux , faupoudrez les d’une demi- 
livre de fucre candi pulvérifé, met- 
tez le tout fur un tamis dans un cellier 
avec un plat de terre au-deffous pour 
recevoir le firop qui coulera ; la dofe 
en eft d’une cuillerée d’heure en heu- 
re dans la toux ferine, la phtyfie & la 
confomption. 


_Décoéfion de limagçons dans La toux , lop- 
preffion de poitrine & la phtyfie com= 
mençante, 


258. Prenez des limaçons ordinai- 
res de vigne ou de jardin, que vous 
arroferez un peu & laverez dans trois 
eaux différentes, pour leur faire jét- 
_ter leur gourme & les bien dégorger; 

faites les boullir enfuite dans une pin- 
te d’eau jufqu’à la confomption des 
deux tiers , pañlez le tout avec expref- 
fion & coupez cette eau avec pareille 
quantité de lait de vache, pour par- 
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tager en deux dofes à prendre tiédes,' 
Pune la matin à jeun & l’autre fur les 
cinq-heures du foir. Cette déco&ion 
qui doit fe continuer pendant un mois 
eft excellente contre la toux, l’op= 
preflion de poitrine & la phtyfie com: 
mençante, | | 


Cataplafmes pour Les loupes > Les articu= 
lations douloureufes. 


_25$9. - Prenez des limaçons de jar= 
. dins, telle quantité que vous voudrez, 
pilez les avec leurs coquilles & faites 
les bien échauffer dans un plat de terre. 
Etendez les enfuite fur le linge, & ap- 
_ pliquez le tout en cataplafme fur les 
loupes ou fur les articulations dou- 
loureufes , les renouvellant toutes les 
vingt-quatre heures. Si on s’en fert 
pour les loupes , il faudra avoir foin 
de bien étuver la loupe auparavant 
avec une déco&tion de fauge dans du 
bon vin rouge , ce qu’on répétera tou- 
tes les fois qu’on renouvellera le çata- 
plafme, 


Le Ci) 
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Reméde contre Le flux de [ang &’ au com: 
* * mencement de la petite vérole 


260. Prenez racine de contrayerva 
pulvérifée un demi-gros, perles & 
corne de cerf préparées philofophi- 
quement de chacun un fcrupule , mé- 
lez dans de l’eau de meliffe ou de char- 
donbéni. Le malade en prendra dans 
les flux de ventre & au commencement 
de la petite vérole ; ou Re 

Prenez racine de contrayerva con= 
caflée un gros, fantal rouge deux gros, 
faites infufer dans fix livres de vin 
blanc , pañlez & faites boire au ma- 
lade, 


Liqueur à prendre dans la petite vérole 
€ la rougeole. | 


261. Prenez rapure de corne de cerf 
une once , faites bouillir dans fuffifante 
quantité d’eau commune jufqu’à une 
livre & demie ; ajoutez fur la fin ra- 
cines de contrayerva concaflée une 
once & demie, cochenille un demi- 
gros. Paflez la liqueur , ajoutez eau de 
canelle une once & demie, firop d’œil- 
lets de jardin deux onces ; le malade 


QT LAN va 
NC LEE 5 
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‘boira de temps en temps de cette li- 
queur dans la petite vérole & la rou- 
geole. 

Gargarifme contre langine. 


262. Prenez fofes rouges & alun 
de chacun un gros, faites bouillir dans 
huit onces d’eau de plantain, délayez 
dans la colature du firop de mûres une 
once , faites un gargarifme, 


Collyre très- efficace pour appaifer l’in- 
flammations des yeux &' pour arrêter 
* la fluxion. | 


* 263. Prenez un blanc d'œuf, re- 
muez le dans un plat d’étain avec un 
morceau d’alun jufqu’à ce qu’il ait ac- 
quis la confiftence d’onguent , que 
vous étendez fur un linge & que vous 


_appliquerez tiéde fur l'œil. 


* Gargarifne pour les affeitions fcorbuti= 
ques des gencives. | 


264 Prenez camphre une once; 
älun deux onces , fucre candi quatre 
onces , eau de vie deux livres; maniez 
pendant deux jours; filtrez la liqueur 
& gardez le pour l’ufage, | 
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Spécifique darts lés fiévres iritérmitténtés: 
265$, On calcine de l’alun fut les 
charbons ardens, onle jette tout chaud 
dans du vinaigre & on l’y diflout , on 
le coule & on le fait évaporer jufquà 
ce qu’il fe formée de beaux chriftaux, 
dont la dofe eft depuis un ferupule 
jufqu’à un gros, que l’on donne dans 
une liqueur convenable avant le re- 
doublement. 


Reméde pour abforber & corriger les 
“aigres de l'eflomach, pour en rétablir 
les fonctions. 


266. Prenez cette partie de fa côz 
quille d’huître qui eft creufe , en jet- 
tant celle qui eft platte ; lavez la bien 
dés ordures extérieures , & faites la 
fécher pendant quélques jours au fo- 
leil : étant bien féche, pilez la dañsun 
mortier de marbre: elle fe mettra en 
bouillie. Expofez la de nouveau au 
{oleil pour la fécher ; achevez de la 
piler & pañlez la poudre par un tamis. 
fin. La dofe en eft depuis vingt juf- 
qu'à trente grains dans cinq ou fix 
cuillerées de vin blanc ou d’eau de 
mélifle le matin à jeun : il faut conti- 
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nuer à en prendre pendant trois {e- 
maines Ou un mois, 


Poudre dans leffervefcence du [ang &à 
dans les aigreurs dé l’effomach. 
267. Prenez du nitre purifié deux : 
gros, du tartre vitriolé & des coquil- 
les d’huîtres préparées de chacun un 
gros, du cinnabre factice un fcrupu- 
le. Faites du tout une poudre fine con- 
venable dans l’effervefcence du fang 
& dans les aigreurs de Peftomach: la ’ 
dofe en.eft d’un fcrupule trois fois le 
jour pour les adultes , & de douze 
grains deux fois le jour pour les en- 
fans , la continuant pendant quelque 

tems , & fe purgeant à la fin, 


Poudre contre le vomiffement , les cours 
de ventre & les aigreurs de l’eftomach. 


268, Prenez dela craye, des yeux 
‘d’écrevifles & de la poudre de coquil< 
les d’huîtres ; le tout préparé de cha- 
_ cun un gros ; de la noix mufcade un 
demi-gros ; pulverifez le tout & mêélez 
le exatement, pour prendre à la dofe 
d’un fcrupule-2 heures après le diner 
& autant après le fouper, On peut faire: 
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un opiate de ces poudres & les incot: 
porer avec le firop de rofes feches. 

.. Cette poudre convient dans les vo- 
mifflemens ; dans les couts de ventre 
caufés par les aigres des premieres 
voyes , & pour faciliter la digeftion 
du lait , lorfqu’il eft fujet à s’aigrir 
dans certains eftomachs. 

. Onélions fur les hémorrhoïdes, 
“269. Prenez de la graifle de porc 
non-falée ou de faindoux une once, 
une coquille d’huître calcinée & ré- 
duite en poudre , mêlez le tout exac- 
tement & faites-en le foir une on@ion 
fur les hémorrhoïdes en vous cou- 
chant : ce qui fe répétera pendant 
quelques jours. | 


Poudre abforbante. 


-270. Prenez du corail rouge pré- 
_ paré, de la nacre de perles & des yeux. 
d'écrevifles auffi préparés de chacun: 
un fcrupule, du fantal rouge un demi- 
fcrupule, mêlez le tout pour une pou- 
dre abforbante à prendre en une dofe 
dans un verre d’eau le foir en fe cou- 


… 
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Tablettes anodines contre les douleurs 
aprés l'accouchement. 


271, Prenez de la nacre de perles 
& du corail rouge préparé de chacun 
deux gros, de l'extrait d’opium , qua- 
tré grains; mêlez le tout exactement 
& ajoutez-y enfuite du fucre. blanc 
fondu dansune fuffifante quantité d’eau 
de carielle & épaifli fuffifamment deux 
onces & demie ; faites du tout des ta- 
blettes fuivant l’art, auxquelles vous 
ajouterez quatre gouttes d’huile de ca- 
nelle pour des rablettes anodines con- 
‘ treles douleurs après l’accouchement, 
dont'la dofe fera de deux gros à pren- 
dre de deux heures en deux heures juf- 
qu’à ce qu’elles s’appaifent, mettant 
 enfuite de plus longs intervalles, 


Bol contre les écrouelles, 


272. Prenez de l'extrait de fume- 
terre & de celui d’anula campana de 
chacun vingt grains, de l’antimoine 
diaphorétique non lavé, des cloportes 
préparés , & de la gomme ammoniac 
de chacun huit grains, du tartre vitrio- 
lé fix grains, du mercure doux trois 
grains ; incorporez le toutavec le firop 
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” de chicorée , compofé de rhubarbé 
pour former un bol contre les écrouel: 
les à prendre trois fois la femaine en 
. fe couchant. 


Bol pour la jauniffe , lobftruttion de la 
.… matrice € la fuppreffion des régles. 


273. Prenez cucurma pulvérifé un 
demi-gros, faffran cinq grains, fel vo- 
latil de corne de cerf fixe dix grains, 
firop des cinq racines apéritives ou 
d’armoife fuffifante quantité; faites un 
bol pour la jaunifle , Pobftruction de 
la matrice & la fuppreflign des régles. 


Opiate pour guérir La jaunifle. 


274. Prenez cucurma une demi: 
once ; trochifques de viperes trois 
gros , rhubarbe pulvérifée & faffran 
de chacun un demi-gros, conferve de 
grande chelidoine une once, firop de 
fumeterre fuffifante quantité , faites 
une opiate, dont la dofe eft de deux 
gros deux fois Le jour pour guérir la 
jaunifle, LL à 


Autre remede pour la même maladie, 


_ 275$. Prenez cucurma une demi-. 
once, faffran quinze grains, rhubarbe 
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deux gros , infufez à froid dans douze 
orices de bon vin pendant douze heu- 
res ; pañlez la liqueur &la partagez pour 


Le 


deux foisæ 
_ Bol contre les vers. 


276. Prenez diétamne blanc pulvé: 
sifé un gros, firop d’abfynthe fuf- 
fante quantité, mêlez, faites un bol 
pour faire mourir les vers. : 
Reméde pour faire fortir l'arriere-faix. 

_277. Prenez racines de fraxinelle 
pulvérifées deux gros, faites prendre 
à la malade dans du vin pur, pour faire 
{ortir l’arriere-faix, & faites des fer- 
mentations.fur la région de la matrice 
avec la décottion de cette racine & les 
feuilles de poulets. AS 


Poudre contre le vertige, 


278 Prenez racines de petit galans 
ga un fcrupule, racine de pivoine mâ- 
le pulvérifée & fucre candi de chacun 
‘un demi-gros, mêlez , faites une pou- 
«dre pour le vertige qui vient de cru- 
_dités d’eftomach, 
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Eau compofée de sentiane propre à lever 
les obffruétions des vifceres ; fortifiex 
l'effomach & faire mourir les vers. 


279, Prenez gentiane coupée par pe: 
tits morceaux un demi-fcrupule , fom- 
mités de petite centaurée & fleurs de 
cammomille de chacune une pincée, 
graines de chardon béni un gros; fai- 
tes bouillir dans fuffifante quantité 
d’eau de fontaine réduite à quatre on- 
ces, pañlez au travers d’un linge ; c’eft 
ce qu’on appelle décoétion amere al- 
térante ; on en prendra tous les jours 
le matin à jeun pendant huit jours pour 
lèver les obftructions des vifceres , 


pour fortifier l’eftomach & faire mou- 


rir les vers ; on rend cette décottion 
laxative en ajoutant un gros de feuil- 
les de féné, 


Tablettes de repliffe. 


_ 280. Prenez reglifle, iris de Flo- 
rence en poudre de chacun un gros, 
amidon deux onces, fucre blanc pul- 
vérifé une once, mêlez avec fuffifante 
quantité de mucilage de gomme adra- 


da lin à: 


ganthe,difloute dans l’eau de fleur d’o- « 


range. Faites une pâte folide dont on 
| formera 


a tt vd 
« . ai BE 
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formera des tabléttes, ou des rotules, 
ou des petits bâtons que l’on féchera à 
J’ombre, | 


* Suc noir de reglifle. 


281. Prenez extrait de reglifle, fu- 
cre pulvérifé de chacun deux livres, 
gomme adraganthe extrait dans l’eau 
de fleurs d'orange une once & demie, 
mélez, faites des tablettes, ou des ro- 
tules, ou des petits bâtons que vous 
fécherez à l'ombre, | 


Suc de regliffle de Blois, 


282, Prenez gomme arabique con- 
caflée fix livres, fucre trois livres ,re- 
gliffe féche, ratiflee & pilée deux li- 
vres,, faites infuler la reglifle pendant» 
vingt-quatre heures dans trente livres 
d’eau de fontaine : partagez la cola-. 
ture en trois parties ; faites difloudre 
dans deux parties la gomme arabique 
à un feu lent : pañlez au travers d’un 
tamis 3 alors faites bouillir avec l’autre 
troifiéme partie jufqu'à confiftence 
d’emplâtre , ajoutant le fucre fur la fin, 
& remuant continuellement pour don- 
ner de la blancheur, 


Tom. II, ÿ 
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“ ' * L_ 1 
Poudre pour faire revenir les regles fup: 
j | primées. : PES AE 


283. Prenez borax vingt grains; 
myrrhe douze grains, faffran, trois 
grains , huile de canelle une goute, 
mêlez, faites une poudre que l’on peut 
prendre dans du vin ou avec fuffifante 
quantité de firop d’armoife dans le 
tems que les régles ont coutume de pa- 
roitre. | 


Liniment pour empêcher l'augmentation 
du fquire, 


284. Prenez huile de myrthe fau- 
_vage deux onces , huile de mufcade. 
. une demi-once, graifle de porc deux 

onces , huile de petrole quatre onces* 
& demie, mélez. É 


Bol contre La conffitution froide du cer- 
veau ‘le catharre &> le coriza. 


285. Prenez fuccin citrin bien pul- 
vérifé , conferve de rofes rouges, & 
conferve de fleurs de rômarin de cha. 
cun un demi-gros, firop de ftæchas 
fuffifante quantité, faites un bol : on 
en prendra le matin & le foir pour fe. 
fortifier Ja tre, pour empêcher la fly 


blé. — + 


nr NE ES EE NS à : 


_ CONCERN. LES MEDICAMENS. 105 
xion & pour adoucir l’acrimonie de 
la lymphe contre la conftitution froide 
du cerveau , le catharre & le coriza. 


Opiate contre La gonorrhée, 


286. Prenez fuccin préparé , cam- 
phre & fang de dragon de chacun un 
gros , frop de rofes féches fufifante 
quantité , faites un opiate dont la dofe 
eft d’un gros que l’en prendra tous 
les matins pour guérir la gonorhée, 
après avoir fait prendre Les remédes 
convenables. | 


 Opiate pour les fleurs blanches. 


287. Prenez fuccin &cloportes pré- 
parés' de chacun deux gros, myrrhe 
une demionce , conferve de fleurs 
d’orties blanches une once & demie, 
firop de millefeuilles fufifante quanti- 
té , faites un opiate, dont la dofe eit 
de deux gros deux fois le jour dans 
les fleurs blanches, k 


Bol pour le crachement de fang € pour 
la toux invéterée & violente qui dé- 
pend d’une pituite âcre. 


288. Prenez fuccin préparé un 


’{crupule , blanc de baleine, Ÿ Ed de 
| ÿ 
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chacun quinze grains , firop de lierre 
terreftre ou de diacode fufifante quan: 
tité, faites un bol. | 
Bol pour la fuffocation hiflérique & la 

Juppreffion des régles. | 
+289. Prenez fuccin un demi-gros, 
caftoreum & myrrhe de chacun douze 
grains , faffran fix grains , conferve 
d’abfynthe,& extrait de rhue fufifante 
quantité, faites un bol, 


Opiat pour la galle & l’affhme, 


290.. Prenez fleurs de fouffre qua 
tre onces , fucre rofat une once, firop 
de capillaire fufifante quantité, mélez, 
faites un opiat mol, dont on donnera 
trois où quatre gros à jeun le matin & 
Je .foir cinq heures après le diner , ce 

-que l’on continuera pendant longtems 
pour guérir la galle & l’afthme. 

Tablettes pour La toux, la phtyfie, & 

| l'affhme, °°. | 


291. Prenez fleurs de fouffre une 
once, fucre blanc quatre ances, eau 
_ de rofe fuffifante quantité; faites bouil-. 

! Jir & formez des tablettes felon l’art, 
que l’on prendra de temsentemsloin  W 


x 4 
& 


ÿ 


Es nié “1 à nt 


- 
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es repas , pour guérir la toux, la phty- 
fie & Pafthme: Ur Te 


Reriéde contre la galles 


» 


2 


502. @renez fleurs de fouffre deux 
gros, mêlez dans un œuf à la coque & 
prenez le matin à jeun, prenez la mé- 
me dofele foir; & frottez vousle corps 
avec l’onguent fuivant pour guérir la 
galle. | | 

Prenez pulpe de racine de patience 
pointue & fauvage ; & d’aulnée de 
chacune trois onces, beurre frais qua- 
tre onces , fleurs de fouffre une once 
& demie, mélez;faites un onguent pou* 


la galle. [ + RUE 
Baume de fouffres 


203: Prenez des fleurs de fouffre ; 
verfez deflus quelque huile que vous 
voudrez , une aflez grande quantité 
pour qu’elle furpafle le fouffre de trois 
ou quatre doigts ; faites digérer au bain 
de fable à une douce chaleur, jufqu’à 
ce que cette huile ait une couleur rou- 
ge ou brune , laiflez alors refroïdir la 
iqueur ; féparez-la de la lie, & gardez- 
la pour l’ufage. La dofe de ce baume 
éft depuis dix goutes re trente 

| : ii 
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pour l’afthme, la toux immodérée ; 
Vulcere des poumons , la néphrétique: 
& l’ulcere des reins & de la veflie, 


Pilules de Moltor. 


294. Prenez poudre de cloportes 
trois gros , gomme ammoniac bien: 
dépuré un gros & demi, fleurs de ben- 
join deux fcrupules, extrait de faffram 
& baume du Pérou de chacun un demi- 
{crupule, baume de foufire téreben- 
tiné fuffifante quantité , mêlez, faites 
des pilules que l’on dorera ou que l’on: 
enveloppera de poudre de reglifle , la 
dofe eft de quinze ou vingt grains trois 
fois le jour aux heures médecinales 3, 
ce remede eft excellent dans la phtyfie 
lente des fcorbutiques & des écrouel- 
leux & dans l’afthme: | 


Julep contre les fiévres intermittentes à 
prendre au commencement de l'accès. 


295. Prenez eau diftillée de cam- 
momille fix onces , firop d’œillets de 
jardin une once , efprit de fouffre un. 
{crupule ou fufifante quantité jufqu’à. 
une agréable acidité, mêlez , faites un: 
julep que l’on prendra au commence- 
ment de l’accès & que l’on réitérera 


PET NE PT hÉ 


_ 
= 
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äu commencement de tous les accès 


* jufqu’à ce que la fiévre foit entierement 


éteintés 
Âimiant arfénical. 


«206: Prenez antimoine crud, fouf: 


$re jaune & arfénic chryftallin pulvé- 
tifé de chacun deux onces , mélez & 


-mettez dans une cucurbite de verre ; 


faites-les fondre à un feu de fable bien 
doux comme de la poix. Alors retirez 
le feu, laïffez refroidir. [Il fe forme une 
mafle d’une rouge obfcur , gardez-la 
pour Pufage, FT. di: 

… Ce reméde rie s’emploié qu’à Pex- 
térieur, c’eft un cauftique doux ; on 
le croit capable d’attirer le venin , il 
pañle pour un maturatif, On l’emploie 
dans les bubons vénériens avec l’em- 


_… plâtre appellé le grand diachylon ; il 
. … eftfort bon pour les écrouelles. 


. Bol contre la fuppreffion des régles. 


- 297. Prenez fleurs de pierre hëmaz 
tite douze grains , faffran & myrrhe 
de chacun quinze grains, extrait d’ab= 
fynthe fuffifante quantité, mêlez , fai- 
ses un bol pour prendre le matin dans 
Ja fuppreffion des régles, F 
s 1V 


oo SECRETS DE LA NATURE 


Opiat contre les obftruétions des vifceres ; 
la jauniffe ,, le fquire , ’hydropifie &: 


les autres maladies cachetiques, 


498. Prenez racines de pieds de 
veau & agaric blanc de chacune une: 
once, gomme ammoniac une demi- 
once , fleurs de pierre hématite un 
gros, extrait d’aloës, de canelle & de: 
faffran de chacune deux gros, firop 
de fumeterre fuffifante quantité, mé- 
lez , faites un opiat, dont la dofe eft 
depuis un fcrupule jufqu’à un gros 
dans les obftruétions des vifceres, læ 
jaunifle , le fquire, l’hydropifie & les: 
autres maladies cachetiques.. 


Collyres. 


299. Preneztuthie préparée un demi. 
gros, eaux de pilofelle , de rofes., 
d’euphraife de chacune une once, mé- 
lez , faites un collyre ; ou 

Prenez aloës fuccotrin & tuthie pré: 
parée de. chacune fix onces , fucre: 
blanc un gros, eau de rofe & vin 
blanc non acide de chacune fix onces. 
faites infufer au foleil pendant qua- 
rante jours dans une bouteille de verre: 
bien fermée ; on. fait couler dans l'œil 


Was 78 
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quelques goutes de cette eau fans être 
paflée ; ou FRA 
_ Prenez tuthie préparée un gros; 
beurré frais quatre gros, mêlez, faites 
un onguent, dont on en mettra un: 
peu dans le coin des ÿeux & fur les. 
bords des paupieres. | 


Pilules mercurielless. 


. 300. Prenez rhubarbe choiïfe, tro: 
._ chifques d’alhandal & d’agarie de cha- 
cun un gros , fcammonée & aloës de 
chacun un gros & demi, vif-argent 
éteint dans la thérébentine une demi- 
once, firop de fleurs de pêcher fuffi- : 
fante quantité, faites des pilules felon: 
l'art, La dofe eft depuis un fcrupule: 
jufqu’à un gros & demi dans les mala- 
dies vénériennes , le rhumatifme, les: 
. obffructions du méfentere:& des vif- 
ceres ; quelques-uns les donnent tous: 
les jours ou de deux jours Puns. 


Bol ou pilules contre-vers: 


. got. Prenez éthiops minéral an 

gros & demi, coralline. pulvérifée un: 

gros, huile de tanaïifie trois. goutes 

mélez, faites une poudre, dont la dofe: 

foitde quinze grains jufqu’ + demis- 
ve 


{ 


202 SECRETS DE LA NATURE 

gros que lon. donnera foir & matim 
fous la forme de pilules ou de bol.. 
avec du. firop d’abfynthe en fuffifante: 
quantité pour faire mourir les vers qui 
{ont nichés dans les inrefins. Trois: 
jours après on.prendra le bol.purgati£ 
fuivant.. 

Prenez mercure doux, rhubarbe em 
poudre,poudrecornachine de chacune: 
partie-égale ,mélez, faites une poudre: 
dont la dofe eft depuis vingt grains, 
jufqu’à. deux. fcrupules, &. même juf- 
qu'à un gros avec du. firop: ou. de-læ 
gonferve d’abfynthe.. 

Bol'pour les écrouelles: 


+ e 2 
3o2… Prenez éthiops minéral um 
demi-gros , poudre: de cloportes & 
gomme ammoniaque de cliacun:vingt 
grains , conferve de fleurs de fôucy 
fuffifante quantité, faites un bol , que 
Ton donnerachaquejour, en:purgeant 
tous.les quatre jours avec le bol fui-- 
Gant. | 
Prenez mercure doux & gomme: 
ammoniac de chacun quinze grains:, 
trochiques d’alhandal: deux: grains. 
firop: de: fleurs de pêcher fufhifante: 
quantité, mélez faites un: bol. 
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Opiat contre la gonorhée. 


303. Prenez panacée mercurielle 
ün gros , rhubarbe en poudre trois 
gros ,; baume de capahu une demi- 
once, méêlez , faites un opiat, dont la 
dofe eft un gros chaque jour le matin, 
pour guérir la gonorkhée. On purgera 
le malade tous les trois ou quatre 
jours avec les pilules mercurielles ç1< 
deffus ou avec les fuivantes.. 

Prenez calomelas & diagreda de cha: 
eune un gros, trochifques d’alhandal: 
un fcrupule, pulverifez & mêlez avec 
fufifante quantité de thérébentine ;, 
faites des pilules pour cinq dofes.. 
Onguent pour les frictions dans les mala= 

dies vénériennes. 

304: Prenez mercure revivifé de: 
cinnabre deux onces', thérébentine de: 
Venife une demi-once , remuez-les: 
enfemble dans un mortier, jufqu'’à ce: 
que le mercure foit éteint ;: alors ajou- 
tez peu.à peu du faindoux trois onces: 
méêlez-exaétement., faites un onguentt 


Evi 


Li 
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© Poudre minérale de poterias. 


30$:. Prenez vif-argent revivifié de: 
_cinnabre deux parties , plomb pur 
une partie , faites un-amalgame, que: 
Pon mettra dans une bouteille de verre: 
fur les charbons , & que l’on agitera: 
fortement par de continuelles fecouf- 
fes , jufqu’à: ce que-tout {oit réduit en: 
une poudre noire ,. que l’on renferme: 
dans un matras de verre, & que l’om 
digere au. bain de fable, jufqu’à ce: 
qu’elle jaunifle, &: on la.garde. pour: 
l'ufage.. 


Préparations martiales pour exciter les: 


régles &’ lever les obftruétions: 


306: Prenez limaille de fer-très-fine: 
&: pañlée au tamis quatre gros, canelle: 
Bien. pulvérifée un demi-gros, muci- 
lge de: gomme adraganthe fuffifante: 
quantité, faites des pilules felon l’art;. 
la: dofe eft un fcrupule le matin à jeun: 
&: quatre heures après le-dîner, en-bu:° 
vant un verre de-vin &:d’eau, ou. 

Prenez limaille de: fer alkool , une: 
once, canelle un: gros, cloux de gé-- 
rofle-un:fcrupule; fucre blanc diffout: 
dans l’eau: d’armoife: &: cuit en: élec 


* : 2, EN ANT MES 
RAR. 
a 
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CONCERN. LES MEDICAMENS,. 20$ 
tuaire folide fix onces ; faites des ta- 
blettes felon. l’art ,. dont la dofe: eff: 
deux gros matin & foir, ou. $ 

Prenez limaille de fer deux gros ,, 
racines de pied de veau féchées & pul- 
vérifée trois gros , chriftaux de tartre: 
fix gros, gomme ammoniaque, myr- 
xhe, canelle, noix mufcade de: cha- 
eun: un. gros , firop d’abfynthe une: 
fufifante quantité , mélez,. faites un: 
opiate , dont la dofe eft de deux gros: 
matin. & foir pour les pâles couleurs: 
aux. filles. 


Bol contre la goute. 


307: Prenez hermodattes en poudre’ 
un. gros , aquia-alba dix grains, ca--: 
nelle un fcrupule, conferve de rofes: 
fufifante quantité ,. mêlez , faites uni 
bol.pour la goute. | 

Remede: contre la fiévre quarte.. 

308. Prenez racine d’impératoire: 
pulvérifée un gros ,. faites-là: avaler 
dans cinq onces de bon vin , une heure: 
avant l’accès de:la fiévre quarte, 


re mer 
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Reméde contre les coliques €> pour chaffer 
les vents. 

309. Prenez racine d’impératoire 
coupée une demi-once , faites infufer 
dans fix onces de vin d’'Efpagne, le: 
malade en prendra une ou deux cuil- 
lerées dans les coliques & pour chafler 
les vents. 

Infufion dans les catarrhes , la paralyfie 
& l’afihme. 
- 310. Prenez feuilles de fauge une 
pincée, racines d’impératoire pilée un. 
gros , infufez dans huit onces d’eau: 
bouillante , le malade boira cette infu-- 
fon chaude en forme de thé avec un: 
peu de fucre dans les catarrhes, la pa: 
galyfie & l’afthme. | 
Reméde contre la dyffenterie.. 

311. Prenez hypecacuana en poudre: 
un fcrupule ou un demi-gros, firop? 
de coings fufifante quantité ,. faites: 
un bol #prendre le matirdans du pair 
ä chanter, en buvant par-deflus un 
gobelet de bouillon: ou: de vin mêlé 
avec de l’eau. | | 

Le même jour on prendra le foir læ 
potion: oui le: bol fuivanr:: 


L 
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* Prenez diaphorétique minéral , co 
zail rouge , terre figillée de chacun 
quinze grains , canelle , petit galanga 
de chacun dix grains, laudanum demi 
. grain, firop'de coings fuffifante quan 
tité , mêlez, faites un bol à prendre à 
Phéure-du fommeil. Ou bien 

Prenez confection d’hyacinthe un: 
gros , diacode fix gros , délayez dans 
de l’eau de renouée- & de plantain.de: 
_ chacune trois gros, faites une potion: 
. à prendre à l’heure du fommeil.. 


” Autre remede contre La dyffènterie:. 


. 312. Après avoir préparé le malade: 
par la faignée ou les lavemens , faites. 
Jui prendre la potion ou'le bol fuivant:: 
Prenez manne de Calabre. une once ,. 
faites fondre dans fix livres d’eau de 
plantain , paflez & faites difloudre ca- 

tholicon double de rhübarbe une demi-- 
once, ajoutez y hypecacuana en pou- 
. dre fix grains, faites une potion à pren- 

dre le matin; ou: 

+ Prenez rhubarbe en poudre um 
fcrupule:,. jalap douze grains , racine 
de: reglifle-fix grains , mêlez , faites un: 
bol avec fuffñifante. quantité de firop 

de: chicorée cempoñée. | 
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L'opération du remede purgatifétant 
finie, le malade prendra tous les ma* 
tins deux dofes de L opiat aftringent &: 
fortifiant qui fuit. 


Prenez conferve de rofes rouges 8 | 


de cynorrhodon de chacune une once, 
thériaque d’andromaque l’ancien deux: 
gros ,; hypecacuana en poudre dix-huit: 
grains, firop de coings fuffifante quan-- 
tité, mélez, faites un: opiat, dont la: 
dofe fera d’un gros le matin à jeun & 


le foir quatre heures après le diner, On: 


en continuera l’ufage: jufqu’à parfaite? A 


guérifon.. 

Reméde pour les dyffenteries malignes & 
épidémiques.. ; 

"313. Prenez catholicon doubletrois: 

gros , hypécacuana en poudre: dix: 

grains, mélez , faites un bol, 


Si le-malade eft bien. foible:, aufli-- 
tôt que le vomiflement fera TA on? 


fera prendre la potion cordiale &:. an-- 
tidyffenterique fuivante. 


Prenez confection d’hyacinthe; élec=. 


tuaire diafcordium de-chacunun gros, 
hypecacuanaen poudre 10 grains, firop | 
de coings: une once, eau: de canelle: 

une demi once’ Eau plantain:é. de | 


® 
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mélifle de chacune trois onces. Faites 


une potion à prendre d’heure en heu-. 
re à la cuillerée, | 
Le jour fuivant le malade prendra 
deux dofes de l’opiat fuivant : | 
Prenez diafcordium un gros, racine 
du Brefilun grain, mêlez, faites un bol 
pour une dofe que l’on réitérera matin 
& foir jufqu’à ce que le malade foit en- 
tierement rétabli. | 
Eleëluaire contre La toux © l’afthme. ‘: 
314. Prenez iris de Florence, re- 
glifle, graine d’anis & fouffre vif de 
chacune parties égales , faites un élec- 
tuaire , dont la dofe eft d’un gros à 
prendre fouvent dans la journée poux 
la toux & Pafthme. DA 


-Liqueur contre Pafthme. 


sis. Prenez racine d’iris de Flo- 
rencedeux onces , agaricenfermé dans 
un nouet un gros & demi, feuilles de 


nicotiane féches deux fcrupules, feuil-. 


les d’hyflope& dethym dechacune une 
poignée, faites bouillir dans deux li- 
vres d’eau claire jufqu’à la diminution: 
d'un quart , faites difloudre dans la co-, 


Jature quatre onçes d’oximel fimples 


= 
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On donnera cette liqueur chaude deux 
ou trois fois le jour en forme de thé à 
la dofe de fix onces dans lafthme!, 
pour incifer la pituite épaifle & poux 
expectorer, | 


_ Eau de la Reine de Hongrie. 


316. Prénez une cucurbite de verre, 
dont le cou foit médiocrement large ; 
vous y jetterez quatre livres de rôma- 
rin, dont vous ne referverez que le 
calice , vous verferez fur les fleurs fix 
livres de meilleur efprit de vin bien 
rectifié, vous adaptez un chapiteau de 
verte à la cucurbite , vous le placerez 
fur un fourneau dans un bain de fa- 
ble, vous lutterez avec grand foin un 
matras au bec du chapiteau , & vous 
_ Jaifferez les chofes ainh difpofées pen- 
dant vingt-quatre ou trente fix heu 
es, au bout defquelles vous allumerez 
le feu que vous pouflérez lentement & 
par degré, quand vous auréz extrait 
quatre pintes d’efprit ; laiflez refroi- 
dir vos vaifleaux , délutez le chapi- 
teau , jettez comme inutile cé qui ref- 
tera dans la cucurbite, mettez-ÿ trois 
hvres de fleurs de rômarin mondées, 


comme la premiere fois, verfez fu 
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ces nouvelles fleurs lefprit de votré 
diftillation précédente , & cohobez 
très-lentement. au lieu de bain de fa- 
ble, fervez-vous pour cette fois du. 
bain-marie, pour ne pas vous expofer. 
à bruler vos fleurs ; vous pouvez par 
cemoyen tirer jufqu’à ficcité, & vous 
aurez pour réfultat de l’opération en- 
viron trois pintes & demie d’eau de la 
Reine de Hongrie. | 

Cette eau eft un excellent remede 
contre les maladies froides ducerveaus 
on s’en fertaufiavantageufement con-. 
tre celles des nerfs & des jointures,. 
contre les rhumatifmes & les gouttes 
froides , elle difipe les maux de tête 
caufés par la pituite, réfourles vapeurs. 
| qui caufent les vertiges, fortiñie la mé- 
moire , remédie aux bruits d’oreille, 
de même qu’à la foiblefle de la vue; 
elle guérit les contufons de la tête & 
de toutes Les parties du corps , & em- 
pêche que le fang ne s’y coagule , ré- 
folvant même & faifant tranfpirer ce= 
lui quiauroit été coagulé; elle appaife 
les douleurs des dents; elle fortifie l’ef- 
tomach en empéchantles dévoyemens 
& ceux des inteftins , émouflant la 
pointe des acides qui en font ordinai- 
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rement la caufe; elle donne de Papfié= 
tit, aide à la digeftion & débouche les 
obftruétions du foie , de la rate & de 


tous les vifceres, & même celles de l& 


Matrice , dont elle abaifle les vapeurs ; 


on prétend encore que cet efprit con-. 
ferve & vivifie la chaleur naturelle , 


qu'il rérablit les fonétions de toutes 
les parties du corps, & même qu’il ra- 
jeunit les vieillards; c’eft à dire, qu'il 
Jes foulage de quantité d’infirmités. 
On donne l’eau de la Reine de Hon- 
grie intérieurement depuis un fcru- 
pule jufqu’à un gros dans du vin, où 


dans quelqu’eau cephalique ou cor-: 
diale. On peut en tirer quelques gout. 


+ M 44 + ne ue Q> 
tes parle nez & en mettre fur les rem 


pes & fur les futures du crane ; on ap- 


plique fur les contufions des compref- 


fes qu’on a mouillées , on en met fur 
les rhumatifmes & fur toutes fortes de 
douleurs & de fluxions de même qu’au- 
tour des yeux pour-fortifier la vue & 
dans les oreilles pour la guérifon des 
dents & le foulagement des maux qui 
ÿ arrivent, 


_— LÉ 
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” _ Eau des Carmes, | 


317. Prenez demi-livre de canelle, 
fx onces de cardamomum avec leurs 
goufles , fix onces d’anis verd, cloux 
de gérofle quatre onces, coriandre 
huit onces : concaflez ces aromates 
dans un mortier de marbre & mettez 
les dans une cruche de grais, ajoutez 
l'écorce de huit citrons, un litron de 
bayes de geniévrebien mûres que vous 
écraferez; prenez enfuite douze poi- 


‘ gnées de mélifle , lorfqu’elle eft dans 


toute fa force, avant cesendant qu’elle 
foit en graine, fix poignées de fommie 


tés de rômarin, autant de fauge , au- 


tant d’hyflope , autant d’angelique, 


dont vous prendrez les côtes & non 


les feuilles , ni la graine, ni la racine; 


 marjolaine & thim de chacune deux 


oignées, de l’abfynte une poignée, 
pe tous les végétaux bien menus, 
mettez-les dans votre cruche, verfez 
fur vos drogues feize pintes d’eau de- 


wie & faites durer l’infufion huit jours, 


alors verfez le tout dans votre alem- 
bic ordinaire , ni trop élevé, ni trop 


bas & diftillez au bain-marie ; d’abord 


yous en tirerez dix pintes que vousrere 
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jetterez par le canal de cohobatior 
dans la cucurbite continuant votre feu 
au même degré ; peu après vous le di- 
minuerez de façon que les efprits aro- 
matiques ne tombent dans le récipient . 
qu’à gouttes précipitées ; vous conti- 
nuerez votrediftillation de cette forte 
jufqu’à ce que vous vous apperceviez 
que le phlegme monte : vous connoî- 
trez cela aifément par la foibleffe de la 
liqueur ; ceflez alors , & expofez vos 
efprits aromatiques au foleil , bouchez 
d’un fimple bouchon de papier, pour 
donner lieu aux particules de feu de 
s’évaporer. Ce qui reftera dans la cu- 
curbite , ne doit point être regardé 
comme tout-à-fait inutile ; vous ferez 
évaporer le tout jufqu’à ficcité parfai- 
te; vous mettrez alors le feu au réfidu 
de vos plantes & de vos drogues, 
Quand tout fera réduit en cendre, 
. vous jetterez les cendres dans un vafe : 
plein d’eau bouillante ; vous leur fe- 
rez faire deux ou trois bouillons , 
après quoi vous retirez le vafe du feu; 
vous laiflerez refroidir l’eau que vous 
filtrerez par le papier gris ; l’eau étant ” 
bien limpide . vous la remettrez au . 
feu , & vous la ferez entierement éva- ” 


EL STE S rP— 
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_Porer; alors vous trouverez au fond 


de votre vafe qui fera vernifé & neuf, 
vous trouverez , dis-je , un fel fixe, 
bien pur & bien blanc que vous ferez 
fondre dans votre efprit ou eau de 
mélifle magiftrale. 

Cette eau eff fort eftimée pour l’apo- 


 plexie, la létargie & l’épileplie , pour 


les vapeurs, les coliques , la fuppref- 
fion des ordinaires & des urines ; en- 
fin cette eau a à peu-près les mêmes 
vertus que celle de la Reine de Hon- 
grie : on la préfere même dans bien 


des circonftances. On en donne une 


cuillerée pure ou mêlée dans un verre 
d’eau , fuivant les différentes maladies 
plus ou moins violentes. 


Eau odorante Germanique. 


318. Commencez par infufer pen+ 
dant huit jours & dans deux pintes 
de vinaigre deux poignées de fleurs 
de lavande , autant de rofes de Pro- 
vins, autant de fleurs de fureau, 
Pendant le tems de l’infufion , prépa- 
rez une eau odorante fimple comme il 
fuit : vous mettrez dans une cucurbite 
de verre l'écorce de trois citrons, deux 
poignées de marjolaine, deux pois 
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gnées de muguet , deux poignées dé 
Aeurs de lavande, vous verferez fur le 
tout une chopine d’eau de rofe dou- 
ble & environ une pinte d’eau de fon- 
taine , adaptez le chapiteau à la cucur- 
bite, placez l’alambic dans un bain de 
{able, ajoutez un matras à fon bec & 
laiflez les chofes dans cette difpofition 
pendant deux jours, après lefquels vous 
mettrez le feu au fourneau & vous dif- 
tillerez à gouttes précipitées. Quand 
vous aurez retiré une pinte de li- 
queur, ceflez & réfervez cette eau 
fimple & odorante pour l'ufage fui- 
. Vant. 

Prenez du ferpolet , de la marjolai- 
ne, du, bafilic, du thim , de chacun 
une poignée , de la fleur de lavande, 
de la rofe de Provins , du fpic-nard, 
de lorigan de chacun trois fortes poi- 
gnées, de l’iris de Florence & de la ca- 
nelle, demi-once de l’un comme de 
Pautre; cloux de gérofle , macis, fto- 
rax câlamite,benjoin dechacun 3 gros, 
de Pabdanum 2 gros, de l’afpalathe 
demi-once,de l’aloës hypatique ou fo- 
cotrin demi-gros; mettez toutes ces 
drogues hachées, pilées, écrafées dans 


une cruche de grais, ajoutez vos infu- 
| » fions 
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ions de vinaigre, votre diftillation : 
” d’eau odorante fimple & une pinte de 
vin mufcat ;remuez bien le tout & le 
mettez en digeftion pendant r5 jours, 
après quoi vous verferez l’infufion dans 
._ une cucurbite aflez grande pour laife- 
+ fercinqà fix deigtsde vuide : adaptez 
. le chapiteau, placez l’alambie monté 
& bien lutté au bain de fable , luttez 
exactement le matras au bec du cha- 
piteau , & commencez la diftillation 
par-un feu très-modéré d’abord , en- 
fuite augmentez fa violence-par degré, 
Îl pourra fe faire que le phlegme du 
vinaigre fortira le premier ; en ce cas, 
æféparez-fe comme inutile. Dès que 
les efprits fortiront, ce que vous con- 
noiîtrez par leur fubtilité aromatiques 
_ vous adapterez le recipient au bec de 
»  lalambic, & vous continuerez la dif- 
tillation jufqu’à l’ocurrence d’une pin- 
te & demie ou environ. Séparez cette 
eau comme la plus fpiritueufe, ce qui 
fortira pourra n’être pas mauvais , 
vous en ferez l’ufage qu’il vous plaira, 
Cette eau eft pénétrante , incifive, 
._ admirable pour récréer les efprits vi- 
taux , difliper les maux de tête & ré- 
jouir le cœur, | 
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Bol pour les catarrhes , la goute & les 
maladies qui viennent d’un amas de 


férofités. 


319, Prenez mechoacam en pou- 


dre un gros, ochifques d’agaric un. 


demi-gros, mercure doux douze grains, 
mélez avec fufifante quantité de firop 
de rofes folutives , faites un bol, 


Poudre pour appaifer la colique des enfans 


€> l’enflure du ventre. 


320. Prenez iris de Florence, ra- 
cine de pivoine mâle de chacune deux 
onces, faffran trois gros , fenouil deux 


gros , fucre candi trois onées ; faites æ 


yne poudre très-fine, dont la dofe eft 
d’un fcrupule ou deux dans du lait 
de femme ou de vache, que l’on don- 
pera avec de la bouillie aux enfans poug 
appaifer leurs coliques & les enflurés 


_: du ventre, 


Lavernent pour les apoplexies & affections 
TI foporeufes. 

_ 321, Prenezracines de pyretre une 

snce, faites bouillir dans une livre dé 

décoction commune pour un lave- 

ent, ajoutez à Ja colature une demi- 


RTE 
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once de fel gemme , faites un lave 
ment pour l’apeplexie & les affections 
{oporeufes. Le. 


* 


Potion cathartique, Me 


322. Prenez rhubarbe choifie, tar- 
tre foluble de chacun un gros, faites 
infufer pendant la nuit dans fix gros 
d’eau de chicorée ; faites fondre dans 
Jinfufion une once & demie de manne 
de Calabre , paflez & donnez cette 
potion pour faire couler la bile & l’é- 


vacuer. 
Bol purgatif. 
& 323. Prenez moëlle de caîfe tirée 
Ps récemment fix gros, rhubarbe pulvé- 
rifée.tartre vitriolé de chacun un dei 


* gros, mêlez, faires un bol , ou. 
| Prenez rhubarbe en poudre un fcru- 
pule, jalap un demi-fcrupule, mercure 
doux dix grains, éleétuaire lenitif deux 
gros ; mêlez avec une fuffifante quan- 
tité de firop de chicorée , compofé de 
thubarbe; faites un bol purgatif, 


Bol pour la dyffenterie. 


_2324 Prenez rhubarbe en poudré 
‘un fcrupule, jalap un demi-fcrupule, 


: Fe ÿ 
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hypecacuana dix grains, mélez aveg 
fufifante quantité de firop de chicorée 
_compofé de rhubarbe, faites un bol 
pour la dyflenterie. 


Liqueur pour lever les obffruélions du foie, 
de la ratte, & pour guérir les fleurs 
blanches. 

325, Prenez rhubarbe concaflée & 


coupée en petits morceaux un gros, 
infufez dans deux livres d’eau de fon- 


taine ; infufez féparément une once 


de limaille de fer dans fix onces de bon 
vin, faites macerer pendant fix heu- 
res, paîlez les deux infufions & les mé- 
lez. Le malade prendra quatre ou ciaq 
verres de cette liqueur par jour, long- 
temps après avoir mangé pour lever 


les obftruftions du foie , de la ratte, 


& pour guérir les fleurs blanches après 
avoir fait prendre les remédes conve- 
nables. « : 


Eleëluaire contre la sonorrhée. 


326, Prenez rhubarbe en poudre 
3 gros, panacacée mercurielieun gros, 
baume de capahu une once & demie; 
mêlez , faites un électuaire, dont la 
dofe glt d'un gros, que’le malade prenr 
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dra tous les jours le matin & le foi 
pour guérir la gonorrhée ; il fera pur- 
gé tous les trois où quatre jours avec 
les pilules mercurielles. 


Bouillon contre les rhumatifmes. 


327. Prenez falfepareille deux on- 
ces, mettez-les dans le Corps d’un jeu- 
ne poulet, dont on aura ôté les entrail« 
les ; faites bouillir dans fix livres d’eau 
commune réduites à quatre livres pour 
quatre bouillons altérans, que l’on 
fera prendre de quatre heures en qua- 
tre heures pour le rhumatifme, 


 Décoëtion contre le rhumatifme , les ca. 
sarrhes & la paralyfie. sé 


.328. Prenez falfepareille fix onces ; 4 


‘fadinés de fquine deux oricés , CO: 


quilles de noix les zeftes n°, quaran- 
te ; faites#bouillir dans douze livres. 


d’eau commune réduites à huit livres: 
Le malade en prendra quatre ou cinq 


verres par jour aux heures accoutu- 
nées, 


Hi Us 
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Apozéme contre les maladies vénériennes> 
des catarrhes &* la paralyfie. 


329. Prenez racines de falfepa- 
reille & de fquine de chacune deux 
onces, écorce & bois de gayac une on- 
ce, faflafras une demi-once, vif-argent 
renfermé dans un nouet une demi-liv.. 
faites bouillir dans une livre d’eau 
commune réduite à quatre livres ; fai- 
tes un apozême contre les maladies vé- 
sériennes , les catarrhes & la paraly- 
fie, 

Opiat contre la goutte & le rhumatif[me 
à  quéprovient d’une caufe froide. 


w#0330. Prenez racines de falfepa- 
_téïlle, fommités de petite centaurée.. 
racines d’arifoloche ronde de chacune: 
une once, feuilles de petit chêne & 
d’yvette , graines de millepertuis de. 
chacune deux onces, raciies d’ange- 
liqueune demi-once, canelle un demi. 
gros , faffran un fcrupule, cloux de. 
gérofle un demi-fcrupule , pulvérifez 
le tout, mêlez avec fuffifante quantité 
de miel de Narbonne , la dofe eft d’un: 
gros & demi tous les jours le matin à. 
jeun, pendant un an pour la gourte. & 
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le rhumatifme qui vient d’une caulé 
froide. | 


Linimént contre La paralyfie & les 
débilités des nerf. 


331. Prenez de l’huile de vers de 
terre trois onces , de lefprit de vin 
caniphré une once , de l’huile de thé- 
tébentine une demi-once , de l’efprit 
de fel ammoniac un gros, mélez le 
tout pour un linimenit, 


Liniment contre le rachitis. 


332: Prenez de la moëlle de bœuf, 
de l’urine d’une perfonne faine , & du 
vin rouge , de chacun deux onces, 
faites cuire le tout à un feu très-lent, 
jufqu’à lévaporation de prefque toute 

Phumidité. Coulez & ajoutez à ce mé: 
_ lange chaud de lhuile de vers deter- 
re une demi-once ; du blanc de ba- 
eine deux gros, de l'huile de noix 
mufcade un gros. Mélez le tout en-: 
femble pour un Hniment contre le ra- 
chitis , dont on frottera l’épine du dos 
dans fa longueur, | 
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Eleéluaire contre l’hydropifie & la 


‘ diminution des urines. 


333. Prenez de la conferve de ey- 
norrhodon une once, du rob de É- 
reau fix gros, des femences d’yeble 
un gros & demi, de la poudre de vers 
de terre préparée & du tartre vitriolé 
de chacun un gros, mêélez le tout & 
- iIncorporez le avec une fuffifante quan- 
tité de firop de capillaire, pour for- 
mer un éleétuaire à prendre trois fois 
le jour , de la groffeur d’une noix dans 
Phydropifie & la ‘diminution d’urines, 


Poudre contre les obftruétions avec menace 
d'hydropifre. 

334 Prenez de la poudre de vers 
de terre & des femences d’yeble de 
. chacun deux gros , de l’arcanum du- 
plicatum un gros , du fel d’anonis, un 
demi- gros ; mélez le tout pour une 
poudre incifive & idiuretique contre 
les obftrutions & menaces d’hydro- 
pifie à donner trois fois le-jour, à la 
dofe d’un fcrupule. 


PEa 
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Poudre temperante & tonique dans les 


tremblemens 6: les convulfions 


315. . Prenez des vers de terre & des 
yeux d’écrevifle préparés de chacun: 
ün gros ,du-nitre & du fuccin préparé 
de chacun un demi-gros , du cinnabre 
d’antimoineun fcrupule ; mélez le tout 
pour une poudre dans les maladies-fuf- 
dites , dort la dofe fera de dix-huit 
grains deux ou trois fois lejour. 


Poudre tempérante contre la fiévre. 


336. Prenez de la poudre de co- 
quilles de moules & de coquilles d’hut- 
tres préparée , du fel de glauber &- 
du nitre purifié de chacun un gros. 
mélez letout pour une poudre -tem- 
pérante à prendre dans la fiévre de fix 
heures en. fix Héures à la dofe d’un 
fcrupule en‘exprimant deflus à chaque 
fois quelques gouttes de fuc de citron: 


Poudre diuretique.. 


337. Prenez de la poudre de co- 
quilles de moule préparée, du Parca- 
num duplicatum, du fel de geneft & 
des yeux d’écrevifle préparés de'cha= 
éun: deux fcrupules ; mêlez le tout 
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pour une poudre diuretique , que VOUS 
diviferez en fix dofes à donner en deux 
jours , en buvant par-deflus un: verre: 
d’infufion. d’herniole, ou. de. parie=- 
taires. 

Bol contre la fiévre: maligne. pour 
empêcher la putréfattion. 


338. Prenez racines de ferpentaire: 
de Virginie-un.demi-fcruple , pattes: 
noires. d’écrevifle préparées un fcru+- 
pule, firop- d’œillets de jardin fufñ. 
fante quantité, faites un. bol contre: 
la fiévre maligne pour empêcher la pu: 
ixéfaction.. fi 

Bol fudorifiques 

339. Prenez ferpentaire de Virgis- 
aie en poudre. vingt grains , vieille: 
thériaque un demi-gros , faites un.bol: 
pour exciter. la. fueur dans les fiévres: 
d’un. mauvais caractere.. 


Liqueur’ dans les fiévresmalignes &: 

| putrides.. 

340. Prenez ferpentaire de Virgis. 
ñie-coupée:par: petits morceaux &. pe+. 
lée fix gros, faites bouillir dans douze: 
ençes d’eau, réduifeza fix.onces, ajous. 


EF 


| 
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tez fur la fin de la cochenille pilée un 
demi -fcrupule , paflez la liqueur & 
faites-y difloudre’, tandis qu’elle eft 
encore chaude , une once de miel de 
Narbonne. On donnera deux cuille- 
rées de cette liqueur de trois heures 
en trois heures dans les fiévres mali- 
gnes & putrides, pourexciter la tranf. 
piration, ou pour empêcher l’épaif> 
fiffement du fang que caufent les poi- 


fons froids & pour chaffer hors du 


corps des miafmes venimeux.. 


Poudre pour la même maladies. 


341. Prenez ferpentaire de Virgi- 
fie, racine de. contrayerva ,. poudre: 
de vipere de chacune un demi-gros ;. 
mélez. On recommande cette poudre: 
dans les fiévres makgnes contre les. 
poifons froids" & pour les fiévres in- 


 termittentes dans lefquelles on ladon- 
ne au commencement du paroxime, 


LA 


Infufion purgative. 


342. Prenez turbith gommeux deux: 
gtos , feuilles de fené un gros ; canelle: 
un fcrupule, bon vin fix onces., infu-- 


fez pendant la nuit, pañlez, faites pren: 
dre-au malade. Hs 
K. Yi . 
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Eleëluaire contre la goutte & lhydropifies 


343. Prenez turbich , hermodac- 
tes , fené de chacun un gros , mercure: 
_douxunfcrupule, fcammonée un demi. 
fcrupule , rob d’yeble fuffifante quant 
tité; mélez, faites un.életuaire qui eft: 
excellent pour la goutte & l’hydropis- 
Cao eft d’un.gros & demi... 

Poudre fiomachique.. 

344. Prenez zedoaire, acorus, gas. 
Janga.. angelique, canelle de chacun: 
un demi-fcrupule, fucre rofat fix gross: 
faites une poudre ftomachique pour: 
aider.à la digeftion: la dofe eft un gros; 
dans un verte de: vin avant le repas. 
ou.d’abord après, pour faciliter. la di-- 
geflion & pour rétablir le ton-de l’ef- 
tomach quieft relàché du pour guérir: 
les coliques venteufes,. 

Teinture contre les maladies hiftériquess- 

345. Prenez zedoaire, caftoreum, 
ferpentairede Virginie, valeriane fau- 
vage dechacunun gros , efprit de cors 
ne de.cerf fucciné fuffifante quantité. 
tirez: en la teinture, qui.eft excellente: 


dans. les maladies hiftériques, depuis: 
+ 
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üne goutte jufqu’à dix dans un. vehi- 
çule convenable, 


Eleéluaire p our aider la digeftion. 


346 Prenez gingembre confitune: : 


demi-once, conferve de rofes , écor- 
ces de limon confites de chacune deux 
@nces, extrait de geniévre une demi- 
once , canelle, noix mufcade de:cha» 
_Cune.un gros & demi, firop d’écorces 
de-citron ou dé coings fuffifante quan: 
.tité ; mélez, faites un électuaire pour 
aider la digeftion & pour prendre d’a- 
bord après le repas jufqu’à la dofe de: 
deux gros.. 


Poudre contre les pâles couleurs. 


.347.. Prenez canelle en poudre:un: 
demigros,limaille de fer très-fine trois 
gros , fucre blanc en poudre une demi- 
once ; mêlez, faites une poudre, dont 
la dofe eft d’un gros pour les pâles 
couleurs des filles. 


Bol contre l'accouchement difficiles» 


348. Prenez canelle un fcrupule ;, 
- faffran en. poudre un demi-ferupule.. 
firop de kermès fuffifante quantité ; 
.mêlez faites un. bol pour l’accouche-- 
ment difficile. 


mr 


230 SECRETS DE LA NATURE 
Bol contre la fuppreffion des régles. 


\ 

: 349. Prenez canelle en poudre un! 

-. demi-gros, extrait de faffran fix grains, 

_ fleurs de felammoniac chalybées un: 
demi-fcrupule ; mêlez , faites un bol: 
avec fuflifante quantité de conferve: 
de fleurs d’orange pour la fuppreflion:: 
des régles. 4 à 


Tablettes pour aider la digefhon , diffiper: 
les vents &’ fortifier l'effomach. 


350: Prenez canelle choifie en pou- 
dre dix gros , gingembre ,. cloux de: 
gérofle de chacun un gros , galanga 
macis, mufcade, écorce extérieure de’ 
gitron de chacun:deux gros, fucre dif- 
fout & cuit dans de l’eau de rofe une: 
livre. Faites felon. l’art des tablestes. 
agréables au goût pour aider la digef- 
tion, difliper les vents & fortifierl’ef- 
tomach : la dofe eft jufqu’a. deux gros: 
le matin à.jeun &: autant après le res 
pas. 


Reméde pour l'accouchement difficile. 


351. Prenez‘eau de canelle une demi: 
once, .eaux: de fleurs d’oranges &d’ar:- 
moife: de-chacune: une-once:,,confecs- 


a] 
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tion alkermes un demi. gros ; mélez & 
faites prendre pour l'accouchement: 


difficile. 


PER pour la lyposhimie & les fiévres: 
malignes: 


352. Prenez eau de canelle: une: 
demi-once, eaux de melifle & de char- 
. don béni de chacunetrois onces , fi Irop" 
de canelle une once, faites une potion: 
à prendre à la cuillere, quand les for- 
ces font'abattues, dans la lypothimie: 
 & les fiévres malignes.. | 


Julep contre les naufées, le vomiflements. 
anxiété @? les fiévres d’un mauvais: 
caractères. 


353. Prenez eau de canelle trois: 
ences , firop de limons une once, {el: 
d’abfynthe deux fcrupules ; mêlez &. 
_ faites prendre par cuillerées. 


Oleofaccharum pour l'accouchement: 


difficile... 


354. Prenez huile de canelle :trois: 
gouttes , fucre blanc trois gros ; faites: 
un: oleofaccharum: avec du: bon vin: 
que Pon fera boire: dans l’accouche- 
_ ment difüciles. 
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= Reméde pour les affhmatiques. 


355. Prenezcafle en bois concaflée’ 
une once , raifins fecs dont on a ôté 
les pepins une demi-once ; infufez dans 
huit livres de vin blanc; faites pren- 
- dre la colature aux'afthmatiques: 


 Reméde contre les diarrhées les flux de 


ventre , La foiblefe de l’effomach &: des 


inteflins. 


356. Prenez rhubarbe choifie , caffe: 
en bol de chacun une demi-once; ro- 
fes rouges deux gros; infufez pen= 
dant douze heures dans huit onces de: 
vin blanc, ajoutez à la colarure une: 
livre de fucre très blanc, diffout &: 
etit-en'éleQuaire folidédans deil'eab. 
de rofe ou de plantain , mêlez jufqu’à: 
la confiftence de firop', dont on don- 
nera deux outrois fois le jour dans: 
les diarrhées, le flux de ventre, la foi- 
bleffe de l’eftomach & des inteftins, 

Vin febrifuge: 
"357 Prenez écorce du Perou er 
poudre trois onces ; bon: vin rouge: 


deux livres ; mêlez &.macerez dans un: 
vaifleau fermé pendant trois ou quatre’ 
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jours, l’agitant de tems en tems, la 
liqueur féparée par.inclination eft un 
vin febrifuge , dont la dofe eft de fix 
onces ; filon veut avoir une infufon 
encore plus forte, délayez dans cha- 
que verre un fcrupule de quinquina 
en poudre très-fine , & faites boire la 
liqueur trouble au malade, 


Eleétuaire febrifuge. 


358. Prenez quinquina en petits 
morceaux une demi- once ; gom- 
me ammoniac bien depurée un gros, 
fleurs de benjoin un demi-gros , bau- 
me de copahu deu gros, frrop febri- 
fuge fufifante quantité ; mêlez , faites 
un éle@uaire , dont la dofe eft d’un 
gros & demi de quatre heures en qua- 

tre heures dans la fiévre avec engor= 

gement dans les poumons. 


Poudre réfolutive compofée de M. Sthals 


359. Prenez poudre réfolutive faite 
de parties égales de coquillages pré- 
parés fans feu, d’antimoine diapho- 
rétique & de nitre purifié de chacune 
une once & demie , extrait de cafca- 
- tille tirée avec l’eau une demi once 5 
méêlez, faites une poudre, 


\ 
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Décollion contre les maladies vénériens 
nes , le rhumatifine & la paralyfie. 


360. Prenez rapure de bois de 
gayac trois onces, écorce de gayac 
une once , eau de fontaine fix livres , 
faites macérer pendant vingt-quatre 
heures , enfuite faites bouillir jufau’à 
fa diminution de la moitié : pañlez aw 
travers d’un linge. Le malade en pren- 
dra trois, quatre ou cinq verres tous 
les jours pour guérir la maladie véné- 
rienne , le rhumatifme & la paralyfe, 


Autre déceëlion pour la paralyfie & le 

rhumatifme. 

361. Prenez fciure degayac quatre 
onces, macérez pendant un jour dans 
quatre livres d’eau commune, faites 

Dôüuurjuique la diminution de moi 
sié : ajoutez fur la fin fené mondé une 
once, turbith, hermodates de chacun 
deux gros. Le malade prendra le matin 
à jeun une demi-livre de la colature , 
pour la paralyfie & le rhumatifme. 


Opiat pour les tumeurs'carcinomateufes. 


362. Prenez éthiops minéral & clo- 
portes préparés de chacun quatregros, 


+ 
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huile diftillée de fuccin & de gayac 
de chacun un demi gros , gomme am- 
moniac en poudre un gros, firop du 
roi-fapor fuffifante quantité; mêlez, 
faites un opiat fuivant l’art pour les 
tumeurs carcinomateufes. 


Apozéme pour les hémorragies ou les 


cbftrutlions du foie. 


363 Prenez rapurede fantal rouge 
une once, faites bouillir dans deux 
livres d’eau jufqu’à la diminution de 
moitié , ajoutez à la colature firop de 
grenade deux onces; faitesunapozême 
pour les hémorrhagies ou les obftruc- 
tions du foie, 1 


| Apozéme pour appaifer les douleurs de tête 
qui viennent d’une fiévre ardente, 


| 364 Prenez fantal rouge en pou- 
dre une once , mie de pain une demi-. 
once , vinaigre rofat fuffifante quan 
_ tité; faites un cataplafme ou un épi- 
theme auquel vous ajouterez une demi 
once d’efprit de vin camphré, Appli- 

_ quez le au front. 


4 
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Liqueur pour les catarrhes & fluxions 
froides. 

365. Prénez faffafras avec fon écor- 
ce réduite en poufliére une once; in- 
fufez, pendant la nuit dans unelivre de 
bon vin , on donnera cette liqueur par 


vérrées dans les catarrhes & les fu 


xions froides, 


Autre liqueur contre La paralyfie , les ca- 
tarrhes € les maladies véneriennes. 


366. Prenez faflafras, gayac, falfe- 
pareille de chacun une once & demie, 
Macerez pendant la nuit dans quatre 


livres d’eau commune ; faites bouillir 


jufqu’à réduétion à trois livres ; pañlez 
la liquéur, dont le malade boira trois 
verres par iours dans la varalvfie. Les 


à : Rte À k COPIER PAR 
catarrhes & les maladies vénériennés. 


Poudre contre vers. 


367. Prenez coralline , écorce de 
müûrier noir de chacun un gros, rhu- 
barbe en poudre, racines de fougere 
femelle , fommités de tanailie de cha- 


cun un demi-gros, éthiops minéral | 
deux gros ; mêléz , faites une poudre, 


| 
| 
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dont la dofe eft depuis un demi-gros 
 jufqu'à trois gros. : 


Liniment antifcorbutique. 


368. Prenez dufang de dragon, des 
fantaux , du coraïl rouge préparé, de 
la graine d’écarlatte & de l’alun de 
roche de chacun deux gros ; pulvé- 
rifez le tout & mêlez-le avec du miel 
rofat trois onces ; faites-le cuire en 

_confiftance d’électuaire folide pour un 
liniment antifcorbutique , dont on 
_ étendraun peu fur de petits morceaux 
de toile claire, crue , déliée, qu’on ap- 
 pliquera fur les gencives le foir en fe 
. couchant: ce que l’on continuera pen- 
» dant quelque tems, 


… Gargarifme centre les chancres &' les perits 
“  ulceres de la bouche € du gofier, 


_ 369. Prenez fix figues grafles, fai- 
tes bouillir dans une chopine de lait 
 & un feptier d’eau commune, que vous 
réduirez.en tout à une chopine ; ajou- 
tez-y enfuite du miel commun ung 
once, pour un gargarifme adouciffant 
_ & légerement deterfif contre les chan- 
_cres & les petits ulceres de la bouche 


L 


 &'du gofier, 


NSTINE 
. 
1 } 
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la 


Emplâtre contre les tumeurs des mam= 


melles par grumellement de lait. 


370. Prenez du blanc de baleine 
une demi once, de la cire blanche une 
once, du galbanum préparé avec lé 
vinaigre une demi once, de l’huile de 
fureau une fuffifante quantité ; faites 
du tout un emplâtre fuivant Part con- 
venable dans les tumeurs par grumel- 
lement de lait, | 


Cerat excellent pour les ulceres des 
jambes. 


s71. Prenez de l’huile d’olive une 
livre, de la cire neuve une demilivre, 
du cinnabre & du minium de chacun 
une once; faites fondre l’huile & la 
cire fur le feu , après quoi vous les ôte- 
rez & y melerez le cinnabre & le mi- 
nium, en remuant avec une fpatule de 
bois, jufqu’à ce que le tout foit froid, 


& confervez ce mélange dans un pot. 


de fayence.Ce cerat eft excellent con- 
tre les ulceres des jambes. Quand on 
veut s’en fervir, on en fait des em- 
plètres qu’on renouvelle tous les jours, 


NT Fate 
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Liniment contre Les brûlures. 

- 372 Prenez delhuile d’olive une 
once, de la cire vierge deux gros ; fai- 
tes fondre fur les cendres chaudes, & 
gardez le pour l’ufage. Ce liniment eft 
excellent contre la brülure ; on en 
frotte les parties affectées , en les cou- 
wrant d’un papier brouillard , ce qu’on 
xepete juiqu'a la guérifon qui eft 
prompte. sta 


Onguent contre les bleffures € lesulceres 
_gangrenées ou avec carie. 


373. Prenez de l'huile d'olives, 
trois livres , de l’eau de rofe un demi 
feptier, de la cire neuve une demi 
livre , de la thérébentine de Venife 
_ une livre, du fantal reuge en poudre 
deux onces ; faites bouillir Le tout dans 
ün pot de terre neuf avec trois demi 
feptiers de vin rouge. Quand il aura 
bouilli une demi heure , vous ôterez 
le pot du feu & vous Île laifferez re: 
froidir. Vous féparerez enfuite l’on- 
 guent d'ayec le vin & la poudre qui 
. geftera au fond. Cet onguent eft ex- 

cellent contre les bleflu es & les ulce- 

ses gangrenés ou avec carie; On en 
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oingt la partie chaudement, &.on le 
couvre d’un papier brouillard , ce que 
Jon continue jufqu’à guérifon. 


Cataplafme pour les pertes utérines. 


374. Prenez une poignée de toile. 
d’araignée , trempez: la dans du vinai- 
gre & appliquez le tout fur le nombril 
pour un cataplafme utile dans les per- 
tes utérines. 


KReméde contre la fièvre intermittente. 


$75. Prenez de la toile d’araignée 
de la grofleur d’un pois rond , mettez- 
la dans un verre de vin blanc, & fai- 
. tes avaler le tout au malade à l’entrée 
du friflon d’une fiévre intermittente. 
Juülep pour l'apoplexie fereufe. 
376. Prenez des eaux de melifle 
fimple ‘& de chardon béni de chacun 
deux onces , des eaux de fleurs d’oran- 
ges & de canelle orgée de chacune. 
deux gros, dü fel ammoniac un demi 
gros , de l’efprit volatil de foie crue 
revivifié vingt cing gouttes, du firop 
d’œillets une once ; mélez le tout pour 
une potion à donner par cuillerées 
+ dans les fiévres malignes, la rougeole 
& 
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& la petite vérole , lorfqu’elles ne le- 
vent point, ou que l’éruption par la 
foiblefle du cœur ne fe foutient pas. 
Poudre de la Comrefle de Kent , trés- 

vantée contre la fièvre maligne, pour 

faire fortir la petite vérole, pour la 
pefte &’ autres maladies épidémiques. 


rar7s Prenez des extrémités noires 
de pattes de crabes trois onces , des 
yeux d’écrevifles de riviere , du corail 
rouge, du fuccin blanc, le tout pré- 
paré; de la corne de cerf préparée phi- 
lofophiquement de chacune une ong£4 - 
des perles préparées & de la pierre de 
bezoard'oriental de chacune une demi 
once ; pulvérifez le tout & incorporez 
le avec, une fufifante quantité de ge- 
Iée de viperes pour réduire la poudre 
en une. mafle , dont on formera des 
-trochifques qu'on fera fécher à l’om- 
bre & qu’on réduira en poudre quand 
“on-voudra s’en fervir. 
Autre plus fimple, & de même qualite. 
Mt NE ts de : a ; 
. 378. Prenez du bezoard animal, 
du fuccin blanc, du corail rouge, des 
perles , le tout préparé de chacun une 
once, des yeux d’écreviffes de riviere 
domerlle":"" à | 


L 
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& des extrémités noires de pattes de 
crabes de chacun deux onces, rédui. 
fez le tout en poudre impalpable que 
vous conferverez pour le befoin. 


Potion diaphorétique dans les fiévres 
malignes ou dans la petite vérole , Lorf- 
que l'éruption fe fait trop lentement. 

379. Prenez des eaux de fcabieufe 

& de charbon béni de chacune trois 
onces , de l’antimoine diaphorétique 
& de la poudre fimple de pattes de 
crabes de chacun trente grains, de 
* Pefprit volatil de fel ammoniac vingt 
gites , du firop de pavot rouge une 
demie once ; mêlez le tout pour une 
potion diaphorétique à donner en deux 
petites dofes à quatre heures l’une de 
l'autre dans les fiévres malignes ou 
dans la petite vérole, lorfque l’érup- 
tion fe fait trop lentement. 


Poudre à prendre dans la petite verole , 
la rougeole & la fiévre rouge. 


380. Prenez de la poudre de can: 
cre compofée & de la poudre de corne 
de cerf brulée , de chacune un demi 
gros , de la cochenille deux grains, 
du fucre candi un gros ; faites du tout 


* : 
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une poudre fine à divifer en dix pa- 
quets à donner de fix heures en fix heu 
res, en avalant immédiatement par- 
deflus deux ou trois cuillerées du julep 
fuivant : 

Prenez de l’eau deléérifes noires & 
de l’eau de lait alxitere de chacune 
trois onces, du firop de limons une 
onces ; mêlez le tout pour un jule 
qui convienne avec la poudre DL 
fus dans la petite vérole , la rougeole 
& la fiévre rouge, 


Poudre contre les ulcères des reins & de 

La velfie & pour réfoudre les grumaux 

. de jang qui s’'amaffent quelquefois dans 
/ : 


ces cayites. 


381. Prenez telle quantitéqu’il vous 
plaira d’écrevifles , mettez les dans un 
vaifleau de terre non-verniflé à l’en- 
trée du four , pour qu’elles fe féchent 
fans fe brûler ; pilez-les enfuite dans 
un mortier de pierre : la dofe en eft 
d’un demi gros à deux fcrupules dans 
une eau appropriée, | 


Li 
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Frontal pour les fiévres ardentes, accom- 
pagnées de douleur de tête, avec me- 


nace de délyre & de phrénéfie. 


__ 382. Prenez des écrevifles vivan= 

tes, au nombrefde vingt, du vinaigre 
rofat cinq onces ; pilez le tout dans 
un mortier pour faire un épitheme, 
auquel on pent aiouter le camphre ou 
Vopium , ou les fémences de pavot fui- 
vant les circonftances. 


Décoëlion vulnéraire. 


383. Prenez vingt écrevifles de ri- 
viere, une demie once d’ariftoloche 
ronde , autant de racines de grande 
confoude , des feuilles de bugle, de 
pied de lion, de falicne , d’aigremoi- 
re & de bétoine de chacune une poi- 
gnée ; faites bouillir le tout dans une 
fufifante quantité d’eau & de vin. 


Bouillon conire la galle , les dartres , éré- 
Jipeles & autres maladies de la peau. 


284. Prenez un jeune poulet plumé 
& vuidé, ou à fa place un morceau 
de mouton; faites-le cuire pendant 
deux heures dans trois chopines d’eau 
de riviere à la réduction de deux bouil- 


Lai) 
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lons , ajoutez - y enfuite des racines 
d’enula campana & de polypode de 
chêne lavées , ratiflées & concaflées 
de chacune une demie once; une de- 
mie heure aprèsavoïr mis les racines, 
on ajoutera fix écrevifles de riviere 
lavée dans l’eau chaude , & écrafées 
dans un mortier. Faites bouillir les 
écrevifles une demie heure ; puis ajou- 
tez fur la-fin des feuilles de bourache 
& de chicorée fauvage de chacune une 
poignée;pañlez le tout par un tingeavec 
une légere expreflion, & partagez-la 
en deux bouillons à prendre pendant 
quinze jours , l’un le matin à jeun & 
Vautre fur les cinq heures du foir. 


Potion contre la jauniffe caufée par la 

5 k, / 
fuppreffion des régles & contre les fie- 
vres intermirtenites. 


-38$5. Prenez trois écrevifles de ri 
viere, que vous ferez dégorger pen- 
dant fix heures dans l’eau claire, écra- 
{ez les enfuite entre deux afliettes, & 
faites les infufer pendant la nuit dans 
un verre de vin blanc, pañlez.le len- 
demain par. un linge avec une forte 
expreflion, & donnez cette potion le 
matin à jeun pendant E Jours ; £e 
. Li 


»* 
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qui fe repétera après quelques jours 
d'intervalle , fi le reméde n’a pas fait 
fon effet, Cette potion convient dans 
la jauniffe occafionnée par la fuppref- 
fion de régles & contre les fiévtes in- 
termittentes donnée à l’entrée du frif 
fon, | Eh. 
Huile pour les brûlures. 


386. Prenez des écrevifles telle 
quantité qu'il vous plaira , pilez-les & 
faites -les bouillir dans une fuffifante 
quantité d’huile de lin ; pañlez enfuite 
par un linge avec une forte expref- 
fon, & er 4e cette huile poux 
VPufage. 


Injeëlion pour les ulceres fordides € les 
| fiffules. 


387. Prenez du fuc récent d’écre- 
vifles de riviere & celui de nicotiane 
de chacun deux onces; mêlez les en- 
femble en ÿ ajoutant douze grains de 
mercure doux : fervez-vous de cette 
liqueur pour les ulceres fordides & les 
fiftules. | 


Poudre tempérante. 


388, Prenez du nitre purifié deux 


arr L . 
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gros, du tartre vitriolé & des yeux 
d’écrevifles préparés de chacun un 
gros, du cinnabre factice un fcrupules 
pulvérifez le tout & mêlez te exa@te- 
ment , la dofe en eft d'ün fcrupuletrois 
fois le jour pour les adultes, & de 
douze grains deux fois le jour pour 
les enfans, dans une cuillerée d’eau 
ou de tifanne. Cette poudre tempere 
l’effervefcence du fang , fait couler les 
urines & difpofe le ventre à la purga- 
- tion, | 

Poudre abforbante. 


389. Prenez des yeux d’écrevifle; 
des coquilles d’huitres & de la craye, 
le tout préparé de chacun un gros, 
de la noix mufcade un demi gros; pul- 
vérifez le tout, & mêlezle exactement. 
Cette poudre eft propre pour abforber 
& pour détruire les aigres de lefto- 
mach ; elle arrête aufñi les vomifle- 
mens, les cours de ventre.& facilite la 
digeftion du lait. La dofe en eft d’un 
fcrupule deux fois le jour, deux heu- - 
zes après le diner & le fouper. 


Ne 
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Potion vulnéraire dans les chuttes & 
contufions, | 


390: Prenez de l’eau diftillée de 
‘pavot rouge qüâtre onces , du vinai- 
gre de vin fix gros, des yeux d’écre- 
vifle préparés deux fcrupules, du firop 
de rofes féches une once; mêlez le 
tout pour une potion vulnéraire à par- 
tager en deux dofes en poudre, lune 
le matin à jeun, & l’autre fur les cinq 
heures du foir, dans les chutes & les 
contufions, 


Poudre conire les vifcofités des premieres 
yoies des enfans. 


391. Prenez de la poudre de rhu- 
barbe & des yeux d’écreviffe préparés 
de chacun dix grains, de la poudre de 
canelle cinq grains, mélez le tout pour 
deux dofes à répéter plufeurs jours de 
fuite dans jes vifcofités des premieres 
voies des enfans. \ 


Opiat fondant dans la phtyfie tuberculée. 


‘392. Prenez des yeux d’écrevifle 
préparés & du blanc de baleine de 
chacun un gros & demi , de la gomme 
arabique & des fleurs de fouffre lavé de 
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chacun deux gros, de la panacée mer- 
curielle deux fcrupules, de l’extrait 


de gentiane une demie once, des pi-. 


lules de ftarkey un gros ; incorporez 
le tout avec le firop diacode pour for- 
mer un opiat fondant dans la phtyfe 


tuberculée.Ladofe en eft de la grofleur 
d’une noix mufcade foir & matin dans 


du pain à chanter. 
Autre opiat pour la même maladie. 


393- Prenez de la pulpe de cafe 
une demie once, des yeux d’écrevifles 
préparés & du blanc de baleine de cha- 
cun un gros, des pilules de cynoglofle 
deux fcrupules , du baume de copahu 
vingt gouttes; incorporez le tout avec 
le firop de guimauve pour prendre à 
Ja dofe de deux fcrupules , ou un gros 
le foir en fe couchant. | 


Poudre contre les diarrhées avec fiévres 


394 Prenez des yeux d’écrevifles 
préparés un gros , du nitre Sen &c 
de la poudre de fimarcuba de chacum 
un demi gros ; mêlez le tout pour une 

oudre tempérante & afiringente : la 
dofe eft d’un fcrupule trois fois le jour. 


Ly 
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Poudre diveflive € flomachique. 


395. Prenez de {a rhubarbe choife 
& du tartre vitriolé de chacun deux 
fcrupules ; deux yeux d’écrevifle pré- 
parés , de l’écorce d’oranges ameres & 
des feuilles de chardon béni de cha- 
_ cun un gros ; pulvérifez le tout pour 

une poudre à prendre à la dofe d’un 
demi gros avant le dîner & le fouper, 


Reméde contre l'hydropifie. - 


396. Prenez des cantharides fix 
grains , des yeux d’écrevifle préparés. 
du tartre vitriolé & du fel d’arrete-bœuf 
de chacun un fcrupule; mêlez le tout 
enfemble après lavoir pulvérifé, & 
partagez le en paquet, de huit grains 
chaque , à donner au nombre de:trois 
par jour dans l’hydropifie , en buvant 
RARSeIte un verre d’infufion de graine. 
e lin. 


Reméde contre la sonorrhee, 


397. Prenez des cantharides deux 
gros , de Pefprit de ‘vin rectifié une 
demielivre ; faites digérer ces drogues 
pendant deux jours à petit feu, couw- 
lez la teinture & verfezlafur dubaume 


« 
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de copahu une once, de la gomme de 
gayac une demie once, de la coche- 
nille un demi gros ;‘mettez le tout en 
digeftion fur le fable pendant quatre 
ou cinq jours; coulez la teinture & 
mr camphre deux gros, de 
Phuile diftillée de geniévre un gros. - 
Ce reméde eft bon pour la gonorrhée 
& fe donne le matin à jeun à la dofe 
de huit à douze gouttes dans une eau 
de graine de lin. 


Emplâtre veficatoire. 
398. Prenez de la poix de Bour- 


gogne une once, de la thérébenthine 
de Venife & de la poudre de canta- 
sides de chacune trois gros; faites du 
tout un emplâtre veficatoire à appli- 
quer derriere les épaules dans les fié— 
vres malignes & qu’on y laiflera vingt- 
quatre heures ; ou | 

Prenez de cantharides réduites em 
poudre fine une demie once; mêlez- 
les exactement avec dix gros de le- 
vain délayé dans du vinaigre.. Eten- 


_ dez le: tout fur une peau & appliquez 


Femplätre entre les deux épaules, le: 
laiffant vingt quatre heures ,oujufqu'à 
ge que Pépiderme fe leve en. veflie. 

| | Lvÿ ° 
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| Autre emplätre, 


399: Prenez de l’emplâtre de ce 
rufe dix gros , de l’emplâtre vefica- 
toire ordinaire fix gros ; mélez le tout 
exectement pour former un emplâtre 
adouci, qu’on applique à la place du 
veficatoire ordinaire, afin d’entrete- 
nir l’écoulement de la lymphe, en le 
renouvellant tous les deux jours, 


Onguent propre pour les fluxions 6 dou- 
leurs opiniâtres des yeux. 


‘400. Prenez de l’onguent bafilicum 
‘ou fupuratif une demie livre, de læ 
cire neuve jaune. fix gros ; faites-les 
fondre dans une terrine verniflée fur 
un petit feu; retirez enfuite votre ter- 
rine , & lorfque la matiere fera à demi 
refroidie 3 ajoutez à ce mélange des 
cantarides une once , de l’euphorbe 
deux gros, du poivre long un gros, 
de la graine de moutarde une demie 
once; le tout reduit en poudre fubtile, 
Remuez ce mélange jufqu’à ce que les 
_ingrédiens foient bien incorporés, & 
gardez l’onguent pour lufage dans un 
pot de fayence. Cet onguent s’appli- 
que fur de la peau à la nuque du.coi 
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derriere les oreilles , dans les fluxions 
& les douleurs opiniâtres des yeux. 


Cataplafme contre la douleur des dents. 


401. Prenez des mouches cantharis 
dés au nombre de cinq, des têtes d’ail 
au nombre de trois, de la thériaque 
un demi gros ; pilez le tout , envelop- 

ez te dans un linge fr, & appliquez 
le fur le pli du bras à l'endroit où l’on 
faigne ordinairement & du côté dou- 
loureux ; laiflez le jufqu'à ce que les 
veflies s’élevent fur la peau, ce: qui 
fera cefler la douleur. 


Liniment pour les rhumatifmes & la goute 
fciatique.. 


02. Prenez de l’huile de fourmis; 
É camomille & de: mille’ pertuis de 
chacune une demie once, de l’efprit 
de vin campñré fix gros ; mélez le 
tout poûr un liniment dans les rhuma- 
tifmes & la goute fciatique. 


Liniment pour la paralyfie &: la. débileré 
__ des nerfs. 


| 403 Prenez de l’huïle de fourmis 
& de vers de terre de chacune deux 
ances , de lefprit de vin camphré,. 


| 
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une demie once, de l’huile de théré- 
bentine deux gros, de l’efprit de fek 
ammoniac un gros; m:lez le tout pour 
un liniment contre la paralyfie & la 
débilité de nerfs. | 


Einiment pour les contufions € l’atrophie 
AE des articulations. 


404 Prenez de l’efprit de fourmis 
fix gros, de l’huile rofat & de laurier 
de chacune une once ; mêlez le tout 
pour unliniment contre les contufions 
& l’atrophie des articulations. 

Liniment antifcorbutique. 

40$. Prenez de la gomme lacque 
un gros & demi, de l'alun brûlé un: 
fcrupule ; pulverifez le tout & incor- 
porez-le avec du miel rofat fix gros 
pour un liniment antifcorbutique .. 
dort on frottera les gencives plufieurs 
fois le jour avec un pinceau ou un pe- 
tit bâton garni d’un linge; ou 

Prenez des teintures de gomme lac- 
que & de fleurs d’ancholie de chacune. 
une demie once, de celle de maftich: 
deux gros; le tout pour un liniment 
antifcorbutique, | 
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Bouillon contre les dartres , les écrouelles 
& Les obftruéfions du bas-ventre. 


406. Prenez des racines de patience 
fauvage & de chicorée fauvage & du 
creflon de fontaine de chacune une: 
demie poignée, & fur la fin mettez-y 
deux écrevifles de riviere étouffées 
dans l’eau chaude & pilées dans ur 
mortier de marbre & douze cloportes 
lavés vivants & étouffés dans le vin 
blanc ; paflez enfuite letout avec ex- 
preflion pour un bouillon convenable 
dans les dartres, les écrouelles, les obf- 
tructions du bas-ventre, & lorfqu’une: 
pituite glaireufe occupe les premieres 
voies. | 
Bol contre les graviers & les glaires des 

reins € de la veffie, 

407. Prenez de la poudre de clo- 
portes un fcrupule , de la thérében- 
tine de Venife un. demi gros ; faites 
du tout un bol contre les graviers & 
les glaires des reins & de la. veflie, 


Opiat antiafthmatique.. 
408. Prenez des fleurs de fouffré 
fix gros , du blanc de baleine: deux 
gros, de la poudre de cloportes & dg& . 
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Ja gomme ammoniac de chacune un 
gros & demi, de la poudre d'iris de 
Florence un gros ; incorporez le tout 
avec une fufhfante quantité de mriel 
blanc, pour former un opiat antiafth- 
matique à prendre le matin à jeun de 
la groffeur d’une noix mufcade dans 
du pain à chanter. 

Opiat fondant contre les obftruétions du 

bas-venire. 


409. Prenez des extraits d’enula 
campana d’abfynthe & du faffran de 
mars apéritif de chacun deux gros, 
de la poudre de cloportes, de la gom- 
me ammoniac & du mercure doux de 
chacun un gros & demi, des yeux d’é- 
crevifles préparés, de l’antimoine dia- 
phorétique non-lavé & de larcanum 
duplicatum de chacun un gros, des {els 
d'abfynthe & de tamarifc de chacun 
deux fcrupules 3 incorporez le tout 
. avec une fuffifante quantité de firop 
de pommes compofé pour un opiat 
fondant contre les obftructions du bas- 
ventre, dont la dofe fera de quatre 
{crupules à prendre le matin à jeun 4 

endant douze jours & deux tafles 
ns de véronique par-deflus ox 


LETM 


CONCERN, LES MEDICAMENS. 267. 
un bouillon léger avec le veau & la. 


chicorée amére. 
Liniment dans la fupreffion d'urine, 


410, Prenez de l’onguent d’althæa 
une demie once, de l’huile de fcor- 
pion fimple deux gros ; mêlez le tout 
pour un liniment à faire fur la région 


de la veflie dans la fuppreflion. 


Liniment dans les douleurs néphretiquess 


411. Prenez de l’onguent d’'althæa 
trois gros, de l’huile de fcorpion deux 
gros , de l’huile diftillée de thérében- 
tine un gros ; mêlez le tout pour ua 
liniment à faire fur les reins dans les 
douleurs néphrétiques.  - : F'À. 


. Ttor £ 


Bol contre la piçuüre du fcorpion. 


"412 Prenez dela corne decerffans 


feu un fcrupule, du befoard minéral. 
douze gräîns , de fel volatil de corne. 
de cerf fix grains ; incorporez le tout 
avecun peu de firop d’æiïllet pour for 
mer un bol à répéter dans la journée 
contre la piquûre de fcorpion, 


‘258 SECRETS DE LA NATURE 


Looch contre les ulcérations de la gorge © 
le crachement de fang. 

413. Prenez de l’ichthyocolle dif- 
foute dansune fuffifante quantité d’eau 
de plantain un gros , du fang de dra- 
gon & du bol d'Arménie de chacun 
un fcrupule , de l’huile d’amandes 
douces récente, des firops de grande 
confoude & de guimauve de chacun 
une once ; mêlez le tout pour unlooch 
à prendre à la cuillerée contre les ul- 
cérations de la gorge & le crachement 
de fang. 


Reméde contre l'accouchement difficile. 


414 Prenez de l’eau de fleurs de 
fureau deux onces , de la poudre de : 
foie d’anguille un demi gros, du firop 
d’armoife une once ; mêlez le tout 
pour une dofe dans Paccouchement 
difficile & pour faire fortirune portion 

L LE Parriere-faixe- | 
Lniment contre les hémorrhoïdes. 

415. Prenez delagraiffe d’anguille 
& de lhuile de pomme de merveille 
de chacune deux gros ; mêlez le tout 
pour un liniment contre les hémor- 
xhoïdes. 
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Looch pour la pleurefie , La fluxion de poi- 
trine € les tranchées des enfans, 

416. Prenez de l'huile d'amandes 
douces & du firop de guimauve de 
chacun un once , du blanc de baleine 
diflous dans de l’huile un gros ; mélez 
Je tout pour un looch à prendre à la 
cuillerée. | 
Potion anthyftérique. 

417. Prenez de l’antihectique de 

_poterius un demi gros , de Phuile d’a- 

mandes douces deux onces, du blanc 
‘de baleine un gros , firop d’armoife 
une once, de l’eau de fleurs de tilleul 
quatre onces ; mêlez le tout pour une 
potion anthyftérique à donner à la 
cuillerée. 


Opiat antiaft imatique, 


‘418. Prenez du blanc de baleiné 
un gros, des fleurs de fouffre deux 
gros , du gingembre une demie once; 
de l’ambre gris dix grains , du fucre 
candi un gros ; mêlez le tout & incor- 
| Et le avec une demie once de miel 
lanc pour former un opiat antiafthma- 
tique à donnez depuis la dofe d’un 
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demi gros jufqu’à un gros dans du pain 
à chanter, 


Opiat fondant. 


419. Prenez de la conferve de tuf- | 
filage une demie once, des pilules de 
morton quatre fcrupules , des fleurs ” 
de fouffre & du blanc de baleine de 
chacun un gros & demi, de la pana- 
cée mercurielleun gros , des yeux d’é- 
crevifle préparés deux fcrupules ; mê- 
lez le tout avec le baume de fouphre 
anifé pour former un opiat fondant 
contre les tubercules du poumon à : 
. donner à la dofe d’un gros foir & ma- 
tin dans du pain à chanter. 


… Opiat deterfif & calmant dans la phtyfi 
Juppurées ‘ Bar. 
420. Prenez des yeux d’écrevifle | 
_ préparés un gros , de la pulpe de cafe 
une demie once , du blanc de baleine 
un gros, des pilules decynogloffe deux 
fcrupules, du baume de copahu vingt 
gouttes ; mêlez le tout avec le firop 
de guimauve & formez un opiat de- 
 terfif & calmant dans la phtyfie fup- 
purée pour prendre à la dofe de deux. 
fcrupules à un gros Le foir en fe cous. 
chant, | i 
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Opiat deterfif & confolidant. 

421. Prenez de la moëlle de caffe 
une demie once , de la poudre de clo- 
portes-& du blanc de baleine de cha- 
cun deux gros, du baume du Pérou & 
de la gomme Arabique de chacun un 
gros; mélez le tout avec le firop d’ery- 
fimum pour former un opiat deterfif 
& confolidant dans la phtyfie à pren- 
dre deux fois le jour à la dofe d’un dem: 
gros à un gros dans du pain à chanter, 


Emplätre contre toutes les tumeurs des 
| mammelles. 


422. Prenez de la cire blanche qua- 
tre-onces , du blanc de baleine deux 
onces , du galbanum diflout dans du 
vinaigre , paflé enfuite & bouilli une 
once, de l’huile de fureau une fufi- 
fante quantité ; faites du tout un em- 
plâtre excellent contre-toutes les tu- 
meurs des mammelles qui proviennent 
de la coagulation du lait, 
Cataplafme pour les fiévres malignes , 
71 putrides & léthargiques. 


423. Prenez deux harangs falés, 
des feuilles de rhue & de chelidoine de 
chacune une poignée, de la racine. de 
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raifort fauvage deux onces ; pilez le 
tout , & mélez-le avec une fuffifante 
quantité de levain arrofé de vinaigre 
pour former un cataplafme à appliquer 
fous la plante des pieds dans les fié- 
vres malignes , putrides & léthargi- 
ques, 


Cataplafme pour les entorfes & les 


foulures. 


‘424 Prenez un harang falé, pilez- 
le & l’appliquez en cataplafme fous 
les ae & les foulures des ten- 
dons. | 

Reméde dans la pleurefie. 


425. Prenez des os de tête de bro- 
chet deux gros , du fang de bouc pré- 
paré & des fleurs de fouffre de chacun 
un gros ; mêlez le tout pour une pou- » 
dre diaphorétique, dont la dofe eft 
d’un fcrupule à un demi gros dans 
trois onces de chardon béni à donner : 
dans la pleurefie, lorfqu’il y a indica- 
tion de faire fuer ; ou bien | 

Prenez de l’eau de coquelicot trois « 
onces, des os de mâchoires de brochet 4 
pulvérifés un gros, du fel volatil de 
corne de cerf. dix grains, du lauda- 
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_ fumungrain & demi, du firop de co: 

_ quelicot trois gros ; mêlez le tout pour 
trois dofes, 


Bouillon contre la galle , les dartres , les 
écrouelles Ë Les autres maladies de la 
peau. | 


426, Prenez un poulet vuidé & 
écorché., faites-le cuire pendant deux 
heures dans une fufifante quan- 
tité d’eau de riviere à la réduttion de 
deux bouillons, ayez enfuite deux vi- 
peres écorchées, auxquelles on aura 
Ôté la tête, la queue & le fiel ; mais 
laiflez le cœur, le poumon & le foie, 

. coupés par petits Morceaux, une poi- 
gnée de feuilles de bourrache & une 
demie poignée de cerfeuil ; faites cuire 
le tout pendant trois heures dans le 
bouillon fufdit ; couvrez & luttez avec 
de la pâte. Coulez enfuite avec une 
forte expreflion , & partagez en deux 
bouillons à prendre pendant un mois, 
l’un le matin à jeun , & l’autre fur les 
cinq heures du foir : ces bouillonscon- 
viennent danstous les cas où il faut pu- 
rifier la mafle du fang, comme dans la 
galle ; les dartres , les écrouelles & les 


sf à : 
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autres virus de la peau qui ne font pas 
accompagnées d’inflammation. 


Julep contre les diarrhées fereufes. ” 


F427. Prenez des eaux de bardane- 


& de chardon béni de chacun trois 
onces, de la poudre des yeux d’écre- 
vifle préparée & de l’antimoine dia- 
phorétique de chacun un fcrupuie : 
du fel volatil de vipere douze grains, 
du firop de capillaire une once ; mê- 


lez le tout pour un IE convenable 


dans les diarrhées fereules. 
Bcl contre La galle rentrée. 


428. Prenez de la conferve de fu- 
meterre un gros, du firop d’œillet une 
quantité fuffifante ; faites du tout un 
bol enveloppé dans du pain à chanter 


qui convient pour faire fuer dans une. 


galle rentrée. 


Potion antivermineufe ou alexitere. 
429. Prenez des eaux de fcabieufe 


& de chardon béni de chacun trois 


onces ,.du firop de pavot rouge une 


once, du diafcordium , de la thériaque 


vieille & de la poudre de vipere de 
| chacun 


«4 
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chacun un fcrupule, de Pefprit vola- 
til de vipere trente gouttes ; mêlez le 
tout pour une potion antivermineufe 
ou alexitere à AGE à la cuillerée. 


Bol fderifique 


430. Prenez de la vieille thériaque 
douze grains , des fleurs de pavot rou- 
ge en poudre & de la poudre de vipe- 
res de chacun dix grains, de lanti- 
moine diaphorétique dix grains, du 
fel volatil de viperes cinq grains ; mê+ 
lez le tout avec le firop d’œillets pour 
former un bol fudorifique à donner fut 


le champ, 


Collyre très-eflimé contre la foibleffe, la 
chaffie & La rougeur des yeux 


- 432. Prenez de la tuthie préparée 
une once, de la pierre hématite pré- 
parée deux fcrupules , du. meilleur 
aloës préparé douze grains , des per- 
les préparées quatre grains ; môlez le 
tout avec une fuflifante quantité de 
graifle de viperes dans un mortier dé 
marbre ou de verre , dont le pilon 
doit de la même matiere, pour former 
un collyre, dont on fera un liniment 
matin: & foir fur les yeux malades’, 

Tome IT, 


L. 44 
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ce qu’on continuera pendant quelque 
tems. 


Bouillon propre contre les galles , dartres 
* invétèrées, écrouelles & autres mala- 
dies de la peau où il faut purifier le 
Jang. 
-432. Prenez la chaïr d’un ferpent 
éccrché , dont vous aurez Ôté la tête, 
la queue & les entrailles , refervant 
le cœur & le foie ; coupez le tout par 
tronçons & ajoutez-y un quartier de 
volaille & une poignée de cerfeuil ; 
faites le cuire pendant cinq heures 
au bain marie dans un vaifleau lutté 
avec de la pâte ; coulez enfuite avec 
une forte expreflion pour un bouil- 
lon convenable dans les galles, dar- 
tres anvétérées , écrouelles & autres 
maladies de la peau, où il faut puri- 
_ fier le fang. 


Poudre excellente dans le pourpre € dans 
Les fiévres malignes & peftilentielles. 


433 Prenez de la poudre de fer- 
pent deux gros, des racines de vale- 
riane , d’angelique , de pimprenelle & 
des feuilles de rhue de chacune un 
gros ; réduifez letout en une poudre 


_— 


dé 
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dont la dofe fera d’un à deux fcrupules 
à prendre dans deux onces d’eau de 
chardon béni, dans le pourpre & dans 


les fiévres malignes & peftilentielles. 
Poudre contre ’hydropifie aftite. 


434 Prenez des crapauds, telle 
quantité qu’il vous plaira , ôtez-en la 
tête & les inteftins, & après les avoir 
fait fécher au foleil , réduifez les en 
poudre ; la dofe en eft de dix à quinze 
grains , en y ajoutant la même quan- 
tité de fucre. Cette poudre eft excel-, 
lente dans l’hydropifie afcite. On peut 
en ufer trois ou quatre fois, mais en 
mettant quatre jours d'intervalle en- 
tre chaque prife : car elle purge quel- 
quefois avec violence. | 


Reméde pour les douleurs de reins. 


435. Prenez une demie livre de 
crapauds , de l’huile d’olives quatre 
onces, de la cire une once & demie; 
faites boüillir ces drogues dans un pot 
jufqu’à la diminution dé la moitié, où 
jufqu’à ce qu’elles aient acquis la con- 
fifance d’un cerat , qu’on étendra fur 
Une peau, ou fur une comprefle pour 


Mi) 
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l'appliquer fur la région des reins dans : 


la douleur & la foiblefle de ces parties, 
Bouillon contre La phtyfe pulmonaire. 


436. Prenez une demie livre demai- 
gre de veau & le foie, le cœur, le fang 
& la chair d’une tortue de la grofleur 
ordinaire; faites bouillir le tout dans 
trois chopines d’eau que vous rédui- 
rez à deux bouillons , ajoutez-y le 
dernier quart d’heure des fommités 
feches & fleuries de millepertuis , des 
fleurs de guimauve & de tuflilage, de 
chacune une pincée ; paflez enfuite la 
liqueur par un linge avec expreflion, 
& partagez la en deux bouillons à 
prendre pendant vingt jours matin & 
{oir dans la phtyfie pulmonaire. 


Onguent pour les fiffures des lèvres & des 


mammelles, 


437. Prenez du bol d'Arménie , de 
Ja myrrhe & de la cerufe de chacun 
deux gros ; pulvérifez le tout & in- 
corporez le avec une fuflifante quan- 
tité de graifle de canard, pour un on- 
guent qui guérit promptement les ff. 
fures des lévres & des mammelles. 
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Cataplafine contre la fquinancie. 


438. Prenez du'miel rofat quatre 
onces, de la poudre de fiente d’oye 
deux onces, de la cafle une once; fai- 
tes du tout un cataplafme pour appli- 
quer chaudement fur la gorge dans la: 
fquinancie. | 


Cataplafme contre les parotides. 


439. Prenez de la poudre de fiente 
d’oye une once, du faffran un demi 
gros , du-fang de dragon un gros & 
demi , du miel rofat deux onces ; mé- 
lez le tout pour un cataplafme pro- 
pre à réfoudre les parotides. 


Poudre conire la jauniffe. 


440. Prenez de la poudre de fente 
d’oye defléchée au foleil deux onces, 
du faffran oriental un gros, du fucre 
candi deux onces ; mêlez le tout pour 
une poudre contre la jaunifle, à pren- 
dre à la dofe de deux gros le matin à 
jeun dans un verre de vin blanc, 


FR 
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Tablettes contre les apthes & les ulceres 
de la gorge. 


441. Prenez des fleurs de fouffre 
une once , de la fente d’oye deflé- 
chée trois onces, du fang de dragon 
deux gros , de l’huile d’anis fix gout- 
tes, du fucre blanc huit onces ; faites 
du tout, fuivant l’art,des tablettes avec 
le mucilage de gomme adraganth,elles 
conviennent dans les aphthes & les ul- 
ceres de la gorge. 


Eau contre la paralyfie , la catalepfie &: 
les mouvemens convul/ifs. 


442. Prenez un cigogneau déplu- 
mé & coupée par morceaux, de la 
racine de pivoine mâle fix onces , au- 
tant de celles de valeriane fauvage, 
da guy de chêne cinq onces, de la 
ïhue cinq poignées , de la verveine 
quatre poignées, de la betoine , de 
l’hyflope & de la fauge de chacun 
trois poignées ; hachez les herbes & 
mettez Le tout dans un alembic en ajou- 
tant une fuffifante quantité de vin 
blanc pour furnager la matiere de 
deux doigts ; laiffez macérer quelques 
heures & ditillez enfuite à moitié ; la 


DT 1. 
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dofe en eft de deux ou trois cuillerées 
deux fois le jour dans la paralyfie, la 

CARE & les mouvemens convuül- 
ifs, 


Eleéluaire anti-épileprique. 


443. Prenez de la fiente blanche 
de cigogne defléchée & de la racine 
de pivoine mâle de chacune deux on- 
ces, de la racine de valeriane fauvage 
une once , des femences de pivoine 
écrafées trois onces , de la femence 
de carvi une demie once ; réduifez le 
tout en poudre & l’incorporez avec 
une fuffifante quantité de miel antho- 
fat pour former un électuaire anti-épi- 
leptique ; dont la dofe fera de deux 
gros deux fois le jour, 


Bol diuretique. 
444. Prenez de la fiente de pigeon 


calcinée un gros , du faffran pulvérifé 
douze grains ; mêlez le tout avec un 
peu de firop des cinq racines apériti- 
ves pour former un bol diurétique à. 
prendre dans du pain à chanter, 


Miv 
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Liqueur-diurétique ; propre pour nettoyer. 
les reins des glaires & des graviers , &* 
contre la colique. 


445$. Prenez de la fente de pigeon 
& de la femence d’anis de chacune qua- 
tre onces, de l’écorce récente d’oran- 
ges deux onces ; ver{ez fur le tout de 
bon vin de Bourgogne quatre livres, 
& laiflez enfuite macérer pendant 
vingt:quatie heures, puis diftillez au 
bain-marie les deux tiers de la liqueur 
que vous garderez dans des bouteilles: 
pour l’ufage, Cette: liqueur eft très- 
recommandable pour pouiler les uri- 
nes ; pour nettoyer les reins des glai- 
res & des graviers , & contrela coli- 
que ; la dofe en eft d’une cuillerée à 
bouche qu’on peut couper avec de 
l’eau. 


Caraplafire antipeJtilentiel propre 4 appli- 
quer fur les bubons ; &* les amener à 
maturité. 


446. Prenez de la fente de pigeon, 
pulvérifée quatre onces , du faffran. 
uné demie once , du mithridate , dela 
thériaque & de la femence de mou- 
tarde. de chacune une once ; mélezle: 


\ 
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tout & ajoutez-y une fufifante quan- 
tité de thérébenthine, pour faire un 
cataplafme antipetilentiel. 


Cataplafme contre la goutte remontée. 


447. Prenez de la racine de raifort 
_ fauvage, de l’ail, des fommités de 
rhue & de la fiente de pigeon de cha- 
eune une once; pilezle tout dans un 
mortier en l’arrofant de vinaigre; ajou- 
tez-y fur la fin de bonne moutarde à 
manger trois onces ; fdites du tout um 
cataplafme contre la goutte remon- 
_tée, qu’on appliquera fous la plante: 

des pieds, & qu’on renouvellera lorf- 
qu’il fera fec.. 


Poudre émétique pour un adulte , quand 
la l’effomachrempli d aliment, 


448. Prenez. dus tartre émétique 
cinq grains, de la réfine de jalap trois 
grains, du fucre blanc un ferupule ; : 
mélez ; faités‘uñe poudrerqu’on pren- 
dra en deux dofes dans de la bierre 


chaude; 


Poudre purgative pour un adulte. 


449. Prenez de la racine de la 
dix grains, d GANT de.fes- 
a: 
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nouil vingt-cinq grains ; méêlez en 
broyant longtems ; faites une poudre 
à prendre dans une dofe Le matin dans 
du café, 


Autre poudre dans les cancers, quand il 
n'eft point ulceré, 


450. Prenez refine de jalap fix 
grains diagrede fept grains , antimoi- 
ne diiphorétique non lavé vingt qua- 
tre grains ; mélez, faites une poudre. 


Poudre à prendre dans le fcorbut com- 
mençants 


451. Prenez du tartre vitriolé non 
acide, du criftal minéral & du fel po- 
lychrefte de chacun un demi gros poux 
une poudre purgative à prendre le ma- 
tin dans du petit-lait : on boira par- 
deflus douze onces de petit-lait. 


Poudre antivermineufe pour un enfant. 


a5ÿ2; Prenez aloës trois grains, re- 
fine de jalap un grain , vitriol de mars 
deux grains; mèlez, faites une pou- 
dre à prendre en une feule dofe le ma- 
sin à jeun, 
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Poudre réfolutive , antiphlogiffique dans 
la peripneumonie. 


‘453. Prenez fleurs de Guthe at 
gros, oliban un fcrupule , blanc de 
baleine un demi gros, antimoine dia- 
phorétique non lavé un gros ; mélez, 
faites uue poudre qu'on divifera en 
douze dofes & qu’on prendea d’ heure 
en heure, 


Poudre propre pour les effomachs foibles 
> froids. - 


454 Prenez des efpeces de diaga- 
langa une demie once, des racines de 
gentiane, de l’écorce de winter, de la 
myrrhe rouge de chacune un gros, 
de la confection de femences de co- 
riandre , des racines de calamus aro- 
matique de chacune trois gros , du fu- 
cre très-blanc une once ; mêlez , fai- 
tes une poudre grofliere ftomachique , 
dont on prendra une demie cuillerée 
après le repas , Payant étendu fur un 
bifcuit trempé dans du vin d’ Efpagne. 


Poudre narcotique dans la peripneumonie, 


4$5+ Prenez opium coupé par tran- 
ches déliées & féchées lentement un 


M v] 
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grain, corail rouge douze grains , oli-- 
ban fix grains ; mêlez, faites une pou 
dre fine qu’on réitérera tous les foirs. 
avant de s’éndormir. 

Poudre antiaride. 

456. Prenez yeux d’écrevifle pré- 
parés , ofteocolle , craye:, écailles 
d’huitre caleinées , corail rouge pré- 
paré de chacun Héux gros , racines de- 
zedoaire , mufcade de chacun un gros 
& demi ; mélez , faites une poudre 
très-fine & mettez la dans une boëte, 
Onen prendra autant que cela fe peut 
avec la pointe d’un couteau, dans le 
gas où oneftincommodé par les acides 


Boiffon laxative: 


457. Prenez.feuilles de féné mon- 
dé & de fcrophulaire aquatique féchée: 
a l'ombre, de chacune deux gros, ver- 
fez deffüus une livre. d’eau chaude ; laif° 
fez macérer jufqu'à ce que Peau (Oié 
refroidie. Le malade préndra de cette: 
boiffon de tems en tems pour fe Â- 
cher le ventre. 
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Potions. purgatises. 


: 458. Prenez feuilles defénémondé& 
dépouillées de leurs queues deux gros, 
fel d’abfynthe-un fcrupule; macerez 
pendant la nuit dans fix, onces d’eau. 
commune, pañlez la liqueur : le ma- 
lade la prendra à jeun ou féche, ow 
mélée avec du bouillon ; ou bien 
Prenez feuilles de féné deux gros. 
. manne de Calabreune-once & demie» 
rhubarbe: choïfie coupée par petits 
morceaux ,.tartre foluble se chacun 
un gros, verfez deflus douze onces de 
décottion de pruneaux ou de raifins 
fecs ; faites macérer pendant fix. heu- 
res dans cette liqueur tiéde.. paflez & 
partagez en deux prifes;oubien. 
:! Prenez féné oriental deux gros, fel 
polychrefte un gros ; infufez dans fix 
onces d’eau tiéde pendant fix heures ;, 
pafñlez. & diffolvez dans la: colature 
électuaire: de prunes folutives. deux 
gros, firop de fleurs de pêcher un gross 
faites une potion purgativé pour pren: 
dre à jeun deux heures avant que de 
prendre du:bouillon:ou-bien. 
- Prenez féné mondé trois gros mars 
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ne de calabre deux onces, tartre fo- 
Juble un gros & demi , graines de co- 
riandre un gros, reglifle féche ratiffée 
& pilée aufli un gros, un citron coupé 
par tranches, verfez par-deflus deux 
_ livres d’eau bouillante ; macérez pen- 
dant fix heures; pañlez le tout & faites 
prendre au malade par verrées. 


‘ + 
Reméde très-vanté contre l'épilepfie. 


459. Prenez un vieux corbeau que 
vous plumerez & vuiderez en rejettant 
le bec & les pieds, farciflez lui le ven- 
tre, du cœur, du foie, des poumons & 
de la veficule du fiel que vous en au- 
rez tiré, en y ajoutant du galanga & 
de la femence d’anis de chacune qua- 
tre onces , mettez-la enfuite dans un 
vaifleau de terre neuf luté avec de la 
pâte pour cuire à un four de Boulan- 
ger , après que le pain en aura été tiré, 
Refaites la même ‘chofe jufqu’à trois 
fois, s’il eft néceffaire , ayant atten- 
tion qu’il fe defféche fans brüler. Laif- 
fez - la enfuite refroidir & réduifez-la 
en poudre ; la dofe eft d’un gros tous 
les jours pendant du tems. On peut 
Pincorporer avec du firop de pivoine 
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pour en faire un bol dans du painà. 
chanter, Ce reméde eft extrêmement 

_ recommandé contre l’épilepfie, 


Bouillon contre le [corbur. 


460. Prenez un vieux coq que 
vous plumerez , vuiderez & couperez 
par tranches , ajoutez-y des feuilles de 
coclearia , de beccabunga , de creflon & 

de celeri de chacune une poignée, de 
l’écorce d’orange amére, féche & con- 
caflée & du fel d’abfynthe de chacun 
un gros. Verfez fur le tout une pinte 
d’eau & faites-le bouillir au bain-ma- 
rie pendant huit heures dans un vaif- 
feau lutté exaétement avec de la pâte. 

 Laiïflez enfuite refroidir avant d’ouvrir 
le vaifleau, & pafñlez par un linge avec 
expreflion pour partager en quatre. 

. bouillons à prendre en deux jours, 
l’un le matin à jeun, & l’autre fur les 
cinq heures du foir. Que fi ces bouil- 
lons fe trouvent trop chargés, on y 
ajoutera un quart d’eau bouillante ; & 

_fi Von a befoin de procurer la liberté 
du ventre , on ajoutera au tout un gros 
de rhubarbe concaflée. Ces bouillonis 
font très-utiles dans le fcorbut, 
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 Effence de cog.. 
461. Prenez une pinte de bonne 


+ 


DO pe À 


eau-de-vie , verfez-en la quatriéme: 


partie dans un grand faladier de por- 


celaine ,. faites-y dégouter le fang de: 


fept jeunes coqs, & ayez foin de bat- 


tre l’eau-de vie à mefure que ce fang 


y dégoute ; verfez-y enfuite le refte de 
l’eau-de-vie en remuant toujours ; 
ajoutez à ce mélange deux gros de 
canelle concaflée & une demie livre 
de fucre candi en poudre, mettez le 
tout dans une bouteille de grais bou-- 
chée avec du liége. du maftic fondu 
& de la veflie de cochon: ;. enterrez 
cette bouteille dans du fumier de che- 
val, & laiflez-Py pendant quarante 
jours , ayant foin d’ôter tous les trois 


jours le fumier qui eft deflus & froid 


pour en mettre de chaud à la place. 
laiflez refroidir la liqueur avant:que 
d'ouvrir la bouteille. 
Cette liqueur appellée eflence de 
coq eft un reftaurant très recomman- 


dé à la quantité d’une cuillerée dans | 
quelque vehicule approprié dans tou- ! 
tes les, occafions où la nature eft dé- | 
faillante , & fur - tout dans les épui-. 
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femens par. débauüches & dans les 
convalefcences. des maladies, On le 
dit encore merveilleux pour rémé- 
* dier à la ftérilité par foibleffe dans les 
hommes; de forte que les perfonnes 
ont engendré quelque tems après en: 
avoir fait ufage, 


Potion dans les contrecoups. 


462. Prenez de la partie blanche 
de fiente de poule récente deux fcru- 
pules, faites: les infufer à froid pén- 
dant douze heures dans un verre de 
vin blanc; pañlez.enfuite le tout par 
un linge avec une légere expreflion , 
pour üne potion à donner neuf-jours 
de fuite le matin à jeun dans les con- 
trecoups : le maladereftant au lit poux 
attendre la fueur, 


Liniment contre La brûlure, 


463. Prenez de la partie-blanche 
de fiente de poule récente trois'onces, 
du beurre frais fix onces, des feuilles 
de fauge & de plantain de chacune 
une poignée & demie ; pilez le tout 
 enfemble dans un mortier & exprimez 
enfuite fortement l’onguent par un 
Hinge clair ou à la prefle, On en fau 
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un lininiment fur l'endroit affecté en 
le couvrant de feuilles de bêtte ou de 
plantain, 


Bol émétique pour un adulte. 


464. Prenez äu vitriol blanc vingt: 
cinq grains, du rob degeniévre quan- 
tité fuffifante ; mélez, faites un bol 
qu'on donnera avec du pain à chan- 
ter, ou bien on délayera ce bol dans 
un peu de bierre chaude ou dans une 
infufion de thé verd ; après chaque 
vomiflement il faudra boire quelques 
verres de la même infufion tiéde, à 


Bol purgatif dans la fiévre. 


465$. Prenez électuaire diaprun de 
fylvius un gros & demi , feuilles de 
féné pulvérifées un fcrupule ; mêlez; 
faites un bol. 


Bol antifcorbutique € calmant. 


466. Prenez mithridate de demo- 
crite un gros , trochifques de mirrhe 
un demi ferupule , huile diftillée de 
fuccin deux gouttes; mélez , faites 
un bol qu’on enveloppera d’une feuille 
d’or: on prendra le bol dans un verre 
d’eau de poulet., 


Ÿ 
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Bols balfamiques & nervins. 


467. Pernez de la therébentine de 
Chio deux gros ; poudre de reglifle 
fufifante quantité ; mêlez, faites des 
bols au nombre de deux : on en pren- 
. dra un Je matin & l’autre le foir dans 
un jaune d’œuf frais : on boira par- 
deffus. deux onces d’eau de laitue ale- 
xitere, 

Bols falivans. 


468. Prenez conferve de rofes rou- 
ges un demi gros , mercure doux tri- 
turé neuf grains ; mêlez , faites un bol: 
on en fera deux autres pareils qu’on 
donnera dans du pain à chanter. Le 
malade en prendra un de quatre heu- 
res en quatre heures, ayant but au- 
paravant une quantité fuffifante de u- 
fanne convenable, 


Bols affringens. 


469. Prenez rob de cornouiller 
trois gros, extrait de tormentille un 
_ gros, bol d'Arménie deux fcrupules , 
pierre hematite préparée un demi gros, 
firop de myrthe fuflifante quantité ; 
mélez , faites des bols au nombre de 
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quatre, On en prendra un de trois heu- 
res en trois heures dans un peu de vin 
rouge auftere, 


- Poudre pour les accouchemens difficiles. 


470. Prenez faffran un demi fcru- 


pule , canelle un fcrupule , dictamne 
de crete un demi gros ; mêlez, faites 
une poudre pour donner dans laccou- 
Chement difficile. 1 
Bol dans les actouclemens difficiles, 


471. Prenez faffran en poudre quin- 


ze grains, myrrhe , borax de chacun . 
un demi fcrupule ; mélez avec fufi- 


fante quantité de conferve de fleurs de 
lavande ou de foucy : faites un bol. 


Bol pour rappeller les régles. 


472. Prenez faffran en poudre ; 
myrihe de chacun quinze grains, 
. a oës un fcrupule ; faites un bol avec 

Je firop d’armoife pour rappeller Les 
régles. 


Reméde pour La fuppreffion des régles. 


472. Prenez faffran un demi gros ; 
verfez deflus cinq onces de bon‘vin 
blanc ; mélez avec le jus d’une oran- 
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ge , digerez pendant la nuit : la mala- 
de en prendra la colature le matin, 
pour rappeller Îes régles, 


Opiat pour la phtyfie commençante. 


474 Prenez faffran un fcrupule, 
antihectique de poterius deux gros , 
racines d’iris de Florence un demi 
gros ,- baume de fouffre anilé vingt 
gouttes , conferve d’enula campana 
une demie once ; mêlez, faites un 
opiat; dont la dofe.eft d’un gros deux 
ou trois fois le jour pour la phtyfe 
commençante. | 


Pilules balfamiques de Molton. 


475. Prenez cloportes trois gros, 
gomme ammoniac purifiée un gros & 
demi, fleurs de benjoin un gros, faf 
fran , baume du Pérou de chacun 
quinze grains , baume de fouffre fuf- 
fifante quantité : faites une mafle 
de pilules : la dofe eft de dix-huit 
grains trois fois le jour dans la toux 
chronique écrouelleufe & phtyfique, 
& pour prévenir les tubercules cruds 
du poulmon: | | 


+ nn tie 
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Bol contre l’afthme. 


476. Prenez fafran , fel volatil de 
fuccin , fleurs de benjoin de chacun 
un demi gros , gomme ammoniac un 
gros, conferve de fleurs de rômarin 
une demie once ; mêlez, faites un bol, 
dont la dofe eft d’un gros deux ou 
trois fois le jour pour l’afthme, 


Opiate pour la jauniffe. 


477. Prenez faffran en poudre un 
gros, graine d’ancholie fix gros , tar- 
tre vitriolé un demi gros, conferve 
de cynorrhodon fufñfante quantité ; 
mêlez, faites une opiate molle à par- 
tager en fept dofes à prendre en au- 
tant de jour le matin à jeun pour la | 
jauniffe. 


Collyre pour les yeux , lorfque la petite 


vérole commence à fortir. 


. 478. Prenez eaux de rofes &-de » 
plantain de chacune deux onces, faf- " 
fran en poudre fix grains : faites un 
collyre in on frottera les yeux , « 
(ont la petite vérole commence à 
fortir, $ 


. | ï 


L 


_ 
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Collyre pour l'ophtalmie. 


479. Prenez eau'de fenouil quatre 
onces , faffran quinze grains , broyez 
dans un mortier jufqu’à ce que l’eau 
ait la couleur d’or, alors féparez la li- 
queur de la poudre en verfant par in- 
clination , & mêlez avec autant de vin 
émétique : faites un collyre, 


Cataplafme anodin pour réfoudre les tu- 


meurs inflammatoires & appaifer. la 
douleur, 


480. Prenez faffran un demi gros; 
gomme tacamaque un gros, fuie deux 
gros , thérébentine fuffifante quantité; 
faites un emplâtre que l’on appliquera 
au corps 'de ceux qui ont la fiévre un 
peu avant l’accès. 


| | Amulette pour chaffer La fièvre. 
481. Prenez faffran , camphre de 


chacun un demi gros , renfermez-les 
enfemble dans un petit fac d’écarlatte 
que vous fufpendrez au col vis-à-vis 
Ja foffette du cœur , comme une amu- 
lette pour chafler la fiévre, 
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Liniment contre le rachitis. 


482. Prenez de la moëlle de bœuf, 
de l’urine d’une perfonne faine & du 
vin rouge de chacune deux onces, 
_ faites cuire le tout à un feu lent juf: 
qu’à l’évaporation de prefque toute 
l'humidité ; puis coulez & ajoutez à 
ce mélange chaud de l’huile de ver 
de terre une demie once, du blanc de 
baleine deux gros , de l’huile de noix 
mufcade un gros ; mêlez le tout en- 
femble pour un liniment contre le ra- 
chitis, dont on frottera l’épine du dos . 
dans toute fa longueur. 


Liniment contre les douleurs de la ratte. 


483. . Prenez des feuilles de rhue, 
de lierre , de camomille & de thim de 
chacune une poignée ; pilez-les & ajou- 
tez-y du fiel de bœuf & de l’huile ti- 
rée des pieds de bœuf de chacun une 
demie livre ; de l’eau de-vie une on 
ce ; faites cuire le tout jufqu’à la con- 
fomption de la moitié de l'humidité, 
& coulez enfuite avec expreflion con- 
tre les douleurs de la ratte , & contre 
toutes celles qui viennent de caufes 
froides , fi on l’applique en liniment. 

Cataplafm 
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Cataplafme contre l’hydropifie afcite. 

484 Prenez de la fiente de bœuf 
fraîche deux livres, des bayes de lau- 
rier pulvérifées une demie livre, de 
la racine récente de bryone blanche 
une livre, de fa femence pulvérifée & 
des fleurs de fouffre de chacune qua- 
tre onces ; faites du tout un cataplaf- 
me avec l’eau de chaux pour appliquer 
fur le ventre dans l’hydropifie afcire 
en y ajoutant quatre onces de graifle 
de porc. | 


Toile de Gaultier contre les éréfypeles & 


les inflammations. 


48$, Prenez de là moëlle de bœuf 
une livre , du beurre nouveau une on- 
ce, de la cire blanche trois livres, de. 
l’eau de rofe quatre onces , de l'huile 
vierge une once, On fait fondre le: 
tout enfemble, à l'exception de l’huile 
w’on y ajoute fur la fin. On pale en- 
fhite au travers d’un Jinge, & l’on re- 
mue la matiere jufqu’à ce qu’elle fe 
-forme en onguent. Quand la matiere 
eft à demi refroidie , on y trempe des 
linges pour en fairede la toile à Gaul- 
tier, qu’on applique avec fuccès fur 
Tom. IL, Nu 
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les éréfipeles & les inflammations , fur 
les jointures attaquées de la goute, fur 
les: cautéres & fur les ulcéres habi- 
tuels, | 


Potion contre les fleurs blanches &> les 

hémorrhagies de matrice. 
486. Prenez de l’eau de plantain 
deux onces , du firop de myrthe & du 
fuc exprimé de fiente d'âne de chacu- 
ne une demieonce ; mélez le tout pour 
une potion à prendre le matin à jeun 
trois jours de fuite, 


Potion contre le délyre , La manie &: la 
phrénéfie fans fiévre. | 
487. Prenez des eaux diftillées de 
mouron rouge & de millepertuis de 
chacurte deüx onces ; faites-y infufer 
pendant quelques heures un morceau 
de linge de trois travers de doigt de 
largeur '& d’un doigt de longueur, 
trempé dans du fang d’ânon; retirez 
le linge lorfqu’il fera déteint dans la 
liqueur, & donnez cette potion qui 
peut fe répéter deux ou trois fois par 
jour dans le délyre, la manie & la 
phrénéfie fans fiévre. 


RL 
. eÿ 4 
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Epitheme pour la cephalegie. | 


488. Prenez de la farine d’orge à. 
volonté , détrempez - la avec du lait 
d’ânefle pour faire un épitheme, 


Cataplafme pour le délire. 


489. Prenez du laurier trois onces ; 


de la fiente d’âne defléchée & pulvé- 


rifée une once , du fel commun once 
& demie ; mélez le tout avec une fuf- 
fifante quantité de vinaigre furat pour 
faire un cataplafmé à appliquer fur la’ 
tête dans le délire. | 


Tifanne pour les diarrhées & les hémors” 
‘rhagies, 


490. Prenez du ris lavé une once; 
desrapures d’yvoire & de corne de cerf 


_ enfermées dans un nouet de chacune 


uné demie once ; faites bouillir le tout 
pendant un quart d'heure dans deux 
pintes d’eau commune & palfez en= 
fuite la liqueur pour une tifanne af 
tringente convenable dans les diars 
rhées & les hémorragies, 4 


Potion vermifuge. 


&91. ‘Prenez des eaux de tanailie & 
LES | Ni: 
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de pourpier de chacune deux onces ; 
de l’ivoire préparé & de la cornaline 
aufli préparée de chacun un fcrupule, 
du femen contra dix-huit grains, de la 
thériaque un gros , du fel ammoniac 
un fcrupule , du firop de limon une 
once; mélez le tout pour une potion 
vermifuge à prendre en une ou deux 
fois. 


Décoéfion contre la pleurefie 


492. Prenez de l'orge mondé une 
once, des raifins pafñlés mondés deux 
onces , de la rapure d’iveire une de- 
mie once , de la reglifle fix gros, de la 
femence d’anis un demi gros ; faites 
bouillir le tout dans trois livres d’eau 
de fontaine qui feront réduites à deux, 
paflez la liqueur & ajoutez-y deux on- 
ces de fiente de cheval pour une dé- 
coétion contre la pleurefie , dont la 
dofe fera d’un gros de quatre en qua- 
tre heures 


Poudre contre l'avortement. 


493. Prenez du corail rouge &des 
perles, le tout préparé de chacun un 
gros,du fantal citrin & de l’ivoire pré- 
paré de chaçun trois gros , de la grai- 


L] 
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ne de kermès deux gros, du fucre 
blanc en poudre une demie once 3 


faites du tout une poudre fubtile con- 


tre l'avortement, que vous diviferez 
en quarante prifes à donner pendant 
quarante jours Le matin dans un jaune 
d'œuf cuit à la coque. 


Poudre contre la jauniffe. 


494. Prenez du faffran oriental 
quatre fcrupules ; de l’ivoire préparé 
une demie once , du fuere candi blanc 
une once ; réduifez le tout en une: 
poudre fine , que vous diviferez en 
huitprifes à donner pendant huit jours: 
le matin à jeun contre la jaunifle, 


Potion contre la fuppreffion des vuidan- 
ges , & pour faire [ortir V’arriere-faix 


© le fœtus, 
495$. Prenez des tefticules de che-. 


val un gros, du faffran un fcrupule ; 
. téduifez le tout en poudre, & mélez 
le avec fix onces d’eau de lys pour 


faire une potion à partager en deux 
prifes à donner à quatre heures de 
diftance l’une de l’autre dans la fupse 


preflion des vuidanges, &c. 


N üj 
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Porion contre la pleurefie. 


496. Prenez du fuc exprimé de fiente 
de cheval récente, une once, du vin 
blanc trois onces, du firop de coque- 
Jicot une once , mélez le tout pour 
une potion à donner dans la pleure= 
fe après quelques faignées, 


Poudre contre le cancer. 


497. Prenez des verrues attachées 
aux pieds d’un chevalentier deux on- 
ces ; lavez-les dans de l’eau commune 
 & enfuite faites les infufer dans du 
vin blanc pendant un mois, puis fé- 
chez-les & les réduifez en une poudre 
utile contre le cancer , dont la dofe 
eit d’un demi gros deux fois le jour 
dans une liqueur convenable. 
Topique pour les poings. 

A98. Prenez des crottes de cheval 
entier telle quantité qu’il vous plaira, 
mélez les avec de l’urine fur les cen- 
dres chaudes &appliquez le tout chau- 


dement fur le côté douloureux dans la 
pleurefig, 
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Efpece de tifanne pour la coqueluche des 
_. enfans. | 


499." Prenez trois fouris écorchées 
& vuidées , dont vous rejetterez la tête 
& Les pieds, faites les bouillir dans trois 
chopines d’eau que vous réduirez à 
une pinte ; pañlez enfuite la liqueur 
par un linge, pour donner tiéde, en 
guife de tifanne dans la coqueluçhe 
des enfans, . 1j | 


Onguent antipleuretique. 


-.soo. Prenez de la graïfle de mar- 
mote -une once , de l'huile d'amandes 
douces une demie once , de l’huile 
rofat & de camomille de chacune un 
gros ; mélez le tout pour un onguent 
 antipleuretique, | 


‘Eleëluaire contre Pafihme. 


sor. Prenez fleurs de benjoin & fel 
de fuccin de chacune un demi gros! 
faffran un fcrupule , gomme ammo- 
niat deux fcrupules, conferve d’enulæ 
campana deux gros; mêlez, faites un 
"électuaire, pattagez-le en quatre par- 
ties que l’on donnéra dans l’afthme de 

-#ix en fix heures, 

N iv 
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Poudre contre la pefte & les fiévres 


malignes. 


$o2. Prenez racines de petañte 
de biftorte en poudre & camphre de 
chacun un gros , corne de cerf pré- 
paré philofophiquement deux gross 
mêlez, faites une poudre , dontla dofe 
eft d’un gros dans la pefte & les fiévres 
malignes. 


Poudre fudorifique. 


$03. Prenez camphre quinze grains, 
huile de canelle trois gouttes, lauda- 
num un grain, conferve de fleurs de 
rômarin fuffifante quantité ; mélez 
faites un bol pour exciter la fueur, 


Bol pour la fuppreffion menftruelle, 


$04. Prenez camphre douze grains, 
conferve de fleurs de foucy fuffifante 
quantité ; mêlez , faites un bol pour 


la fuppreffion des régles. 
Autre bol pour la:même-maladie. 


sos. Prenez camphre, caftoreum ; 
$fa-fœtida de chacun cinq grains, 
myrrhe, aloës en poudre de chacun 
dix grains , huile de fuccin trois gouts 
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tes, conferve de rhue fufffante quan- , 
tité ; mêlez, faites un bol, 


Pilules contre la gonorrhée..” 


- 806. Prenez camphre deux gros: 
thérébentine de Venife deux onces.. 
fang de dragon trois gros ; mêlez 
exactement , faites des pilules, dont: 
Ja dofe eft d’un demi gros dans la go. 
norrhée.. 
Collyre pour l’ophtalmie.. 

_ ‘$o7.. Prenez eau de fenouil trois: 
onces , efprit devin camphré une de- 
mie once ; mélez, faites un collyre: 
pour l’ophtalmie , le glaucome & la: 
gataracte qui commence, 


Reméde pour les ulcéres & playes: 
putrides.. 

so8,, Prenez teinture de myrrhe &: 
d’aloës. quatre. onces', efprit de vin: 
camphré une once. Ce mélange eft ex: 
cellent pour déterger les ulcéres & les: 
playes putrides, fetides & qui tirent: 
gers.le fphacele, | 


+. 


N ÿx 
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Liniment pour La brülure. 


oo. Prenez fucre de faturne une 
demie once , camphre un demi gros, 
huile de lin & huile d’anis de cha- 
eune une once ; mêlez, faites’ un lini: 
ment pour la brülure, 
Liniment pour la paralyfie & les douleurs 


de rhumatifine. 


s10. Prenez huile de lombrics trois 
onces, efprit de vin camphré une on- 
ce, huile de thérébentine une demie 
once, efprit de felammoniac un gros; 
mélez , faites un liniment pour la pa- 
ralyfie & les douleurs du rhumatifme. 


Huile pour empêcher la carie des os, & 
P Fe pe 
pour procurer l’exfoliation des tendons, 


S11. Prenez camphre groflierement 
concaflé trois onces, efprit de nitre 
fix onces , digerez enfemble dans un 
vaifleau de verre bien fermé au bain- 
marie, en agitant de tems en tems juf- 
qu’à ce que le camphre foit entiere- 
ment diffout ; féparez l’huile qui nage 
fur l’efprit & qui pefe quatre onces. 
Gette huile eft recommandée pour les 


maladies fufdites, 


a. st ET OS 
v é 


“à 
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Opiate: contre la foibleffe des reins ; la 
gonorrhée > les fleurs blanches. 


S12 Prenez de la thérébentine de 
Venife une once , de la poudre de 
priape de taureau dix gros , des tro- 
chifques de gordon deux gros des tro- 
chifques de terre de Lemnos deux gros 
& demi, de la gomme animée & du 
corail rouge préparé de chacun deux 
gros , de la canelle en poudre deux 
gros ; mélez le tout enfemble après 
lavoir pulvérilé & ajoutez-y une fuf- 
fifante quantité de firop de grande 
confoude,, pour former une opiate à 
la dofe d’un gros , matin & foir , en- 
veloppé dans du pain à chanter contre 
la foiblefle des reins, la gonorrhée & 
les fleurs blanches en avalant immé- 
diatement par-deflus une tafle d’infu» 
fion de véronique mâle, 


Onguent contre les »erss 


_$13. Prenez des fenilles d’abfynthe 

commune, de menthe, de tanailie & 

de rhue, de chacune une poignée; mé- 

lez avec, une once de poudre contre 

leswers ,de la coloquinte.& de l’aloës 

de chacun une demie once, 1 fel de 
Y] 
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taureau quatre onces ; pilez le tout & 
ajoutez-y du beurre récent qui ne foit 
point falé deux livres & du vin blanc 
une livre ; faites cuire le tout à un feu 
lent jufqu’à la confomption de la moi- 
tié de l’humidité , coulez enfuite par 
‘unlinge avec une forte expreflion pour. 
unonguent contre les vers, dont on 
frottera le bas-ventre:, le couvrant en- 
fuite d’une large comprefle pliée en 
quatre , & répétant cette onction pen: 
dant quelques jours confécutifs.. 


Décoëlion peélorale. 


St4. Prenez dattes dont on aura 
Bté les noyaux n°. X, figues n°. VE 
reglifle ratiflée & concaffée deux gros, 
ris mondé & lavé une once. Faites 
bouillir felon l’art dans quatre livres. 
d’eau claire réduite à trois livres, paf- 
fez & faites prendre cette liqueur par 
verrées, 


Eleëluaire anthelmentique. 


$15. Prenez femences d’abfynthe 
ordinaire, de tanaifie, contre-vers-de 
chacune deux gros, miel deuxonces; 
mélez, la dofe eft deux gros à pren- 
dre tous les matins, 
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Eleétuaire purgatif antiphlogiflique.. - 
516. Prenez pulpe de tamarin choi 
fie deux onces , chriftaux de tartre en: 
poudre fine deux gros ;:mélez, on en 
prendra de demie heure en demie heu-- 
xe un gros jufqu’à ce qu’on foit purgé: 
fufñi famment. 20 DRE 
Stiptique incraffant.. 
$17. Prenez conferve de rofes rau 
ges deux onces, millice. de coing une: 
once, fleurs de grenade un gros & 
demi, bol. d’Armenie deux gros , pier- 
re hematite préparée. un.gros;, firop- 
de myrthe quantité fuffifante; mêlez, 
faites un condit qu’on mettra dans un: 
petit pot dé fayence. Ce condit eft af. 
 tringent : on en prendra la groffeur 
d’une châtaigne trois. ou, quatre. fois 
le jour. NOTE 


Eleéfuaire pour ranimrer dans la langueur 
de la fièvre. 

518.. Prenez confection. alkermès 
un gros, gingembre confit fix gros. 
racines de contrayerva , de ferpen-. 
tairede Virginie de chacun un gross 
firopdes cinq racines apéritives quan= 
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tité fufifante ; mêlez, faites un condit, 
dont la dofe eff d’un demi gros de qua- 
tre heures en quatre heures. 


Opiate aphrodiftaque. 


© S19. Prenez électuaire de fatyrion 
une once & demie, thériaque d’andro- 
maque fx gros, confection dé femen- 
ces du roquette trois gros , trochif- 
ques de viperes, borax de Venile de 
chacun deux gros , effence d’ainbre 
liquide trente gouttes , firop de gin- 
gembre confit quantité fuffifante; mêé- 
lez, faite une opiate roborative , dont 
la dofe eft d’une demie cuillerée dans 
Je befoin. 


Elelluaire febrifuge. 


s20. Prenez bon quinquina une de- 
mie once, fel polychrefte deux gros, 
firop des cinq racines fufifante quan- 
tité ; mêlez, faites un électuaire, On 
en prendra dans l’intermiffion de la 
fiévre, la huitiéme partie dans du vin 
de deux heures en deux heures, 


7 D US 


Le 
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ea ME € diff HN le 
peripneumonie. fappurée, | 


s21. Prenez myrrhe, oliban de cha- 
cun un gros, miel blanc deux onces; 
mélez felon l’art. On en prendra un 
gros toutes les heures. | 


… Reméde pour les hémorrhagies du nez. . 


22. Prenez de la fiente de porc 
defléchée trois gros , de la poudre de 
rofes un demi gros ; mêlez ces poudres! 
avec du fuc de plantain, ou du fuc 
d’ortie , & trempez-y du coton ou 
une tente pour introduire dans lenez, 


Emplätre contre la goutte, 


$23. Prenezcaragne une once, cire 
jaune une demie once, huile de bouil- 
lon fufffante quantité ; mêlez, faites 
un emplâtre contre la goutte, 


Opiate contre les glaires dé La veffie &: du 
gravier. 


:$24 Preriez telle quantité qu’il vous 
gr de coquilles d'œufs , lavez-les 

ien dans: plufieurs eaux & en ôtez 
la pellicule qui eft en-dedans , faites- 
enfuite fécher au foleil, & lorfqu’elles 
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feront parfaitement féches, vous les 
pilerez & les réduirez en poudre im-. 
palpable en les broyant fur le por-- 
phyre: c’eft la meilleure préparation: 
des coquilles d’œufs. Prenez de la thé- 
rébentine: de: Venife bien.claire une 
once, de la poudre de coquilles d'œufs 
une demie once, de la rhubarbe & des. 
trochifques de Karabé de chacun deux. 
gros , du fucre fin deuxonces , mettez 
en poudre:ce qui doit être pulvérifé,, 
& incorporez le tout dans un mortier 
de marbre avec une fuffifante quan- 
tité d’huile d'amandes douces récente, 
pour former une opiate contre les glai+. 
res de la veñlie & les graviers , à pren-- 
dre dans du pain.à chanter à la dofe- 
d’un gros ou d’un gros & demi foir. 
& matin , en continuant pendant du. 
tems.. 


: Reméde pour la pierre &: la rétention: 
d'urine, 

525. Prenez de la poudre de co=- 
quilles d'œufs. préparés & de celle de: 
coquilles de limaçons auflr préparée 
de chacune quinze grains :.des yeux 
écrevifles préparés dix grains; mè= 
lez, le tout pour. une poudre pendäne 
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neuf jours le matin à jeun dans la pier- 
re & la retention d’utine , en avalant 
par-deflus un verre d’infufion de tur- 
quette ou de pariétaire.. 

 Collyre anodin &’ rafraïchiffant. 

526. Prenez de l’eau de rofe & de 
Veau de plantain de chacune deux on- 
ces, agitez-les bien avec un blanc 
d’œuf jufqu’à cé que le blanc d'œuf 
foit entierement diflout & réduit en ‘ 


liqueur , pour un cellyre anodin & 
rafraîchiffant. | 


Liniment contre les hémorrhoïdes gonflées 
douloureufes. 


527. Prenez de l'huile d'œuf & de 
l’onguent populeum de chacun deux 
gros ; mêlez les enfemble pour faire 
un liniment contre les hémorrhoïdes. 


‘gonflées & douloureufes, 


Lavement anodin contre la colique ; le 
tenefme € la dyffrnterie, 


528. Prenez du fon & des feuilles 
de bouillon blanc, de chacun une poi- 
gnée , de la graine de lin. deux pin- 
cées , faites bouillir le tout dans une 
livre & demie d’eau commune jufqu’à 
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Ja diminution d’un tiers ; délayez dans 
la colature deux jaunes d’œufs poux 
un lavement anodin contre la coli- 
que , le tenefme & la dyflenterie. 


Digefhf. 
ÿ29. Prenez de la thérébentine 
claire & de l’onguentbafilicon decha- 
cun une demie once, du nuel rofat 
deux gros, de l’huile de millepertuis 
‘un gros & un jaune d'œuf; mêlez le 
_ tout enfemble pour un digeftif, 


Cataplafme pour les loupes. 


530. Prenez fix œufs frais, caflez 
les avec les coquilles dans une fufñ- 
fante quantité de bon vinaigre , battez 
Jetout, laiflez repofer pendant un jour 
‘pour que les coquilles ayent le tems 
de fe difloudre ; levez enfuite la peau 
“qui fe forme deflus, que vous rejet- 
terez comme inutile; mettez le refte 
fur un petit feu jufqu’à ce qu’il ait ac- 
quis la confiftence de miel épais , éten- 
_dez une partie de ce mélange fur des 
‘étoupes pour un cataplafme à appli- 
quer chaudement fur les loupes., en les 
renouvellant tousles jours jufqu’à gué- 
rifon, Il faut avoir foin de bien ma- 
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- nier la loupeauparavant pour Péchauf- 
fer & la ramollir. 


Cofinetique pour adoucir la peau, 


531. Prenez de la thérébentine 
claire & nette une once, du borax 
deux gros & trois jaunes d’œufs ; mé- 
lez le tout dans un mortier de marbre 
ven verfant peu à peu de l’eau de fleurs 
de féves une livre & demie ; filtrez en- 
fuite la liqueur & gardez-la pour l’ufa- 
ge. C’eft un cofmetique des plus van- 
tés pour adoucir la peau , embellir le 
teint, & emporter les taches du vifage. 


Reméde contre les fleurs blanches. 


- 532. Prenez du lait dé vache nou- 
vellement trait une chopine , des form- 
“mités fléuries d’ortie blanche , une poi- 
gnée,de la canelle concaflée un fcrupu- 
Je; faites bouillir le tout à la réduction 
d’un bouillon, puis coulez pour une 
_dofe contre les fleurs blanches à pren- 
dre le matin à jeun pendant neufjours. 


. «Cataplafine pour le grumellement du lais 
dans les mammelles. 


® 533. Prenez ce que vous voudrez 
de feneçon, faites le bouillir dans du 
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lait & appliquez-le en cataplafmecon- 
tre le grumellement de lait dans les 
maminelles, | 


Cataplafme contre les vers des inteffins 


534 Prenez des feuilles d’abfym- 
the une poignée, faites-les bouillir 
avec deux goufñles d’ail dans du lait... 
en confiftence de cataplafme que vous: 
appliquerez fur le nombril contre les 
vers des inteftins. 


Gargarifme contre l’inflammation des 
 amydales. 


535: Prenez des fleurs de pañfero-- 
£es appellés bourdons une demie poi- 
gnée , faites les bouillir doucement 
dans trois Éeptiers de lait réduits à une 
chopine , coulezenfuite la liqueur pour 
un gargarifme contre l’inflammation. 
des amydales, | 
Gargarifine contre les aphihes ou petits 

ulcéres de la bouche: 

s36. Prenez fix figues grafles , fai- 

tes les bouillir dans une chopine de . 

lait & un feptier d’eau commune que: 

vous réduirez en tout à une-chopine,. 

pour un gargarifme contre les aphthes. 
Qu petits ulçéres de labouches 
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Petit-lait temperant & apéritif. 
537. Prenez des feuilles de bour- 
 rache, de bugiofle, de creflon de fon- 

taine & de chicorée fauvage de cha- 
cune une poignée , pilez-les, & après 
laiflez macérer pendant vingt-quatre 
heures , mettez-les dans un alambic 
_enverfant deflus quatre pintes de petit 
_ lait, difillez le tout au bain-marie juf- 
_ qu'aux deux tiers de la liqueur que 
vous conferverez pour l’ufage, Ce 
petit-lait qui eft tempérant & apéritif 
convient dans les chaleurs d’entrailles, 
dans les obftruétions commençantes , 
 & dans toutes les affections hypocon- 
driaques ; la dofe-en eft de trois grands 
gobelets par jour en le continuant pen- 
dant un mois en fe purgeant au mi- 
lieu & à la fin. 

Petit-lait apéritif. 

538. Prenez du pesait cha= 
pine, faites-y infufer pendant la nuit 
-une demie poignée de feuilles de fu- 
meterre , & un demi gros de faffran 
de mars apéritif, “MN Ut dans un 
nouet de linge clair ; pañlez le tout le 
Jendemain & faites le tiédir pour une 
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prife de petit-lait apéritif convenable 

dans la galle , les dartres & les autres 

vices de la peau, | 
Lait finapife. 

539. Prenez une pinte de lait que 
vous ferez bouillir , ajoutez-y au pre-. 
mier bouillon trois cuillerées de mou- 
tarde récemment faite, laiflez jetter. 
quelques bouillons , puis pañlez la li 
queur par un linge ferré. Ce petit-lait 
finapifé qui eft pour une dofe, fe prend 
trois où quatre jours de fuite le matin 
à jeun & le foir en fe couchant. C’eft 
un reméde excellent contre la toux. 
glaireufe, l’afthme humide &les eme 
barras du poumon caufés par l’épaifif- 
fement de l’humeur bronchiale, 


Décoëlion 'purgative contre l’hydropifie. 


 s4o. Prenez de l’écorce:intérieure 
du fureau qui eft verte une poignée, 
faites la bouillir dansunechopine d’eau 
& autant de lait de vache, réduifez le 
tout à moitié, paflez enfuite la liqueur 
par un linge avec expreflion & par- 
tagez-la en trois dofes pour une dé- 
coétion purgative contrée l’hydropifie 
afcite à donner d’heure en heure le: 
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matin à jeun, en fupprimant la troi-. 
fiéme , fi les deux premieres ont vui- 
dé fufifamment. Hs FECLETE 
Reméde contre la goute, la colique né« 

phrétique , €’ la phtyfie commençante. 


s41+ Prenez l’infufion de thé ou 

de véronique douze onces , du fel ou 

du fucre de lait une demie once ; mé- 

lez tout & partagez-le en trois dofes 

à prendre tiédes dans la journée , à 

quatre heures de diftance l’une de 

l’autre, en continuant pendant dutems. 
contre la goute, la colique néphréti- 
goe & la phtyfie commençante. 


Cataplafime contre la colique fcorbutique.. 


542. Prenez des fleurs de fureau &c 
des feuilles de jufquiafme de chacune 
une poignée, faites-les cuire dans du 
lait & appliquez-les en cataplafme con- 
tre la colique fcorbutique. | 


Lavement émolient, 


543. Prenez des feuilles de mauve 
une poignée , faites-la bouillir dans 
deux livres d’eau commune que vous 
réduirez à la moitié ; pañlez enfuite le 
tout par un linge & ajoutez une demie 
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once de beurre pour un lavement émol- 
_ lient contre la parefle du ventre, 


Liniment contre les tumeurs & ulcéres 
futuleux. 


544. Prenez du beurre frais une. 
livre , pilez-le en y ajoutant autant de 
fleurs de digitale récente qu’il pourra 
s’y en incorporer. Expofez re le 
tout au foleil pendant un mois dans 
un vaifleau bien bouché, cuifez-le fe- 
lon l’art ; & après l'avoir exprimé, 
confervez cet onguent pour l’ufage, 
On s’en ferttrès-utilementen liniment 
contre les tumeurs & les ulcéres fero- 
phuleux. 


Onguent contre la galle. 


: S4$. Prénez dela pulpe récente dé 
racine de patience fauvage & de celle 
d’enula campana de chacun deux on- 
ces , du beurre frais quatre onces , des 
fleurs de fouffre une once& demie, du 
fel commun trois gros; faites du tout 
fuivant Part un onguent contre la 
galle, 
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gle Ë les rayes de la cornée. 


sA6. _ Prenez de la tuthie préparée | 


une demie once, ducorail rouge pré- 


‘paré , du camphre & du fucre can- 


dy de chacun dix-hoit grains, du 
pompholix un gros., du verd de gris 


_ fix grains ; mélez le tout avec deux 


onces de beurre de mai qui n’ait point 
été lavé , pour former un collyre tem- 
pérant & difcuflif contre l’ongle & les 


tayes de la cornée, dont on mettra 


dans l'œil de la groffeur d’un pois rond 
le foir en fe couchant en çontinuant 
jufqu'à la guérifon, ! 


.… Décoëlion petorale. 


547. Prenez orge mondé une de- 
mie once , reglifle ratiflée & pilée un 
gros & demi; faites bouillir dans trois 
livres d’eau commune jufqu’à la dimi- 
nution de la troifiéme partie; fur la 
fin de l’ébulition , ajoutez jujubes & 


- febeftés de chacun douze 3; retirez 


le vaifleau du feu & ajoutez-y fleurs 
de tuflilage & de coquelicot de cha 
cune une pincée, laiflez macérer pen, 
dant quelque tems, & pafñlez la déco 
Tome Il. O 


ENS, 313 
Colyre tempérant €& difeuffif contre Loris 
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étion pectorale que l’on fera boire par 
verrées au malade. | 


Décoëtion pour la difficulté d’uriner. 


548. Prenez racine de chiendent 
ratiffée & pilée une once, febeftes n°. 
15. jujubes n°. 20. faites bouillir dans 
quatre livres d’eau commune jufqu’à 
la diminution de la quatriéme partie: 
pafñlez la liqueur & donnez-en de tems 
en tems au malade dans la difficulté 
d’uriner. 


Looch lorfque les crachats font fupprimés 


dans la peripneumonie, 


49. Prenez huile d'amandes dou- 
ces récemment exprimée une once & 
demie, firop violat, miel vierge, jau- 
nes d'œufs frais de chacun une demie 
once ; mêlez exactement , on en pren- 
dra une demie once d'heure en heure 
jufquià ce que les crachats reparoiffent, 


Looch pour les parties qui font attaquées 
! 
aphies. 


$5o. Prenez firop de pavot blanc; 
crème de lait doux de chacune deux 
onces , deux jaunes d'œufs , eau dif- 
tillée de rofes deux onçes ; mêlez, on 
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en tiendra continuellement dans la 
bouche une petite quantité, 


Looch pour adoucir la toux. 


$51. Prenez looch fain & éprou- 
vé, firop de diacode , mucilage de 
racines de guimauve , l'extrait avec 
l’eau. de rofes de chacun une once, 
blanc de baleine diflout dans le jaune 
_ d'œuf un gros , du fucre chriftallifé 
une fuffifante quantité ; mêlez , faites 
un looch qu’on mettra dans un pot de 
fayance avec bâton de reglifle : onle. 
léchera fouvent dans les quintes de la 
tOUX, | 


Looch incraffant de fydenham. 


__ $$s2. Prenez conferve de rofesrou- 
ges, firop violat, firop de meconium 
de chacun une once, femence de pa- 
vor blanc trois gros, après les avoir 
broyésenfemble & pañlés à travers un 
tamis , ajoutez-y huile de mufcade exe 
primée fix grains , faites un looch. 


Liniment pour les hémorrhoïdes. 


653. Prenez de la graifle de pore 
non-falée ou du fain-doux une once, 
une coquille d’huître calcinée & ré 

| Oij 


= . 
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düite en poudre ; mélez le tout exac= 


tement pour former un liniment à ap- 
pliquer fur les hémorrhoïdes gonflées 
& douloureufes le foir en fe couchant, 
le répétant quelques ; jours de fuite, 


 Liniment contre la teigne. 


Fr 4. Prenez des bayes de geniévre 


bien müres telle quantité qu’il vous 
plaira, pilezles & faites-les bouillir: 
avec du faindoux, pañlez enfuite le 


tout par un linge avec expreflion pour 
un liniment contre la teigne. : 


- Liriment contre la galle. 


555. Prenez. des fleurs de foufre 
une once , du faindoux deux onces, 
le fuc exprimé de deux limons & de 
l'huile rofat ce qu'il en faut, avitez 
le tout dans un mortier, pour faire un 
liniment contre la galle, auquel,on 
peut ajouter fix onces de pulpe de ra- 


cines de patience fauvage, & deux. 


onces de ityrax liquide, 


Pommade contre les dartres rongeantess 


556 Prenez de la graifle de porc 
récente deux onces , dé mercure pré= 
cipité rouge deux gros ; mêlez les & 
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faites-en une pommade contre les dar- 
tres rongeantes, dont on fera l’onc- 
tion fur la portion affeétée le foir 
avant que le malade fe mette au lit, 
en contimüant pendant fix Jours. 
Baume digefhif d’arceus propre pour :les 
LÉ playes de la tête. 


557: Prenez élemy , thérébentine 


de fapin de chacune une once & de- 


mie, vieux fuif de bouc fondu deux 
onces, graifle de porc vieille & fon- 
due une once ; mélez. faites felon l’art 

4 AU 


“un. liniment, 


Bouillon contre la lienterie. 


s$3. Prenez un poulet que vous 


. vuiderez, rempliffez lui le corps d’une 
._ once de feuilles de rofes féches , où. 


bien de rofes féches ou de balauftes de 


} chacune une demie once ; ajoutez-y 


de la poudre de trochifques ramich. 


de meflué trois gros pour un adulte, 


_& deux gros pour un enfant, placez 


cette poudre au milieu des feuiiles de. 
rofes , de façon qu’elle en foit toute: 


… enveloppée, & Le tout étant placé aïnfi 


Fo VE 


dans le corps du poulet , coufez - le 
exadement de tous les ares ahnque 
| A il 
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rien ne forte du corps dans le térns 
de la cuiflon , faites le bouillir enfuite 
dans trois pintes & chopine d’eau de 
riviere , ou de fontaine, àla confomp- 
tion d’une feule chopine ; retirez alors 
le pot du feu, & mettez le dans un au- 
tre chaudron plein d’eau chaude, pour 
que le bain-marie conferve la chaleus 
du bouillon, | 


Bouillon humeëtant & rafraïchiflunt. 


#59. Prenez de la rouelle de veau 
une demie livre , faites-la cuire dans 
trois chopines d’eau que vous rédui- 
rez à deux bouillons ; ajoutez-y la der- 
niere demie heure des feuilles de pour- 
pier , de poirée & de chicorée blan- 
che de chacune une demie poignée , 
& une laitue coupée en quatre; paf- 
ez enfuite le tout par un linge una 
légere expreflion , & partagez le en 
deux bouillons humeétans & rafrat- 
chiffans à prendse pendant neuf jours, 
Pun le matin à jeun, & l’autre fur les 
cinq heures du foir. 


Bouillon contre la toux. 


560. Prenez un mou de veau, des 
petits navets une douzaine, des feuils 


Des te on 
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les de chou rouge & de pulmonaire , 


- de chacune deux poignées;faites bouil- 


lir le tout dans trois :pintes d’eau que 


vous réduirez à quatre bouillons , cou- 


7 


lez enfuite la liqueur & partagez-la 
en quatre dofes à prendre en deux 
jours , l’une le matin à jeun & l’autre 
fur les cinq heures du foir en conti- 
nuant pendant quinze jours. Ce bouil- 
lon appaile la toux & convient dans 
tous les cas où la poitrine fe trouve 
fatiguée de férofités âcres qui s’y dé- 
pofent. 


Bouillon tempérant &' apéritif. 


61. Prenez desracines d’ozeille, 
de fraïfier, de piffenlit & de chicorée 
fauvage lavées, ratiflées & coupées par 
morceaux de chacune une demie on=. 
ce, faites les bouillir avec une demie 


 Jivre de rouelle de veau dans trois 


chopines d’eau que vous réduirez à 
deux bouillons; ajoutez-y la derniere 
demie heure des feuilles de bourra- 
che , de bugloffe , de chicorée fau- 
vage & d’aigremoine de chacune une 
demie poignée, pañlez enfuite le tour 
par un linge avec une légere expref- 
fion & partagez le en deux os 
iv 
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tempérans & apéritifs à prendre pété 


4” *. 


dant un mois, l’un le matin à jeun & 


Vautre fur les cinq heures du foir. On 
wi 


fera fondre. dans chaque bouillon un 


gros de fel de glauber. 


Eau cofmetique. 


‘562, Prenez des pieds de veau que 


* vous pilerez , une demie douzaine, du 


fon lavé fix onces, de la myfrhe pul-. 


vérilée quatre onces & demie, du vin 
& du lait de chacun trois chopiness 


mettez le tout dans un alambic & dif. 
tillez deux tiers de la liqueur quevous 


conférverez pour l’ufage. C’eftuneeau 


cofmétique très-recommandable, dont | 
on fe lave le vifage en le frottant dou- 


cementavecun morceau d’alunadouct, 
.… Reméde contre les fluxions. 


#63. Prenez raifins de Damas, dont 
on ôtera les pepins & que l’on cou- 
pera par petits morceaux quatre on- 
ces faites bouillir dans quatre livres 
d'eau réduités à trois livres ; on paf- 
féra laliqueur ou la décoétion pece 
torale:! prenez de cette décaction & 
de l’eau de chaux de chacune parties 
égales ; mêlez & donnez en fix onces 


| 
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.. deux ou trois fois le jour. C’eft un 
_ reméde efficace Po les fluxions. 


D Décoëtions pour Les fluxions , Les nr 
 & les écrouelles. : 


4 


s64 es ne de faifeparcille 
fx onces , raifins de Corinthe huit 
onces, faites bouillir dans douze livres 
d’eau jufqu’} à la diminution de la qua- 
. triéme partie, éteignez dans la cola- 
ture une demie livre de chaux vive; 
laiffez repofer la liqueur & verfez-la 
par inclination , lorfqu’elle eft claire, 
gardez cette liqueur pour l’ufage : fai- 

. tes-en boire dans les fluxions ; les ul- 
téres des poumons & les écrouelles, 
Onen donnera trois livres pour cha- 

. que dofe , trois ou quatre fois le jour. 


Les nn CE 


Purgatif doux, 


1565: Prenez raifins fecs, dont on 
Otera les Per deux onces,, reglifle 
ratiflée & pilée un gros ; faites BOULE 
lir dans trois livres dise commune 
réduites à deux ; fur la fin ajoutez feuil: 
les de féné quatre gros, faites macé- 
rer dans cette liqueur tiéde pendant 
une ou deux heures, Es SE mire 

Y 


\ 
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la colature par verrées : c’eft un dot 
purgatif qui n’eft pas défagréable, | 


Pilules émétiques dans la fiévre inters 
muttente 


566. Prenez tartre émétique cinq 
grains, mie de pain fuffifante quans 
tité , faites cinq pilules émétiques pour 
une feule dofe qu’on prendra dans de 
la bierre chaude, | 


Pilules purgatives pour les fiévres inter= 
mitentess 


567. Prenez mafle de pilules de 
ruffus un fcrupule , refine de jalap 
quatre grains, fel d’abfynthe deux. 
grains , élxir de propriété fans acide 
quantité fuffifante; mélez, faites des 
pilules au nombre de neuf à prendre 
le matin, le jour de l’intermiflion dans 
une dofe. 


Pilules aftringentes dans la fibre lâche: 


568. Prenez extrait de tormentille 
un gros , biftorte , poudre d’écorce de 
grenade de chacun un demi gros, 
pierre hématite préparée un fcrupule, 
&rop de myrthe quantité fufhfante ; 


} 
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 mêlez, faites des pilules roboratives ,: 
: dont le malade en prendra une trois. 
ou quatre fois le jour dans une once 
d’infufion de décoétion ou de vin mé- 
dicinal. | 


Pilules réfolutives, fimulantes dans les 
maladies quinaiflent duslutineux [pon- 
tané. 


569. Prenez du favon alkali autre’ . 
ment dit, de ftarkey un gros & demi? 
extrait de petite centaurée, de gomme 
galbanum de chacun un gros, fagape- 

num deux fcrupules , huile diftillée 
d’abfynthe douze gouttes", écorce dé 
Winter fubtilement pulvérifée quan- 
tité fufhfante, pour faire dix pilules 
chacune d’un fcrupule , on les enve- 
loppera dans une feuille d’or. Le ma- 
lade en prendra deux dans du vin, trois 
ou quatre fois par jour, 


Pilules balfamiques dans la gonorrhée 
| © virulente, | 


570. Prenez thérébentine ordinai- 
re une once , rhubarbe une demie 
” once , reglifle féche quantité fuffifante 
pour faire des pilules de quatre grains - 
) LAURE 


La 
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chacune. Le malade en prendra uné 
d'heure en heure. h 


. Pilules narcotiques. 


ÿ71. Prenez opium deux grains; 
faites trois pilules : on en donnera une 
 pourune dofe une heure après, fi cette 
premiere n’a rien fait, on fera pren- 
dre la feconde , & enfin la troifiéme 
de la même façon. ire 


Reméde éprouvé dans la pleurefie & la 
fquinancie. 


s72. Prenez de la poudre de dents 
de fanglier deux fcrupules , de l'huile 
d'amandes douces une once , du fucre 
candi deux gros; mêlez le tout pour 
une potion. 


Poudre antipleuretique. 


‘573. Prenez des fleurs de fouffre 
deux onces.; de la dent de fanglier & 
de la mâchoire de brochet de chacune 
une once , des fleurs de coquelicot 
une demie once; pulvérifez le tout & 
mélez exactement. La dofe de cette 
poudre antipleuretique eft d’un demi 
gros à deux fcrupules, répété deux 
$ois le jour. 


» 


 Liniment contre l'atrophie. | 


s74- Prenez de là graiffe humaine | 


une once, de l’huile de laurier une 
demie once , de l’euphorbe un fcru- 
pule, de l’alun de plume diffout dans 
lefprit de vin une demie once, de 
l'huile eflentielle de geniévre & de 
l'huile de petrole de chacune un gros; 
mélez le tout pour un liniment contre 
l’atrophie. 


Poudre contre les chutes. 


$75. Prenez de la mumie vingt: 
quatre grains, du fuc de fuccin & de 
celui de corne de cerf ; de chacune 
trois grains; mêlez le tout pour une 
poudre contre les chutes. 


Autre poudre contre les chutes. 


576. Prenez de la mumie, de la 
terre figillée & du fang de dragon de 
chacun une once , blanc de baleine un 
gros , rhubarbe trois gros ; pulvéri- 
fez-le exactement. La dofe en eft d’un 
gros après une faignée préalablement 
faite. 
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Poudre eontre les maladies convulfives 
_ des enfans. 


‘577. Prenez du crâne humain &de — 

Ja racine-de pivoine mâle de chacun 
un fcrupule , du cinnabre naturel deux 
fcrupules , de l’huileeflentielle de noix 
mufcade 4 gouttes;mélez Le tout,faites 
une poudre propre contre les maladies 
convulfives des enfans, dont la dofe 
fera de huit à feize grains & d’un demi 
gros pour un adulte, 


Liniment contrela paralyfie &: les tumeurs 
édemateufes, 


578. Prenez de la graifle humaine 
& de la graifle de ferpent difloutes dans 
Veau de canelle de chacune trois on- 

T V . 

ces, des racines de pyrethre & de 
gingembre pulvérifées de chacune 
deux gros, du camphre un gros , ajou- 
tez-y une fufhfante quantité de noix 
mufcade, pour faire un liniment con- 
tre la paralyfie & les tumeurs édéma- 
teufes , dont on fera matin & foir une 
onction fur la partie affectée, 
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 Onguent pour la guérifon des plaies. a 
579: Prenez de, J’ufnée de crâne 


humain deux onces, de la mumie une 
demie once, de l'huile rofat & du bol 
d’armenie de chacun une once , de 
l'huile de lin un gros ; mêlez le tout 
pour faire l’onguent appellé armarium, 
eftimé pour la guérifon des plaies, 


Apozéme antifcorbutique ou contre le 
… fcorbur. 


s80. Prenez des racines de raifor# 
fauvage , ou , à leur défaut, de celle 
-d’aunée, ratiflées & coupées par tran- 
ches une once , racine de pyrethre 
concaflée un demi gros, faites bouil- 
lir ces racines dans trois chopines 
d’eau commune , que vous réduirez à 
une pinte ; prenez enfuite des feuilles 
de cochlearia, de becabunga, detre: 
fle d’eau , de creflon de fontaine de 
chacune une demie poignée, ou une 
poignée de chaque efpece, fi l’on n’en 
met que deux , pilez les enfemble un 
moment dans un mortier de marbre ou 
debois, &jettez-les enfuite dans la dé= 
coétion ci-deflus en la retirant du feu , 
& la couvrant bien jufqu’à ce qu’ell 


. 428  SECRÉTS'DE LA NATURE : 
foit prefque refroidie, coulez le tout 
avec une lépere expreffion & ajoutez à 
_ {a colature du firop d’abfynthe une 
once, La dofe eft de quatre verres pat 
jour un peu dégourdis, | ARE 


Apozême folutif ou laxatif. 


581. Prenez des racines de chico= 
rée fauvage , de patience fauvage , de 
polypode de chêne, ratiflées & cou- 
pées par tranches de chacune demie 
once , feuilles d’aigremoine, de chi- 
corée fauvage. de chacune une demie 
poignée , faites bouillir le tout dans 
trois chopines d’eau que vous rédui- 
rez à une pinte, retirez la cruche du 
feu, & faites- y infufer chaudement 
pendant quatre heures du féné mondé 
une once, du {el de glauber une de- 
mie once, de la femence d’anis un 
demi gros; paflez la liqueur par un 
linge avec une légere expreflion, & 
ajoutez à la colature du firop de fleurs 
de pêcher deux onces ; partagez le 
tout en fix verres à prendre tiédes en 
… deux jours, trois dans chaque mati- 

née, de deux heures en deux heures 
& un bouillon léger entre chaque ver= 
re, que s’il purge abondamment , on 


"4 
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fe contentera de deux verres & on le … 
prendra en trois jours. On peut, fi 
Von veut, réduire toutes les dofes à : 


Le 


la moitié & en faire une efpece de ti= 


fanne royale laxative pour fe purger 


en un feul matin en trois verres. 


 Apozème apéritif & purgatif contre 


Gebi: l’hydropifte. 
582. Prenez des racines de patience 
fauvage, de chardon roland , d’arrete- 


bœuf de chacune une demie once ; de 


celle d’enula campana deux gros ; cou- 
pez le tout par morceaux , après la- 
voir ratiflé, & faites le bouillir dans 
trois chopines d’eau que vous rédui- 
rez à une pinte , ajoutez la derniere 
demie heure des feuilles d’aigremoi- 
ne, de chicorée fauvage , de cerfeuil 
de chacune une poignée ; paflez en- 


_ fuite la liqueur par un linge avec une 


légere exprelion &diflolvez-y de l’ar- 


canüm duplicatum deux gros, de la 
poudre de jalap un gros, du firop de 
nerprun une once. & demie. La dofe 
“eft d’un verre tiéde trois fois le jour, 


deux le matin & un laprès diner, en 
fufpendant le dernier , fi l'évacuation 


ere 
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eft fufifante & en prenant un légeh 
potage par-deflus chaque prife. | 


Apoztme febrifuge laxatif. 


583. Prenez des feuilles de bour- 
rache , du buglofle, de chicorée fau- 
vage lavée & coupée de chacune une 
poignée , du quinquina groflierement 
pulvérifé une once, des folicules de … 
féné trois gros, du fel de glauber deux 
gros; faites bouillir le tout dans trois 
chopines d’eau commune , que vous 
réduirez en une pinte ; pañlez enfuite 
la liqueur avec expreflion & ajoutez- 
y du firop de fleurs de pêcher ou de 
celui de chicorée compolé de rhu- 
barbe une once & demie: la dofe eft 
d’un verre tiéde de quatre heures en 
quatre heures dans l’intermiflion des 
accès, ou de trois heures fi l’intermif- 
 fion eft moindre, | 


BAS 
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Opiate pour faire revenir les réoles , con= | 


tre la cachexie,, la jauniffe, l’hydro- 


pifie , les obffruélions &r toutes les ma- 


ladies qui dependent de l’épaififfement 


du [ang &' du relâchement des fibres, 


5 84 Prenez abfynthe féche & en 


poudre une demie once, faffran de 
. mars préparé à la rofée de mai trois 
» gros, gomme ammoniac un gros, faf-. 


» fran un fcrupule , firop d’a 


bfynthe ou 


_ de menthe fuffifante quantité; mélez, 
. faites une opiate: la dofe eft d’un demi 
. gros deux fois le jour, en obfervan 


_ les conditions requifes. 


Remede pour les coliques venteufes , le dé- 


goût , la difficulté de digérer , la foi- 
bleffe & le froid de leflomach , le flux 
de ventre, RUN 


_  $8s. Prenez teinture d’abfynthe 
| deux onces, efprit carminatif de Syl- 
 vius une demie once, firop de men- 


the une once; mêlez, on en donnera 
une cuillerée dans les maladies fuf= 
dites, | 
| Vin purgatif. 


686 ; | Prenez vin d’abfynthe douzg 


LES 
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ones , pulpe de. coloquinte. coupée 


par petits morceaux un demi gros, ma- 


cérez pendant vingt-quatre heures ; 
pañlez , c’eft un vin purgatif qui dE 


fout & évacue le flegme épais & vif 
queux attaché aux parois de l’efto= ! 
_mach & des inteftins , & qui leve les 
Obftruétions : on en donné. quatre on- 


ces tous les ; jours le matin à jeun, 


Emplätre contre les vers. 


487. Prenez huile eflentielle d’ab= : 
fynthe huit gouttes, aloës en poudre 


deux gros, fielde bœuffufifante quan- 


Cités mêlez, faites un emplâtre con- : 
‘fre les vers que l’on étendra fur du 


chamois & que lon appliquer fur la 


 xégion ombellicale, 


Potion contre le d onvehen. 


‘588, Prenez des eaux de plantain 


de ddtrnd de chacun eun def 


Fi] le tout pour une potion à prendre. 


‘par cuillerées d'heure en heure dans 
les dévoyemens qui viennent du re: 


lchement des fibres des inteftins &. 


| dans les fuper purgations. 


; firop de coing üne o: nce ; mê= 


& rénouée de chacune deux onces, 
si Armenie , terre finillée ch 2Érias 
4 
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< | Autre, 


589 où Viéhes du catholicon double 
- une demie once , de ia manne une 
once & demie, diflolvez lun & l’autre 
_ dans quatre onces d’eau de ‘pläntain 
| pourune potion à donner dans les dé- 

| voyemens. | 


 Opiate à prendre [ur la fin des den 


| terles. 


s 90, Prenez de la conferve de ro 

Pre molle ancienne & du diafcordium 

* de chacun une demie once , des {e- 

_mences de plantain pilées deux gros, 

| du corail rouge préparé & de la rhu- 

barbe torrefiée de chacun un gros, de 

la poudre d’hypecacuana 18 grains ; 

| mélez le tout avec une fuffifante quan- 

rtité de firop de diacode pour une 

- opiate, dont la dofe fera d’un gros à 

un gros & demi le foir en fe cou— 

» chant à prendre dans du pain à chan 
| ter fur la fin des dyffenteries. 


Collyre pour inflammation des yeux. 


| 591. Prenez de l’eau de rofe & de 
plantain de chacune trois onces , fai- 
tes-y diffoudre des trochifques blançs 
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de rhafis un demi gros, du fucre de 
Saturne vingt grains pour un collyre 
rafraichiflant contre l’inflammation 
des yeux commençante. 


" » . . 
Gargarifme contre l'efquinancie. 


592. Prenez des eaux de plantain, 
de fray de grenouilles, de rofes & du 
{uc de grande joubarbe de chacun 
deux onces , du nitre purifié un gros, 
du firop de rofes féches une once ;. 

élez le tout pour un gargarifme dans 
la fquinancie. 


Pilules pour les catarrhes qui viennent ” : 


d'une caufe froide. 


593. Prenez labdanum pur un gros, 
noix mufcade un demi gros, carda- 
mome un fcrupule, maftic huit grains, 
jalap en poudre un fcrupule, huile 
de canelle fix gouttes , firop de ftzc- 
chas fuffifante quantité ; Dites une 
mafle de pilules, dont la dofe eft de 
quinze ou vingt grains, que l’on pren- 
dra à l’heure du fommeil pour les ca- 
tarrhes qui viennent d’une caufe froi- 


a | 
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Bol pour la foibleffe de 'eflomac & la 
 dyffenterie, pa 

594. Prenez labdanum très-pur un 
gros, corail rouge préparé un fcru- 
pule, gelée de coings deux gros ; mé- 
lez, faites un bol pour la foibleffe de 
_ l’eftomac & la dyflenterie. 


Bol pour empêcher la contagion de l'air 
corrompus 


595. Prenez labdanum une demie 
once , ftorax calamite trois gros, ben- 
join deux gros, bois d’aloëés, canelle, 
fantal , citron de chacun deux fcru= 
pules , cloux de gérofle , marum, la- 
vande, écorce de citron de chacun 
un demi gros, camphre un fcrupule, 
. ftorax liquide une fuffifante quantité; 
mêlez , faites une mañle dans un mor- 
» tier chaud , en ajoutant, fi l’on veut, 
* une très-petite quantité d’ambre & de 
mufc. On fera une boule avec cette 
maffe, que lon portera dans les mains, 
ou que l’on pendra au col poùr em- 
pêcher la contagion de l’air corrompu, 


Bouillon contre les hémorrhagies. 


596. Prenez de la racine de gui= 


Ce ” 
PE 
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mauve une demie once, des feuilles 


de plantain, de millefeuille , de bour- 
fe à pafteur & de bourrache de cha- 
cune une demie poignée , des roles 
rouges une demie pincée; faites cuire 
le tout avec un poulet dans une pinte 
d’eau que vous réduirez à deux bouil- 
lons, paflez enfuite par un linge avec 


une légere expreflon, & partagez en 


deux priles à prendre l’une le matin 
à jeun, & l’autre fur les cinq heures 
du foir. On diffoudra dans chaque 
bouillon , avant de le donner, du bol 
d’Armenie & de la terre figillée de 
chacun un demi gros, pour un bouil- : 
lon convenable dans les hémorrha= 
gies. 

Remede de Simon Pauli pour la jauniffe, 


397. Prenez de la conferve de me- 
life une once , de celle de bourrache 
& de bugloffe de chacune une demie 
once, confection alkermès un gros ; 
mélez le tout avecune fufifante quan- 
tité de firop de cinq racines apériti- 
ves, pour prendre à la dofe d’un gros 
& demi foir & matin. 


Eau à 
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Eau de Melife compofée. ke 


598. Prenez des feuilles récentes’ 


de melifle quatre onces, de la noix 
mufcade & de la coriandre de cha- 
cune une once , des cloux de gérofle, 


de la canelle & de la racine d’ange= 


lique de chacune demie once ; pilez 

tout ce qui fe doit piler , & faites 
_ macérer pendant trois jours dans deux 
livres d’efprit de vin re&ifié & une 
livre d’eau de melifle fimple ; diftil- 
lez enfuite le tout au bain-marie juf. 
qu'à ficcité. 0 DR AUE 


Remede pour les catarrhes & la dificulrés 


de l’ouie. 


. 599. Prenez grains de maftic choif; 
 broyez les dans les dents comme de 
la. falive , pour exciter:la falivation 
dans les catarrhes & les difficultés de 
l'ouie. 

Liqueur contre la diarrhée. 


600. Prenez maftic une demie on 


ce , faites cuire dans trois livres d’eaû: 


jufqu’à la diminution du tiers; don- 


nez cette liqueur dans la diarrhée pour 


boiflon ordinaire, : | ÿ 
Tome IT: P 


Ni 


Le 
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Bol pour les toux violentes & les 
catarrhes, 


6o1. Prenez vieille conferve de 
rofes un gros , mallic choifi un demi 
gros, diacode fufhfante quantité; mé- 
lez , faites un bol pour les toux vio- 
lentes & les catarrhes. 


Pilules pour le catarrhe. 


602. . Prenez maflic un demi gros; 
jalap en poudre dix grains, élixir de 
propriété ou baume du Pérou fuf- : 
fante quantité ; faites des pilules que 
lon fera prendre le foir deu le ca- 
*tarrhes | | 


Or potable éxd à de Wenckh s pour 
guérir la goutte € les catarrhes ; pour 
fortifier leffomach, pour aider la di- 
geffion &* pour diffiper les vents & les 
rois ; pour appaifer les vomiffèmens 
opiniâtres , pour exciter les urines ; 
chaffer les calculs ; enfin pour aider 
toutes les fonctions du corps , en ré- 
tabliffant le ton des fibres & adoucif- 


 fant l’acrimonie des fels. 


603. Prenez bois de lentifque cou- 
pé en petits morceaux çinq .onces , 


CET it EE 
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eau commune fix livres , faites macé- 
rer pendant trois ou quatre jours dans 
un vaifleau fermé: on en donnera la 
colature pour boiflon ordinaire ; ou 

Prenez bois de lentifque cinq on- 
ces, eau commune fix livres, macé- 
rez pendant trois jours , enfuite faites 
bouillir doucement jufqu'à la diminu- 
tion d’un tiers : on donnera huit on 
ces de cette décoction le matin à jeun 
& le foir en fe couchant, 

Cette déco&ion affermit en outre 
les dents chancelantes , & reflerre les 
gencives, 


Poudre contre les coliques venteufes & les 
flatuofités de l’eflomach, 


604 Prenez de la membrane inté- 
rieure de l’eftomach de chapon defle- 
chée quatre onces, de la noix muf- 


cade ; du macis , des femerices de co 


riandre ; d’anis & de fenouil de cha- 
cuñ'trois gros, des feuilles de men- 
the un gros; de la reglifle deux gros, 
du: -fuëre rofat deux onces ; pulvéri- 
fez'le‘tout & méléztle enfemble pour 
former uné poudre convenable dans 
les coliques venteufes & les flatuofités : 
de l’eftomach, La dofe en Fo gros 
1] 
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dans un petit verre de vin après le 
repas. | 


Potion pour les contufions ; les playes & 
les bleffures internes. 


605. Prenez des feuilles de véroni- 
que, de bugle , de fanicle & de py- 
role de chacune une poignée ; faites 
bouillir le tout dans trois chopines 
d’eau réduites à une pinte , coulez en- 
fuite la liqueur , & ajoutez-y de l’al- 
bum græcum en poudre un gros; pour 
une potion vulnéraire , à la dofe de 
trois verres tiédes par jour dans les 
contufions , les playes & les bleffures 
internes. 


Cataplafmes pour appliquer autour de la 
gorge dans la fquinancie. 


606. Prenez du nid d’hyrondelle 
quatre onces,de l’album græcum & d’o- 
reille de judas de chacun une once, 
du baume tranquille ure demie once; 
pilez le tout dans un mortier , en y 
ajoutant une fuffifante quantité de vi- 
naigre , pour former un cataplafme à 
appliquer autour de la gorge dans la 
fquinancie. 
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Bouillon contre les embarras du foye , de 
la ratte,dans les affettions hypocondria- 
ques € les maladies de la peau. 


607.. Prenez des racines de poly- 
pode de chêne ratiflées & concaf- 
fées une once, des racines de patience 
fauvage une demie once , de celles de 
grande chelidoine deux gros ; faites 
bouillir le tout avec une demie livre 
de collet de mouton dans trois chopi- 
nes d’eau que vous réduirez à deux 
bouillons ; ajoutez-y la derniere de- 
mie heure des feuilles de fcolopendre, 
de cerfeuil & de chieorée amére de 
chacune une poignée ; paflez enfuite 
le tout avec une légere exprefhion & 
partagez leen deux bouillons à pren- 
dre pendant quinze jours, l’un le ma- 
tin à jeun, & l’autre fur les cinq heu- 
_ res du foir, On fera fondre dans chaque 
bouillon un demi gros d’arcanum du- 
plicatum & un fcrupule de tartre mar- 
tial foluble. 


P iii 
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Apozême [olutif propre dans la cachexie ; 
la jaunifle & les leyains des premieres 
VOYES. iu 


608. Prenez de la racine de poli- 
pode de chêne & de la cufcute de 
chacune une poignée; faites-les bouil- 
_lir dans deux livres d’eau jufqu’à la 
diminution du tiers , enfuire ajoutez- 
y du féné mondé une once , de la cré- 
me de tartre deux gros , de l’anis un 
gros ; faites bouillir un peu le tout de- 
nouveau & paflez enfuite la liqueur 
avec une légere expreflion , ajoutez-y 
une once de firop de pommes fimple, 


pour un apozême folutif convenable 
dans les maladies fufdites, 


Décoëlion peëtorale. 


609. Prenez ris mondé & lavé une 
demie once, figues grafles, dattes, 
dont on aura Ôté les noyaux de cha- 
cune fix, jujubes , febeftes de chacune 
douze, raïfins fecs , dont on aura ôté 
les pepins fix gros, feuilles de pul- 
monaire & de capillaire de chacune 
une poignée , feuilles de tuñilage & 
de coquelicot de chacune une pincée, 


bte. dorés dd 
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Téoliffe féchée, ratiflée & pilée un 
&ros & demi: faites bouillir dans fix 
livres d’eau commune jufqu’à la  di- 
minution de la troifiéme partie: paf- 
fez cette décoétion pectorale. 


Liqueur pour aider l’éruption de la petite 
vérole & de la rougeole. 


610. Prenez rapure de corne de 
cerf une demie once , figues grafles 
_ n°. 6, grains d’ancholie & de fenouil 

de chacune deux gros ; faites une dé: 

coction felon l’art dans une fuffifante 
quantité d’eau : on donnera cette li- 
queur chaude par verrées, pour aider 
l’éruption de la petite vérole &:deïla 
rougeole. | 


Trochifques contre le ptyalifme caufé par 
des aphthes qui furviennent à la bouche. 


611. Prenez du fuc de cachou deux 
gros, du fang de dragon, de l'écorce 
de grenade, de l’extrait d’aigremoine 
de chacun trois gros, du mucilage de 
femences de coing extrait avec l’eau 
de rofe fuffifante quantité ; mêlez, fai- 
tes felon Part des trochifques robota- 
tifs de la groffeur d’un poids. Le ma- 


Piv 
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lade en roulera un continuelleméttit 
dans fa bouche & l’avalera lentement, 


Trochifques où entre l'opium convenables 
dans l’abfcès ouvert du poumon. 


-612. Prenez du fuc de reglifle, 
fleurs de foufre de chacun deux gros, 
oliban deux fcrupules, opium purun 
fcrupule, baume de copahu fufiifante 
quantité ; on mélera le tout également 
& on en fera des trochifques cälmans 
n°. xL. Le malade en prendra deux 
tous les foirs avant de s’endormir. 


Trochifques de fenteur pour corriger la 
mauvaife haleine. 


: 613. Prenezrefine de l'écorce d’en: 
cens un fcrupule , ambre gris quinze 
grains , mufc fept grains, huile fix 
gouttes , fucre très-blanc une once, 
avec du mucilage de gomme Arabi- 
que fait dans de l’eau de canelle quan- 
tité fuffifante , faites felon l’art de pe- 
tits trochifques : on en tiendra un où 
deux, felon le befoin dans la bou- 


æ&he, 
ris 
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Trochifques fublinguaux pour fe garantir 
_ de la contagion. 


‘© 614 Prenez thériaque d’Androma- 
que deux gros, myrrhe choifie un 
gros , huile diftillée d’écorce de ci- 
tron , doûize gouttes, fucre de citron 
récent une demie once, poudre d’é- 
corce d'orange fufffante quantité , 
pour faire felon l’art des trochifques 
chacun d’un demi fcrupulee On en 


avalera un le matin lerfqw’on voudra 


{ortir, & on en tiendra un autre fous 


la langue. + 'raN à 


_ 


Décottion blanche aftringente, pour mo- 
dérer les dévoyemens, arrêter les éva= 
cuations , adoucir €> calmer Les coli-. 
ques qui les accompagnent ordinaire- 
MEN L | 


615$. Prenez de la raclure de corne 
de cerf une once , de la mie de pain 
blanc froiffée deux onces, de la racine 
de grande confoude lavée une demie 
once ; faites bouillir le tout dans trois 
pintes d’eau, que vous réduirez à Ja 
moitié, paflez enfuite la liqueur fans 


expreffion , & ajoutez à la colature du 


firop de coings une once & demie; le 


LP y 
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tout pour boiflon ordinaire dans les 
maladies fufdites.  , 


Décoétion peclorale contre la toux , l’op- 
preffion de poitrine & la phtyfie com 
mençantes 


616. Prenez huit gros’ limacons 
ordinaires de vigne ou de jardin, écra- 
Tez-les un peu & jettez-les dans trois 
eaux chaudes différentes pour leur 
faire jetter leur gourme & les bien 
dégorger ; faites-les bouillir enfuite 
dans unñe pinte ‘d’eau jufqu’à la con- 
{omption des deux tiers ; paflez le tout 
avec expreflion : coupez enfuite cette 
eau avec pareille quantité de lait de 
vache pour partager en deux dofes à 
prendre tiédes , une le matin à jeun, 
& l’autre fur les cinq heures du foir. 


Deécoélion contre le diabetes. 


617. Prenez du cachou préparé 
deux fcrupules, faites-le bouillir dans 
trois feptiers d’eau commune que vous 
réduirez à une chopine; coulez la li- 
queur , pour une décoction à prendre 
tiédes du la journée entre les repas 
ençontinuant pendant quelques tems, 
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Décoétion contre les fleurs blanches &: les 
hémorragies de la matrice. 


618. Prenez du lait de vache not 


vellement trait une chopine, des fom- 
mités fleuries d’ortie blanche une poi- 
gnée , de la canelle concaffée un fcru- 

ule; faites bouillir le tout légerement 


à la confomption d’un bouillon. Cou- 


lez pour une dofe à prendre le matin 
à jeun pendant neuf jours, 


Poudre contre-vers. 


619. Prenez corne de cerf philofo- 
phiquement préparée , racine de fou- 
gére de chacune deux gros , coraline;, 
graine de fantoline , d’eupatoire de 
mefué , de tanaifie de chacune un gros, 
myrrhe choifie, bois d’aloës , fleurs 
de foufre de chacun un demi gros, 


nitre purifié trois gros; mêlez, faites 


une poudre felon l’art , dont on pren- 
dra un gros ou un gros & demi dans 
de l’eau de chiendent ou de pourpier 
le matin à jeun. 


Potion contre le crachement de fang. 


620. Prenez fuc de pied de lion & 
de plantain de chacun quatre gros, 
P v] 
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corail rouge prie , antihectique de 
poterius de chacun un fcrupule, firop 
de grande confoude une once ; faites 
une potion à prendre par cuillerées 
dans le crachement de Fe | 


Opiate pour le crachement de fans & les 
hémorrhagies de matrice. 


621. Prenez feuilles de pied de lion 
& de peruenche féches & en poudre 
de chacun un gros, racines de grande 
‘confoude en poudre deux gros, corail 
rouge , bol d'Arménie & terre figil- 
lée préparée de chacune un fcrupule, 
conferve de rofe une demie once, 
firop de grenade fufffante quantité ; 
mélez, faites une opiate, dont la dofe 
eft de deux gros matin & foir, ou 
même plus fouvent pour le crache- 
ment de'fang & les hémorrhagies de 
k matrice. 


Poudre contre Les fleurs blanches. 


622. Prenez des feuilles de men- 
the, de la mumie, du corail rouge 
préparé , du karabé & des femences 
d’agnus caftus de chacun un gros; 
faites du tout une poudre à prendre à 
la dofe d’un gros le matin à jeun en 


. 
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buvant par-deflus une ou deux tafles. 
d’infufion d’ortie blanche. - 

Opiate vermifuge. è 
623. Prenez de l'écorce de mûrier, 
de la racine de fougére femelle, des 
fommités de tanaifie & de la coraline 
de chacune un demigros, de l’'éthiops 
minéral deux gros ; mêlez le tout 
après l’avoir pulvérifé , & incorporez : 
le avec le firop d’abfynthe pour for- 
mer une opiate vermifuge , dont la 
dofe fera d’un fcrupule à deux fcru- 
pules le matin à jeun pendant quelque 
tems. 


Reméde contre la chûte du fondement , de 
la matrice , & dans le relâchement du 
vagin. 


624. Prenez des bayes de myrthe ; 
de l'écorce de grenade, des noix de 
cyprès & de l’alun de roche de cha- 
cune une once ; concaflez le tout & 
mettez-le infufer fur les cendres chau- 
des pendant la nuit dans une pinte de 
bôn vin rouge , ou d’eau de forgeron, 
faites-le bouillir enfuite jufqu’a la di- 
minution du quart ; paflez la liqueur 
avec expreflion, & gardez la poug - 
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l'ufage. On en baffine la partie relà- 
_chée matin & foir pendant quelque 
* tems. | | 


Poudre pour faire des fumigations dans 
les catarrhes & Le coryza. | 


625$. Prenez fangdarac trois gros, 
maftic un gros, benjoin un demi gros, 
fuccin rapé deux gros ; mélez, faites 
une poudre pour faire des fumiga- 
tons dans les catarrhes & le coryza. 


Looch pour déterger & confolider les ulce- 
res du poumon , & pour faire cracher 
dans l’afinme humide. 


626. Prenez du poumon de renard 
préparé, du fuc de reglifle , des feuil- 
les de capillaire, des femences de fe- 
nouil & d’anis de chacun un gros ; pul- 
vérifez ce qui doit l’être, & mélez le 
tout fuivant l’art avec deux parties de 
fucre fondues dans une partie d’eau 
de pimprenelle, pour faire un looch 
propre pour déterger & confolider les 
ulcéres du poumon, & pour faire cra- 
cher dans l’afthme humide. 


N 
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Liniment contre le rachitis ; l’atrophie & 
les rhumatifines, 


627. Prenez de l’huile ou de la 
graifle de renard & du cafforeum de 
chacun deux gros, de l'huile de lau- 
rier, de rômarin & de fuccin de cha- 
cune un demi gros ; faites fondre le 
tout mêlé enfemble à une douce cha- 
leur , pour former un liniment , dont 
on frottéra l’épine du dos dans le ra- 
chitis & l’atrophie & les parties atta- 
quées de rhumatifmes. : 


Cucuphe pour fortifier le cerveau, pour les 
-catarrhes , la paralifie & l’apoplexie 


fereufe. 3 


628. Prenez de la racine d’angeli- 
que une once , des feuilles de marjo- 
laine , de fauge, feuilles & fleurs de 
rômarin , des fommités de ferpolet de 
chacune une demie poignée, de la 
femence de nielle romaine trois gros, 
des cloux de gérofle, du maftic & du 
ftyrax calamite de chacun un gros; 
on pulvérife le tout groffiérement , & 
on je mêlera enfemble , puis on ré- 
pandra.la poudre dans du coton qu'on 
enveloppéza de toile & de taffetas, 
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pour en former un bonnet que l’of 
piquera par petits quarrés pour tenir 
‘la poudre en état. Ce bonnet piqué 
ou cucuphe eft propre pour fortifier 
le cerveau , pour les catarrhes , la pa- 
. xalyfie & l’apoplexie fereufe. 


Julep contre la colique venteufe. 


629. Prenez décoction de camo- 
mille fix onces, firop de menthe une 
once, efprit carminatif de filvius une 
demie once ; mélez., faites un julep 
que l’on prendra dans la colique ven- 
teufe, 


Liniment pour la néphrétique. 


630. Prenez feuilles de mauve, de 
guimauve , de violette, fleurs de ca- 
momille, de melilot, d’origan de cha- 
_Cune une poignée, femences de fe- 
nouil deux pincées ; faites une décoc- 
tion dans chaque livre , de laquelle 
vous ferez difloudre diaphenic ou be- 
nedicte laxative une once , miel ro- 
main une once & demie ; faites un la- 
vement pour difliper les vents dans 
_ les coliques, On peut ajouter une de- 
mie once de thérébentine délayée avec 
‘un jaune d’œuf & deux onces d'huile 
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de camomille pour faire un lavement 


pour la néphrétique. 


Bol purgatif. 

631. Prenez myrobolans citrins em 

poudre un gros, rhubarbe en poudre 

un demi gros , firop de chicorée com- 

pofé fufifante quantité ; mêlez, faites 

un bol pour purger dans le flux de 
ventre, | 


Bol aftringent pour le flux de ventre, 


632. Prenez myrobolans citrins rô- 
tis & pulvérifés un gros, noix muf- 
cade un demi gros, laudanum un demi 
grain, conferve de rofes rouges fuff- 
fante quantité ; mêlez, faites un bol 
aftringent pour le Aux C2 ventre, 


Potion purgative dans le fix de ventre. 


! 633. Prenez des cinq myrobolans 
concaflés grofliérement de chacun un 


gros, rhubarbe un gros, macérez dans 


fix livres d’eau chaude pendant fix 
heures , pañlez , ajoutez firop de rofes 


_ pâles une once; faites une potion pur: 
_gative dans Le flux de ventre, 
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Boiffons pour le flux de ventre & les 
hémorrhagies, 


634. Prenez des $ myrobolans pulvé- 
rifés groffiérement de chacun 2 onces, 
rofes rouges trois gros, macérez dans 
deux livres d’eau commune fur la cen- 
dre chaude ; pañlez, ajoutez firop d’é- 
_pine-vinette ou de grenade une once, 
faites boire au malade par verrées pour 
le flux de ventre & les hémorrhagies. 


Collyre pour l’ophtalmie commençante. 


635. Prenezmyrobolans citrinscon- 
caflés deux gros, macérez dans de l’eau 
de rofe & de plantain de chacunetrois 
onces ; paflez , faites un collyre pour 
l’ophtaimie commençante, 


Tablettes anthelmentiques pour détruire 
; les vers. ; 


636. Prenez conferve d’abfynthe 
ordinaire , femences contre les vers, 
de tanaifie de chacune deux gros, 
éthiops minéral trois gros, refine de 
jalap un gros & demi, fucre très- 
blanc diflout dans une infufion de ta- 
naifie cinq onces ; mêlez, faites felon 
l'art des tablettes chacure*d’une de- 
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mie once : on en prendra une le ma- 
tin & le foir, tue l’eftomach fera 
Vuide. | 

| Tablettes purgatives. 
637. Prenez poudre de racines de 


jalap trois gros , bonne fcammonée 
deux gros , antimoine diaphorétique 


- une demie once , jaune d’écorce de 


citron récent trois gros , fucre très- . 
blanc diflout dans l’eau de rofe huit 
onces ; mélez , faites felon l’art une 
confection pour des tablettes ; la dofe. 


. eft depuis trois gros jufqu’à cinq pour 


 Jes adultes, & depuis un demi gros 


jufqu’à un gros pour les enfans. 
Tablettes antacides. 


638. Prenez nacres de perles pré- 
parées , craye très-blanche préparée 
de chacune deux gros , racines de gin- 
gembre confites trois gros , canelles 
groflierement#broyée un gros, fucre 
très-blanc diffout dans l’eau pure fuf- 


. fifante quantité pour faire felon Part 


des tablettes antacides , dont on.pren- 
dra une ou deux fuivant le befoin. 
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Tablettes fiomachiques, carminatives dans 
les maladies d’eflomach qui viennent 


de caufes froides. 


639. Prenez conferve de menthe | 
trois gros, noix mufcade confite dans 
inde, écorce de winter, d'orange de 
chacune deux gros, de macis un gros; 
mélez, faites avec le fucre très-blanc 
diflout dans de l’eau de rofes quantité 
fuMifante, des tablettes qu’il faudra 
enduire d'huile diftillée d’écorce de 
citron , on les mettra dans une petite 
boëte. On en prendra lune avant & 
après le repas. | 


Tifanne fiudorifique. 


640. Prenez des bois de buis, de 
genevrier de ch°cun une once & de- 
mie, de la rapure de bois de gayac 
fix gros, du faflafras trois gros, de 
Panis un gros; concaflez les bois par 
petits morceaux , & voœfez fur le tout 
quatre pintes d’eau bouillante , le laif. 
fant infufer trente heures fur les cen- 
dres chaudes dans un vaifleau lutté 
exaétement avec de la pâte ; pañlez en- 
fuite la liqueur refroidie , & gardez la 
en un lieu frais dans des bouteilles 


F | 
É : CONCERN. LES MEDICAMENS. 357 
* bien bouchées. La dofe eft de deux à 
trois verres tiédes par jour, à pren- 
dre un le matin une heure avant de 
. fe lever, l’autre fur les cinq heures 
- du foir, & le troifiéme en fe cou- 
chant. | 


_ Tifanne fudorifique & laxative. 


» 641. Ajoutez à la tifanne fudorifi- - 
que ci-deflus après vingt-quatre heu- 
| res d’infufion, du féné mondé une on- 
-ce, de la poudre de jalap un gros & 
. demi , du fel de glauber une demie 
once, & après avoir luté de nouveau 
: levaïfleau , laiflez infufer le tout chau- 
. dement pendant douze heures , pañfez 
.enfuite la liqueur refroidie , & gardez 
la en un lieu frais dans des bouteilles 
“bien bouchées. La dofe eft de deux 
verres tiédes dans la matinée, un avant 
de fe lever, comme dans la précé- 
-dente, & le deuxiéme trois heures 
“après: que fi l’on n’eft pas fatigué par 
trop d'évacuation , on peuten pren- 

dre un troifiéme fur les cinq heures 
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Tifanne contre les vers. 


642. Prenez du mercure crud en- 
fermé dans un nouet quatre onces, des 
racines de fougére mâle , de raïfort : 
fauvage mondées & coupées par tran- 
ches de chacune une once ; faites 
bouillir le tout dans deux pintes d’eau 
que vous réduirez àtrois chopines. La 
dofe eft de quatre verres tiédes dans 
la journée. 


Onguent excellent contre les brûlures. 


_ 643. Prenez de la cire jaune & de 
longuent populeum de chacun quatre : 
onces , de l’huile de noix huit onces 5 
faites fondre la cire , & ajoutez-y en- 
fuite longuent populeum en remuant 
bien jufqu’à ce que le tout foit mélé, : 
puis verfez l'huile, pour former du 
tout un onguent excellent pour la Lrû- 
lure, 


Liniment pour calmer les douleurs des 
hemorrhoïdes externes. 


644. Prenez de l’onguent popu- ;, 
leum une once, de l’huile d’olive & 
du baume tranquille de chacun une 
demie once, de la teinture anodine 
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vingt gouttes ; mêlez le tout pour un 
liniment propre à calmer les douleurs 
des hémorrhoïdes externes ; ou 

Prenez de l’onguent populeum deux 
onces , de l’encens mâle pulvérifé un 
gros & demi, dela poudre de coquilles 
d’huîtres autant que vous en pourrez 
incorporer avec l’onguent ci-deflus, 


 Reméde pour exciter les urines, chafler 


le fable & les graviers qui [ont dans les 
_ reins &: la veffie. 


645. Prenez racines de perfil., d’af. 
perges de chacune deux onces, verge 
d’or deux poignées, nitre purifié deux 
_ gros, faites bouillir dans vingt-quatre 
pintes d’eau commune réduites à dix- 
| Pie ; piiez dans la colature vingt 
 bayes d’alkekenge & 200 cloportes 
_ vivans, verfez-y dix-huit onces de: 
» vin blanc. Le malade après avoir fait 
“les remédes convenables , prendra 
- cette liqueur de trois heures en trois 
- heures pour exciter les urines, chafler 
le fable & les graviers qui font dans 
_ les reins & la vefle; 
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* Bol contre la colique néphrétique. 


646. Prenez yeux d’écrevifle un 
fcrupule , poudre de cloportes douze 
grains, extrait d’alkekengeune demie 
once ; mélez , faites un bol pour la 
colique néphrétique. 


Opiate vermifuge. 


647. Prenez des fommités de fanto- 
line, de tanaifie , de la coraline & de 
— Pétiops minéral de chacun un gros; 
incorporez le tout avec le firop d’ab- 
{ynthe pour former une opiâte vermie 
fuge, dont la dofe fera d’un à deux 
fcrupules le matin à jeun enveloppés 
dans du pain à chanter en continuant 
pendant quelque tems. 


Pilules pour la paralyfie. 


648. Prenez ivette, betoine, ftæ- 
chas , fleurs de rômarin de chacun un 
gros, turbith un gros & demi, agaric ! 
deux gros, coloquinte un demi gros, 
gingembre, fel gemme de chacun dix 
grains, rhubarbe un gros & demi, 
fpicnard fept grains , poudre d’hiere 
fimple une demie once, diagrede un 


gros; pilez ces drogues toutes enfem- 
ble 


 : 
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ble dans un mortier avec du fuc d’y- 
vette , & faites une mafle pour faire 
des pilules , dont il en faudra neuf 
pour faire le poids d’un gros. Si ceux 
qui font attaqués de paralifie, pren- 
nent tous les jours trois de ces pilu- 
les en fe couchant, ils en recevront 
un fecours merveilleux. 

Poudre hydragogue. 

649. Prenez de l’azarum une de- 
mie once, du jalap & du turbith de 
la foldanelle deux gros , de la pou- 
dre diacartharmi une demie once, des 
trois fantaux , du faffran de mars apé- 
ritif & de la canelle de chacun trente 
grains , de la fcammonée deux gros ; 
pulvérifez le tout & mêlez les exac- 
tement pour en compofer une poudre 
hydragogue éprouvée, dont la dofe 
fera depuis un demi gros jufqu’à un 
gros fuivant l’âge & la conftitutior 
du malade. 

On lavera dans un demi verre de 
vin blanc , après lavoir fait infufer 
pendant deux heures, on fe conten- 
tera d’en prendre deux fois la femaine 
pendant quelque tems , n’ufant d’au- 
cune nourriture ni boiffon que deux 

Tome IT. PU 5 
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heures avant & après l’avoir avalée, 
Liniment pour les hémorrhoïdes. 


650. Prénez de la cendre de liége, 
telle quantité que vous voudrez, in- 
corporez la avec une fufhfante quantité 
de beurre frais, ou d’huile d'amandes 
douces , pour faire un liniment fur les 
: hémorrhoïdes le foir en fe couchant. 
Ce qui fera continué pendant quelques 


jours. 
Potion pour la pleurefie. 


651. Prenez du fang de bouquetin 
pulvérifé un gros, délayez le dans un 
petit gobelet de vin rouge tiéde pour 
une potion à prendre dans la pleure- 
fie après une ou deux faignées préli- 
minaires. - 

Bol contre la pleuréfie. 


6$2. Prenez du fang de bouquetin 
préparé & mis en poudre un demi 
gros , du fel de chardon beni & du fel 
volatil huileux de filvius, de chacun : 
dix grains , du befoard mineral, huit 
grains,incorporez le tout avec un demi 
gros de confection alkermes pour for- 
mer un bol à donner au malade , en- 


Sd FAT RE AA RER TROT EEE LE Re. D 60 ds 2 OPEL TENT GPA 
CA MANS ASE SE V4 Er TEE PME LA 


Jets 


_ veloppé dans du pain à chanter , en 


- de fcorfonere dans la pleurefie. - 
…  Pomade pour enlever les croûtes du nez 


des mammelles, 


£ pour guérir Les fiffures dès levres &> 


653. Prenez de la graifle de épis 


ploon d’un bouc quatre onces, du jus 
de ces raifins noirs appellés marro- 
quins, exprimés avant leur maturité 
trois onces , de la cire jaune une de- 

. mie once; mêlez le tout, la cire étant 

. préalablement fondue avec la graïfle 
qui aura auffi été bien lavée, & gar- 
dez cette pomade#qui eft bonne pour 
enlever les croûtes du nez & pour gué- 
rir les fflures des lévres; & des mam- 
melles. | 


Poudre contre les crachemens de fans. 


- 654 Prenez fang de dragon, corail 
rouge de chacun un gros; mélez, fai- 
tes une poudre que l’on partagera en 
fix prifes, dont on en donnera une de 

‘ «quatre heures en quatre heures , ou de 
fix en fix dans les crachemens de fang 
ou les hémorrhagies; | 
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‘avalant ins un verré de tifanne 
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Eleéluaire dans les grandes hémorragies. 


6$$s. Prenez fang de dragon une 
once, chriftaux d’alun de roche deux 


onces , conferve de rofes rouges trois 


onces ; mêlez, faites un électuaire, 
dont la dofe eft d’un gros, que l’on 
réitérera de quatre heures en quatre 
heures dans les grandes hémorrhagies, 


. Éleéluaire pour la dyffenterie. 


656: Prenez fang de dragon, corail 
rouge, terre du Japon, bol d’Armé- 
nie lavée de chacun une demie once, 
conferve de coings fufhfante quan- 
tité ; mêlez, faitestun élettuaire pour 
la dyflenterie. 


Pilules pour la gonorrhée. 


657. Prenez fang de dragon trois 
gros , camphre deux gros, thérében= 
tine de Venife deux onces ; mélez, 
faites des pilules pour la gonorrhée, 
la dofe eft d’un demi gros. 


Potion purgative. 


653. Prenez pulpe de coloquinthe 
coupée par très-petits morceaux un 
demi gros, infufez dans fix livres de 


- 


dt dti 
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vin blanc, macérez pendant la nuit, 
paflez ce vin fur le papier gris , faites 
fondre manne de calabre une once, 

pour une potion purgative. 


“Bol puroatif. 


_659. Prenez trochifques d’alhandal 
douze grains, pulpe de cafle récem- 
ment tirée & mondée une once ; mê- 
lez , faites un bol à prendre dans du 
pain à chanter ; ou L 
: Prenez trochifques d’alhandal dix 
grains , fcammonéefix grains , élec- 
tuaire diaprunMune demie once ; mê- 
lez , faites un bol ; ou 
= Prenez trochifques d’alhandal fix 
grains , jalap en poudre quinze grains, 
aquila alba dix grains, conferve de 
rofes fufffante quantité; mêlez, faites 
un bol, | 


Bol pour rappeller les régles. 


- 660. Prenez extrait de coloquinte 
fx grains, aloës lavé un fcrupule, 
faffran en poudre quinze grains; mé- 
lez avec fuffñifante quantité de firop 
d’abfynthez faites un bol pour rap- 
peller les régles. 


Qi 


Li 
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Lavemens pour les affétions foporeufes 
| € pour l’apoplexie. 
661. Prenez pulpe de coloquinte 
un gros & demi, racine de pyretre: 
une demie once ; faites bouillir dans 


_ une fufhfante quantité d’eau commune 
xéduite a douze onces : ajoutez à la : 


colature vin émétique trois onces, fel 
gemme deux gros, faites un lavement, 


Vin apériif 6: purgatif contre l'hydro= 


pifie. | 

662. Prenez des raçines d'iris du 
pays, d’aunée rarifée 8e coupées par 
tranches de chacune une once , de 

elle de chardon roland , d’arrête- 
bœuf de chacune une demie once ; 
féné mondé fix gros, poudre de jalap 
deux gros, de la canelle un gros, ver- 
{ez defflus trois chopines de bon vin 
blanc, & faites macérer le tont à froid 


pendant huit jours dans un vaiffeau 
fermé. La dofe eft de deux'verres le 


matin à jeun , à une heure de diftance 
lun de l’autre & un potage une heure 
après le fecond verre. 


Le: 
+ | 
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Vin pour provoquer les régles. 


663, Prenez des feuilles de rôma- 
rin , de pouliot de chacune deux poi- 


 gnées , de celles de fabine une demie 


poignée, du faffran du Gatinois, du 
borax de chacun 2 gros, de la limaille 
“de fer crue une once ; mettez le tout 
mariner à froid pendantune nuit dans 
- huit pintes de bon vin rouge ; pañlez 
enfuite le vin que vous garderez pour 
lPufage : la dofe eft d’un grand verre 
froid matin à jeun pendant huit jours, 


_ ce que l’on recommencera après quel- 


que intervalle , s’il n’a pas fait fon 
effet la premiere fois. 

Rotules purgatives , anthelmentiques pour 
HAT CN Cun enfants. HAE 
664% Prenez femences d’abfynthe 
deux gros, mercure doux quatre fcru- 
pules , diagrede un gros, du fucre dif 


_ fout dans l’eau diftillée de tanaifie 


deux onces & demie; mêlez exacte- 
ment, faites des rotules : la dofe eft 
depuis deux gros jufqu'à trois qu’on 


prendra le matin de deux jours l’un à 
jeun, : k g 


Qiv 
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Rotules contre les douleurs qui viennent 


de l'accouchement. 


665. Prenez nacre de perles, co: 
rail rouge préparé de chacun deux 
gros, laudanum purifié fix grains ; mé- 
lez exactement enfuite avec du fucre 
 diffout dans l’eau de canelle & épaiffi 


deux onces & demie ; faites des rotu- 


les en ajoutant un inftant avant l’effu- 


fion d’huile de canelle diftillée quatre 


goutes ; faites des rotules anodines : 
on en prendra toutes les demies heu- 
res deux gros en buvant par-deflus du 
vin du Khin une demie once jufquw’à 
ce que la douleur foit ralentie , enfuite 


on en donnera la même dofe maun & 


foir feulement 


Rotules roboratives pour Les effomachs 
foibles froids. 


666. Prenez huilediftillée de men- 


the , d’abfynthe de chacune dix gout- 


tes , effence de myrrhe de beurrhave 
deux gros, du fucre très-blanc diffout 
dans de l’eau de menthe & épaiflis cinq 
_ pnces , faites felon l’art des rotules 
ftomachiques , on en prendra deux ou 
trois gros, trois ou quatre fois Je jour 
_aux heures convenables. 


RE ln 


#1. 
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ro 
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Rotules contre La foif. 


667. Prenez fucre très-blanc réduié 
en poudre fine trois onces après l’a- 
voir échauffé à petit feu , on y mélera 
fuc de citron frais cinq gros, écorce 
de citron rapée fin un fcrupule ; faites 
felon l’art des rotules : on en tiendra 
une ou deux continuellement dans fa 
bouche, : 
Potion vermifuge, 


663. Prenez des eaux de pourpier, 
de fcordium & de tanaiïfie de chacune 
trois onces , de la,coralline préparée 
& du femen contra de chacun un 
fcrupule & demi, de la thériaque un 
gros, de l'extrait de geniévre un demi 
gros, du fel ammoniac & du fel gem- 
me de chacun un fcrupule , du firop de 


 limons une once ; mélez le tout pour 


une potion vermifuge à prendre en 
deux prifes, 


Autre potion vermifuge, 
669. Prenez de l’eau de pourpier 
fix onces , femen contra un demi gros, 


de la poudre de mytrhe & de la 
corne de cerf brülée de chacune un 


Qy 
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fcrupule, de la poudre de viperes qua- 
tre grains, du firop d’abfynthe une 
once; mélez le tout pour une potion 
à la cuillerée. | 


Julep contre le crachement de [ang 
N périodique. 

670. Prenez des eaux de pourpier 
_& de chicorée de chacune troisonces . 
du corail rouge préparé & des yeux 
d’écrevifles préparés de chacun un 
fcrupule , du quinquina en poudre 
ün gros , du firop de capillaire une 
once ; mêlez le tout pour un julep 
convenable dans le crachement de 
fang périodique. ” 


Liniment defficative, 


671. Prenez de l’eau de pourpier 
quatre onces , du précipité blanc un 
demi gros, du faffran douze grains ; 
mêlez le tout pour un liniment defli- 
catif , dans lequel on trempera trois 
fois le jour une barbe de plume pour 
toucher légerement les galles ou bou- 
tons du vifage que l’on voudra def- 
fecher, 


sh El wi La &* 
| d N 
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© Epicarpe dans le fiévre tierce. 

672. Prenez ail pilé une once, fuye. 
fuifante un gros, poivre long un fcru- 
pule, faffran, camphre de chacun un 
demi fcrupule ; mêlez , faites des épi- 
_carpes pour appliquer avant l’accès. 


| ! . d \ 
Cerat contre les ulcéres anciens . malins 
€ calleux, 


3 L) 

673. Prenez du fuc de nicotiane 
3 onces, de la cire jaune pareille quan- 
tité, de la refine de pin une once & 
demie , de la thérébenthine une ONCE, 
de lhuile d’olive une quantité fufi- 
fante pour former un cerat, auquel 
on ajoutera du mercure précipité blanc 
deux gros, Ce cerat convient dans les 
ulcéres anciens , malins & calleux : il 
les mondifie & les cicatrife. 


“ 
Potion contre la cachexie & Pobftruftior 
des vifceres, | 


674 Prenez fuc clarifié de chico- 

xée fauvage quatre onces, teinture de 

mars une demie once, firop des cinq 

racines apéritives aufli une demie on- 

ce ; faites une potion que l’on réitéreræ 
| Q vi 
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deux ou trois fois le jour dans lacs 
chexie & l’obftruction des vifcéres, 


Eleëluaire contre la cachexie , la mélan- 
cholie , la fuppreffion des régles , l’en- 
gorgement des vifcéres, 


675. Prenez extrait de chicorée fau- 
vage deux gros, extrait de gentiane, 
de petite centaurée , de fumeterre, de 
ereflon, de quinquina & de rhubarbe, 
faffran apéritif & crême de tartre de 
£hacun un gros, fel de mars de riviere 
un fcrupule, firop d’abfynthe une fuf- 
fifante quantité; mêlez, faites un élec- 
tuaire, dont la dofe eft d’un gros deux 
fois le jour pour la cachexie , la mé 
lancholie , la fuppreflion des régles & 
l’engorgement des vifcéres, 


Opiate contre les obffru&ions de la ratte ; 
du foie & du mefentere. 


676. Prenez des extraits de chico- 
xée fauvage , de fumeterre & de rhu- 
barbe de chacun une demie once, de 
l'extrait de coloquinte fix grains , de 
concombre fauvage un fcrupule, du 
faffran de mars apéritif une demie on- 
ce , de la poudre de féné & du mer- 
cure doux de chacun deux gros, de la 
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poudre de jalap & du diagrede de cha 
cun quatre fcrupules, du fel d’abfyn" 
the & du fel de tanaifie de chacun un | 
gros , du faffran oriental un demi gros, 
du macis douze grains; faites du tout 
un opiate avec fuffifante quantité d’o- 
ximel fimple pour prendre le matin à 
jeun à la dofe d’un gros & demi à deux 
gros, & par-deflus un bouillon apé- 
ritif ou un verre de tifanne aufli apé- 

«ritive. 


Julep contre la cardialgie , Le vomifement 
& Le hoquer, dû: 


677. Prenez du fuc de menthe PA 
puré quatre onces , de l’eau d’abfynthe 
compofée & de l’eau de canelle forte 
de chacune une once, du caftoreum 
pulvérifé un gros, du mufc fix grains, 
du fucre candi en poudre une demie 
‘once ; mîlez le tout pour un julep à 
prendre à la cuillere dans la cardial- 
gie , le vomiflement & le hoquet. 


Julep contre la toux convulfive des 
enfans. 


678. Prenez de l’eau de cerifes noi- 
res deux onces & demie, de l’eau de 
_pivoine compofée une demie once; 


nd À LT dures 
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_ Pefprit de lavande dix gouttes, de 
 Mmulc fix grains, des perles préparées 
un fcrupule, du fucre candi blanc un 

. gros & demi; mêlez le tout pour un 
julep , dont on donnera deux ou trois 
gros à la fois trois fois le jour dans la 

toux convulfive des enfans. | 


Bol contre le vomiffement : le hoquet &> : 
les lipothymies. : 


679. Prenez du mufc huit grains; 

du fang de dragon & du fucre blanc” 

_ en poudre de chacun un fcrupule, in- 
corporez le tout avec un peu de firop 
” de rofes féches pour former quatre | 
petits bols à prendre dans du pain à 
chanter quatre jours de fuite le matin 
à jeun contre le vomiflement , le ho-. 
quet & les lipothymies. 


Poudre contre l’afihme , la toux , les em- 
barras du poumon € pour corriger la 
mauvaife haleine. # 


680. Prenez racine d'iris de Flo- 
rence un gros & demi, du mufc trois 
grains, du fucre blanc fix onces, ré- 
duifez le tout en poudre à prendre à 
Ja pointe du couteau trois fois le jour 
dans l’afthme, la toux , les embarras 


: 
| 
L- 


I 
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} du poumon & pour corriger la mau- 
 vaife haleine. "ah NON MR NET REES 


Poudre abforbante. | 
‘681: Prenez befoard oriental, pér= . 


r# 


les préparées, yeux d’écrevifle, co- 


#7 


rail rouge , ambre blanc, corne de 
cerf calcinée de chacun un gros, pour 


dre de pattes noires de cancres ou d’é- 
crevifles de mer fix gros ; faites dt 
tout une poudre fine abforbante, dont 
la dofe eft depuis fix grains jufqu’à un 
demi gros dans les indigeftions cau- 


. fées par les aigres de l’eflomach. 


Vin émétique d’antimoine pour émouvoir 
fortement. 


682. Prenez du faffran des métaux 
dix grains, vin du Rhin deux onces 
laiflez-les infufer pendant la nuit à 
froid , & après les avoir pañlé lematin 
au travers d’un papier, ajoutez OXi- 
mel fcillitiques fix gros; mêlez , faites 
une potion émétique qu’on donnera 
le matin à un adulte dâns une feule 


dofe, 
&e 
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Vin émétique plus doux pour un enfant. 
attaque de rachitis. 


683. Prenez racine d’hypecacuana 
un fcrupule, vin blanc de France une 
once , fucre deux gros , laiflez infufer 
toute la nuit, dépurez la liqueur & 
donnez la le matin au malade, pour 
une potion émétique pour une dofe 
qu’on prendra le matin. 


Colleélion purgative , roborative antira- 
chitique. ; 


6834. Prenez rhubarbe choifie une 
demie once, myrobolans citrins fans 
noyaux trois gros, agaric en trochif- 
ques deux fcrupules, on Les couperà 
& broyera groffiérement , on les fera 
infufer à froid dans quatre livres de 
bierre forte , pendant vingt - quatre 
heures : le malade s’en fervira pous 
boiflon ordinaire pendant trois mois, 


Nouet diurétique convenable dans 
l’'hydropifie. 
635. Prenez cendres de tiges de 
 féves, de geneft chacun une demie li- 
vre , donnez les dans un nouet qu’on 
fera infufer pendant une nuit à troid 
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dans quatre livres de vin du Khin. 
On laïffera le nouet dans le vin, dont 
on boira trois onces trois fois par 
jour, | 

Petit-lait anti[corbutique. 


6386, Prenez petite oifeille une poi- 
gnée & demie, betoine & cerfeuil de 
chacune une demie poignée, tama- 
rins une once & demie, hachez les 
& faites infufer dans trois livres de 
petit-lait l’efpace d’une heure à une 
chaleur prefque bouiilante, néanmoins 
fans ébullition , enfuite après les avoir 
pañlés & exprimés à travers un linge, 
mêlez-y firop de fuc de citron, de 
framboife , de violette de chacun une 
once : le malade en boira une once 

toutes les demie heures pendant le 
. jour, | | - 
Thé médecinal , antiphthifique. 


687. Prenez racines de benoitte de 
montagnes deux onces, reglifle une 
. once & demie, feuilles de véronique, 
de lierre terreftre de chacune une poi- 
gnée , fleurs de millepertuis , de pe- 
tite centaurée de chacune trois pins 
cées , femence de fenouil doux trois 
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gros ; hachez, broyez, mêélez ; c'e 
un thé baifamique , dont on fera in- 
fufer une demie once dans cinq ou fix 
tafles d’eau bouillante, On les laiffera 
dans le vale bien bouché pendant quel- 
ques minutes & on en prendra d'heure 
en heure une tafle dans laquelle on 
fera diffoudre auparavant une petite 
cuillerée de miel vierge. 


Infufion comire lhydropifie , pour donner 
de La fluidité à la lymphe pour un hom- 
me robulte. HS | 


633. Prenez racine de l’une & l’au- 
tre ariftoloche de chacune une once 
& demie, gingembre fix gros, fom- 
mités d’abfynthe ordinaire & de ps- 
tite centauré, bayes de geniévre de 
chacun un once, fel d’abfynthe une 
demie once; hachez , broyez , mélez, 
donnez dans du papier. Ôù fera infu- 
ferce mélange dans quatre livres d’ef- 
prit de geniévre ordinaire. On expe- 
fera le tout au foleil pendant quelques 
jours dans un vafe couvert. Le malade 
en boira une once quatre fois par jour, 
lorfque la digeftion fera faite, & il 
-ebfervera un régime convenable. 


À 
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Neëlar purgatif roboratif, 


Æ 2680. Prenez racines de calaug 
aromatique fix gros , écorce magal- 
lanic ; bonne rhubarbe , feuilles de 
féné fans côtes de chacune une demie 
once, agaric en trochifques trois gros, 
canelle deux gros, cubalus un gros, 
hachez les & les faites infufer dans qua- 
tre livres de bon vin du Rhin pendant 
trois jours dans un vafe couvert en un 
lieu chaud, enfuite remuez la liqueur, 
* ajoutez-y une demie livre de fucre 
blanc, pafñlez la à travers une chaufle 
plufieurs fois & donnez la pour Pufa- 
ge: la dofe eft d’un verte ou deux le 
matin, | 
Bierre antifcorbutique. 


… 690. Prenez feuilles fraîches de €o- 
»: chlearia, de roquette, de tortelle, de 
» trefle d’eau de chacune une poignée, 
femence fraîche broyée de creflon de 
jardin , de rarfort de jardin de chacune 
deux onces , fleurs de petite centau- 
. xée une once, racines de raïfort fau- 
" -vage cinq onces ; hachez les & les. 

_ mettez dans un demi muid de bierre 


J 
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nouvelle & bouillante, on s’en fetvira. 
pour boiflon ordinaire, + 


Lavement purgatif. 


‘691. Prenez du féné deux gros; 
faites les bouillir dans trois fepriers 
d’eau que vous réduirez à une cho- 
pine ; coulez la liqueur & diflolvez-y 
du lenitifune once pour un lavement. 


Lavement purgatif majeur. 


_ 692, Prenez du féné trois gros; | 
faites le bouillir dans trois feptiers 

d’eau que vous réduirez à un peu, 
moins d’une chopine ; coulez la li- 
queur & ajoutez-y de l’électuaire dia- 
phenic une once, vin émétique trou: 
ble trois onces pour un lavement. 


- Lavement febrifuge. 


693. Prenez du quinquina pulvé= 
rifé fix gros ou une once ; faites le 
änfufer pendant trois heures dans une 
chopine d’eau bouillante, pañlez en- 
fuite le tout par un linge & en rem- 
pliflez une RE , laïffent de la 
place pour y ajouter du firop diacode 


une demie once poux un lavement. 
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+ Lavement contre la colique néphrétfue, 


694 Prenez du bouillon de tripes 
une chopine, äjoutez-y de la théré- 
benthine difloute exactement dans un 
jaune d’œuf une once, du chriffalmi- 
néral un gros pour un lavement. 


 Lavement purgatif contre la colique des 
| Peintres. 


695. Prenez des feuilles de mauve 
une poignée ,'de la graine de lin deux 
pincées, des feuilles de féné , de la 
pulpe de coloquinte de chacune deux 
gros ; faites bouillir le tout dans trois 
feptiers d’eau commune que vous ré- 
duirez à moitié ; ajoutez à la colature 
de l’életuaire diaphenic fix gros, de 
la benedicte laxative une demie once, 
du miel mercuriel deux onces pour un 
lavement, | 


Sippoitoire compofé &’ purgatif. 
696. Prenez de la poudre de jalap 
un fcrupule , de fel commun douze 
grains ; mélez le tout avec un peu de 
miel, que vous ferez cuire en confit 
tance requife. 
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p À J ÿ ; 4 *. AMEN k k: 

Suphofitoire contre les aftarides ou petits 
vers blancs qui font fouveni logés dans | 
le fondement des enfans, © : 


697. Prenez du lard macéré dans 
Veau froide pour diminuer fa falure, 
taillez le en fuppoñitoire , & introdui= 
fez le dans le fondement, 


# 


Potion cordiale, 


693. Prenez des eaux diftiliées de 
melifle fimple & de chardon beni de 
chacune deux onces, des confettions 
d’hyacinthe & d’alkermès de chacune 
un demi gros , ou de la confection 
d’hyacinthe un gros, de l’eau de fleur 
d'orange deux gros, firop d’œillet, 
du limon de chacun une demie once; 
mêlez le tout pour donner d’heure en 
heure à la cuillere. Notez qu’on peut 
y ajouter vingt gouttes de lilium de. 


paracelfe , fi la foibleffe eft grande. 
Potion diaphorétique anodine. 


699. Prenez des eaux diftillées de 
fleurs de fureau, de chardon béni de : 
chacun deux onces , de la confection 
 d’hyacinthe, de la thériaque de cha- 
cune un demi gros, de l’antimoine 
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diaphorétique un fcrupule , du firop 
‘de pavot rouge, diacode de chacune 
une demie once ; mêlez le tout pour 
prendre à lacuillerée d'heure en heure, 


Potion anodine afiringente, | 


700. Prenez des eaux diftillées de 
 plantain , de renouée de chacune deux 
-onces , bol d'Arménie, thériaque, 
diafcordium de chacun un demi gros, 
du firop de coing une once ; mélez 
le tout pour une potion à prendre par 
cuillerées d’heure en heure. 


Potion vulnéraire contre les chûtes & 
contufions. 


_7ol. Prenez de l’eau diftillée de 
pavot rouge quatre onces, vinaigre 
de vin fix gros , yeux d’écreviftes pré- 
parés deux fcrupules, firop de rofes 
féches une once ; mélez le tout pour 
deux dofes à prendre une le matin à 
jeun & l’autre fur les cinq heures du 
foir , ou prenez des tiges vertes cou- 
pées du dulcamara quatre onces , de 
la cochenille un fcrupule , du vin 
blanc deux livres ; infufez le tout 
pendant la nuit fur les cendres chau- 
des, & ajoutez à la colature du frop 


RCE ‘ ni 
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de lierre terreftre quatre onces, de 

la thériaque une demie once : la dofe 

eft de quatre onces tiédes trois fois 

le jour. x | 

Potion pour faire fortir une portion de 
l’arriere-faix. 

702, Prenez de l’eau de fleurs de 
fureau deux onces, de la poudre de 
foye d’anguilles un fcrupule , du firop 
d’armoife une once ; mêlez le tout 
pour une dofe qu’on peut répéter s’il 


eft befoin, 


Potion émétique dans le cas, ou l’effomac 
eft trop rempli de nourriture, 


703. Prenez racines d’hypécacuana 
en poudre quatre fcrupules, vin blanc 
trois onces, on fera bouillir pendant 
vingt-quatre heures dans un matras 
élevé. On donnera la colature pour 
une. feule dofe, 


Nouet purgatif moins échauffant 


704, Prenez feuilles de féné fans 
côtes trois gros , agaric bien choifi 
deux gros , nitre purifié un gros; 
hachez , broyez & enfermez dans un 


nouet, On fera cuire ce nouet un quart 
d'heure 


29 
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d'heure dans une chopine de bierre 
douce dans un vafe fermé : on l’expri- 
mera. Le malade en prendra un verre 
toutes les demies heures , jufqu’a ce 
qu’il foit purgé. 

Bouillon d’écrevifles de riviere, 

70$. Prenez des écrévifles de ri- 
viere vivantes trois livres; faites cuire 
l’efpace d’une heure dans douze livres 
. d’eau , retirez-les & les broyez avec 
les écailles; remettez-les enfuite dans 
leur bouillon , & faites cuire pendant 
quatre heures, ajoutant toujours au. 
tant d’eau qu'il en faut pour qu’il en 
refte environ huit livres après la cuif- 
fon , alors exprimez fortement le jus 
& y infulez des fleurs de bourrache 
une once & demie, de bugloffe une 
once , des racines de barbe de boue 
quatre onces , de chervi deux onces,. 
on les fera bouillir l’efpace de quatre 
minutes, On en prendra jufqu’à deux 
ances & demie toutes les deux heures, 


Décoilion , infufion affringente, incraf= 
- fante dans le crachement de fang. 


706. Prenezracines de grande con- 
foude , écorce de tamarifc de chacune 
Tom, IL. > | 
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une demie once ; on les fera cuire us 
auart d’heure dans fuffifante quantité 
d’eau pure, & quand elle fera encore 
bouillante, on y fera infufer feuilles 
d’aigremoine , de betoine , fleurs de 
millepertuis & de coquelicot de cha 
cune une demie poignée, On les laif- 
fera infufer chaudement dans un vai 
feau couvert pendant une heure dans 
deux livres de colature , on mêleta 
du firop de myrthe une once , pour 
une liqueur vulnéraire, dont on boira 
deux onces toutes les deux heures, 


… Teinture contre lhydropifie. 


70%. Prenez racines d’énula cam-= 
pana une once, de l’une & l’autre arif- 
toloche , de zedoaire de chacune fix 
gros , de gingembre une demie once, 
des fomrmités d’abfvnthe , de petite 
gentaurée , des femences dé carotte, 
de bayes de geniévre , de bois faffa- 
fras rapé de chacun une once, écorce 
de winfter une demie once; on les 
hachera , broyera & on fera bouillir 
le tout avec deux pintes d’efprit de 
geniévre pendant fix heures dans un 
matras élevé, On décanteralateinture, 
quand elle fera refroidie & claire, onla 
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donnera pour l’ufage : on en‘prendra 
4 fois le jour une once , quand l’efto- 
mach fera vuide, & on obfervera un 

régime convenable. 


Infufion-décottion abfterfive, antifeprique 
_dans le fpina ventofa. 

#08. Prenez bois de gayac verd, 
pefant & rapé dix onces, fel de tartre 
“un demi gros; on les fera digérer avec 
de l’eau commune fix livres pendant 
vingt-quatre heures au bain-marie, 
enfuite on les fera cuire pendant deux : 
heures, on ajouterafurlafin de l’efprit 
de vin rectifié quatre onces ; on fera" . 
enfuite encore bouillir un peu, & on 
les donnera, Le malade en prendra 
quatre fois par jour quatre onces quand 
l’eftomach fera vuide, à fept heures du 
matin , à onze heures, à quatre heu- 
res après midi & enfin à fept heures 
du foir. | | 
Suc émollient , apéritif, humeëlant pour 

corriger le trop de raideur des folides. 

709. Prenez racines fraîches de 

fcorfonere, raves de chacune deux on- 

ces, des feuilles fraîches de chicorée , 

de piffenlit, d’endive de chacune deux 

poignées ; hachez & es ; énfuite 
r A VA 
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verfez deflus du petit-lait une demie 
pinte ; on les fera bouillir fix minutes 
au bain-marie ; enfuite on exprimera 
le fuc , on le pañera, & fur chaque 
once on mettra du firop de framboife 
un gros: on donnera le reméde dans 
une bouteille fouffrée : on le mettra 
dans un lieu frais : la dofe eft d’une 
cuillerée de deux heures en deux heu- 
res pendant le jour. 


Suc émétique contre l’hydropifie. 


710. Prenez écorce moyenne de 
fureau quantité fuffifante , pour qu’a- 
près lavoir hachée, broyée, on puifle 
en exprimer du fuc une once. On ajou- 
tera du firop violat une demie once, 
donnez pour une dofe. . 


Suc anti-phlogiflique dans l'état inflam- 
matoire de la petite vérole. 

711. Prenez du fuc récemment ex- 
primé de chicorée, de laitue , de pif- 
{enlit, de fumeterre de chacun deux 
onces, nitre purihié un gros & demi, 
Le malade en boira une once à cha- 
que heure du jour. 


PP, SN Pot. LE 
rex as, 
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Suc délayant ; réfolurif , abfierfif contre 
| les aphthes. | 


712. Prenez des bulbes de raves 
avec l'écorce quantité fuffifante , ra- : 
pez-les , exprimez le fuc ; faites bouil- 
lir doucement & écumez dans feize 


‘onces de ce fuc, melez jaunes d'œuf, 
-n°, 2, du firop violat quatre gros; on 


‘en boira une demi - once toutes les de- 
mi heures. 


Suc antacide dans l’efpécefroidede féorbut, 


713. Prenez racines fraîches de rai- 
fort fauvage, de pied de veau de cha- 
cune une partie , feuilles fraiches de 
trefle d’eau , de creflon d’eau de cha- 
cune deux parties; on les rapera, hà- 
chera , broyera, & on exprimera fix 


onces de fuc ,auxquelleson mêlera ef- 
prit anti-fcorbutique deux onces, du 


fucre très-blanc une once; le malade 
en prendra toutes les trois heures une 
demi-once ou une cuillerée. 


Suc dans l’efpéce alkaline de fcorbur. 


"714. Prenez feuilles fraîches d’o- 

feille, de piflenlit, quantité fuffifante 

de citron n°, 1, hâchez, broyez, & ex- 
Ri 
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primez du fuc cinq onces; paflez le 
tout, & ajoutez du fucre très-blanc fix 
gros ; on fera la même chofe tous les 
jours pendant deux femaines. 


Prenez crême de tartre cinq gros ; 
fel effentiel de petite ofeille deux gros, 
mélez, divifez-en quatorze parties éga- 
les ; on les donnera féparées dans de 
petits papiers. Le malade prendra la 
moitié du fuc à fept heures du matin, 
dans lequel il mélera une dofe de la 
poudre, & le refte à neuf heures, fans 
poudre ::il continuera pendant quatos- 
ze jours, 


Bols contre les pâles ouleurs, 


715. Prenez du faffran de Mars apé- 
ritif fix grains, des poudres de cafto- 
reum & de vipere, de chacune douze 
grains, des trochiques alhandal deux 
grains ; incorporez le tout avec une 
fuifante quantité de firop de pivoine 
fimple pour former un bol à donner 2 
fois la femaine pendant quelque tems 
daps les pâles couleurs. 
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Bol propre a procurer Les fueurs , & à cal- 
mer les accès hyflériques. 


716. Prenez de la poudre de cafto- 
reum, ün fcrupule, de Pefprit de fel 
ammoniac douze gouttes, du lauda- 
num folide un grain ; incorporez le 
tout avec une fuffante quantité de 
conferve de fleurs d'orange , pour for- 
mer un bol propre à procurer les fueurs 
& à calmer les accèshyftériques. 


Potion hy/ftérique. 


717. Prenez des eaux d’armoife & 
de melifle fimple, de chacune deux 
onces , de la poudre de caftoreum dou- 
ze grains , du laudanum liquide de Sy- - 
denham vingt gouttes , du firop d’ar- 

_moife une demi-once ; mêlez le tout 
pour une potion à prendre à la cuille- 
rée. 

Pillules hyfiériques, 


318. Prenez du galbanum coulé & 
de Pafla-fœtida de de une once ;, 
de la poudre de caftoreum deux gros ; 
ajoutez y une fuffifante quantité de 
teinture de caftoreëm pour faire une 
mañle de pilules hyftériques de cent 


KR iv 


2 
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à l’once , dont la dofe fera d’un fcru= 
pule à un demi-gros deux fois le jour. 


Autre, 


719. Prenez de l'extrait d’opium; 
du caftoreum & du faftran, le tout en 
poudre de chacun un gros; mélez ces 
drogues dans un mortier placé fur les 
cendres chaudes, en y ajoutant une 

fuffifante quantité d'extrait de genie- 
vre pour former une mafle de pilules 
caimantes, dont la dofe fera depuis un 
grain jufqu’à quatre le foir en fe cou- 
chant ; ; ces pilules conviennent dansles 


accès hyftériques , accompagnées de 


coliques & de flatulences, 
Nouet anti-hyfférique. 


720, Prenez de l’affa-fœtida’ un 
demi-gros, du caftoreum & du cam- 
phre de chacun un fcrupule, de l’huile 
de fuccin douze gouttes ; mêlez le tout 
& l’enfermez dans un petit nouet de 
‘linge pour faire flairer dans les accès 
hyftériques, 
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Liqueur contre les dévoyemens accompæ+ 
gnés de tranchées € dans les dyffènses 
ries, pri 

721. Prenez de la rapure de cornes 
de cerf une once , de la mie de pain 
blanc fraifée deux onces, de la raci- 
ne de grande confoude lavée une de- 

mi-once; faites bouillir le tout dans 

_ trois pintes d’eau que vous réduirez à 
la moitié. Paflez enfuite la liqueur fans 
_expreflion, & ajoutez à la colature 
une once & demie de firop de coing ; 
cette liqueur doit fervir de boiffon or- 
dinaire dans les dévoyemens accom- 
pagnés de tranchées & dans les dyflen- 
teries, | | 


Liqueur à prendre dans les fiévres malignes, 


722. Prenezde la rapure de cornes 
de cerf une demi-once ; faites la bouil- 


 Hir danstrois chopines d’eau, que vous 


réduirez à la moitié; coulez enfuite 
le tout par un linge, & donnez un ver- 
re de cette liqueur de trois heures en 
trois heures dans les fiévres malignes , 
où l’on veut poufler doucement parles 
_fueurs, | 


Ry 
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Bol fudorifique. k 


723. Prenez de la corne de cerf 
philofophiquement préparée & calci- 
née en blancheur, un fcrupule , du 
{el volatil de corne de cerf quinze 
grains ; incorporez le tout avec u8 
gros d’extrait de genievre pour formet 
_ un bol fudorifique à prendre dans du 
pain à chanter. 


Bol convenable dans les févres malignes 
accompagnées de diarrhée. 


724. Prenez du corail rouge pré 
paré un demi-gros , de l’efprit volatil 
de corne de cerf douze gouttes; faites 
du tout un bol avec l’extrait de genié- 
re, convenable dans les fievres ma- 
lignes accompagnées de diarrhée, 

Potion fudorifique. 

725. Prenez de l’eau de fleurs de 
fureau deux onces, de la corne de cerf 
préparée fans feu un fcrupule , du fel 

 volatil de corne de cerf , trois grains, 
du firop d’æillet une demi-once , mêlez 
le tout pour une potion fudorifique., 
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Potion anodyne affringente-dans la dyf. 


… fenterie. 


726. Prenez de la corne de cerf 
brulée un demi-gros , du laudanum fo- 
ide , un grain, de l’eau de plantain 
deux onces; mêlez le tout pour une po+ 
tion. | 

Potion contre la diarrhée maligne. 


727, Prenez de la corne de cerf 
préparée fans feu douze grains , de la 
terre figiMée un fcrupule , de extrait 
theriacal trois grains, de l’eau de fleurs 
de fureau deux onces ; mêlez le tout 
pour une potion convenable dans une 
diarrhée maligne. 


Poudre anti-épileptique. 


718. Prenez des coquilles d’huîtres 
préparées & de la racine de pivoine 


© mâle, de chacune un gros & demi, de 


RS OT 0 US, UE ET £a … ! 


Cab 
+. 


Vongle d’élan & du nître puriñié, de 
chacun un gros ; pulvérifez lé tout & 
le mêlez exactement pour une poudre 
anti-épileptique à donner trois fois le 
jour à la dofe d’un fcrupule, en avalant 
par-deflus un verre d’infulion de fleuss 
de tilleul, ou 
KR vj 
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Prenez des cœurs de taupe deflé- 
chés, le nombre de quatre, du crâne 
humain, de l'os du talon de lievre & 
_ des vets de terre defléchés de cha- 
cun un gros , de l’ongle d’élan & du 
gui de chêne , de chacun un demi-gross 
xéduifez le tout en poudre & mélez le 
exactement; la dofe en eft de quinze 
grains pour un adulte à donner avant 
accès épileptique, en empêchant le 
malade de dormir , s’il y a de la difpo- 
fition, | 


Poudre contre l’incontinence d’urine ; fur: 
tout contre celle qui fuit quelquefois un. 
accouchement difficile. 


729. Prenez dela poudre de herif- 
fon calciné trois gros, de celle de go- 
fier de cocq defféché un gros; mêlez le 
tout pour une poudre, dont la dofe 
fera d’un gros. 


Nouet contre l’enchi-frênement & rhume 
de cerveau. 


730. Prenez de la femence dernielle 
torrifiée, du tabac, du ftyrax calamite, 
de chacunun fcrupule , de l’ambre gris 
deux grains ; mélez le tout & l’enfer- 
mez dans un nouet que l’on portera au 


CONCERN, LES MEDICAMENS. 307 
nez de tems en tems dans l’enchifrêne- 
ment & le rhume de cerveau. 


Opiat anti-affhmatique. 
731. Prenez de la graine de nielle 


Javée, bien defléchée , puis pilée deux 


gros , des fleurs de foufre un gros &s 
demi , du benjoin pulverifé & du blanc 


de baleine de chacun un gros ; incore : 


porez le tout avec le miel de Narbon- 


ne, pour former une opiate à prendre à 


la dofe d’un gros & demi le matinà 
jeun enveloppé dans du pain à chan=. 
ter, & buvant par deflus un gobelet 


d’infufon de fleurs de tuflillage, 


Décoétlion contre la dyffenterie 


732. Prenez de lanummulaire une 


- poignée, faites-la bouillir dans une 


pinte de lait à la réduétion de moitié, , 
coulez le tout par un linge, & ajoutez- 
y du firop de grande confoude une 


once & demie, pour donner en dofe 


à trois heures de diftance l’une de l’au- 
tre, 
Elelluaire de chafteté. 


: 733: Prenez des femences d’ortie 
& de jufquiame de chacune un gros , 


A 
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du camphre deux gros , de la reglifle 
quatre fcrupules ; pulverifez le tout 
& mélez le exactement , ajoutezey en- 
fuite de la conferve de fleurs de nenu- 
phar trois onces, du firop de la même 
plante, une quantité-fuffifante, pour 
compofer un élettuaire à prendre juf- 
qu’à la fin à la dofe d’un gros & demi 
deux fois le jour, enveloppé dans du 
pain à chanter , en buvant immediate- 
ment par-deflus un verre de petit lait 
ferré, Ç 

Potion vermifuge huileufe. 


734 Prenez de l’eau de pourpier 
fix onces , de la confection d’hyacin- 
the & du fémen-contra , de. chacun un 
demi-gros , du firop de limons une de 
mi-once , de l’huile vierge une once; 
æmélez le tout pour une potion, 


Onguent pour la brulure. 


735. Prenez de la meilleure huile 
d'olive une once & demie , de la cire 
une once, & deux jaunes d’œufs dur- 
_ æis fous la cendre ; faites fondre la cire 
fur un feu doux, & ajoutez-y enfuite 
Phuile & les jaunes d'œufs, remuant 
le tout jufqu’à ce qu’il aye acquis la 
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tonfiftence d’onguent que l’on gardera 


» pour l’ufage. La maniere de s’en fervir 


eft de prendre un peu-de cet onguent 


… frais, de l’étendre peu à peu fur du 
linge, & d’en couvrir la partiébrulée; 
* ce qu’on répetera deux fois le jour juf- 


qu'à la guérifon. 


” Opiate fondante , martiale € apéritive, 


736. Prenez du faffran de Mars apée 


” xitifune demi-once, de la gomme ame 
… moniac & de la myrrhe de chacun un 
» gros & demi, du diagrede , de l’aquila 
… alba , de l'extrait de camelée, & de la 


- poudre de cloportes de chacun un de- 
 mi-gros, des fels d’abfynthe & de ta- 


“ marifc de chacun un gros, du faffran 
* oriental & de la canelle , de chacun 
- deux fcrupules ; pulvérifez le tout & 
» incorporez-le avec unefuffifante quan- 


tité de firop de chicorée compoté de 


rhubarbe , pour prendre le matin à 


jeun à la dofe d’un gros & demi enve- 
loppé dans du pain à chanter ; en con- 
tinuant pendant douze jours , & bu- 


… want par-deflus un verre detifanne pecr 


4 torale, 


es 
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… Reméde contre la phtyfie. 


737. Prenez dela poudre de raci> 
nes d’orchis, fuivant la préparation de 
M. Geoffroy un fcrupule , hume@tez- 
la peu à peu d’eau bouillante, & éten- 
dez - la enfuite dans une chopine de 
cette même eau; coupez cette liqueur 
avec autant de lait de vache, & ajou- 
tez fur le tout aflez de fucre pour ren- 
dre la boiflon agréable ; partagez la en 
quatre prifes à prendre dans la journée 
pendant quelque tems, ouen deuxjours : 
en ne faifant que la moitié de la dofe 
dans la phtyfie pulmonaire & dans là 
dyffenterie bilieufe, 


Opiate fortifiante &’ flimulante. 


738 Prenez de élettuaire de faty- : 
rion une once & demie, de la theria- : 
que d’andromaque fix gros , des fe-. 
mencés de roquette trois gros, des tro». 
chifques de vipere, & du borax de Ve- 
nife de chacun deux gros , de l’effence 
d’ambre liquide trente gouttes ; incor- 
porez le tout'avec une fuffifante quan - M 
tité de firop de fleur d’orange pour “ 
prendre dans du pain à chanter à la w 
dofe d’un gros le foir en fe couchant , « 


fi 
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Je continuant pendant quelque tems. 


| Potion fudorifique, 


739. Prenez de l’eau de coquelicot 
trois onces,, des os de brochet pulve- 
rifé un gros, du fel volatil de corne de 
cerf fix grains , du laudanum liquide de 
S'ydenham vingt quatre gouttes, du fi- 
xop de coquelicot une once ; mélez le 
tout pour trois dofes, 


Potion contre les chutes, où l’on craint 
ES 2 
qu'il n'y aye du fang grumele ; ou quel- 
que contufion interne. 


740. Prenez de l’eau de pavot rou- 
ge deux onces , du vinaigre de vin fix 
gros, des yeux d’écrevifle préparés & 
des os de brochet pulverifés de chacun 
un demi-gros, LR firop de ponceau 


deux gros ; mélez le tout pour deux 
dofes. 


 Potion pour faire fuer dans une gale 


741. Prenez de l’eau de pavot rouge; 
une once, de la poudre de vipere un 
demi-gros, du Ë volatil de viperes 
quatre grains, du firop de fumeterre 
deux gros ; mélez le tout pour une 
dofe, | | 
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Fomentation pour diffiper lestumeurs œde* 
mateufes des jambes’; des cuifles & 
d'autres parties. 


« 742, Prenezde leaude chaux deux 
livres, de l’eau commune, une livre, 
faites bouillir dansle mélangedes feuil- 
les de poivre d’eau deux poignées, 
des bayes de laurier écrafées deux on- 
ces : réduilez le tout à deux livres & 
coulez enfuite pour une fomentation 
dont on baflinera chaudement les par- 
ties œdemateules , ce qu’on répetera 
_plufieurs fois le jour... 


Opiate contre La jaunifle , la fupprelfion 
des mois , la cachexie € les maladies 
hypocondriaques. 


743. Prenez de la conferve de queue 
de pourceau & de l’extrait de gentiane 
de chacun une demi-once, du faffran 
de Mars apéritif deux gros, de ia myr- 
rhe , de la gomme ammoniac de cha- 
cun un gros, du fel de tamarifc un de- 
mi-gros, de la canelle un fcrupule; 
mêlez , faites une opiate avec le firop 

des cinq racines apéritives à préndre à 
la dofe de deux gros tous les matins 
dans les maladies Eufles, 
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ÂApozème contre la jauniffe & l'hydropyfie 


commençante, 


744 Prenez des racines de petits 


houx, d’afperges & de perfilratiflées &c 


. coficaflées de chacuneune once; faites- 


les bouillir dans trois chopines d’eau 


pendant une demi-heure , & ajoutez 
‘enfuite des feuilles de pilofelle, d’ai- 


. gremoine & de pimprenelle de chacu- 


ne une poignée ; réduifez le tout à une 


| pinte , puis ajoutez-y du fené mondé 


une once, de la rhubarbe concaflée 
deux gros , du fel de glauber une demi- 
once , du fel d’abfynthe & de tamarifc 


de chacun un demi gros , retirez le 


vaifleau du feu , & laiflez le tout infu- 
fer chaudement pendant quatre heures; 


. coulez enfüite par un linge avec une 


expreffion , & partagez en trois dofes 
à donner tiedes en trois jours le matin 
à jeun, ajoutant à chacune une once 


de firop de fleurs de pêcher. 
Bols purgatifs. 


"As. Prenez moëlle de cafle - ré 
cente & mondée de chacune uneonce, 


. rhubarbe en poudre un fcrupule, crê- 


me de tartre un demi + gros; mélezs 
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faites quelques bols que l’on avalera le 

matin à jeun dans du pain à chanter 
- pour fe purger ; on boira par-deffus un 
bouillon au veau, ou 

Prenez moëlie de cafle fix gros , pou- 
dre cornachine un fcrupule; melez, 
faites juelques bols ; on boira par. def- 
us un verre de petit lait ou de tifanne, : 
ou Wa À 

Prenez pulpe de caffe une demi-on- 

ce , rhubarbe en poudre un fcrupule, 
jalap en poudre douze grains, aquila- 
alba dix grains , firop de fleurs de pé- 
cher fufifante quantité; mélez, faites : 
un bol purgatif, ou 

- Prenez moëlle de caffe mondé une 
demi once, fucre candi & réglifle en . 
poudre de chacun un demi-gros ; mê- 
lez , faites un bol, que l’on prendra 
immédiatement avant le diner ou le 
fouper , pour lâcher le ventre, pour 
prévenir la goûte , & pour guérir le 
calcul & les catarrhes, ou | 

Prenez fleurs de cafle & pulpe de 

tamarins de chacun deux gros ; mêlez, 
faites un bol que l’on donnera aux 
mélancholiques ou aux femmes hyfté- 
riques , un peu avant le repas pour là- 
cher le ventre, lorfqu’il eft parefleux 
& trop reflerré, 
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Potion purgative. 


46. Prenez moëllé de caffe d’Alcæ 
xandrie une once , firop violat ou de 
fleurs de pêcher aufñli une once ; faites 
* difloudre dans fix onces de petit lait 
ou de tifanne pectorale ou de teinture 
: de feuilles de fené ou de déco&ion de 
\ tamarins ; faites une potion; ou pre 

nez feuilles de fené deux gros, rhu- 
barbe, tartre foluble de chacun un 
gros, macerez pendant la nuit fur la 
cendre chaude dans douzeonces de dé- 
coction de chiendent ; enfuite faites-ÿ 
fondre manne de Calabre une once & 
demi ; délayez dans la colature firop 
de rofes pâles une once, moëlle de 
. cafle une once & demi, partagez cette 
liqueur purgative en deux prifes que 
Von donnera à quatre heures de dif 
tance & un bouillon entre deux , ou 

Prenez moëlle de cafle avec les 
noyaux une once , manne de Calabre 
une once & demi, rhubarbe choifie, 
{el végétal de chacun un gros; faites 
_ bouillir légerement dans fix onces 

_ d’une liqueur convenable ; on en don- 
| nera la colature chaude & un bouillon 
trois heures après, ou 
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Prenez moëlle de caîfle avec les 
noyaux trois onces, manne de Cala- 
bre deuxonces ; faites bouillir légere- 
ment dans douze onces de décoction 
pectorale ; délayez dans la colature 
une once de firop de pommes compo- 
fé ou fix grains de tartre fibié ; par- 
tagez en deux prifes, que l’on donne- 
ra à quate heures de diftance & un 
bouillon entre deux , où 

Prenez moëlle de cafle fans être 
mondée trois onces , tamarins UNE ON= . 
ce & demi, faites bouillir légerement 
dans deux livres de petit lait ; paflez la 
liqueur & la donnez par verrées. 


Lavement purgatif. 


747. Prenez pulpe de caffeune on- 
ce, miel violat deux onces ; faites dif- 
foudre dans une livre de décottion 
émoliente pour un lavement , ou 

Prenez moëlle de cafle avec les 
noyaux quatre onces ; faites bouillir 
dans une livre de petit lait, diffolvez 
dans la colature chryftal minéral un 
gros , miel nenuphar deux onces, fai- 
tes un lavemeñt, 


; * 
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Bols pürgarifs. “7 

748. Prenez tamarins & moëlle de 


€afle mondée de chacun une demi. 


once, rhubarbe en poudre trente 
grains ; mélez , faites un bol purgatif, 
re à 

Prenez pulpe de tamarins mondés 
une demi-once fcammonée en poudre 


douze grains ; mêlez , faites un bol, 


Boiffon dans les fiévres ardentes, 


749, Prenez tamarins gras. deux 
onces , faites bouillir légerement dans 
deux livres de petit lait ; délayez dans 
la colature deux onces de firop violat; 
faites une boiïflon à donner par verrées 
pour appaifer la foif dans les fiévres 
ardentes & le bouillonnement du fang 
ou de la bile, 


Purgatif. 


750. Prenez tamarins gras une on- 
ce , faites bouillir légerement dans fix 
onces d’eau commune ; macerez dans 

cette déco“tion feuilles de fené deux 
gros, rhubarbe en petits morceaux un 
gros, faites fondre manne de Calabre 
une onçe & demie; paîlez, faites pren- 
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dre le matin à jeun pour purger. 


Remede contre les fièvres intermittentes. 


751. Prenez poivre noir entier neuf 
grains, faites avaler dans un verre de 
vin deux heures avant l’accès dans les 

- fiévres intermittentes après avoir bien 
purgé, ou | | 
Prenez poivre noir concaflé un de- 
mi fcrupule, fommitez d’abfynthe une 
pincée ; macérez pendant la nuit dans 
trois onces de vinaigre tiéde ; paîlez & 
faites prendre au commencement de 
l'accès. 


Poudre à appliquer fur l’aluette relächée 
ou enflée. 


752. Prenez poivre long fix grains, 
alun en poudre cinq grains; mélez, 
faites une poudre que l’on appliquera 
fur l’aluette relâchée ou enflée, 


.… Reméde pour les douleurs de têtes. 


753. Prenez poivre long , fuccin 
blanc de chacun fuffante quantité, 
réduifez les en poudre & les renfermez 
dans un petit fac que l’on appliquera 
fur la future coronale dans les confti- 
tutions froides de la tête, ou 

| Prenez 
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Prenez poivre noiren poudre autant 
que vous voudrez ; mêlez avec un 
blanc d'œuf; faites un cataplafme que 
l’on appliquera fur les tempes ou fur 
la derniere vertebre du col , & que 
l’on renouvellera fouvent dans les dou- 
leurs invétérées de la tête. | 


_ Cataplafine pour les douleurs de côté. 


754 Prenez poivre noir , cloux 
de géfofle de chacune fuffifante quan- 
tité ; pulvérifez les & les mêlez avec 
du blanc d’œuf pour appliquer en for- 
me de cataplafme fur le côté malade 
dans la vive douleur de côté, 


Poudre ffernutatoire pour réveiller de 
l'affoupifflement. 


755. Prenez poivre long, ellebore 
blañc de chacun un gros, marjolaine 


une demie once; mélez, faites une 
poudre fternutatoire, | 


Liniment pour frotter les membres 
paralytiques. 

756. Prenez poivre noir , poivre 

long de chacun un gros, racines de 

pis de veau, de pyretre, de cube- 


es, de cardamome de chacune deux 
Tome IL. Du 
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gros , efprit volatil de fel ammoniac 
deux onces, efprit de vin reifié fix 
onces; macérez le tout pendañt huit 
jours , féparez la teinture en verfant 
par inclination , ajoutez huile de fuc- 
cin & de lavande de chacune deux 
gros ; faites. un liniment pour frotter 
les membres paralytiques. | 


Poudre ffomachique. 


757. Prenez cloux de gérofle & 
M de chacune un fcrupule , noix 
mufcade quinze grains , fucre un gros 
& demi ; mêlez , faites une poudre 
ftomachique pour préndré dans du 
vin rouge, dans les crudités, les vents 
de l’eftomach & les envies de vomir. 


Reméde pour aider la digeffion & da a 
le vomifflement. 


ie “a Prenez cloux de gérofle, noix 

mufcade , canelle de chacune deux. 
gros , macis, graine de carui , de fe- 
nouil , fommités d’abfynthe de cha- 
cune un gros ; méêlez , faites une pou- 
dre groffere, que Pon renfermera LE 
un petit fac, que l’on plongera dans 
du vin de Canaries chaud & que lon 
_appliquera auffi-tôt fur la région de 


LI 
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s ‘ & . atlr A 
Teftomach, pour aider la digeltion & 


appailer le vomiflement , ou que Pon! 
appliquera fur la tête dans les catare 
rhes & la conftitution froide du cer- 


D Veau, 1 


Reméde pour les maux de tête. 


759. Prenez racines d’angelique fé- 
che deux gros, cloux de gérofle , noix: 
mufcade , macis de chacune un gros, 
iris de Florence, fleurs de lavande de 
chacune un gros & demi, ftyrax ca- 
Jamite, oliban, fuccin de chacun uñ 
gros ; faites une poudre un peu grof* 
fiere , que l’on mettra avec du coton 
dans une étoffe de foye piquée -& dont 
on fera un bonnet que l’on mettra fur 
Ja tête toutes les nuits, après lavoir 
échauffée avec la fumée de fucein & 
de maffic jettés fur lés cherbons are 


__:dens, On s’en fervira dans les malaf 


dies de la tête qui viennent d’humi- 
dité & de pituite , & dans les vieilles 
douleurs catarrheufes & froides. 


: Poudre flomachique. 


| 760. Prenez huile de cloux de gé- 


rofle deux gouttes, huile de canelle 
hnit gouttes , teinture d’embre une 
S ÿ 
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goutte , fucre criftalifé réduit en une 
poudre très-fine une demie once; mê- 
lez & confervez cette poudre dans 
une bouteille bien fermée pour s’en 
fervir dans l’occafion. La dofe eft d’un 
gros , difloute dans du vin rouge ou 
dans du vin d’Efpagne pour fortifier 
. Veflomach foible & pour aider la di- 
geftion, ù . 


Liniment pour La paralyfie & d’autres 
maladies 


761. Prenez huile de cloux de gé- 
rofle, de rômarin, de fauge de cha- 
çune un fcrupule , huile de noïx muf- 
cade tirée par expreflion, huile de 
palmier de chacune un gros & demi; 
mêlez, faites un liniment dont on frot- 
tera les membres paralÿriques & atta- 
qués de catarrhes ; la tête, dans les 
maladies froides pituiteufes ; la région 
de l’eftomach , dans la difficulté de la 
digeftion & dans les coliques ven- 
teufes. 


Reméde propre dans la confomption, 


762. Prenez piftaches , pignons 
deux de chacun une demie once , 
amandes douces n°, 72, pilez les 


62 


É ; & 
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dans de la crême de ris, exprimez & 
faites épaiflir à un feu doux avec un 

eu de fucre & de canelle. Donnez 
à ceux qui font attaqués de la con- 
fomption pour les rétablir. 


Emulfion conire la confomption ou la toux 
invétéree. | 


763. Prenez pignons doux une on- 


ce, pilez-les en verfant peu-à-peu une 
livre de décoétion de ris ou de décoc- 
tion pectorale, paflez & diffolvez une 
oncede fucre Fa ou de firop d’althea, 
ou de firop refomptif; faites une émul- 
fion à partager en deux verres, que 
Pon donnera dans la confomption ou 
la toux invétérée , ou . 

Prenez pignons une once , des qua- 
tre grandes femences froides de cha- 
eune ungros, décoction de chien-dent 


‘deux livres ; faites une émulfion que 


l’on adoucira avec une once de firop 
althea. 
d’althea 


Liniment pour rendre le ventre libres 


764 Prenez huile par expreffion 
de grains de tilli douze gouttes , huile 
de coloquinte un gros & demi, on- 
guent d’arthanita un gros ; due , fai- 

| iij 


… 
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tes un liniment , dont on frottera fe. 
bas- ventre. 


Poudre pour faciliter la digeflion. 


765. Prenez noix mufcade une de- 
 mieonce, canelle deux gros, ctoux de 
géroflé un demi gros, fucre une once : 
mêlez , faites une poudre, dont on 
prendra deux gros après le repas dans 
‘du bon vin pour faire la digeftion, 


Bol pour les diarrhées. 


266. Prenez noix mufcades torre- 
fées un demi gros, cachou un fcru- 
pule, conferve de coings une fufiz. 
fante quantité ; mélez , fites Un bol, 
que l'on réitérera deux où trois fois le 
jour pour arrêter ka diarrhée, 


Bot pour les pa ; La diffenterie, le 

tenefme pour appaifer La douleur &' faire. 
dormir. 

767. Prenez noix mufcade un gros ; 

thériaque d’andromaque un RACE gros, 


- diacode fuffifante quantité ; mêlez, 
faites un. bol, 
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Reméde pour la coliqueventeufe. 


768, Prenez macis un demi gros, 
anis & coriandre de chacun un ferupu- 
le, fucre fin un gros & demi ; pilez le 
toutgroffierement & l’infufez pendant 
quelques heures dans un verre de vin 
& faites le boire chaud pour difliper la 
colique venteufe. | 


Reméde contre la fièvre quarte. 


769. Prenez bois de couleuvre une 
demie once, infufez dans huit onces 
devin d’abfynthe; maérez pendant la 
nuit & paffez : donnez le vin dans la 
flévre quarre deux heures avant l’ac- 
cès. 

Remede contre les vers 


770. Prenez bois de couleuvre & 

oudre à vers de chacune une demie 
once , {el d’abfynthe un fcrupule, in- 
fufez dans douze onces d’eau de chien- 
dent'ou de pourpier ; macérez dans 
Pune de ces liqueurs tiéde pendant 
douze heures ; paflez , diftribuez en 
trois priles pour trois Jours que l’on 
prendra le matin pour faire mourir les 
vers, 

Si 
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Potion pour les maladies catarreufes , la 
paralyfie ; la goutte & l'hydropifie. 


771. Prenez féné deux gros, fel 
d’abfynthe un fcrupule, infufez dans 
fufifante quantité d’eau de fontaine 
pendant fix heures ; diflolvez dans la 
colature de fix onces deux ou trois 
gros de diacarthame , firop de rofes 
folutives, avec le féné & l’agaric une 


once ; faites une potion pour les ma- 
Jadies fufdites, | 


Bol pour la gonorrhée. 


772. Prenez baume de Judée douze 
gouttes; mêlez avec du fucre en pou- 
dre, faites un bol pour la gonorrhée, 
les fleurs blanches & la dÿffenterie. 


Remede contre La toux violente dans le 
commencement de la phtyfie & pour 


réfoudre les tubercules cruds des pou- 
mons, 


773. Prenez baume de Judée une 
demie once, jaunes d'œufs n°. 2. fu- 
cre cuit en confftence de firop dans 
de l’eau de rofe deux onces ; mêlez, 
on en donnera une cuillerée dans fix 
onces de décoétion pectorale , & dans 


CONCERN. LES MEDICAMENS. 417 
un verre de lait chaud pour prendre 
en une fois dans la toux violente!, dans 
le commencement de la phtyfie & pour 
réfoudre les tubercules cruds des pou- 
mons. 


y “éde 


Baume préparé pour laver le vifage: 


"74. Prenez du baume de Judée ; 
huile d’amandes douces nouvellement 
tirée de chacune un gros ; mêlez avec 
foin dans un mortier de verre. Verfez 
peu à peu fept onces d’efprit. de vin 
en remuant continuellement avec le 

ilon, Verfez cette liqueur dans une 
ourcille de verre ; laiflez la repofer, 
jufqu’à ce que toute l’huile paroïifle fé- 
parée au fond de la bouteille. Séparez 
-en avec foin l’efprit qui nage fur l’hui- 
le , & confervez le pour l’ufage, On 
mêle une once de cet efprit avec huit 
onces d’eau, Ce mélange devient lai- 


teux : c’eft pour cela qu’on l'appelle 


lait virginal, Il eft fort eftimé pour laver 
le vifage. 


Sy 


Lo 
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Bol pour la toux invétérée, la phryjie 
commençante les ulcères internes, kes: 


churtes confidérables &’ la dyffenterie. 


775. Prenez conferve de rofesrou- - 
ges un gros, baume de leucatel un. 
demigros , baume ditPéroutrois gout- 
tes ; mêlez, faites un bol pour la toux. 
invétérée , la phtyfie commencante .. 
les ulcéres internes ,. les chuttes con- 


fidérables & la dyflenterie. 


Reméde pour les ulséres du poumon &+ 
les tubercules.. 


776. Prenez baume de copahu une: 
demie once, jaunes d'œuf n°. 2. firop: 
de lierre terreftre deux onces , bon. 
#in huit onces ; mêlez, on en donnera: 
une. ou deux’cuillerées le matin & le: 
Loir pour les maladies fufdites. 


Bol pour guérir Vulcére des poumons. 


777. Prenez baume de copahu quin- 
ze gouttes, reglifle en poudre , fuccin. 
préparé de chacun quinze grains, anti- 
hectique de potérius douze grains .. 
_ firop delierre terreftre fufifante quan- 
tité ; mêlez , faites un bol pour guérir 
Vulcére des poumons. 


Pan 
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Bol pour déterger & guérir Pulcére des 
reins & dela veffies. 4 

778. Prenez racines de butue eñ: 
poudre-& regliflede chacune un derni. 
fcrupule ; baume de copahu fufifante- 
quantité ; mélez , faites un. bol, que 
l’on donnera le matin & le foir pour 
déterger & guérir l’ulcére des reins 8: 
de la veflie, 


Eleéluaire pour Les fleurs blanches. 


"79. Prenez pierrehematite, maf- 
tic , fang de dragpn de chacun un: 
demi gros , cachou & corail. rouge: 
préparé de chacun un gros , baume de: 
copahu fuffifante quantité ; mêlez , fais 
tes un élettuaire , dont la dofe eft dun: 
gros deux fois le jour dans les fleurs: 
blanches. tive 


_Eleéluaire pour la gonorrhée virulente.. 


780. Prenez rhubarbe en poudre: 
ttois gros , panacée mercurielle un. 
gros, baume de copahu une once &c 
demie; mêlez, faites un. éleétuaires. 
“dont la dofe eft d’un gros tous les jours: 
matin & foir pour guérir la gonorrhée- 
virulente, en purgeant Le malade touss 
Sxi 


# 
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les quatre jours avec les pilules mercu- 
rielles. 

Feintures des baume, 


781. Prenez bois d’aloës , racine 
 d’angelique , iris de Florence, arifto- 
loche ronde de chacun un gros, feuil- 
les de dictamne de crete , fommités 
d’hypericum , de rômarin, de lavan- 
de, faffran de chacun une demie once, 
efprit de vin une livre & demie, fai- 
tes digérer dans un vaifleau de verre 
bien fermé , expofé au foleil pen- 
dant un mois : prenez aufli féparé- 
ment myrrhe , aloës, benjoin, oliban 
de chacun une demie once, verfez-y 
une livre d’efprit de vin; digérez aufli 
pendant un mois ; alors mélez les deux 
liqueurs après les avoir pañlées, ajou- 
tez-y baume de copahu deux onces, 
baume de Judée, 1% Pérou , de tolu, 
ftyrax liquide , thérébentine de Chy- 
pre de chacun une once, digérez de 
nouveau pendant quinze jours & gar- 
dez la liqueur pour en faire ufage, foit 
aatérieurement foit extérieurement, 


# 
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Onguent de ffyrax, 

_782. Prenez huile excellente de 
noix cinq onces, gomme élemi, cire 
neuve de chacune trois onces trois 
gros , colophane (ep onces & demie 3 
le tout étant fondu , ajoutez ftorax 
liquide & pur trois onces trois gros, 
faites un onguent, 


Reméde contre l’affhme , la néphrétique 
& la fuppreffion d'urine. 


783. Prenez thérébentine de Ve- 
mife deux gros ; huile d’amandes dou- 
ces une demie once ; mêlez , faites 
prendre au malade dans Pafthme , la 

néphrétique & la fuppreflion d'urine. 


Bol pour les ulcéres internes. 


784 Prenez thérébentine de Ve- 
nife deux gros, conferve de rofe ou 
_ de violettes une demie once ; mêlez, 
- faites un bol ; ou 

Prenez thérébenthine de Venife une 
demie once , fucre en poudre ou re- 
glifle fufifante quantité ; mélez , fai- 
tes un bol pour l’ulcére des poumons. 
des reins ou de la vefhe ; ou Ki à 
: Prenez moëlle de cafle tirée récem= 
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ment fix gros, thérébenthine de Ve 
nife un demi gros , reglifle en poudre: 
fuffifante quantité ;. mêlez , faites un: 
bol pour les ulcéres internes, | 


Bol pour les fleurs blanches. 
785. Prenez thérébenthine de Ve+- 


nife une demie once, rhubarbe en: 
poudre un demi gros ;. mêlez , faites: 
un bol. | | 


Opiate pour guérir la gonorrhée. 


786. Prenez thérébenthine de Ve- 
nife une demie once , rhubarbe en 
poudre trois gros, panacée mercu-- 
rielle un. gros; mêlez, faites une opiate,. 
dont la dofe eft d’un gros deux fois le 
jour pour guérir la gonorrhée, après: 
avoir fait précéder les remédes,con- 
venables. 


Eavement dans la dyffenterie € les exul: 
cérations des inteftins.. 


787. Prenez thérébenthine de Ve. 
nife difloute dans un jaune d’œuf une 
demie once, miel rofat une once, lait 
de vache huit onces; mêlez, faites ue: 
lavement que l’on réitérera deux fois 
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Je jour dans la dyflenterie‘ & les ex- 
_ulcérations des inteftins. 


Lavement contre la néphrétiques. 


- 788 Prenez décoétion des feuillés: 
de mauve, de pariétaire , de fleurs de: 
camomille, de-melilot une livre , faites: 
y délayer de la thérébenthine difloute. 
dans un jaune d’œuf une once, fel de- 
prunelle un gros ;. mêlez , faites un las- 
vement dans la douleur de la néphrée- 
tiques. : 


Opiate vermifuge. 


789: Prenez des fommités de tanai-- 
fie deux gros, de l’étiops minéral ur 
gros & demi, de la coralline & de la: 
rhubarbe de chacune un gros ; pulvé- 
rifez le tout & incorporez le avec une: 
fufifante quantité de firop d’abfynthe- 
pour une opiate, dont la dofe fera: 
d’un fcrupule ou deux à prendre dans: 
du pain à chanter ,.fe purgeant au bout 
de quatre jours avec le bol fuivant: 
Prenez du mercure doux, de la rhu- 
barbe & de la poudre cornachive de 
chacun quinze grains ; incorporez le- 
tout avec une fuffifante quantité de: 


fixop de fleurs de pêcher ; pour fox= 


Pé 
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mer un bol purgatif, dont or dimi- 
nuera la dofe fuivant l’âge de la per- 
fonne à purger. 


Cataplafine pour les affélions vermi- 
heufess 


_ 790. Prenezdes feuilles & fommi- 
tés de tanaifie une poignée, du fiel de 
bœuf deux gros, de l’onguent de gui- 
mauve une once; faites du tout un ca- 
taplafme à appliquer fur le nombril 
dans les affections vermineufes. 


Gargarifine pour l'apoplexie . la paralyfie 
de la langue & le relâchement d’un 
* des côtés de la bouche. 


791. Prenez des racines d’impéra- 
toire, de pyrethre & de petit galanga 
de chacune une once , des feuilles ré- 
centes d’origan, de rhue & de thim 
de chacune une poignée; des fleurs 
de lavande & de matricaire de cha- 
cuné une once, de l'écorce de Winter 
fix gros ; verfez fur le tout deux pin- 
tes d’eau bouillante, & laiffez-le in- 
fufer pendant douze heures fur les 
cendres chaudes dans un vaiffeau fer- 
mé exattement, ajoutez y enfuite de 
Fefprit de fel ammoniac une demie 


LL d 
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once ; coulez pour un gargarifme s 
dont on fe fervira plufieurs fois le 
jour chaudement dans l’apoplexie, la 
paralyfie de la langue & le relâche 
ment d’un des côtés de la bouche. | 


Julep contre les fueurs colliquatives qui ac- 
compagnent ordinairement la phtyfie. 


792. Prenez des eaux de tormentille 
de plantain de chacune deux onces, 
de l’eau de canelle une once & de- 
mie, de Peau admirable une demie 
once, perle préparée & du corail rou- 
ge préparé de chacun un fcrupule, 
du bol d'Arménie & du fang de dra- 
gon de chacun vingt grains , du cas 
chou douze grains, du firop dé myr- 
the une once , de l’efprit de vitriol 
dulcifié ce qu’il en ‘faut pour donner 
au reméde un agréable acidité ; mêlez 
le tout pour un julep à partager en 
quatre dofes, qu’on donnera en deux 
jours foir & matin dans les fueurs col- 
liquatives qui accompagnent ordinai- 
rement la phtifie. 


Potion contre l’épilepfie. 


793. Prenez des eaux de valeriane 
fauvage & des fleurs de tilleul de cha- 
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cune trois onces , de l’efprit volatif 
de fel ammoniac {& de la teinture de 
caftoreum de chacune quinze gouttes, 
du firop de ftœæchas une once ; mélez 
pour une potion contre l’épilepfie à 
donner matin & foir pendant quelques 
jours, 

Bol anti-épileptique. 


794 Prenez de la conferve de pi- 
voine mâle & de la poudre de guttetre 
de chacune un fcrupule’, de la poudre 
de racine de valeriane quinze grains, 
de la teinture anti-fpafmodique huit 
gouttes ; mélez le tout pour un bol à 
prendre plufieurs jours le matin à jeun, 


Teinture contre l’épilepfie & les vapeurse 


95. Prenez du meilleur ca/foreum 
une demie once , de l’ambre jaune ré- 
duite en poudre fine & du faffran de 
chacun deux gros , des fleurs récentes 
de muguet une once ; verfez fur le 
tout de lefprit de vin camphré,de l’ef- 
prit de lavande compoñée & de l’ef- 
prit de fel ammoniac de chacun qua- 
tre onces ; laiflez le tout digérer à 
froid pendant fix jours dans un vaif. 
eau de terre bien bouché; filtrez en+ 


} 
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fuite la teinture ou féparez-la de fes 
fucs , en la verfant par inclination & 
paflez-la en même tems : la dofe eft 
depuis un fcrupule jufqu’à un gros dans 
de l’eau de cerifes noires, ou de fleurs 
de tilleul, ou de fleurs de valeriane 
ou dans un julep cephalique. 


Potion anti-épileptique. 


796. Prenez de l’eau de fleurs de 
tilleul fix onces, du borax de V:nife. 
& du fel ammoniac de chacun quinze 
grains, du gui de chêne pulvérifé un. 
gros, de la racine de gragde valeriane 
deux gros. du kermès minéral deux 
grains, du firop de pivoine fimple une 
once ; mélez le tout pour une potion 
anti-épileptique. | 


Poudre anti-épileptique.. 


797. Prenez du gui de chêne une 
once & demie, des racines de pivoine 
mâle & de valeriane fauvage de cha- 
<une une demie once, des fleurs de ‘ 
lys des vallées & de tilleuls de cha- 
cun quatre fcrupules , du kermès mi- 
néral un fcrupule ;, du fel ammoniac 
& du borax de Venife de chacun fix 
gros, du .çinnabre naturel & du {el 
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3 


édatif de chacun une demie once: : 


faites du tout une poudre anti-épilep- « 
tique , dont la dofe fera d’un demigros ! 
incorporé avec une fuffifante quantité . 


de firop de ftœchas, 
Vin emmenagogue. 


798. Prenez des feuilles de rôma- 
rin & de pouliot de chacune deux poi- 
gnées, de celles de fabine une poi- 
_ gnée, de faffran & du borax de cha- 
cun deux gros, de la limaille de fer 


1 


crud une once ; mettez le tout macé- . 


rer à froid pendant huit jours dans fix . 


pintes de bon vin rouge, paflez en- 


fuite le vin que vous garderez pour 


lufage , la dofe'en eft d’un grand verre 
froid le matin à jeun pendant neuf 
jours. | 


Fumigation pour chalfer le mauvais air 
en tems de pete. 


799. Prenez vitriol deux gros, de 
la rhue une poignée, du vinaigre dif 
tillé une livre ; faites macérer la rhue 
dans le vinaigre pendant un jour , paf- 
fez enfuite la liqueur & mettez-y le 
vitriol en poudre, Il faudra verfer de 
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cette liqueur fur des tuiles rougies 
au feu, pour une fumigation, 


Onguent contre La teigne Es la galle de 
la tête. 


800. Prenez de la poudre de gin= 
gembre trois onces, du bon vinaigre 
-& du beurre de chacun une livre & 
demie , faites cuire jufqu’à confomp= 
tion du vinaigre ; pilez enfuite le ref- 

te, & faites-en onguent, dont on fro- 
tera la tête cinq ou fix fois foir & ma- 

tin dans la teigne & les galles de 
cette partie, Lpidere 


Potion diaphorétique. 


SOI. Prenez de l’eau de reine des 
prés trois onces, de l’eau épidémique, 
_ de Peau thériacale & du firop de dia- 
code de chacune demieswncçe, de Pans 
timoine diaphorétique un fcrupule , 
de la thériaque deux fcrupules, de 
Vefprit de fel ammoniac douze gout- 
tes; mêlez le tout pour une potion 
diaphorétique. 


_ Pilules contre les maux de tête ,le coryza, 
les catarrhes & la toux invétérée. 


So2, Prenez ftorax çalamite, ben- 
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join de. chacun un fcrupule , jus de 
reglifle un demi fcrupule , laudanum 
un demi grain , élxir de propriété, 
fuMfante quantité; mélez , faites des 
pilules que lon donnera à l’heure du 
{ommeil dans les maladies fufdites. 


Liniment pour les membres paralitiques, 
* 


_8o3. Prenez forax un demi gros, 
baume du Perou une demie once; mé- 
lez faites un liniment pour frotter les 
membres paralitiques , ou qui font at- 
taqués de rhumatifme. 


Liqueur pour les fiévres ardentes , bilieu- 


fes, malignes € peffilentielles, 


8o4. Prenez chriftal minéral un 
gros , fucre fin quatre onces , coche- 
nille quinze grains; faites bouillir dans 
deux livres & demie d’eau commune 
jufqu’à ce qu'il paroifle de lécume, 
laiflez repoler , verfez par inclination 
la liqueur clarifiée , exprimez dans 

cette liqueur, en la verfant d’un vaif- 
feau à un autre : elle eft agréable au 


goût & fort utile dans les fiévres ar= ! 


dentes , bilieufes ; malignes & pefti- 
Jentielles. | 


dla 7 
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Tifanne purgative, 


805. Prenez féné. oriental deux 
gros & demi, manne de Calabre deux 
onces , fel. végétal un gros & demi, 
regliffe ratiflée & pilée un gros , co- 
riandre un demi gros, feuilles de pin- 
prenelle deux poignées , un citron 
coupé par tranches , verfez fur les 
drogues deux livres d’eau bouillante, 
macérez pendant la ruit, pañlez & 
partagez cette tifanne laxative en qua- 
-tre prifes , que lon donnera de trois 
heures en trois heures, ou de quaue 
heures en quatre heures. 


@piate pour le crachement de fang. 


806. Prenez racines de grande çon- 
_ foude en poudre, cachou de chacun 
un gros , fuccin , maftic en poudre 
de chacun un demi gros , firop de 
corail une fuffifante quantité; mêlez, 
faites une opiate, dont la dofe eft d’un 
gros trois ou quatre fois le jour. 


Poudre ffomachique. 


807. Prenez graines de coriandre; 
d’anis & de fenouil de chacune une 
“demie once, canelle choifie une once» 
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macis un gros , écorce extérieure de. 


citron féchée deux gros ; mêlez, faites 


une poudre dont la dofe eft d’un demi 


gros. 


: Poudre pour aider la digeffion, diffiper | 
lés vents & les rots, 6 guérir les co= 


liques, 
808. Prenez graines de coriandre 


une demie once, anis & fenouil de 
chacune un gros , mufcade un demi 


gros ; canelle un fcrupule , fucre fin. 
une once; mêlez, faites une poudre; 


que l’on prendra dans du vin après le 


repas, à la dofe d’un grospour la digef- : 


= 
« 


tion , & difliper les vents & le rôts & 
guérir les coliques, 


Fomentation pour les hernies produites par 


Les vents. 


809. Prenez graines de coriandre 
une demie once, graines de cumin & : 
d’anis de chacune deux gros, alun de » 


roche un demi gros, vin rouge & eau “ 


chalibée de chacun une demie livre; 


faites bouillir & appliquez la décoc- 


tion en fomentation, 


Cataplafine 


; 


| 
; 
| 
: 


}h 
9 
< 
4 
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Cataplafme pour la brêlure, les contufions 
des yeux 6’ les ophtalmies. 


= 810. Prenez mucilage de femences 
de coings, de pfyllium & d’ormin tiré : 
avec del’eau de joubarbe ou de plan- 
Wiain de chacune deux onces, pulpe 
de coings cuits fous la cendre & de 
ommes de renette cuites devant le 
nu de chacune trois onces, camphre 
un fcrupule, fucre de faturne un demi 
gros 3 mélez, faites un cataplafme. 


Baume très-bon pour frotter les parties 
déchirées par l'accouchement difficile. 


811, Prenez refine d’aunée deux 
onces ; thérébentine de Venife trois 
onces , huile de millepertuis deux on- 
ces & demi, myrrhe, fang de dragon 
de chacun ungros; mêlez , faites un 
baume dont on frottera les parties af- 
fectées. | 

“5 Bol hydragogue. 

812. Prenez écorce de racine d’éfule 
préparée un fcrupule , crême de tartre 
un demi gros , éléofaccharum de ci- 
tron où d’abfynthe un demi fcrupule, 


pulpe récente de cafle , ou conferve 
T'ome IT TL 
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_ de fleurs d’oranges fufffante quantité; 
faites un bol hydragogue. | 


Bol purgatif dans les maladies cache- 
tiques. 


813. Prenez écorce de racine d’é- 
fule préparée deux fcrupules , crème 
de tartre un demi gros, mercure doux : 
un demi fcrupule , baume du Pérou 
cinq gouttes , conferve d’abfynthe en 
fufifante quantité ; faites un bol pur- 
gatif dans les maladies cachetiques, 


Poudre vermifuge. 


814. Prenezracines de fougere ma. 
le ; rhubarbe en poudre , fommités de 
tanaifie de chacune un gros, écorce 
de mürier & coralline de chacune 
deux gros , éthiops minéral quatre 
gros ; mêlez, faites une poudre, dont 
la dofe eft depuis un demi gros juf= 
qu’à trois gros. 


Collyre pour l’ophtalmie. 


815. Prenez mucilage de graines 
de fenugrec & de coings tiré dans de 
l’eau de rofe & d’euphraife de cha- 
cune une once & demie, trochifques 
blancs de rhafes fans opium un gros, 
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thutie préparée un demi gros ; faites 
un collyre pour l’ophtalmie, 


Epitheme pour la meurtriflure des yeux. 


816. Prenez pommes de reinette 
cuites, juiqu’à ce qu’elles foient ré- 
duites en pulpe dans une demie livre 
d’eau de Énouil & de vexveine , mu- 
cilage de fenugrec tiré dans l’eau de 
* rofe une once ; pierre hematite bien 
pulvérifée un gros, camphre & tuthie 

réparée de chacun un fcrupule, bol 
d'Arménie fuffifante quantité ; faites 
un épitheme, fi 
Liniment pour le côte douloureux dans la 

pleurefie. .* 


_ 817. Prenez camphreun demi gros, 

diflolvez dans une once d’efprit de 
* vin, ajoutez à cette diflolution huile 
de vers de terre une demie once, on: 
guent d’althea une once & demie, faf- 
fran en poudre un fcrupule ; faites un 
liniment fur le côté douloureux dans 
la pleurefie: 


4 
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Liniment pour les taches & la féchereffe. 


de la peau. 


818. Prenez huile d'amandes dou- 
ces une once , blanc de baleine deux 


gros; diflolvez & mélez, faites un li- 


niment pour les taches & la fécherefle 
de la peau. 


Poudre contre la jauniffe. 


819. Prenez graines d’ancolie fau- 


vage vingt-cinq grains, rapure d’y- 
voire réduite en poudre fine un gros 
& demi, poudre de vers de terre un 
demi fcrupule ; mélez , faites une pou- 
dre. | 
Liniment® pour frotter les gencives 
pourries. 


820. Prenez feuilles d’ancholie, de 
fauge , de menthe crepue, mufcade, 


rhue , myrrhe en poudre , de chacun 
une demie once , alun brûlé uneonce, 
miel très-pur fix onces , faites écumer 
le miel à un feu doux; après qu’il eft 
écumé,& tandis qu’il eftencore chaud, 
mettez-y les poudres fufdites , faites 
un liniment pour frotter les gencives 
pourries, 
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Eleéluaire contre l’affhme & les maladies 
de la poitrine qui dépendent de la pi- 
tuite. <a 


821. Prenez racines de pied de 
veau, iris de Florence, antiheétique 
de poterius , fleurs de foufre à volon- 

té, miel oufirop d’erylimum fufffante 

quantité; mêlez , faites un éle&tuaire, 
dont le malade prendra deux gros 
deux fois le jour dans l’afthme & les 
maladies de la poitrine qui dépendent 
de la pittuite. 


Opiate contre les obffruëlions des vifcéres 
de € du mefentere. 


822. Prenez racines de pied de 
veau , gomme ammoniac de chacune 
une once , taitre vitriolé, crême de 
tartre de chacune une demie ofce, 


_  féné en poudre fix gros, rhubarbe, 


diaphorétique minéral de chacun trois 
gros, trochifques d’agaric deux gros, 
trochifques d’alhandal deux fcrupu- 
les, diagrede un fcrupule , conferve 
de foucy deux onces, firop de rofes 
pâles fuffifante quantité ; mêlez , fai- 
tes une opiate , dont la dofe eft de 
deux gros à prendre tous à jours où 
ii] 
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de deux jours l’un pendant un mois, 
dans les obftruétions du mefentere & 
des vifcéres, . 


Poudre cachetique. 


823. Prenez racines de pied de 
veau en poudre deax onces, acorus 
vulgaire , pimprenelle , faxifrage de 
chacune une once , yeux d’écreviffe 
une demie once, canelle trois gros, 
fel d’abfynthe , de geniévre de cha- 
cun un gros, fucre rofat une once 
& demie; mélez, faites une poudre 
AE , la dofe eft d’un gros & 

erni, si) | 


Eleëluaire anti-cachetique. 


824. Prenez racines de pied de 
veau en poudre un gros & demi, fai- 
frañ de mars apéritif une demie once, 
myrrhe , gomme ammoniac de cha- 
cune un gros , fleurs martiales un 
demi gros, conferve de fleurs de foucy 
ou de geneit une demie once, firop 
d’abfynthe une fufñifante quantité ; 
mélez , faites un électuaire anti-cache- 
tique éprouvé plufieurs fois : la dofe 
eft d’ungros deux fois le jour. 


P 
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Elelluaire contre les fiévres quartes & 
| rebelles, | 


825. Prenez quinquina une demie 
once, racines de pied de veau en pou- 
dre , faffran de mars apéritif de cha- 
cun deux gros, firop d’abfynthe fuff- 
fante quantité ; mélez, faites un élec- 
tuaire , dont la dofe eft d’un gros à 
prendre de quatre heures en quatre 
heures, 


Poudre pour les carcinomes exulcerés. 


826. Prenez racines de pied de 
veau trois onces , arfénic corrigé une 
once , fuie luifante trois gros ; mêlez, 
faites une poudre pour foupoudrer Le 


carcinome exulcéré. 
Cataplafme pour la goutte. 


827. Prenez feuilles de bon henry 
quatre poignées , fleurs féches de fu-- 
reau , de camomille de chacune deux 
poignées ; pilez grofiérement , faites 
cuire dans fuffifante quantité d’eau de 
fureau jufqu’à pourriture,alors ajoutez 
gomme caragne une demie once, cam- 
phre un demi gros, faites un ne 
me que l’on appliquera fur l'endroit 

iv 


440 SECRETS DE LA NATURE 

où la goutte caufe de la douleur ; 
après avoir fait prendre les remédes 
convenables. 


Boiffon en cas de bleffures. 


. 828. Prenez chou rouge, fanicle; 
verveine de chacun une poignée, muf- 
cade, gingembre de chacune une de- 
mie once; macérez dans fix livres 
de bierre , faites prendre pour boïfon 
ordinaire dans les bleflures, 


Potion céphalique, 


829. Prenez des eaux diftillées de 
primêvere, de mélifle & de fleurs de 
tilleul de chacune une once & demie, 
de l’efprit volatil de corne de cerf 
dix gouttes, du fuccin préparé un demi 
fcrupule, de la poudre de guttete un 
fcrupule , de la confection d’hyacin- 
the un gros , du firop de betoine une 
once ; mélez pour une potion cépha- 
Jique à prendre à la cuillere dans l’apo- 
plexie & la paralyfie, 


Potion purgative. 


830. Prenez de l’éleétuaire diaprun 
folutif une demie once, de la poudre 
‘cornachine un fcrupule ; du firop de 
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‘fleurs de pêcher une once , diflolvez 
le tout däns un verre d’eau chaude 
pour une potion purgative à-prendre 
le matin à jeun. 


Opiate febrifuge &* purgative. 


831. Prenez du diaprun folutifune 
demie once , de la poudre de quin- 
quina fix gros, de la rhubarbe , du 
fel d’abfynthe & du fel de glauber de 
chacun un gres, incorporez le tout 
svéc une fufifante quantité de Dee 
de fleurs de pêcher , pour une opiet 
febrifuge & purgatif, à prendre à la 
dofe d’un gros & demi dans du pain 
à chanter trois fois le jour , contre les 
fiévres intermittentes, 


Trochifques contre le crachement de fans 
€> Les hémorragies, 


832. Prenez du karabé préparé fix 
gros , du corail rouge préparé, du 
fanz de dragon , & : de la gomine adra- 
gante de chacune d leux gros , du fuc 
à hypociftis 8 & de cenee c be Aù cha- 
. CUNn trOIS &TOS ; du ma (ich uû ETos 
de l’opium un de mr ls :z le tout 
avec une fuMfante quantité de muci- 
lage de femences de p{yllium , poux 

| V 
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former des trochifques propres contre 
le crachement de fang & les hémor- 


rhagies. 
Sirop magiftral aftringent. 


833. Prenez des fruits de fumach 
deux onces, de la rhubarbe grofliére- 
| ment concaflée une once & demie, 
de la canelle un demi gros, du fantal 
citrin un gros , des rofes rouges fé- 
chées & des balauftes de chacune une 
demie once ; faites macérer tout cela 
fur des cendres chaudes pendant douze 
heures dans l’eau de plantain & de 
l’eau de rofe de chacune deux livres; 
ajoutez à la colature des fucs degraines 
d’épine vinette & de grofeille de cha- 
eune quatre onces, du miel écumé une 
demie livre , du fucre fin une livre & 
demie ; faites cuire le tout felon l’art 
à la confiftence de firop : la dofe en 
eft depuis une once jufqu’à deux dans 
quatre ou fix onces de tifanne aftrin- 


gente, 
Bol apéritif. 


834. Prenez du borax huit grains, 
du faffran de mars apéritif, dix grains, 
des cloportes préparés douze grains, 


+ 
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du tartre vitriolé quinze grains , /des 
racines de garance & de chardon ro- 
land féchées & pulvérifées de chacune 
un demi gros, du firop des cinq ra- 
cines ce qu'il en faut, faites-en un 
bol pour deux dofes : on peut y ajou- 
ter un fcrupule de gomme ammoniac, 


Onéfion pour les membres paralitiques. 


835$. Prenez une oye mäle,, plu- 
mez la & la vuidez entierement de fes 
entrailles , lavez la enfuite dans de 
lefprit de vin camphré, après quoi 
féparez fes parois intérieures avec de 
la poudre de fauge & de rômarin, & 
rempliflez le vuide d’encens mâle, de 
myrrhe & de macis grofliérement con- 
caflé de chacune une once, ajoutez- 
y de la moële de cerf & de Ponguent 
martiatum de chacun une once & de- 
mie , recoufez enfuite exactement les 
. tegumens du ventre, faites rôtir l’oye 
"& recueillez la liqueur qui en tombe- 
ra , à laquelle vous ajouterez une 
once de poudre de vers de terre def- 
féchées. On frottera les parties para- 
lytiques avec l’efprit de vin camphré, 
après quoi l’on fera fondre ce qu'il 
faudra de cet onguent fur une afliette 
Tv) 
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pour en faire une onétion fur ces par=. 

ties , qu’on couvrira enfuite d’un pa- 
pier brouillard, & lon mettra par- 
deflus des linges bien chauds. Cette 
onction fe fera le foir , lorfque le ma- 
lade fera prét de fe coucher. 


Emplâtre contre la palfion hifiérique & 
la fuffocation de la matrice. 


836. Prenez tacamaque , labda- 
num de chacun une demie once, caf- 
toreum un demi gros , huile de fuccin 
fufifante quantité; mélez , faites un 
emplâtre pour appliquer fur Pombilic 
dans la pañion hiftérique, &c. 


Pilules pour prévenir l’êvortement. 


837, Prenez graines de kermès ré- 
centes en poudre & confection d’hya- 
cinthe de chacune un gros , germes 
d'œufs defléchés & en poudre un fcru- 
pule , firop de kermès fuffñifante quan- 
tité; mêlez, faites neuf pilules pour 
trois dofes. 


Opiate pour le même cas. 


838. Prenez graines de kermès en 
poudre un gros, fantal rouge & fang 
de dragon de chacun un demi gros, 


PERTE NA PPS DE re 
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corail rouge préparé un gros & demi, 


germes d'œufs defléchés & en poudre 


un fcrupule , confection d’hyacinthe 
deux gros , firop de grenade fufffante 
quantité; mélez, faites une opiate :la 
dofe eft d’un gros le matin pendant 
neuf jours pour prevenir l’avortement. 


Boiflon contre l'accouchement difficile , 
ou pour rétablir les forces des perfonnes 
affoiblies par les maladies ou la vieil- 


leffe. 
839. Prenez firop de kermès trois 
onces ; fucre candi une once, pou- 


dre de joye de Galien deux gros, 


huile de noix mufcade diftillée quatre 
gouttes , eau de canelle quatre on- 
ces, vin d’Alicante une demie livre; 
mélez , faites en boire deux onces le 
matin & le foir. A 


Emulfion balfamique, contre les ulcéres 


intérieurs , La phtyfie, la gonorrhee , la. 


paralyfie. 


840. Prenez thérébentine naturelle 
trois gros , jaunes d’œufs fuffifante 
quantité ; quand on les aura bien mé- 
lés, en les broyant ; on y ajoutera 
peu-à-peu du miel blanc trois gross 


# 
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de l’eau diftillée de bayes de genié- 
vre trois onces. Le malade en pren- 
dra toutes les quatre heures une cuil- 
lerée , ayant foin de remuer la bou- 
teille auparavant. ; 


Sirop mercuriel pour les maladies véné- 
riennes, 


841. Prenez mercure vif un demi 
gros , gomme Arabique un gros & 
demi , broyez enfemble dans un mor- 
tier de pierre en y ajoutant une demie 
cuillerée d’eau de fumeterre jufqu’à 
ce que le mercure. difparoifle en mu- 


cus ; mêlez-y peu-à-peu en remuant . 


toujours firop de violettes deux on- 
ces , eau de fleurs de fureau uneonce: 
la dofe eft de deux cuillerées matin & 
foir ; ou | 
Prenez du mercure vif très-dépuré 
un gros, de la gomme Arabique deux 
gros ; broyez les enfemble dans un 
mortier de pierre, en y ajoutant une 
demie cuillerée d’eau de fumeterre juf. 
qu’à ce que le mercure difparoiffe tout- 
à-fait en mucus, lorfqu'ils font bien 
mêlés , ajoutez peu à-peu d1 firop de 
kermès une once ; de Peau de fume- 


# 
A 
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terre huit onces. La dofe eft de deux. 
cuillerées matin & foir. | 


Apozême cordial € apéritif. ee 


842. Faites bouillir dans trois cho- 
pines d’eau réduites àttrois demi fep- 
tiers, des racines de chiendent, d’à- 
che , de perfil , de fenouil & d’afper- 
ges de chacune une once, des feuil- 
les de laitue, de pourpier, de chico- 
rée fauvage & d’aigremoine de cha- 
cune une poignée, des fleurs de bu- 
gloffe , de violette , de chicorée & de 
bourache de chacune une pincée, avec 
deux gros de femences froides, après 
avoir clarifié la décotion avec un 
blanc d’œuf. On en fait quatre ou cinq 
prifes , on peut ajouter à chaque pri- 
fe , un peu de firop de violettes, ou 
de celui de limons , pour rendre l’apo- 
zême plus agréable. 


… Apozéme diurétique. 


843. Faites bouillir dans deux pin- 
tes d’eau jufqu’à ce qu’elles foient ré 
duites à une pinte , des femences de 
gremil & de chicorée fauvage concaf- 
fées une once de chaque , racines de 
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chardon roland, d’ortie, de piffenlit. 
& d’arrête bœuf de chacune une on- 
ce , feuilles de bourache , de parié- 
‘taire , de cerfeuil, de buglofle , rai- 
fins de Corinthe & fenelles de cha- ! 
cuñe une poigiée ; ajoutez-y un gros | 
de fel de prunelle, paffez la décoc- 
tion, & faitesen cinq ou fix prifes 
égales : vous pourrez y ajouter dufirop 
des cinq racines apéritives. 


Apozème peëloral. 


844. Faites bouillir dans douze 
onces d’eau difiillée de tuflilage & 
autant de celle de coquelicot jufqu’à : 
la réduction de feize onces , une de- 
mie poignée de bourache & autant 
de chardon beni, buglofle & fcabieufe 
que vous laverez bien, couperez menu 
& écraferez dans un mortier de mar- 
bre. Vous exprimerez fortement la 
décoétion dans un linge , enfuite vous, 
Ja partagerez en quatre où cinq pri- 
fes, à chacune defquelles vous ajous 
terez quinze grains de mâchoires de 
‘brochet, & environ une once d’eau 


diftillée de chardon beni, 
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Reméde contre la difficulté d’avaler. 


845. Quand la paralyfie de la lane 
gue, des mufcles & des parties qui 
fervent à la déglutirion, eft la prin- 
cipale caufe qui empêche d’avaler, 
Pour la guérir , vous prendrez de la 
fauge & de la roquette de chacune 
une poignée, que vous ferez bouillir 
dans une pinte de vin, jufqu’à dimi 
nution de chopine ; vous retiendrez 
dans la bouche cette déco&ion , & 
vous vous en gargariferez, ayant foin 
de réitérer fouvent : ou bien vous mâ- 
cherez de la noix mufcade & lava- 
lerez,. | 


Bouillon pour les obffruélions du méfen- 
tere, du foye Ër de la rate, 


846. Faites bouillir doucement dans 
trois chopines d’eau , jufqu’à la rédu- 
&tion de moitié, une livre de rouelle 
de veau coupée par tranches , feuilles 
de fcolopendre , d’aigremoine, cer- 
feuil , pimprenelle & creflon , racines 
de patience fauvage de chacune une 
demie poignée : on peut y ajouter une 
demie livre de racines d’afperges : le 
tout épluché, lavé & coupé menu, un 
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gros de fel d’abfynthe , autant de rhu= 


barbe concaflée & une once de limaille 
de fer , que vous laverez dans l’eau 
chaude pour laldécrafler, & que vous 


renfermerez dans un linge où elle foit 


+ LITE / 
à l’aife. Le tout ayant bouilli & étant 
réduit à environ trois demi feptiers, 


ôtez-le du feu, retirez la limaille , paf 


{ez le bouillon par une étamine & ex- 


primez légerement : cela fera deux 


bouillons, dont on prend lun à jeun, 


& l’autre trois ou quatre heures après” 


avoir dîné, On continueainfi pendant 
un mois en {e purgeant au commen- 
cement , au milieu & à la fin. : 


Sirop de vin cordial, 


847. Prenez une pinte de vin d’A- 
licante , ou de vin rofé ordinaire, 
demi gros de canelle , autant de muf- 
cade & de cloux de gérofle ; le tout 
bien pulvérifé & une livre de fucre du 
meilleur qu’on puifle trouver. Rédui- 
fez à confiftence de firop, en faifant 
bouillir le tout à petit feu : enfuite 
clarifiez votre firop, qui doiït être un 
‘peu liquide avec du blanc d'œuf. Met- 
tez le dans une bouteille bien bou- 
chée, & donnez-en de tems en tems 


\ 
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au malade une cuillerée battue dans 
un verre d’eau un peu chaude ou de 
 tifanne. On peut lui.en faire prendré 
aufli quelques demi-cuillerées toutes 
pures , qu’il doit avaler lentement, 
afin que le cordial agiffe avec plus de 
_ facilité, 


. Porion cardiaque & anti-hifférique. 


848. Prenez eaux difillées de men- 
the, de mélifle & de fleurs de tilleul 
une once & demie, deux gros d’eau 
de canelle orgée, teinture de fuccin, 
teinture de caftoreum vingt-quatre 
gouttes de chacune, un gros deliqueur 
minérale anodine d’offoman, une once 
_ de firop d’écorce d’orange : mélez le 

tout & en donnez une cuillerée d’hlire 
en heure, | 


Cataplafme réfolutif pour toutes les 
| tumeurs. 


849. Prenez de l’abfynthe, de la 
guimauve, de l’âche ou LE celery , de 
la jufquiame de chacune partie égale: 
faites cuire le tout dans l’eau comme 
des épinards, jufqu’à ce que l’eau foit 
à peu près confommé. Pour lors ha- 
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chez les herbes & faites-en un cata?! 
plafme avec de la farine de feigle ; ap-4 
pliquez chaudement , & changez le! 
de quatre en quatre heures toujours! 
chaud. S’il y a inflammation , vous. 
ajouterez un peu de crème douce ou \ 
de beurre fans fel ; s’il faut faire {up- 
purer, ajoutez-y du fuppuratif, 


Cataplafme réfolutif pour les tumeurs 
dures & fchirreufes , écrouelles & pa- 
rotides. 


8$0. Prenez de l’ortie morte, que 
vous pilerez & ferez cuire dans du. 
vinaigre en confiftence de cataplaf- 
On prend auñli intérieurement la 
Motion de cette plante ; ou | 
Prenez les boutons que l’ormeau : 
jette avant de poufler fes feuilles ; fai- : 
tes-en un cataplafme avec du vin, & 
appliquez-le. La deuxiéme écorce 
de l’ormeau préparée fait le même 
effet. | 


ï 


À Dr d 
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Cataplafine maturatif , ou efpéce d’on- 
._ guent pour amener à füpuration les tu- 
meurs qui arrivent aux mammelles 


à aux playes. 


8s1. Enveloppez dans un papier 
& faites cuire fous la cendre quatre 
poignées d’ofeille , enfuite mettez-la 
dans une terrine avec gros comme 


un œuf de levain de feigle ou de le- 
vain ordinaire, & autant de faindoux. 


- Batrez le tout enfemble & faites-en. 
un onguent, que vous appliquerez fur 


la tumeur. Vous renouvellerez l’em- 


» plâtre trois fois le jour. 
Cataplafmes pour appaifer les douleur 


dans les grandes fluxions. : 


852. Battez enfemble blanc d'œuf, 


 fuie de cheminée, eau de rofe & un 
peu d’huile rofat; ou 


Prenez huile de camomille & de 
melilot , graine de lin, du fon bien 


. épuifé de farine & de la bierre; bat- 


LL. 


tez le tout enfemble & faires-en ua 
cataplafme. 


h 
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Liqueur cauftique propre à confumer les ; 
chairs boueufes &* pourries, € Re 
fortes d'excroiffances, fur-tout celles des 
maux venériens, : | 
853. Commencez par bien chauf-. 
fer un mortier entre les charbons ar- 
dens, enfuite broyez-y huit onces de 
nitre, & quatre de verd de gris, qu'il 
faut auparavant faire détoner & bien! 
mêler enfemble : le tout étant broyé: 
& réduit en poudre, faites le réfou- 
dre à la cave par défaillance. | 


“has d'à 


Reméde fouverains pour toutes fortes de 
contufions , particulieremenr pour les ! 
“parties du corps qui font charnues. 


854. Commencez paroïindre la con: 
tufion avec de l'huile rofat & du bon * 
vin, que vous aurez fait bouillirenfem- w 
ble en parties égales ; enfuite applis 
quez-y un linge fur lequel vous au- 
rez étendu , en forme d’emplâtre, de à 
la meilleure cire jaune , que vous au- | 
rez jettée auparavant dans l’eau bouil- M 
Jante pour la ramollir, ‘À 
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Reméde pour les échimofes ; pour faire 
diffoudre le fang caille. | 


… 855. Faites cuire dans du vin blanc 
une poignée de fleurs de camomille, 
gutant de melilot , fix onces de ra- 
cines ou de feuilles de grande confou- 

de & trois onces de racines de fceau 

de Salomon ; réduifez le rout én con- 
fiftence de cataplafme , ajoutez y à la 
fin un peu de faffran , & appliquez 
cette compoñtion fur les contufions 
ou échimofes. | 


Reméde pour la crampe. 


856. Prenez une bonne poignée 
de pervenche & autant de fommités 
de rôêmarin , faites les chauffer fur un 

réchaud dans un plat d’étain ; appli- 

quez-les le plus chaudement qu’il fera 
poffible fur la partie attaquée, & con- 
tinuez le même reméde en renouvel- 
lant matin où foir;ou 

Appliquez des nœuds de gui de ché- 
ne ra l'endroit attaqué, la douleur 
changera de place & fe duüpera. 
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 Décotlion fudorifique attribuée à Saint 


Ambroife contre les fiévres intermit- 
tentes , tierces , bdtardes, & fièvres 
malignes, 


857. Prenez une livre de millet 
nettoyé de fa premiere écorce, vous 
le ferez cuire dans une fuffifante quan- 
tité d’eau de fontaine, jufqu’à ce qu’il 
crêve ; prenez quatre onces de cette 
décottion coulée & deux onces de vin: 
blanc , & donnez cela tout chaud au 
malade , qui attendra la fueur au lit, 
Cette décottion provoque la fueur, : 
appaife la foif & poufle le venin des 
fiévres malignes au-dehors, ‘ 


Pour refferrer les gencives & les dents 
qui branlent. 


858. Détrempez un peu de myrrhe 
avec du vin & de l’huile, enfuite la- 
_vez-vous la bouche, Ce reméde eft 
propre aufh contre les vers des dents, 


Pour les dents cariees. 


859. Faites un liniment avec quan- 
tité fuffifante de miel, deux fcrupules 
de myrrhe'en poudre ,un fcrupule de 
gomme de geniévre & un demi fcru- 

pule 
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pule d’alun , & frottez-en la dent ca- 
riée, 

Emplâtre royal pour les defcentes, ou 
reméde du Prieur de Cabrieres. 


860. Prenez poix noire douze on- 
ces , thérébentine liquide & cire neuve 
jaune de chacune quatre onces, douze 
noix de cyprès bien féches & deux 
onces de racines féches de grandes 
confoude , hypociftis & terre figil- 

lée de chacune une demie once , lau- 
 danum une once & demie , maftic en 
larmes deux onces; pulvérifez l’hy- 
pociftis, la terre figillée & le lauda- 
num , d'autre part la racine de con- 
foude & les noix de cyprès, & encore 
à part le maftic, Les ayant mélés en: 
femble , faites fondre féparément la 
poix noire, la cire & la thérébentine; 
paflez par un linge les matieres fon- 
dues, pour en féparer les impuretés , 
puis la matiere étant à demi refroi- 
die , mélez-y les poudres & en faites 
des rouleaux pour former des empià- 
tres. On les appliquera à l’endroit de 
la relaxation , après que l’inteftin a 
été replacé. Il faut les tenir en état 


avec le bandage & renouveller l’ap- 
Tome IT, | 


Le 


27 
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plication tous Les deux jours. Durant 
ce tems le malade doit prendre vingt 
& un jours de fuite de l’efprit de fel 
bien rectifié. On en met quatre fcru- 
pules dans une livre de bon vin rou- 
ge, & on en donne deux onces par 
jour aux enfans depuis fix jufqu’à dix 
ans , enforte que cette dofe entiere 
dure fept jours , & on la renouvelle 
jufqu’au vingt & un. On met deux gros 
d’efprit de fel fur la même quantité de 
vin pour les enfans depuis dix ans juf- 
qu’à quatorze ; deux gros & demi, de- 
puis quatorze jufqu’à dix-fept ou vingt, 
& cing gros pour les perfonnes plus 
âgées , fans augmenter la quantité de 
. vin, On en donne aufli une dofe pro- 
portionnée aux enfans à la mammelle, 
Si le bandage feul ne fuffit pas pour 
les guérir. Pour les enfans depuis deux 
ans julqu’à fix, on mêle trois ou qua- 
tre gouttes d’efpritde fel dans une ou 
deux cuillerées de vin, 

Pour traiter comme il faut fe ma- 
lade , on applique l’emplôtre fur la 
rupture , ou même deux, s’il eft né- 
ceffaire ; enfuite on met un bon ban- 
dage qui tienne ferme. Après cela on 

gemue bien la bouteille, où l’on a 


+: 


à 
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confervé la liqueur , & on en fait 
avaler à jeun trois bons doigts dans 
un verre. On ‘prend bien garde que 
le malade ne mange ou ne boive que 
quatre heures après. On réitere cette 
prife pendant vingt & un jours: en 
cas qu’elle fit mal à l’eftomach , le 
malade s’en abftiendra pendant un où 
deux jours, felon le befoin, Pendant 
tout le tems du reméde , on doit por- 
ter le brayer jour & nuit, ne jamais 
s’affeoir , ni aller à cheval , ou en car- 
roffe , ou charrette , être toujours de- 
bout ou couché, marcher beaucoup, 
aller toujours à pied ou en batteau, 
& ne faire aucun excès. Après le 
vingt & uniéme jour de reméde , if 
faut porter encore le brayer pendant 
trois mois; & fi l’on étoit obligé de 
monter à cheval après ce tems là, il 
faudroit encore porter le brayer , 
pour laifler affermir & fortifier la par: 
tie. 

Reméde éprotwé pour lhernie venteufé 
des enfans. | 

861. Il faut faire bien chauffer de- 

vant le feu de la fiente de vache ,,l’é- 

tendre fur du cuir en forme de cata- 


vi 


1 
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plafme , jetter deflus une bonne quan: 
tité de femences dé cumin, lappli- 
quer fur.le mal le plus 'chaudement 
qu’il eft poñhible , avoir foin de fubfti- 
tuer un fecond cataplafme pareil , d’a- 
bord que le premier fera refroidi & 
continuer de même deux outrois jours 
fans interruption, 


Reméde contre la diarrhée. 


862, Prenez de la limaille d’acier 
& du fel ammoniac parties égales ; 
pilez les enfemble, enfuite mettez les 
dans.une cuillere de fer entre les char- 
bons ardens & les coûvrez. Il fe for- 
mera une pâte rouge , que vous jette- 
rez dans une écuelle, réduirez enfuite 
en poudre, puis féparez lammoniac 
par l’eau chaude, le crocus demeu- 
rera, Tenez le crocus au feu de re= 
verbere pendant deux heures, puis 
ambibez le de vinaigre & le laiflez re- 
foudre à l’humidité ; faites le enfuire 
coaguler fur les cendres, puis lavez 
le plufieurs fois avec dé l'eau-de vie, 
& féchez le à feu lent, en confiftence 
de pilules. La dofe eft depuis fix grains 
(Ha douze : on boit un verre de vin 
blanc par-deflus, Ce reméde eft égar 
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lement bon pour la dyflenterie, tou- 
tes les maladies du foye & de la ratte, 
pour la gonorrhée & provoquer les 
régles. 


Reméde contre la diarrhée 6 pour Le flux 
de fang , lorfqu’on n’a pas la fiévre. 


863. Après chaque repas buvez un 
verre de vin d’Alicante rouge, ou du 
vin d’'Efpagne, foit rouge foit blanc: 
dans peu de jours vous en ferez quitte. 


Potion fouveraine pour la retention d’uri- 
ne, La gravelle, la pierre , les douleurs 
néphrétiques, N 07 

864 Prenez plein votre main d’a- 
mandes mondées de cerifes, pilez les 

& les mêlez bien dans un demi-fep- 

tier de vin blanc, Jaiflant infufer le 

tout du foir au matin; pafñlez l’infu- 
fion par un linge, & prenez - en le 
matin à jeun environ un petit verre 
pendant plufeurs jours. : : 
Potion diurétique utile dans la paralyfie 
de la veffie, 
865. Mêlez enfemble quatre onces 

_ de vin blanc, deux onces de füc de 

limon ; & depuis un gros jufqu’à deux 

VMS 
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gros d’efprit de thérébentine ; parta- 
gez la liqueur en quatre parties , & 
faites les prendre à quatre heures de: 
diftance l’une de l’autre & un quart 
de bouillon à la viande immédiate 
ment par-deflus. On peut continuer 
ce reméde deux ou trois jours de 
fuite, 


Porion pour appaifer-les douleurs-néphré- 
tiques, 


866. Onprendeaux diftillées de 
perfl, de coîles de féves & de parié- 
taire de chacune une.once , efprit de: 
de fel, ou celui de nitre dulciñié un 
fcrupule , nitre purifié vingt grains, 
firop de limon une once : on mêle le. 
tout enfemble, & on le fait prendre. 
au malade , réitérant le même reméde: 
de quatre heures en quatre heures, Si 
les douleurs font opinitres , on y 
ajoutera une demie once ou une once: 
de firop de pavot blanc, & l’on fera 
prendre d’abord lamoitiéde la potion, 
& l’autre moitié une heure après. Si. 
les douleurs ceffent, on s’en tiendra. 
à la premiere prife, 
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Pediluve pour exciter Le fommeil. 


867: Prenez huit ou dix laitues; 
ou même davantage , cinq ou fix pois 
gnées de feuilles de vigne & cinq ou 
fix têtes de pavots écrafées ; faites 
bouillir le tout dans une fufifante 
quantité d’eau. Après qu’il aura jetté 
trois ou quatre bouillons ; verfez le 
_ dans une grande terrine ,'& lavez-en 

les pieds & les jambes de haut en 
bas pendant un bon quart d’heure', 
puis les enveloppez d’un linge. 


Reméde pour la douleur qui provient de 
- La piquüre des nerfs. 

868. Prenez des limaçons avec 
leurs coquilles , broyez lés , ajoutéz= 
ÿ un peu de farine folle prife fur les 
parois d’un moulin, & appliquez fur la 
piquüûre: on frottera avec de l’huile de: 
VEISe | 


Pour la douleur des nerfs en général 
869. Pilez de la quinte-feuille avec 
de la vieille graifle & en faites un eme 
plâtre fur l’endroit.. 
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Tifanne pour la dyffenterie, le flux de 
Jang , la diarrhée invétérée € la lien- 
terie, æ 


870. Prenez racines de tormentille 
& de grande confoude deux onces de 
chaque , deux gros de canelle , deux 
onces de corne de cerf rapée & ren- 
fermée dans un nouet de linge qui 
peut fervir quatre fois , orge entiere 
une bonne poignée, que vous ne met- 
trez dans la tifanne que lorfqu’elle 
fera à demie faite , fleurs de bouillon 
blanc de camomille deux pincées de 
chaque ; faites bouillir le tout dans 
quatre pintes d’eau, jufqu’à ce qu’el- 
les foient réduites à deux & demie : 
à la fin ajoutez-y de la reglifle pour la 
rendre agréable. 


Remede pour la dyffénterie € la 


lienterie. 


871. Creufez une pomme de court- 
peiñdu , rempliflez la de gomme Ara- 
bique & de raclure de cire blanche 
un gros de chacune & un demi gras 
de fuccin, puis fermez le trou avec 
ce que vous en aurez levé d’abord en 
entamant la pomme, & la faites cuire 


4 
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devant le feu ; faites prendre le tout 
au malade, & qu’il ne boive que deux 
heures après : il.n’y a point de fortes 
dyflenteries, que cela n’arrête, dit-on. 


- Onguent ; dit Onguent d’or: 


87z. Prenez fuif de mouton, cire 
neuve , poix refine, huile d’olive, 
miel, thérébentine égale quantité de: 
chaque ; faites fondre le fuif le pre- 
mier; puis la cire par petits morceaux 
& quand tout fera fondu , mettez: 
Phuile , le miel & la thérébentine ; 
paflez le tout par un linge, & remuez 
toujours jufqu’à ce qu’il foit froid.Cet 
onguent attire, nettoie, cicatrile & 
fait venir les chairs.. 


Autre onguent pour les abfcès. . 


873. Faites cuire fous la braife dans 
un linge un peu mouillé le blanc d’un 
gros porreau ou de deux médiocres, 
& prenez garde qu’il n’y refte trop 
longters , pilez le enfuite dans un 
mortier avec un peu de graifle de 
porc ; faites-en un emplâtre bien 
épais , appliquez-le fur l’apofthume , 
& laiffez-le: opérer l’efpace de fepr ou 
uit heures ou environ. she ce pre- 

Tv 
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mier emplâtre, vous en mettrez um" 
fecond , puis un troifiéme , .après l’o-- 
pération duquel il arrive. ordinaire- 
ment que toute. la matiere fuppurable: 


eft fortie. 
Tifanne de: fantes. 


874. Il faut prendre un démi:pi<. 
cotin, ou environ trois poignées jufte: 
d'avoine, dela meilleure, bien nette: 
&: bien lavée, une-poignée de chico-- 
rée fauvage nouvellement arrachée.. 
les mettre bouillir dans fix pintes d’eau: 
mefure de. Paris. | 


Reméde contre la mauvaife odeur des: 
aiffelles. . 

875: Prenezune once de moëllé de- 
là racine d’artichaut, faites la-bouil-- 
Kr:dans une livre d’eau, jufqu’à dimi-- 
mution du tiers. On en boit un coup: 
en fortant du:bain &.après le repas. . 

Baume: anti-apopleélique.. 

876. Prenez huiles diftillées de gé: 
roflé , de- lavande, de:citron, de mar- 
joläine; de-menthe, de-r6marin:, de: 
fauge, de bois dé rofes, d’abfynthe: 
dé-chacune.douze gouttes; ambregris: 


« 
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fix grains, bitume deux gros , huile 
de mufcade tirée par expreflion une 
once, du baume du Pérou autant qu’il 
en faut pour former du tout une con- 
fiftence molle balfamique. Ce baume 
échauffe & ranime , étant appliquée 
aux narinés & aux tempes , il. opere : 
fur les membres paralyfés, en les en. 
frottant : on l’ordonne encore dans: 
les affections de la tête & des nerfs, 
dans les engourdiflemens , la léthar- 
gie, le carus &-autres maladies fopo- 
rèufes : on le prend en bol ;, en élec-: 
tüaire ; depuis deux gouttes jufqu’à fix. : 
Ce reméde doit être -adminiftré avec. 
prudence. 

Bain mineral artificiel, - 

877 Faites bouillir’ dans vingt=- 
qüatre pintes d’eau deux livres. de : 
cendres de farment , fix onces deli- 
maille de fer, fix onces de‘f{el de-tar- 
té , ou de ‘nitre.de trois eaux, huit: 
oûces de foùfre en canon grofiere-- 
ment concäflé, Quand la liqueur fera. 
réduite à-quinze'ou feize pintes, vous : 
lé paflerez par-un linge ; & vous l’em-- 


Lg ployerez la plus chaude:qu'il-vous {era : 


-phfibles foi pourida bouehe foit pour: 
Vi) 
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le bain. Avant de s’en fervir il faut 
avoir foin de bien frotter les parties 
malades devant un feu clair avec de 
Veau de mufcade chauffée feulement 
dans le creux de la main , ou avec 
de l’onguent martiatum, ou de la pom- 
made divine mélée d’un peu d’eau fpi- 
ritueufe. Ce bain peut fervir différen- 
tes fois pendant fept à huit jours. Il 
convient à la paralyfie, aux débilités 
& douleurs de nerfs, aux pefanteurs 
& engourdiffemens de membres, & 
généralement à toutes les maladies 
pour lefquelles on confeille le bain 
d'eaux minérales, 


Bain aromatique pour les jambes. 


873. Faites bouillir dans huit pin< 
tes d’eau & deux pintes de vin-rouge, 
des feuilles de thym , lavande , ab= 
fynthe ,; mariolaine, tômarin, lau- 
rier, fauge , fleurs de camomille , me- 
Hlot, bouillon Blanc, &c. de chacune 
une poignée, graines de laurier, de 
eumin, de daucus concaflée de cha- 
une une once. Le tout étant bien 
euit , vous retirerez le bois du feu & 
ajouterez à la liqueur une poignée de. 
fel commun, Puis vous la verferez 
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toute chaude dans un vaifleau, où vous 
mettrez les jambes le matin, ayant 
foin de les bien frotter du haut en 
bas de tems en têms Il faut fe bien 
couvrir jufqu’aux genoux pour fe ga- 
rantir du froid & empêcher que l’o- 
deur des aromates ne porte à la 
tête. Ce bain eft bon pour les dou- 
leurs , la foiblefle., are & les in- 
quiétudes des jambes, 


Baume artificiel pour plufieurs maladies. 


879. Prenez racines d’ariftoloche 
ronde , d’iris & de pivoine de chacune 
deux onces , feuilles d’armoife, de 
maicaire, origan, cakament, pouliot, 
abfynthe, rhue , marjolaine menthe, 
fabine , flæchas, lavande , railleper- 
tuis , anet, laurier, melilot , camo- 
mille , fureau de chacune une poi- 
gnée , bayes de laurier & de genié- 
vre une once de chaque , femences: 
d’agnus caftus fix onces , coloquinte 
une once , canelle, gingembre , gé- 
rofle , mufcade, aloës de chacuntrois 
onces , euphorbe une. once , florax 
hiquide deux onces , myrrhe, opopo- 
nax , bdelium., fagapanum de chacun 
deux ances ; il faut faire bouillx le 


470 SECRETS DELANATÜRE 
tout dans une fuffifante quantité d’hüi: 
le d’olive:avec un renard-écorché &: 
éventré , le. faire bouillir: jufqu’à ce: 
que la chair: foit fondue, Vous y met-: 
_trez toutes les fufdites drogues quand: 
le renardfera à moitié cuit : ajoutez-y 
fur la fin une-livre:d’huïile d'olive &. 
quatre onces-. de’cire jäune avec dela: 
thérébentine. Le tout étant bien cuit, - 
ik faut'le-pafler avec-expteflion. 

Ce baume eft bon pour la migraine: 
& les vertiges, & l’appliquant chau- - 
dement au front & au-deflus des oreil- 
les: il faut mettre du linge chaud par- 
deflus. Pour toutes fluxions tombant 
für la poitrine, il faut en frotter chau-- 
dement cette partie : pour les dou- 
leurs de-ventre , la colhique’, les ven-- 
- tüofités’, la gravelle', la fuffocation de : 
matrice, on l’applique chaudement fur: 
la partie malade : pour les vers des en- 
fans , ik faut l’appliquer: chaudement : 
fur le nombril:pôur les contractions ou : 
foiblefles des’ nerfs &:l’apoplexie, il : 
faut l’appliquer-chaudement après de: 
fôrtes.frictions. - 
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Baume pour les bleffures. ts 


880. Prenez racines de chardon: 
Beni & de valeriane une demie once: 
de chaque & deux onces de feuilles: 
de millepertuis: concaffez bien le tout: 
& le faites infufer: pendant deux jours: 
dans du vin blanc; ajoutez-y: trois on=- 
ces de vieille huile d’olive, & une: 
once &demiedegrains entiers de beau: 
froment , faites cuire le tout jufqu’à ce: 
que le vin foit confumé, paffez:le auffi-- 
tôt , exprimez:, ajoutez à l’exprefion: 
neuf. onces de thérébentine & deux: 
onces d’encens tamifé :: puis’ faites: 
bouillir un bouillon ou deux , &-gars 
dez dans une phiole qui foit‘bien bou«- 
chée. Pour s’en fervir, il faut laver: 
la bleffure avec du vin bläne froid ,- 
puis l’oindre dedans & dehors avec: 
ce baume bien chaud, même en ferin< 
guer-dedans , rejoindre lés bords de: 
là playe-, mettre deffüus un linge ‘im-- 
bibé du même bâume bien chaud &: 
par-deflus un linge trempé dans du: 
gros vin rouge &:froid , puis les com=- 
prefles & ligatures. féches. . Il: guéritr 
lés:playes fimples de-coups d’épées &: 
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couteau en vingt-quatre heures fans 
même que la cicatrice paroifle, 


Baume du Commandeur. 


881. Prenez du baume fec une on+ 
ce , du ftorax en larmes deux onces, 


benjoin en larmes trois onces, aloës 
fucotrin, myrrhe fine, oliban en lar- 
mes , angelique de Bohême, fleurs de 
millepertuis de chacune une demie 
once, ambre gris, mufc oriental de 
chacun fix grains ; il faut concafler les 
drogues qui doivent l’être, vous les 
mettrez dans un flacon de verre dou- 


ble, avec deux livres d’efprit de vin; . 
ŒEIP 


vous boucherez le flacon avec un bou- 
chon de liege, de la cire d’'Efpagne ; 
de la cire neuve & du parchemin. Vous: 
expoferez le flacon durant la canicule: 
une heure après le foleil levé , & vous 
Pôterez une heure avant le coucher 
du foleil pendant tout le tems de la- 
dite canicule. Ce baumeeft très bon: 
pour les bleffures, les coups de feu. 
les flux de fang , les femmes en travail 


d’enfans , &c+. 
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(Baumé cxcellent pour les playes. 


882. Prenez huile de millepertuis 
demie livre , thérébentine de Venife 
pareille quantité , gomme élemy qua- 
tre onces, iris de Florence, aloës deux 
onces de chacune , maîtic, ftorax, 
myrrhe , fang de dragon, eau-de-vie 
deux onces de chaaue ; faites fondre 
la gomme avec l'huile & la thérében- 
tine, détrempez le fang de dragon & 
le refte avec l’eau-de-vie ; après cela, 
mélez le tout eniemble & faites le 
cuire à feu lent , ou bien fi c’eft le 
tems des grandes chaleurs , expofez 
le aux rayons du foleil pendant un 
mois ; OU 

Prenez de la liqueur qui eft dans les 
 veflies d’ormeau avant qu’il s’y forme 
des moucherons ; mettez-y des fleurs 
d’œillets , enforte qu’elles foient tou- 
tes couvertes de la liqueur ; ajoutez- 
y autant d'huile de miilepertuis , faite 
au feu , ou au foleil, laifiez le tout au 
foleil d’été , pendant un mois , re- 
muant quelquefois la bouteille ; puis 
exprimez dans un linge fort, & cen- 
fervez la liqueur exprimée ; ou pre- 
nez de la feconde écorce d’ormeau, 


474 SECRETS DE LA NATURE 
ou d’orme mâle & du fuc de perfi- 
caire, ou de l’eau diftillée de cette 
plante , ou fa décoëtion bien expri- : 
mée , faites les bouillir enfemble, en- 
forte que la liqueur furnage de quatre: 
doigts ,tirez-en une forte décottion 3. 
puis dans une demie livre de colature, 
diflolvez fux le feu une demie once: 
de thérébentine de Chio ou de Ve- 
nife & deux gros de vitriol de Chy- 
pre. - 
Après avoir lavé la playe avec du 
vin tiede, on trempe dans ce baume 
une comprefle en quatre: doubles que 
Jon appliqueraavecun bandage conve- 
nable,& on n’y touche plus qu’au bout 
de vingt-quatre heures qu’on y enre- 
met une autre affoiblifflant le baume 
par égale quantité d’eau commune, 
ou 

Prenez efprit de thérébentine & 
efprit de geniévre de chacun une 
livre , tabac fix onces ; faites digé- 
rer huit jours au fumier, puis expri- 
mez le tout fortement par la prefle. 


KE: 
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Bouillon amér pour les maladies de 
leflomach & les vomiflemens. 


883. H faut prendre parties égales 
d’abfynthe , fumeterre , millepertuis ; 
petite centaurée , chardon béni, vero- 
nique, fcolopendre, germandrée; fleurs. 
dé camomille , racine de gentiane , 
écorce d'orange amére. Le tout étant. 
féché à l'ombre , coupez le menu; 
mêlez le exactement & le gardez dans 
une boëte, Quand il faudra l’employer, 
faites-en bouillir un gros avecunelivre. 
de rouelle de veau, ou un poulet écra- 
fé & bien vuidé dans trois chopines 
d’eau : lorfqu’elles feront réduites à 
moitié, pañlez le bouillon parun linge, 
en exprimant légerement ; donnez le: 
à deux fois , le matin à jeun & quatre: 
heures après diner, & continuez pen- 
dantquinze jours ou trois femaines,en: 
obfervant de purger le malade au com. 
mencement & à la fin. 


Bouillon pour les perfonnes qui n'ont pas 
d'appetit.. HE à 
884. Mettez dans un pot de terre 


bien verniflé environ fix livres de tran- 
che de bœuf bien dégraïflées , trois. 
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livres de rouelle de veau, & un collet # 
de mouton bien-blanchis. Lorfquele : 
le tout fera écumé, mettez le devant … 
un feu modéré, afin qu’il bouille déu- 
cement. Aflaifonnez le d’un peu de 
” fel , trois du quatre oignons, une cou- . 
ple de cloux de gérofle , trois ou qua- 
tre carottes coupées en quatre, trois 
. ou quatre panais de même ; ajoutez-y 
la moitié d'une poule où une poule: 
entiere. Lorfque le pot bouillira, ayez 
foin d’en tirer la graifle à mefure qu’el- 
le paroîtra fur le derriere du pot. Ob- 
fervez que le pot ne foit pas trop 
grand , & que le tout.ne vous pro- 
duife qu'environ trois pintes de bouil- 
lon. «La viande étant cuite & le bouil- 
lon d’un bon goût , vous le pañlerez 
, par un tamis dans une térrine vernif- 
fée & le tiendrez dans un lieu tem- 
péré. | 

Bouillon pour le chancre de la bouche. 


884. Prenez de l’eau feconde ou de 
Pefprit de vitriol bien foible , mettez 
au bout d’un petit bâton du linge fin 
ou du coton , de la charpie ou autre 
chofe femblable , que vous tremperez 
dans l’une ou l’autre de ces liqueurs: 
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vous en frotterez légerement les ulcé- 
res deux ou trois fois , & ils feront 


guéris , quelques rebelles qu'ils fuf 


lent: 48 


Reméde éprouvé pour Les chancres qui. 


viennent à Ja bouche des petits enfans 


886. Il faut prendre une poignée 
de cerfeuil & une demie poignée de 
fauge, les piler à demi & les faire bouil- 
lir dans un demi: feptier d’eau com- 
mune. Quand les herbes auront jetté 
dix ou douze bouillons, ajoutez-y une 
cuillerée de vinaigre ; & le tout étant 
paflé par un tamis, ou par un linge 


- bien blanc , mélez-y une once de miel 


rofat. Enfuite trempez dans cette com- 


“pofition un petit bâton entortillé par 
_le bout avec un morceau d’écarlatte, 


4 


& lavez-en doucement le mal. 
: Remédes contre le charbon, 


887. Dès le commencement que 
le charbon paroit, il faut le cautéri- 
fer avec un fer chaud, ou bien avec 
des cauftiques , en mettant à l’entour 
un défenfif fait avec du vinaigre ro- 
fat, de l’eau de rofe & du bol & que 
l'on renouvelle foir & matin, Quand 
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l’efcarie fera faite, & qu’on aura dé- 
truit le charbon , il faudra faire tom- 
ber l’efcarie avec de la graïffe de porc, : 
ou du beurre , ou avec un jaune d’œuf 
& de la graifle de porc. On mondi- : 
fiera l’ulcére avec l’onguent apium ou 
le bafilicum. À leur défaut , on pourra » 
faire Îe fuivant : 
Prenez de l’huile d’olives, avec au- : 
tant de vin , la quantité qu’il -vous 
plaira, que vous ferez bouillir jufqu’à 
ce que tout le vin foit évaporé : ce 
que vous pourrez connoitre à ce qu’il 
ne fera plus de bruit: vous y mettrez 
alors ce qu’il faudrade cire neuve pour 
lui donner de la confiftence : ou | 
Prenez des feuilles de choux , telle ! 
quantité. qu’il vous plaira, pilez les & « 
tirez-en le jus que vous ferez bouillir 
avec autant d’huile d’olives : vous le 
ferez évaporer : après quoi vous y 
ajouterez un peu de thérébentine & 
jaune d'œuf pour vous en fervir au « 


befoin, 
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Huile pour La colique de vers, €’ pour la 
colique bilieufe, 


883. Empliflez une bouteille de 
fleurs de noyer , fans les fouler ; ver- 
fez par-deflus autant d’huile d’olives 
qu’il pourra y en tenir. Faites infufer 
au foleil pendant tout le tems de la 
canicule. Quand vous aurez befoin de 
cette huile, vous en prendrez ce que 
vous jugerez à propos ,; & on frot 
-tera avec un linge chaud le ventre de 
la perfonne qui fouffre. 


Conferve de longue vie. 


889. Prenez quatre beaux citrons 
frais à part ; prenez de la petite fauge, 
de la mélifle & du rômarin par par- 
ties égales; féchez le tout {éparément 
à l'ombre entre deux papiers ; rédui- 
fez-le en poudre fubtile : pefez la ra- 
pure de citron, joignez-y le tiers de 
votre mélange, & mettez-le dans un 
plat de fayence avec une poignée de 
fucre & le jus de deux de vos citrons, 
pelez autant de fucre fin que pele 


ct 


PDC » 


… 
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cette mafle ; faites un firop avec une 
demie chopine d’eau pour chaque li- 
vre de fucre. Le firop étant prefque 
fait, jettez-y votre mafle & le cuifez 
en confiftence de conferve, La’ dofe 
eft la grofféur d’une petite châtaigne 
le matin. Si l’eftomach eft foible, on 
en prend aufli en fe mettant au lit. - 
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